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A messeigneurs 


messeigneuks 

LES ARCHEVEQUES 

ET EVESQUES 

DE L’EGLISE DE FRANCE. 



*. * 

A° 'a V ° CC f° n dun Livn intitulé, taprims à 
A P™ °* at de Saint Martial , que ? crmont 
jay I honneur de vous fre [enter celuy- «>£» j!ù> 
cjy. Comme ÏAuthcur y traite du der-T 7 t raa 
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E P I S T R e; 

nier méprs un grand Saint 3 un grand 
j p i Archevêque 3 & un très -célébré Hiflo- 

&/mvMns rten 3 & ^ ^ ^ a ^fi e de fimple 3 & 

d’ignorant 3 & comme un homme qui ne - 

fait ce quil dit ; parce qu'il a avancé 
dans fes Oeuvres que les fept premiers 
Evêques de la France ri y vinrent que 
durant l’Empire de Dêce : Comme de 
plus ce Cenfeur a fait un Volume de 
cent cinquante Chapitres 3 dont les preu- 
ves ne font tirées que de quelques Au- 
theurs Apocriphes 3 & que celles du 
Livre que je luy oppofe font prifcs de 
l’Evangile 3 de l’Hifioire des Acles 3 des 
JEpîtres de faint Pierre & de faint 
'&im £¥ 3 des Vies des premiers Papes 3 
'Martyrologe s 3 des Conciles 3 des 
Anciens Autheurs Ecclefafliques 3 de la 
Tradition fncere de vos Eglifes 3 & 
des Tables Chronologiques des premiers 
& plus anciens Evêché^ du Royaume , 
qui font voir clairement que les premiers 
Prédicateurs de la Foy en France ri ont 
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E P I S T R E. 

efié ny Difciples de Notre Seigneur , 
ny de faint Pierre , ny de faint Paul y 
ny des premiers Papes s fay cru que 
pour arrejler en quelque façon le cours 
des erreurs grojfieres dont ce Livre ejl 
plein 3 je ne pouvois me difpenfer de 
prefenter à vos Grandeurs 3 & de met- 
tre fous leur proteêlion un Ouvrée pe- 
tit en toutes chofes 3 mais qui dit des 
vérité z fohdes fur le fait qui s y traite * 
& quon ne peut pas y ce me femblPy 
révoquer en doute. Ai ES S E I - 
G N E V K S y vous en ferez les 
Juges y fi vous voulez vous donner la 
peine de lire un Livre qui na efié fait 
que pour défendre la vente offujquee 
parla Fable par le menfonge de quel- 
ques Hifloriens du neuvième y dixième y 
& onzième fiécle y & qui na ejle com- 
pofé que pour faire remarquer le temps 
de la Création des premiers Eve chez 
du Royaume y pour faire obferver 
çe quil peut y avoir de douteux x & 

â iij 


E P I S T R E. 

d'apocryphe dans les Legendes des pre~ 
miers apôtres de la France. 

C’eJlj MES SEIGNEVRS X 
‘tout ce que je prétends dans la publi- 
cation de l'Ouvrage que je prefente à 
vos Grandeurs. Si neanmoins il mêtoit 
échapé quelque parole qui fût contraire 
aux^ntimens de l'Eglife Univerfelle x 
je puis vous ajfeurer que j'y renonce y 
& que je n ay jamais eu d'autre penféc 
!fue de vivre > & de mourir dans le 
" Jein de l'Eglife Catholique 3 & dans les 
fentimens d'une obeijfance tres-parfaite 
quefl oblige de vous rendre celuy qui 
vous reconnoît y MES SEIGNEURS, 
pour les depyftaires de la vérité 3 & de 
la Religion que profejfe celuy qui efi 
Véritablement > 

MES SEIGNEURS, 


Vôtre tres-humblc , & trcs-obeïfTant 
Serviteur » I. D. F. C. D. C. 
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Ors que je commençay de t 
travailler à cet Ouvrage, je n'a- 
vois en veue que la Vie de faint 
Auftremoine , .& de faire voir 
en quel temps il avoit efté envoyé dans 
le pays d’Auvergne . depuis j’ay cru 
eftre obligé de le rendre commun à tou- 
tes les Eglifes de la France, &d’y mar- 
quer l’Epoque de la Création des plus 
anciens Evêchez du Royaume , & en 
quel temps nos Saints Peres les Papes y 
envoyèrent des Evêques. Jen’aynean-, 
moins confideré dans cette entreprife .. 

que la vérité toute feule , & je n’ay em- ^ 
brade le deflein de la faire connoiftre '*&’ 

que pour Toppofer aux erreurs de quel- 
ques Autheurs anciens, & Modernes qui 
par des narrations douteufes ont voulu 
faire croire au monde , que nôtre fainte . 

Foy avoit efté prêchée en France dans 
le premier fiecle de l’Eglife , & que Ces 
premiers Evêques y avoient efté envoyez 
par faint Pierre , & par faint Paul, ou par 

• ••• • f 
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AV L E CT E V R; 
faint s Clement ; & pour mieux appuyer 
leur opinion , ont avancé qu’ils avoiene 
efté Difciples de Nôtre Seigneut , des 
Apôtres , ou des premiers Papes. 

Je fais voir dans cette Hiftoire la groC- 
fiercté de ce fentiment , & les Eglifes du 
Royaume qui ont adjoûté foy aux men- 
fonges de ces Ecrivains y verront clai- 
rement par la Table Chronologique des 
Evêques de leurs Eglifes , & par leurs 
propres & particulières Traditions, que 
ce n’eft pas dans le premier fiecle , ny 
dans le fécond , mais dans le troifiéme 
& quatrième qu’elles eurent pour la pre- 
mière fois des Prédicateurs de l’Evan- 
gilc. 

La Chronologie qui eft l’amc de 
* l’Hiftoire appuyé tout ce que j’y avance , 
& on peut affeurer que ceux de l’opi- 
■ nron contraire ne font tombez dans l’er T 
reur fur ce fait de l’Hiftojre que pour 
l’avoir ignorée, & pour n’avoir pas fçeu 
deméler les circonftances qui fe pafie- 
rent lors que ces Evêques y vinrent vé- 
ritablement. 

* 

• Le Leéteur pourra au/ïi y trouver 
étrange , de ce que j’y parle fi avanta^ 
geufement de la ville de Clermont qui 
eft le lieu de ma naifiance -, mais il m’ex- 
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AV L E C T E V R. 
çufera en luy proteftant que je ne l’ay ' 
fait que pour faire voir qu’étant autres- 
fois la plus noble ville des Aquitaines , 
elle a aufli efté fuivant la conduite tenue 
par les Apôtres &: par les premiers Papes, 
une de ces premières qui receut la Foy 
par le moyen des Prédicateurs de l’E- 
vangile , que le Saint Siégé y envoya x 
dans le troisième fiecle ; & que les villes 
de la Gaule qu’on dit en avoir eu de la 
main de faint Pierre , de faint Paul , & Pcrigueux, 
de faint Clement dans le premier , n’en 
ont eu effectivement qu’environ le mê- 
me temps que celle de Clermont, ou 
quelque temps apres : Et je prouve cette 
proportion par des raifons qu’il eft im- 
porfible de révoquer en doute , n’étant 
point du tout croyable que les villes de 
l’Aquitaine qui étoient en tout inferieu- 
res à celles d’Auvergne , comme je le 
prouve en divers endroits de cet Ou- 
vrage , elles ayent eu des Evêques 
deux fiecles avant celle, qui en toutes 
maniérés étoit la plus confiderable de 
celles qui étoient dans les trois Aqui- 
taines ; puifquc fuivant Eufebe , Eutrope, 

& Ammian Marcellin , elle eftoit la plus 
noble ville des Gaules , par confequent 
4e l’Aquitaine j ÔC jufqu’à cette heurç 
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AV L E C T B V R. 
je n’ay pu comprendre comme on a pu 
fe perfuader que les Apôtres, &les pre- 
miers Papes n’ayent pas voulu obferver 
Kum. c.jf. cette Loy établie de Dieu , que les Prê- 
i % trcs y te les Lévites feroient leur fejôur 
ordinaire dans les Capitales de chaque 
Tribu , puis qu’on fçait qu’ils l’ont gar- 
dée lors qu’ils font ail~z prefeher dans 
les Provinces de l’Empire de Rome , & 
dans celles qui étoient hors de fa domi- 
nation; Or la Table Chronologique des 
Evêques de Clermont fait voir , 5c prou- 
ve demonftrativement que la ville d’Au- 
vergne quoy que la plus noble ville des 
Gaules n’eut des Evêques que dans le 
troifiéme fiecle ; par confequent ce qu’on 
a avancé de celles de la Gaule, & en parti- 
culier de celles de l’Aquitaine qu’elles en 
eurent dans le premier fieclfc, ne peut que 
reflentir la Fable, le menfonge, & l’erreur. 

Le Leéteur verra réclaircilfement de 
ce que j’avance dans tout le fil de ce 
petit Ouvrage ; & s’il n’y trouve pas la 
politefle du difeours , ny l’agréement 
que demande le fujet , il y trouvera du 
moins des raifons folides pour établir la 
* vérité que je traite , &: c’eft ce qui doit 
le fatisfaire beaucoup plus que les belles 
paroles. 


Digitized by Google 


I 


TABLE 

DES CHAPITRES. 


PREMIERE PARTIE 

Chap- I. T A Vie , les miracles , & les Predica- 
Actions de Notre Seigneur Jésus- 
C h r i s t ) par lefguels on ne fçau- 
roït inferer que quelques Evefgues de 
France ont e/lé ae fis Difciples. Ï 7 

Chap. II. Contenant ce gui s'ejl pajft ' Je plus re- 
marguable depuis l' Afcenfon de Notre-Seigneur 
jufgud l'arrivée de faint Pierre à Rome , & gui 
fait voir qu'il ne s'ejl point fait pendant tout ce 
temps- là d'autre Ordination âne celle des douze 
- dp otres , des fept Diacres , & celle de faint Paul 
& de faint Barnabe. 7 . 

Chap. III. Contenant ce qui s'ejl pajfé de plus re- 
marquable pour T avancement Je la Foy , depuis 
la première année du Siégé de faint Pierre a 
Rome , jufqu au jour de fon Martyre. 1 7. 

Chap. IV. Les Evefchez. injlituez. au premier fiecle 
de l'Eglife dans l'étendue de 1 Empire de Rome.tf. 

Chap. V. Treves , Lyon , & Vienne font les pre- . 
mieres villes de France qui ont embrajje la Re- 
ligion Chrejlienne. 50. 

Chap. VI. La Provence n'a eu des Evêques que 
dans le troifeme ou quatrième fiecle. 57. 

Ch ap. VII. Les Evêques dont parle Grégoire de 
Tours dans le Chapitre 18. du Livre premier 


Digitized by Google 


TABLE DES CHAPITRES. > 

de fes Hi foires , & dans le j o. du Livre i eu 
ne vinrent en France que dans le troi filme ficelé* 

<> 9 « 

ChaP* VIII. Le temps de l'infitution des princi - 
paHx Arçhevêcbez. du Royaume , fait voir qu.e la . 
Fo) n'y a ejté recette que dans le troifîcme , & 
quatrième fiecle. 83. 

Chap. IX. L'Epoque de la Création des princi- 
paux Evêchez. du Royaume de France. 91. 
Chap. X. Fable Chronologique qui marque les 
temps de FinfHtution des Evefchefdes premières 
& principales villes de la France. 107. 

Chap. XI. Contenant la réponfè aux objeEHons de 
ceux qui difent que faint Lazare Premier Eve- 

Î ue de Marfeille , & faint Maximin premier 
' vêque de la ville cCAix , ont eflé Difciples de 
Notre Seigneur J e s u s-C H R 1 s T. 

Chap. XII. Contenant la réponfe aux objeElions 
prifes che^r A ut heur de la Fie de faint Martial 
premier Evêque de Limoges. 24 87 


SECONDE PARTIE. 

Chap. 1 . lfcours fur F ancienne noblejfe de la 
“ville d Auvergne > oit ileft p ro uv é 
quelle efloit autrefois la plus illuftre 
ville des Gaules » & fin. Eglife la pre - 
mière Métropole des Aquitaines. 16 g. 

Chap. II. La Vie de faint Aujhemoine premier 
Evêque de Clermont , & fes principales allions 
dépuis fon départ de Rome , & fin arrivée dans 
l'Auvergne ,jufquau jour de Jon Martyre qui 
fut Fan I95. 198. 


Digitized by Google 


TABLE DES CHAPITRES. 

Chap. III- Evénement qui prouvent que faint 
A ufi remoine ri a pas e fié envoyé par faint Pierre , 
mais parle Pape faint Fabien , ou par le Clergé de 
Rome , lors de la vacance du Siégé Apoflolique 
l'an 153, Déce tenant l'Empire. 3 %u 

La conftruElion d'un Temple merveilleux , & d'un 
Coloffe de 90. coudées à F honneur de Mercure 
dans la ville d'Auvergne tan 60. de notre falut « 

I. Preuve* '• 

Chap. IV. Plufteurs Eglifes bâties dans Clermont 
par faint Auflremoinc\ & mifes fous la protettion 
des Saints martjrïfez. dans le troifiéme Jiede. 

I I. Preuve. 314. 

Chap. V. L'Auvergne ne commença à avoir des 

Martyrs que Tan 156. III. Preuve. 335. 

Chap. VI. Les meurtriers de faint Auftremoine ne 
vinrent établir des Colonies en Auvergne que 
fur la fin du deuxième ftecle. I V. Preuve. 

• no- Ij,/ ■ . * * •*' ‘ 

Chap. VII. Les Parens de faint A lyre quatrième 
Evêque de Clermont convertis , & baptifefpar 
faint Au ftremoine. V. Preuve. 347. 

Chap. VIII. La confhutlïon de l' EgJife Cathë* 
drale , & celle de Notre-Dame d Entre-S atrUS, 
ou des faint t Martyrs. VI. Preuve. 349. 

Chap. IX. C'e fl la Tradition de l'Eglife f Au- 
vergne , que les fept Evefques vinrent en France * 

du temps de Déce l'an 153. VII. Preuve. 354. 

Chap. X. Uinfhtution du Chant des Pfeaumes fur 
la fin du troifiéme ftecle dans l'Eglife de Bourges. 

VIII. Preuve. 364. 

Chap. XI. Contenant la rèponfe aux objeÙiont 
P ri f es des Bréviaires du Dtocefe. 1 X. Preuve. 

3 * 7 - # 


Digitized by Google 


TABLE DES CHAPITRES. 

Chap. XII. Contenant la reponfe aux objeSEons 
tirées des Martyrologes Romain , d'Vfuard , 
*ÏAdon, de France , & des Annales Ecclefiaftt- 
^ que s de Baronius , & S fonde. X. Preuve. 375. 
Chap. XIII. Contenant la réponfe aux objeEüons, 
qu'on peut faire fur ce qui a efté avancé tou - 
chant l'ancienne noblejfe de l'Eglife d? Auvergne. 

Î 9 <>. 

Chap. XIV. Table Chronologique des Evefquei 
de Clermont , & des évenemens plus remarqua- 
bles qui font arrivée, dans la ville de leur Siégé, 
dépuis faint Auftremoine jufquau décès de faint 
Avit premier du nom , qui mourut l'an 594. 
dans lequel Grégoire de Tours a finy l'Hifloire 
de nos Evefques. _ 

Chap. XV. Catalogue des Evêques qui ont 
tenu le Siégé de Clermont depuis l'an 594. juf- 
ques en j 6 8 i. Et des évenemens plus remar- 
quables qui font arrive ^ dans la ville de leur 
. fiege pendant ce temps, a 7 t. 


Digitized by Google 



P RI P IL E G E DV ROY. 


L OUIS PAR LA GRACE DE DIEU 
Roy de France et de Navarre. 
A nos Amcz & féaux Confcillers les gens icnans nos 
Cours de Parlemens , Maiftres des Requeftcs ordinaires 
de noftre Hoftel , Prevoft de Paris , fon Lieutenant , 
Baillifs Senefchaux , Prevofts leurs Licutenans , & à 
tous autres nos Jufticiers , & Officiers qr’il appar- 
tiendra, Salut. Noftre cher , & bien amé I. D. F. 
Chanoine de i’Eglife Cathédrale de Clermont en Au- 
vergne , Nous a reprefenté qu’il defircroit faire im- 
primer un Ouvrage qu’il a compofé intitulé , l’Htfloi- 
re du temps auquel on a commencé de prefcher l'E- 
vangile en France , eu l'Origine des Eglifes de France, 
s’il nous plaifoit de luy accorder nos Lettres fur ce 
neceilaires humblement requérant icelles. A ces 
causes , Nous avons permis , & permettons par ces 
Prefentes audit Sieur D. F. de faire imprmier par 
tel Imprimeur ou Libraire qu’il voudra choifîr , en 
tel Yolume , Marge & Cara&ere qu’il trouvera boa 
ledit Livre intitulé , l'Hiftoire du temps auquel on * 
commencé de prefcher l’Evangile en France , ou l’Ori» 
gine des Eglifes de France , & ce pendant le temps , 8c 
efpacc de douze années confècutives à compter du jour 
que ledit Livre fera achevé d’imprimer , pendant lequel 
temps faifons deffcnces à to tes perfonnes de quelque 
qualité & condition qu’elles foient d’imprimer ou faire 
imprimer ledit Livre fous quelque prétexte queccfoit, 
le vendre ou diftribuër meûne d’impreflion étrangère , 
à peine de trois mille livres d’amende , applicables un 
tiers à Nous , un tiers à l’Hôpital General , & l’autre 
tiers au Libraire ou Imprimeur choifi par l'Expofanc 
pour l’impre') on dudit Livre } de confifcatiou des Exem- 
plaires contrefaits, & de tous dépens dommages , & 
interefts Et comme il regrc dans les Provinces une 
exccffive licence de contrefaire les Livres imprimez à 
Paris, Nous voulons que le premier Imprimeur foie 
de Paris, ou des autres vüics de noftre Royaume qui fc 
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trouvera IkiG d’un Exemplaire contrefait dudit Livre 
encoure la mcfme peine, & paye ladite amande de trois 
inil le livres , comme s’il eftoit convaincu d’avoir fait 
ladite impieflion contrefaite ; & à la charge de faire 
imprimer ledit Livre dans noftre Royaume , fur beau 
Papier , & beau Cara&erc , conformément aux Reglc- 
mens faits pour l’Imprimerie en mil fix cens foixante 
dilc-huit, & mil Gx cens quatre- vingt Gx , de mettre 
deux Exemplaires d’iccluy dans noftre Biblioreque , un 
en celle de noftre Château du Louvre, & un autre en 
celle de noftre tres-cher & féal Chevalier le Gcut . 
jBoucherat Chancelier de France, & de faire Rcgiftrer 
ces Prefcntes és Regiflres de la Communauté des Mar- 
chands Libraires de noftredite ville de Paris avant l'cx- 
pofer au public , à peine de nullité des Preftntes, dtt 
contenu delquelles Nous voulons , & vous mandons 
que vous fafliez joiiir l’Expofant , fans fbuffrir cju’il luy 
loit fait ny donné aucuns cmpéchemens , & qu’en met- 
tant au commencement , ou à la Gn dudit Livre ces 
Prefcn tes , ou un Extrait d’icëlles elles foient tenuës 

J our déuëmtnt GgniGées . & en cas de Contravention 
icelles Nous nous en refervons la connoiflance , & à 
noftre Confcil , Mandons au premier Hui/Ger ou 
Sergent fur ce requis faire poüt l’execution des Prc- 
fentes routes SigniGcations , Exploits, 8c autres a êtes 
de Jufticc requis & neceflaircs , fans demander autre 
permiftîon , nonobftant Clameur de Haro, Charte Nor- 
mande , & autres Lettres à ce contraires , C a R m 
eft noftre plaiftr. Donné à VerGùlles le vingt-qua- 
trième jour de Juillet, 1’ n de grâce mil Gx cens qua- 4 
tre- vingt- fept , & de noftre Règne le quarante-cin- 
quième. LE F E V E. E. 

Re giftré fur le Livre de lu Communauté des Impria 
meurs Q> Libraires de Paris le vingtième Aouft 
fuivant l’Arreft du Parlement du huitième Avril rtfjj. 
Ctluy du Confeil Privé du Roy dtt xyi Février 1 6 /!f- & 
l'Edit de Sa Majefté donné à Verfaslles au mois d' Aouft 
Le p refont Enregiftrement fait à la charge que le 
débit dudit Livre fe fera par un Imprimeur ou Libraire , 
fuivant les Statuts & Reglemens. 

J- B. C o i o N a R d , Syndifi 
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L’ORIGINE 

EGLISES 

D E FR AN CE 

* » • ♦ , . 

. PREMIERE PARTIE 

CHAPITRE PREM I ER. 

La vie de noftre Seigneur Jésus-Christ* 
f r Miracles y fes Prédications , par lefjue l- 
les on prouve clairement que Jaint Mar- 
tial premier Evefque de Limoges r/a pas 
ejlé de fes Difiples. 

Première année des Prédications de noftre Sau- 
veur , à commencer dépuis la fefte de Pâques de 
r année 51 . jufques à celle de /’ année 31 . 

E Verbe, qui avoitefté au Commence- 
ment, qui cftoit en Dieu, &c quieftoit 
Dieu , par qui toutes chofes ont efté 
faites , s’eftant fait chair , pour faire 
que les hommes devinrent enfains de Dieu ,vqiï- 
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Qj L'Origine 

lut naiftre d’une Vierge appellée Marie l’an dé- 

la Création du monde 3950. de la fondation 
de Rome 751. de l’Empire de Carfar Augufte 
le 41 , Sc le 1 5 de Tibère fon fucccflèur , Jcan- 
Baptiftc citant dans le dclert prés le fleuve du 
Jourdain prefehant la Pénitence , Sc préparant 
les voyes du Seigneur par le Baptême ; ce Ver- 
be fait Homme , appelle Jésus-Christ , ayant 
atteint l’âge de 30 ans b Sc 13 jours de plus, 
le fit Baptilêrpar laint Jean le fixiéme de Jan- 
vier , le mcfme jour qu’il avoit cfté adoré par 
les Mages , 3 o ans auparavant : Le Pcre Eternel 
voyant le profond abaiflement de ccluy qui eftoit 
la fplendcur de fa gloire , déclara par une voix 
qui venoit du plus haut dés Cieux : Ccluy-cy 
eft mon Fils bien-aimé , en qui j’ay mis mes 
complaifances. Dans le mefine moment le laint 
Précurlcur de fon Fils ayant annoncé aux Peu- 
ples qui venoient l’entendre , que celuy qu’il 
venoit de baptifer , Sc qu’il montroit du doigt 
eftoit l’Agneau de Dieu , le Meflie promis ^ Sc 
le Rédempteur du monde j prcfquc dans le me£ 
me temps ce divin Sauveur s’eftant écarté de 
la populace le retira dans le delcrt pour fe dil- 
poier par des prières continuelles , par un jeûne 
de 40 jours Sc une pénitence riçourcufe , au 
grand ouvrage de la rédemption des hommes, 
que quelques jours après il commença de ma- 
nifefter en vifitant les pécheurs , s’aflbeiant des 
Dilciples , prelchant la pénitence , Sc la con- 
verfion des mœurs dans les bourgs , Sc villes 
de la Galilée/ La fefte de Pâques sapprochanr, 
il alla en Jcrufalem , chafl'a du Temple les» 
Vendeurs Si Acheteurs , prefeha dans pluficurs 
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des Fglifes de France . 'j 

Tilles 5 & bourgades de la Judée , 8c Galilée, A^~<v 
le iixiéme de Janvier du 32 de Ion âg^fic dy 
ion premier Miracle en changeant l’eau en vin 
aux Noces de Cana 3 de là marchant proche la A, ^ i* r 'é/ 
hier de Galilée appella à fi compagnie fiint ' g 

Pierre, 8c fiint André , peu après fiint Jacques, * J>* ^ 

8c fiint Jean *, étant aile à Capharnaum , il tira 0 
fiint Mathieu de fi banque , continua fis Ser- 
hions, & fit grand nombre de Miracles, 

, . > , „ , „ . , „ „ , . t 

Seconde arme e des Prédications de noftre Seigneur, .V- 

dépuis Pâques de 1 année 3 1 , jufques a celle a**,*, féLca-mL 

de l’année 33. _ - a ^ 

' 


E la Galilée noftre Sauveur monte en Je- 2T: 




D rufilem pour faire fi Pâque , guérit au jour 
du Sabbat le Paralytique qui eftoit auprès de ^ 

la Pifcine depuis 3 8 ans , &; un autre qui avoir q * v 
ja main fciche , fuyant la colère des Juifs qui ^ 


l’accufoient d’avoir violé le jour du Repos en 
donnant la finté aux malades , fi retire vers la s 

mer de Galilée , prefihe à une grande multitu- 
de de Peuple , guérit quantité d’infirmes , 8c 
delivre plufieurs pûlfedcz par le démon : s’eftant 
retiré fur une montagne pour prier, fait leSer-^ 
mon des béatitudes du Peuple qui l’accom- A 

paignoit , enfuièe choifit douze Apoftre^: eftant. /Ch. 
defeendu dans la plaine , pour aller à Caphar- 
naum , guérit le lépreux , qu’il trouva fur Ion 
chemin , le ferviteur du Centenier , 8cc. Re- 
fufiite le fils de la veuve de Naïm. Saint Jean 
‘ entendant raconter tant de merveilles , luy en- 
voyé deux de fis Difiiples , pour fiavoir s’il 
èftoit le Mcflîe. Noftre Seigneur loiie fiint Jean* 

Ai] 
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Se blâme la conduite des Scribes & des Pha-* 
r.fiens : comme il dilnoit dans la maifon de Si- 
mon , la Madclainc le jette à les pieds y les ar- 
roufe de fes larmes , nollre Sauveur voyant lôn 
, amour , & la pénitence, luy pardonne lès fautes, 
délivre le Démoniaque qui eftoit aveugle , muet, 
&fourdj Prefehant dans Nazaret , n’ycft point 
écouté., Se on l'en ehaife: il envoyé fes Apoftres 
deux à deux dans les bourgs Se villes de la Galilée 
prefeher le Royaume de Dieu , Se guérir les 
malades. Sur la fin de cette année. Se peu avant 
Pâques laine Jean fut déc*ollé : il avoir efté mis 
en prilbn par Hérodes Antipas -, environ ce meP 
me temps , noftrc Sauveur citant allé au delà de 
la mer de Galilée fut fuivy d’une troupe dé 
cinq mille hommes qu’il ralTafia par le moyen 
de cinq pains d Orge , & de deux petits poiffons. 
* Comme cette multitude de Peuple qu’il vc- 
noit de nourrit; le vouloit fuivre par tout , il 
il l’exhorte à défircr le pain Spirituel , fans le- 
quel on ne peut vivre , Se que fa Chair, & Ion 
Sang eftoient la nourriture Se la boilïbn Ce- 
lelte qui donnoit la véritable vie au monde. 

La troiféme amie des Prédications de ]efus\ 
I Chrij}., depuis Pâques de P année 3 3 , jufques 
à Pâques de l'année 34. Qui fut la derniere de 
fa vie. . 

I Esus n’alla pas en Jerufilem cette troifiéme 
J Pâque , parce que les Juifs le vouloient fai- 

4 L’Auteur de la vie de Saint Martial dans les Le- 
çons de fon office , affaire que ce Saint eftoit l’enfant 
tjVi apporta à noftre Seigneur les cinq pains , & les 
deux poiffons , & que pour lors il avoir l âgc deij. au». 
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re mourir , & que fon heure n’eftoit pas encore 
venue , mais le retire dans la Galilée , de là fur 
les confins de Tyr , Ôc de Sidon , où il guérit 
la fille de la Cananée , puis du codé de Cæ- 
farée de Philippe , où faint Pierre prolelïe qu’il 
cft le fils de Dieu vivant} ôc noftre divin Sau- 
veur pour recompenlèr Ci foy , l’eftablit Ton Vi- 
caire , 8 c le Chef de l’Eglile : quelques jours 
après le transfigure fur la Montaigne , en fuite 
délivre le démoniaque que fes Dilciples n’a- 
voient pu guérir : S’entretient avec les Apô- 
très de là mort , &: de fa refurrc&ion : eftant 
allé à Capharnaum leur commande de payer le 
Tribut à Celar , ôc fur le milieu de Septem- 
bre , prenant un petit enfant le met au milieu 
d’eux , en leur difant que pour pofièder le 
Royaume des Cieux , il falloit eftre comme cét 
enfant, * Et après , avoir opéré plufieurs autres 
merveilles en divers lieux fur la fin de fa 3 3 c . an- 
pée , Ôc environ le 15 de Novembre parmy 
cette multitude de qui l' u i vüic > Il 


choifit 71 Dilciples *; f Dont un 1 des princi- 
paux emplois eftoit d’annoncer fa venue aux** 
habi tans des lieux, où il devoir palier, 6 c dit* 
polèr par des dilcours , & des exnortations fa- 
milières > l’e fprit des Peuples à profiter des gra- 

'' b Le mefme Auteur dans 'es mefmcs Leçons alTcure 

' • » • . -r . J | * 

que Saint Martial eftoit aufli l’enfant qui rut mis par 
noftre. Seigneur au milieti-d.es Apoftres f ; lors qu’ils 
cftoient en difputc- qui auroit la première place dans 
le Royaume de Dieu. ' U *; » 

c Au mefme endroit , il eft encore dit qu’il fut un* 
des 7j;Difciples , & f qu’il fuivit noftre Seigneur danf 
tout Je çours de fes Prédications , c’oft .à dite pen- 
dant 3 anSi -- 
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ces de fa vifite. Et cinq mois après eftant moflH 
té en Jerulâleth pour célébrée la Pâque avec 
(es Àpoftres , leur fait un excellent Sermon, 
inftituc le faint Sacrement de l’Autel , leur don- 
ne fon Corps à manger , 8c fon Sang à boire , 
8c les ordonne Preftres. d A la fortie du Cé- 
nacle eftant allé au jardin des Qliviers fut pris 
par les Juifs , emmené à Anne , à Caïphe , 8c à 
Pilate , qui le condamnèrent à la mort , & dq 
Prétoire ayant efté conduit fur le Calvaire , fut 
Crucifié entre deux larrons pour le Salut de fon 
Peuple , mais le 3 e jour eftant Refufoité , 8 c 40 
jours après eftant monté au Ciel en prefence de 
là Sainte Mcre , de fos Apoftres , 8c de fes Dif- 
ciples , il leur envoya fon Saint Eforit le jour 
de la Pentecofte , afin qu’éclairez » fortifiez , & 
embralèz par.ee feu divin , ils puflène avec 
force , 8 c courage annoncer , & répandre, (k Re- 
ligion par tout le monde. 

Par ces notes , 8c oblèrvations fur la vie i 
Miracles , 8c Prédications de noftre divin Sau- 
veur , fuivant la plus* exa&e Chronologie des 
plus payants Interprètes , 8c par les confequen- 
ces qui s’en tirent , on peut connoiftre les er- 
reurs de l’Ecrivain de la vie de laint Martial * 
8 C par elles juger facilement qu’il n’a pû eftre 
du nombre de les Di (ciples , n’y eftre envoyé à 
J-imogcs par laint Pierre , puis qu’à fon- arrivée 
à ïUime , il ne pouvoit avoir tout au plus que 
1 1 , à. 13 ans , qui eft un âge qui le rendoit in- 

d II y eft aiifli dit qu'il fut prefent à la Cène, qu’il 
juefté témoin de fa Refurre&ion , & de fon Afcenuon 
au Ciel >. & qu’enfuite iT accompagna Saint Vierrc 
dans Ce s voyages. 
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capable de l’honneur de l’Epifcopat fuivant les 
Réglés de la Primitive Eglile ; C’eft ce qui fera 
traité dans le Chapitre \x. de cette première - 
Partie , dans lequel on verra comme fa legende 
cft remplie de narrations douteufes , incertai- 
nes , & apocryphes. 


CHAPITRE II. 

Abrégé de /’ Hifioire des Actes , qui contient: 
ce qui sejl pajfé de plus remarquable dé~ 
fuis l' A fcenjîon de Notre Seigneur , juf 
qu'à /’ arrivée de S. Pierre à Rome , & 

- qui fait voir qu'il ne s' ef point faitpen - 
dant tout ce temps-là d'autre ordination 
que celle des douze Apofires , des fept 
Diacres , , & celle de Saint Paul 3 & dt 
S. Barnabe. 

N Ôiftre Sauveur eftant monté au Ciel, les L’an j4.de 
Apoftres s’en Retournent en Jerufatem. S. Nôtre Sei- 
Pierre leur parla de mettre une perfonne en la 8 ncur J-C* 
place de Judas > Saint Mathias eft élu. Aéhi. 

Le jour de la Pentccofte les Apoftres 8c Dis- 
ciples eftans enfemble le Saint Efprit décendic 
fur eux. A&. 1. 

Saint Pierre, & S. Jean allans au Temple güé- 
rilTent le Boiteux de 40. ans. A<ft. 3. 

Ananias,& Saphira ayans retenu une partie 
du prix du Champ qu’ils avoient vendu font ' 
punis d’une mort loudainc. Att.4. 

A i«j 
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Les Apoftres fai fans grand nombre de pr<^ 
diges , èc de miracles , & préchans fans ceflq 
Jesus-Chrsit font mis en prifon , & délU 
vrez par l’Ange. Act. j. 

S euns affemblcz pour faire des Diacres, choi- 
fiflent Saint Efticnne, Philippcs, Procope , Ni.-: 

. canor, Parmenas , Timon, & Nicolas i Ce fut 

dans le mois de Septembre, ou d’O&obrc. A&.tf. 
Les Juifip ne pouvans refifter à la Sageflé , & à 
rEfprit’qut parloir par la bouche de S. Efticnne 
Je traînent hors la ville , & Je lapident le 16. de 
ÎDccembrc de l’année 54. C’eft le fenciment dé 
prefque tous les interprètes. AéE 7. 
i’an j/. Le martyre de Saint Eftienne fuft fuivi d i^ne 
cruelle perfecution , Saul perfecutant étrange- 
ment les Difciplcs, ils s’écartent en diverfes Pro- 
yinces* A6E Î.Sc fuivans. 

Philippe le fécond des Diaçres fuyant cette 
perfecution va à Samaric , y prefehe Jésus- 
Ch r 1 s t , convertit plusieurs perfonnes , entre 
autres S. mon le Magicien , & le baptife. Aéb, 
8. 13. 

r* • ~ iLôs Apoftres ayans appris les merveilles que 

Dieu ôpcroit dans Samarie y çnvoyént Pierre , 
- Jean 9 qui leur impoferent les mains , ôc rc- 
ceûrent le Saint Efprit. * Aét. S. 14. *5. 17* 

' Ce Difciplc ayant cfté averti par l’Ange d’al- 
ler du coté de Gaze , il y rencontre l’Eunuquç 

* • * 

♦ Ce Paflage fait voir , qu’il ne s’étoir point encore 
fait d’ordination de Prêtres , ny d’Evêques, puis qu’il 
falut que les Apôtres envoyaient Saint Pierre & Saint 
Jean dans Samarie , pour adminiftrer le Sacrement de 
J Confirmation à ceux qui avoient cfté inffrtiits, & bapti-î 

iéz par Philippe le Di açre. • k .* * 
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la Reyne d'Ethiopie , l’inftruit, & le baptife , 
jEnfuitc ayant efté ravi par l'Efprit du Seigneur, 
il annonce l’Evangile dans les villes Maritimes 
de la Paleftine , d’Azot jufqu’à Cadarée. 
AéE 8. 1 7. & fuivans j En un antre endroit il 
cft appelle Evangelifte ( Adl. xi. 8. ) parce quç 
ce fut le premier desDifciples qui prêcha Jesus- 
Çhrist Crucifié , ft.efufcité ôc monté aux 
Cieux dans Samarie , & dans les villes de I3 
paleftine j les Apoftres n'avoicnt prefehé juf- 
qu’alors que dans Jerufalçm, Sc ne s’en étoient 
pas écartez. 

I ^ 

FaÜa efi autem in il là die perfiecutio magna in 
V in Eccle fia , erat Jerofolimis & omnes difi- 
per fi fiant per regiones Jadaê , & Samaria prê- 
ter sipoftolos. Aft. 8. 1 . 


» 

t E quinziéme jour d’Aouft de cette année • 

v que l'on compte $5. la divine Marie mere £ ^ _ Jt . 

de Jefus étant deccdée par un .effort d’amour 
pour fe voir privée de la prefence de fon Fils,/* "**é*iff 
fut élevée dans le Çiel en corps , &: en ame par *"^«^*^* 
les Anges, Ç’eft la pieufe créance de l’Eglife 
Catholique > s’il fauc s'en tenir à ceux qui di- 
fent qu’elle mourut à l’âge de 5 7. aus, de quelle 
avoir 19. ans & quelques mois, lors quelle en- 
fanta le Sauveur du monde j mais dans l’opi- 
nion de ceux qui difent qu'elle a vécu $8. ans , 
fon trépas feroit arrivé l’année 36. & dans le 
fentiment de ceux qui croyent qu’elle avoit 59. 
janSjfonAfl’omption au Ciel tomberoit l’année 37 . 

&*dans ccluy de ceux qui mettent quelle avoit 
ïj. ans , & fix mois, lors que l’Ange hiy aunon§a 
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quelle feroit la Mere d’un Dieu , & fcize ans, 
8 c trois mois , lors quelle l’enfanta > il feroit 
arrivé l’année 40. & s’il cft vray qu’elle l'oit 
morte à l’âge de 61. ans 4 & qu’elle avoit 19. ans 
lors de la naiftancc du Sauveur , & que le départ 
de Saint Pierre de la ville de Jerufalcm ayt efté 
fur la fin de l’année 43, 8c fon arrivée à Rome au 
commencement de l’an 15. il fe trouveroit qu elle 
auroit efté portée au Ciel l’année 43. 

Ces 4. opinions, quoy que différentes, s ac- 
cordent neanmoins, en ce quelles font connoi- 
tre quelle mourut , lorfque les Apoftrcs étoient 
encore dans Jerufalcm , &c que leur tranfport 
par les Anges de tous les coins du Monde pour 
les faire fpeéfcateurs de fon glorieux trépas doit 
eftrerejetté, puis qu’ils ne fc partagèrent pour 
les Provinces que l’année d’après , fuivant Baro- 
nius & Spondc *, Ces opinions ayans plus de 
vray-femblance , que celles qui la font vivre 
jufqu’à l’âge de 70. 8c 71. ans ; pour ce (ujet 
j’ay mis fon Aflomption au Ciel cette année 
que nous comptons 35* P arcc q u ü femble 
qu’elle a plus de folidité que les autres dans la 
fuppofition neanmoins de ceux qui croyent 
qu’elle mourut un an , Sc quelques mois apres 
la décente du Saint Efprit fur les Apoftres , 8 c 
que Notre Seigneur a vécu 3 3. ans trois mois, ÔC 
neuf jours. 

L’an Saul ayant obtenu commiftîon de pcrfecuter 

les fidellcs, comme il s’en alloit a Damas le zj. 
de Janvier de cette année , eft renverfé par 
terre , une grande lumière l’environne , Notre 
Seigneur luy apparoiffant , de Pcrfccutcur le 
fait Ton Apbtre , ayant perdu la veuc par cette 
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yifion , il eft conduit à Damas par la main , y 
demeure trois jours fans voir , manger, ny boire, 
mais ayant efté baptifé par Ananie , recouvre la 
veuc , & prêche J i $ u s-C umst dans la Sy- 
nagogue. A in fi les Juifs de Damas font les pre- 
miers qui ont reçu l’Evangile de la bouche de 
Saint Paul. Ad. 9. 19. 20. 

Puis fe retire dans cette Partie de l’Arabie 
qui étoit proche de Damas. Galat. |. j6. & 17. 

Ad. 1^. zo. 

Tibere ayant efté informé des merveilles qui L’an 
avoient efté faites par J esus de Nazareth , 8 c 
qui fc continuoient tous les jours par fes Apô- 
tres , 8c Difciples , en fait fon rapport au Sénat , 
le veut mettre au nombre de fes Dieux , 8c me- 
nace de punition les accufateurs des Chrétiens , 
au rapport de Tertuljien , & d’Eufcbe. Ainfi 
çette perfecution fut appaifée quafi dans fa 
naüfançe , tant par la converlian de Saul , que 
par la crainte qu on eut des menaces de Tibere. 

Saul fur la fin de cette année ( après avoir } g. 
demeuré caché environ trois ans dans les De- 
ferts de l'Arabie ) s’en retourne à Damas, prê- 
che dans la Synagogue , par fes Sermons con- 
fond les Juifs , les apurant que Jésus étoit 
le Christ. 

Les Juifs ayans tenu Confcil pour le faire 
mourir, il s’enfuit, & va en Jerufalem -, Saint 
Barnabe le meine voir Saint Pierre & Saint 
Jacques , demeure une quinzaine de jours avec 
eux, entre çn difpute avec les Gentils, & les 
Grecs , qui eftayent de le prendre , 8 c dé le faire 
mourir. Ad. 9. 26. 27. 29. Galat. 1. 18. 19* 
Pour éviter cette perfecution va à Cæfàrée , puis 
fi Tarfe de Çilicie. Ad. 9. 30. 


j8. 


if. 


40. 
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Les Eglifes (le Judée , Samaric, & de Galilée 
eftans dans la paix, Sc le mulciplians beaucoup 
font vifitées par Saint Pierre. Ad. 32.. 

On croit que c’cft pour lorsque cét Apoftre 
vient à Antioche , où ayant étably fon Siège , 
& defheuré quelques lemaines pour confoler 
les fidèles par fes Inftrudions , & par fa pre- 
fence : retournant fur fes pas guérit Enée à 
Lyde, à Joppc refufeite la Tabithe, & demeure 
quelque temps dans la maifon de Simon le Cor- 
royeur. Ad. 9. 40. 41. 41. &4J. 

Comme il eftoit dans cette maifon , & qu’il 
prioit fur l’heure de midy 3 il vit un linceul 
remply de toutes fortes de bêtes immondes qui 
defeendoit du Ciel , & qui y remonta -, cela s’é- 
tant fait pendant trois fois, il connut par cette 
vifion que Dieu vouloir appeller les Gentils à fa 
connoiifance : comme il s’çntretenoit dans cette 
penfée , on hurtc à la porte , il trouve des gens 
qui le demandoient pour l'emmener àCxfarée,ü< 
baptiier le Centcnier Corneille qui était Gentil , 
Ad. 10. 9. 10. 1 1. & fuivants. 

Les Apoftres & les fidellcs qui étoient dans la 
Judée ayant entendu dire que les Gentils avoient 
receu la parole de Dieu , aufli bien que lçs Juifs , 
entrent en conteftation contre laine Pierre , 
fort fcandalilez de la conduite ; mais étant 
venu en Jerufalem, leur raconte par ordre toj.it; 
ce quis’eftoit pa(Té, parce que jufqucs alors, n’y, 
faint Pierre, 11’y les Apoftres, n’y les Difciples 
n’avoient prêché la parole de Dieu qu’aux fouis 
Juifs de la Judée & Provinces voifines, Nerni- 
ni In y lient es V erbum J)ei , niji folis Judith. 

JO- 45. & il- *?• & ao. JÏudicrHMt qui erant 
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in Judaa > tjuomam & gentes receperunt verbum 
Del. A SI Ai. a. 

Il eft évident par ce partage qu’avant lâ con- 
verfion de Corneille , l’Evangtle n’avoit pas efté 
prêché par les ApoftreSj & Difciples aux Gen- 
tils de l’Afie, encore moins à ceux des nations 
éloignées, 8c que la porte de la Prédication ne 
leur fut ouverte qu’aprés que faint Pierre eut 
fait le récit de te qui s’étoit paflê dans le Ba- 
ptême de Corneille , & de fes gens ; 8c comme 
par la virton du Linceul remply de bêtes im- 
mondes , élevé de la Terre dans les Cieux , & 
la defeente du Saint Efprit fur eux avant même 
qu’eftre Baptifez , Jefus-Ch?ift luy avdit donné 
à entendre, quil vouloit appeller les Gentils à 
la connoiflance de l’Evangile. DifceptantibUs 
f rat ri b hs quod Petrus ad gentes accejftjfet , ille eis 
erdinern rei gefla exponit &c, His auditis tacue- • 

• • runt & glorificaverunt Deum y dicentis : Ergo 

& gentibus Panitentiam Deus dédit ad vitam 
AU. 11. 1 . 1. & 18. Par ce difeours du Prince 
des Apoftres , & les merveilles qui fe paflerent 
dans cette convcrrton , les Apoftres, & Difci- 
ples formèrent le deftèin de fe difperfer dan^Ie 
monde pour faire connoiftre Jefus-Chrift à tou- 
tes les Nations de la Terre, 8c les rendre par- 
ticipans de la grâce de fon Evangile. Cette 
demonftration route tirée de l’Ecriture, ne fait- 
elle pas voir que les Apoftres 8c Difciples n’a- 
voier.t pas encore prêché aux Gentils, 8c que ce 

* ne fut qu’aprés cette convcrrton , qu’il fut re- 
folu parmi eux qu’ils s’en iroient dans les Pro- 
vinces pour leur porter cette connoirtance. 

Les Difciples qui s’eftoient écartez , 8c te- i’ an 4I . 
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nus à couvert depuis la pcrfecution de Saînf 
Eftienne, ayant apris que Corqeille, & plu- 
fieurs Gentils avoient receu le Saint Efprit , & 
le Baptême par le miniftérc de Saint Pierre , 
fe répandirent en diverfes contrées pour annon- 
cer Jefus-Chrift > quelques-uns eltans allez £ 
Antioche convertirent plulieurs Grecs , & Gen- 
tils. Ce qu’eftant venu à la connoiflance de 
l’Eglife qui eftoit en Jerufalem -, elle y envoyé 
Saint Barnabé , & le nombre des fidelles s’eftant 
notablement accru par Ton arrivée, & y ayant 
beaucoup à travailler dans cette Capitale de 
l’Orientjil refolut d’aller chercher Saul à Tarfe, 
l’ayant conduit d#ns cette grande Ville , ils ÿ 
demeurèrent un an entier. La multitude de ceux 

3 ui ci usent en Jefus-Chrift fut fi grande , que 
eflors on commença d’appeller Chrétiens ceux 
qui embraflerent la croyance de l’Evangile, 
Ad. 11 . 1 j . & fuivants. , * 

Ce fut cette Année que le Prophète Agabe 
prédit la famine qui devoir arriver par tout le 
monde. Ad. 11. a 8 . - 

Les Apoftres & Difciples envoyent Saint 
Judc en Mefopotamie à Abagare Roy d’Edefïe., 
t^i’il convertit à Jefus-Chrift , avec une partie 
de fon peuple. 

Cette même Année, au fentiment d’Eufébe 
& de Baronius, S. Mathieu eftant encore dans la 
Judée écriuit fon Evangile en langage Hebreu.' 

Ob hornm maxime caufam , qui in jefnm credide- 
rant e Judais. Hier on. proem. in Math. Les’ « 
Apoftres n’ayant quitté la Judée que l’Année 
fuivante, pour fe difpcrfer dans toutes les par- 
ties du monde , c’eft l’opinion commune i quel- 
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ijüe$-iins neanmoins mettent cette fortie plus 
tard , comme Baronius, qui ne la met que 
î’ Année 44. n. 6. 7. te fuivants. 

La faniine qui avoit efté prédite, te qui ar- 
riva la fécondé Année de Claude au témoignage 
de Dion, eftant extrêmement grande dans Je- 
tufalem, les Chrétiens d’Antioche voulants foi^- 
lager leurs Freres delà Judée, dans cette extré- 
mité leur envoyent un fecours d’argent par les 
mains de Barnabe, &de Saul. Aéh u. 29. 50. 

Hcrodc Agripa eftant en Jerufalem à la Fête 
des Azymes fait trancher la tète à Jacques Frere 
de Jean , te voyant que cette mort avoit plu 
aux Juifs , fait faifir Saint Pierre , te le fait 
mettre en Priion, mais ayant efté délivré par 
i’Ange, il fortit de la Ville, te s’en fut autre 
part , Egrejfus abiit în alium locum.. Aft. 12. 

* 7 - 

On croit que pour lor£ il quitta la Judée," 
te qu’il prit fa route vers l’Italie , mais qu’il 
ii’y arriva qu’au commencement de l’An 44. 

Ce fut auffi dans ce temps , ou à peu prés, 
que Saul , te Barnabe s’en retournèrent a An- 
tioche , ayant pris avec eux Jean furnommé 
Marc ; comme ils y eftoient arrivez , les Pro- 
phètes , te les Doéteurs qui gouvernoient cette 
Eglife après avoir jeûné te prié , eurent ordre 
du Sjjnt Efprit de leur impofer les mains , de 
les Sïrer Evêques , te de les envoyer dans les 
Provinces porter la connoiflance de Jcfus-Chrift. 
Segregate mihi Paulum y & Barnabam in opus ad 
tjuod ajfumpfi eos , tune jejunantes , & or ante s , 

• imponenfes els rnams dimijenint Mo s , & ipfî qui- 
dem Miffi a Spiritu Santlo abiçrunt Sçlcuciam , 
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& inde tiavif /trunt Cyprum. Aft. r 3 . i- $ • 

Par te PafTage , il le voit que Saint Paul, 
Saint Barnabe font les premiers des Difciplefc 
qui ont efté Ordonnez Piètres, & Evêques, 8c 
qu auparavant il n y en avoit point eu d’autres 
que les douze. Comel. à Lapide Comment, in 
Alla Apofiol. c. 13. 

Saint Pierre ayant efté délivré par l'Ange , 
comme j’ay dit , fort de Jerufalem, chemin tar- 
ifant vifite les Eglifes de Judée, va à Joppc, 
à Cæfaréc, Tyr , Sidon , Seleucic ; 8c aptes 
avoir lejoutné quelque-temps dans Antioche, 
y lairte Saint Evode poar Ion Succcrt’eur ayant 
quitté la Sirie, 8c prenant fa route par terre 
11 promus P OUT a ^ er a & orne > entre dans la Cæfaréc de C.»- 
• An 44 . ». padoce,- enfuite dans Neocæfarée dcPont'.dc 
«. & io. là dans la Galatie , & Phrigic, puis dansNicée, 
8c Nicomedic de Bithynic , parte la mer, entre 
dans Bifancc de Thracè, traverfe la Macedoine , 
8c l’Illyric, prêchant par tout Jcfus-Chrift Crit- 
cifié i Va à Aquilée dans le Frioul , entre dans 
l’Italie pat Veronne 8c Ravénnc , établit des 
Evêques en quelques-unes de ces Villes. Enfin 
après environ deux années qu’il employa dans 
unecourfe fi avantageufe aux Eglifes de l’Orient, 
il arrive à Rome , le 18. Janvief de l’Année 44. 
Ec la féconde de l’Empire de Claude fuivanc 
Paronius, quelques autres Auteurs' nemmoins’ 
reculent d’une Année fon arrivée à Rotw. . . 

Les Apoftres ayans compofé le Symbole 
. comme le gage de l’unité de leur crean- 
ce , fe difperlent en diverfes Provinces , & 
vont prêcher Jefus-Chrift par tout le monde. 
Baronius Ann. 44. n. 7. 8. 8c iuivants. 

, . Saul „ 
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• Sàül, & Bàrnabé écans allet de Seleucie mouil- 
ler dans Cypre , vont à Salamine , traverfent 
toute 1 Iflc jufqü’à Paphos } Saul par la force 
& vehemence de fes difcoürs , 5c par là puni- 
tion arrivée en la perfünne du Magicien Elimas 
<cju il rendit âvebgle , opéré la cohverfion dû 
Proconful appelle Sergius Pâulüs, én témoigna- 
ge de ce chef-d’œuvre de la grâce que Dieu fai- 
foit par fon minillerè en urte pctfônne de là 
première qualité , ôc en reconnoilîance de cette 
faveur dti Ciel voulut le relie de fes jours por- 
ter le nom de celuy qu’il avoit gàigné à Jesu£- 
C h r i s ï. En effet nous ne trouvons pas dans 
les Actes , ny ailleurs que depuis ce temps-là 
Saul foit appelle de ce nom , mais de Celuy de 
Paul. A&. i j. ii. 



CHAPITRE III;. 


‘Continuation de f Mfioire des Attés '■ qui Vin 4 dc 
contient ce qui se fi pafje de plus YC- nôtre ûlut, 
rnarquabte pour /’ avancement de la Foy Ic dc k 
depuis La première année du Siégé de faint Claude. 

F terre à Rome jufqu’ au jour de fon màr* 
tyre\ 


^ x o 1 1 1C , C l uelc l lle temps apres fon arrivée 
a Rome > . écrit fa première Lettre atix Fidel- 
, ;^°ir convertis en y venant , & qui 

etoicnc difperfez dans les Royaumes de Pont \ 
* C # ^ a f ac ^ o£: " » de Bithynie , & de 
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Herode Agripa ayant applaudy aux accfi^ 
mations des Ty riens , & Sidoniens,&. n ayant 
pas rendu gloire à Dieu lors qu’il luy dirent 
en le datant qu’il avoit harangué non pas en 
homme , mais comme un Dieu , & en punition 
de la mort de Saint Jacques , de l’emprifonne- 
ment de Saint Pierre , & de la pcrfizcution faite 
aux Fidclles > eft frapé par l’Ange du Seigneur , 
& meurt mangé des vers. Ad. u. 13. 

Saint Marc étant à Rome écrit fon Evangile , 
quelques mois après eft envoyé par faint Pierre 
à Alexandrie. 

L’an 4*. Saint Paul , & Saint Barnabé s’étant embar- 
quez à Paphos viennent en Pamphilie , Jean 
Marc les quitte pour s’en retourner en Jerufa- 
lcm ; de Pergen prennent le chemin d’Antio- 
che de Pifidie > Saint Paul prêche dans la Syna- 
gogue , fait connoître <^ue celuy que les Juif» 
de Jerufalem ont crucifié eft le Rédempteur du 
monde, & le Mefiie promis. Ad. ï a.i j. 14- & fui- 
vans. 

Les Juifs de Pifidie voyans que les Gentil» 
accouroient de toutes parts pour entendre faint 
Paul , excitent par le moyen de quelques fem^ 
mes de qualité , & des principaux de la ville 
une fedition contre luy , & contre faint Bar- 
riabé , qui lè retirent éc s’en vont à Icône. Ad. 
13.50. 

, 47. Saint Paul , & faint Barnabé prêchent à 
Icône, convertiflent un grand nombre de Juifs 
& de Gentils , y parlent avec tant de fuccés, & 
y font tant de prodiges , qu’ils gaignent à 
Jésus-Christ la fameufe Tecle , & une 
bonne partie du peuple , & demeurent long- 
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fceftips en cette ville * mais les Juifs ayant exci- 
té une fedition , & partagé les habitans contre 
eux , ils s’en vont dans la Lycaonie. Ad. 14. 1. 

Saint Paul vient à Derbe, guérit à Liftre un L'an 4 t, 
boiteux de naiflance,Ie peuple le prenant pour 
Mercure , & Saint Barnabe pour Jupiter , & 
voulant leur offrir des facrihces comme i des 
Dieux , ils refiftent fortement à leur fuperfti- 
tieufe idolâtrie i quelques Juifs nouvellement 
Venus d’Antioche , & d’Icone émeuvent une 
fedition contre eux, Saint Paul cft lapidé ayant 
parte pour mort , il revient à Derbe , y ayant 
prêché quelque temps, il vient derechef à Liftre, 

& à Icône , reparte par Antioche de Piiidie , par 
la Pamphilie , Ôc par Attalie , exhortant les Fi- 
delles de tous les lieux oit il pafloit à petfeve- 
rer dans la Foy. Ad. 1 4. 16. Sc fuivans. 

. Saint Paul après une courfê de cinq années 4*. 
employées dans la converfîon des Gentils de la 
petite Arte , & de la Grèce , s’en revient avec 
faint Barnabé à Antioche de Syrie, ils y demeu- 
rent environ deux années. Ad. 14. 15 . 16. ÔC 
ly. Romnj.19. l'Corinth. 11. 14. 15. 

Saint Paul prêche dans Antioche exhortant 
fans cefle les Fidelles de cette grande ville i 
perfeverer dans la Foy. Ad. 1 j. 

Saint Pierre étant a Rome après y fvoir con- 
Verty grand nombre d’ames , envoyé' des Evê- 
ques en plufteurs villes de l’Empire , qui an- 
noncent J b su s-C h r t s t dans les Provinces. 

L’Empereur Claude charte les Juifs de la 
ville de Rome * & de l’Italie ÿ c’eft la première 
perfecution des Payens contre les Fidelles. 

Saint Pierre s’en retourne en Jertifalem psy: 

B ij 
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Mctaphra- un c ^ €m * n tout contraire à celuy qu’il avoit 
ftc dans là tcnu première fois. De la Syrie , il étoit allé 
vie. à Rome par les Provinces du Septentrion , üc 
Baroniut il s’en rétourne par celles du Midy , à cet effet 
jfn.ji.n.t. ü s’embarque à Oftie, dcfcend à Carthage , j 
/ j a j(f e S a i nt Crefcens pour Evêque , s’en va à 
Adrumet , puis à Cirene , vifitc faint Marc dans 
Alexandrie j d’Heliopolis terre de Geflfen , il 
entre dans la Paleftine par l’Idumée , & fur la 
. difpute qui étoit entre les Fidelles d’Antioche 
touchant la Circoncifion , & les préceptes le- 
gaux de la Loy de Moife , il s’aflembla un Con- 
cile dans Jerufalem , dans lequel fe trouvèrent 
faint Pierre , Saint Jacques , faint Jean , faint 
Paul , faint Barnabe , & quelques autres Apô- 
tres , où il lut arrefté que les Fidelles n’étoient 
pas obligez à les garder j Saint Paul, faint Bar- 
s nabc , Silas & Jude font députez de 1* A d'emblée 
pour aller à Antioche rapporter aux Fidelles co 
qui avoit cfté refoludans le Concile. Ad.ij. 6* 
6c fuivansJ- . • •' - .r 

£l- Saint Paul fe fepare de. faint Barnabe , prend 
Silas avec luy , & vifite derechef les Eglifes d« 
Syrie , & de Cilicic . Ad. i j. 40. s’en vient à 
Derbe , & à Lyftre prend pour compagnon de 
fes voyages, Sc de fes travaux Timothée ; comme 
ils paflbïçncpar laPhrygie*& Galatie , il leur 
fut deffendu par l’Elprit Saint de prêcher dans 
l’Afie , étant venus dans la Mifie , ils virent en 
vifion un Macédonien qui les prioit de venir 
dans la Macédoine , s’étant ehibarquez à Troas, 
ils viennent déccndre à .Samothrace , de là a 
Naples, puis à Philippe^ ; comme ils annon- 
forent J esus-C hris t , & convertifloicnt 


l\ 
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beaucoup de monde , ils font pris , fouettez , 8c 
mis en prifon. Un tremblement de terre rompt 
fleurs chaifnes, & ouvre les portes de leur ca- 
chot. Le Concierge , & les prifonniers qui 
avoient efté délivrez fe convertiflent à Jesus- 
Christ par la Prédication de Sainr Paul , 8c 
par le miracle qui venoit de fe faire ; le Ma- 
giftrat de la ville ayant appris que Saint Paul 
eftoit Citoyen Romain * s’exeufe, 8c luy deman- 
de pardon du mauvais traitement qu’il venoit 
de recevoir , & le renvoyé en liberté. Aét. i <î. 
8c fuivants. 

Saint Paul , 8c Silas eftant fortis de Philipes, 
paflants par Amphipolis 8c par Appollonie, 
viennent à Theflalonique , où ils convertiflent 
grand nombre de perfonnes > 8c plusieurs fem- 
mes nobles , les Juifs ayant fufeité une perfe- 
cution contre eux , ils quittent cette Capitale 
de la Macedoine ; viennent à Beroée , de là à 
Athènes , Saint Paul entre en conférence avec 
plufieurs Sçavants de cette célébré ville , en 
convertit quelques-uns, prêche dans l’Areopage, 
Denys l’Areopagite , Damaris , 8c quelques 
autres croycnt en Jefus-Chrift- Aét. 17. & fui- 
vants. 

La même année eftant ailé à Corinthe plu- 
fleurs perfonnes fe convertiflent par fes Prédi- 
cations : par un ordre exprès de Dieu , il y prê- 
che un an 8c demy , Silas 8c Timothée l’y vont 
trouver. Aél. 18. De Corinthe il écrit la pre- 
mière aux Theflaloniciens. 

Plufieurs Corinthiens embraflent la Foy , 8c 
fe font baptifer. Crifpe Prince de la Synagogue 
fe met du nombre avec toute fa famille , Iss 

B iij 
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Juifs de Corinthe s’en fafchent, excitent un tUt 
mulce contre Saint Paul , fe jettent fur luy , 
l'amenent devant le Proconful , le maltraitent, 
en fa prcfencc avec Softhenç chef de leur Sy- 
nagogue , nonobftant cette perfecution il de- 
meure encore quelques jours dans Corinthe , 
avant que d’en partir pour s’en retourner en 
Syrie fe Fait couper les cheveux , écrit la fécon- 
dé aux Thcflaloniciens. Aft. 18 . 8 . 8c fuivants, 
J4» Saint Paul s’embarque à Cenchre , aborde à 

Ephefe , y laifle Prifcille , 8c Aquilas , & apiés 
quelques jours de lejour monte derechef fur 
mer , arrive à Cefarée, va en Jcrufalcm , puis à 
Antioche , enfuite vifire les Èglifes de Galatie , 
8C de Phrygie , fortifie par tout les Fidelles. 
A<ft- i 8 . & luivants. 

Quelques femaines après fon départ Apollo 
homme Sçavant 8c très verfé dans les Ecritures 
s’étant fait inftruire parlcsGhrcfticnsd'Ephcfe, 
parle librement de Jefus dans la Synagogue, 
eft envoyé à Corinthe , fortifie ceux qui avoienç 
reccu la Foy , convainc puiftamment les Juifs 
par les Ecritures , leur faifant connoiftre que 
Jefus eftoit le Chrift. 

Cette meme année au rapport d’Eufebe dans 
fa Chronique, Saint Philippe préfehant à Hie- 
rapolis yillc d’Afie y eft lapidé , 8c crucifié. 

Vw ff- Saint Paul après avoir vifité les Eglifes de la 
Ffaute Afie , vient derechef à Ephefe , y prêche 
Jcfus-Chrift fans relâche, 8c y demeure prés de 
trois ans. Aét. 19 . 1 . & au Chapitre ip. U. 
y eft expofé aux beftes. 1 . aux Corinthiens 
jj. 3 1 . Dieu opère grand nombre de miracles 
par le linge , & les veftemens de Saint Paul. 
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Aft. 19. il. Eftant à Ephefe il écrit la Lettre 
aux Galates. 

Saint Paul prêche encore à Ephefe & plufieurs 
de ceux qui avoient receu la Foy viennent à lu y, 
déclarent & confelfent ce qu’ils avoient fait. 

Ad. 19. 18. 

Ceux qui s’étoient occupez à des lectures 
inutiles & pernicieufes Iuy apportent leurs Li- 
vres qu’il fait brûler devant tout le peuple. 

Ad- 19. 

La Parole de Dieu y fit de grands progrès, & 
fe rendit fort puilfante par fon miniftere , & pat 
celuy de Timothée & d’Erafte. ' • s 

L’Empereur Claude mourut cette année le 
treiziéme d’Odobre , de fon âge le 64. & de ~ 
fon Régné le 14. Néron luy fuccede. 

Saint Paul étant encore à Ephelè & y ayant 
demeuré deux ans & demy écrit la Première aux 
Corinthiens , fait deflein avant que de s’en re- 
tourner en Jerufalem de vifiter les Eglifes de la 
Grece , & de la Macédoine avant Ion départ 
d’Ephefe , les Orphévres de Diane excitent une 
fedition contre luy qui eft appaifée par l’entre- 
mife d’Alexandre , il aflemble les Fidelles, leur 
fait une longue exhortation, prend congé d’eux, 

& s'embarque pour la Macedoine ; ayant pris 
terre , vifite les Fidelles difperfez dans les prin- 
cipalles villes de cette grande Province , les 
exhorte â demeurer fermes dans la Foy qu’ils 
avoient embrafiee , & prend fon chemin vers la 
Grece , il demeure trois mois dans cette vifite. 
Aéfc- 10 . Les Juifs fçaehans qu’il vouloit s’en 
retourner dans la Syrie , luy dreflènt des embû- 
ches ; pour les éviter il prend le chemin de 1a 
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Macedoine. Ad. 10 . Ce fut cette année qu^ 
Saint Luc écrivit fon Evangile , lors qu’il ctoiij 
dans l’Achaïe avec Saint Paul. Baron’ms & dit 
hoc antio . 

Cet Apôtre étant à Nicopolis écrit la Secon- 
de aux Corinthiens , & la leur envoyé par Titej 
quelque temps après étant venu à Corinthe, il 
écrit aux Romains ; s’en étant retourné dans la 
Maccdoine s’embarque à Philipes pour la petite 
Afie, étant à Troas avec quelques liens Difci- 
pies , il y rcfufcite Eutique qui étoit tombe 
d’une fenêtre en l’entendant prefeher. Ad. 10 . 
6. 9 . 

Saint Paul s’étant mis fur mer à Troas , dé- 
cend à Aflon , à Mitilene , Chios , & à Milet 
d’où ayant fait venir les principaux Fidelles d^ 
la ville -d’Ephefe , fait.un excellent difeours, 
& leur dit le dernier adieu , s’étant embarqué i^ 
vient à Coos, monte lùr mer pour Patate dans 
un Vaifleau qui alloit en Phœnicie , prend terre 
àTyr , y rencontre des Difciples qui l’exhor- 
tent à ne point aller en Jerufalem , après avoir 
pris congé d’eux , s’embarque pour Ptolemais, 
fon Vaiflfcau ayant pris terre à Cefarée , il fut, 
loger dans la maifon de Philippe le Çiacre, le. 
Prophète Agabe le vient trouver 2c l’avertit que 
s’il va en Jerufalem il y fera pris , 2c lié , non- 
obftant fes predidions aymant mieux plaire 
Dieu que fe fatisfaire , il entreprend le voyage, 
2c y arrive à la fefte de la Pentecofte. 

Comme il prioit dans lé Temple les Juifs le, 
faififfent de luy 2c le maltraitent , accablé 
de coups , il eft délivre par le Tribun de la^ 
garnifon , luy ayant efté permis de parler , iÇ. 
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k deffend contre Tes accufatcurs, A£b 1 1 
Nonobftant fes raifons on le a 

fouet, il s’en garantit par la d '.;:a o ; i. d 
çtoit Citoyen Romain. Aéfc. 11 

Il eft conduit au Cordai, plaide mcrveilleu- 
fement’ bien fa caufe , pat les diicours met la 
divifion entre les Phardiens , & les Saducéens 
qui étoient fes accufatcurs , &c par cette broütl- 
lerie évite les tourmens qu’on luy preparoit , le 
Tribun l’cnvoye au Prcudcnt Félix qui étoit à 
Cefarée , le grand Preftre Ananus , & Tertulc 
fon Avocat l’acculent devant le Prcftdent de 
pltifieurs chefs , il réfute le plaidoyé , 8 c les rai- 
ions de Tertule , ayant fait un excellent dil- 
•cours fur la J iftice, laChafteté & le Jugement 
dernier , & Félix ne voulant pas l’écouter da- 
vantage le fait mettre dans la prifon. Feftus 
ayant fuccedé à Félix dans la Charge de Prési- 
dent, &c voulant emmener Saint Paul en Jeru- 
falem pour le juger en prcfence de fes accufa- 
teurs , il en appelle à Ccfar. Quelques jours 
après le Roy. Agripa avec Bérénice fa femme 
çtant venus à Çefarée pour faire compliment 
à Feftus , il les entretient de fon prifonnier , 
Agripa > & Bérénice luy témoignent qu’ils fe- 
roient bien aifes de le voir , & de l’entendre ; 
l’ayant fait venir luy ordonnent de parler , fe 
jjuftifie en. leur prcfence de ce dont on l'accu- 
foit , & raconte les merveilles de la grâce de 
Jésus , qui de fon perfecuteur l’ avoir fait fon 
Apoftre i eft renvoyé pour eftre conduit à Cefar- 
Ce Prefident l’ayant mis fous la garde d'un 
Çentenier , le fait mettre fur mer dans ui\ 
Ÿaifteau d’Adruraettc pour être conduit à Rorne. 
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Eftant partis de Sidon , ils paflent par Cypre ^ 
& par Lyftre ; une grande tempefte étant 
furvenuc , 8c ayans demeuré plufieurs jours fans 
voir ny Ciel ny terre , comme ils étoienc fur 
le point de faire naufrage , il obtient de Dieu 
par fes prières le falut de tous ceux qui étoienc 
dans le VaifTeau , qui fe fauvent & prennent 
terre à Malthe. Aéb 2 4. 15. 1 6. 17. & 18. 

L’an Après trois mois de fejour dans cette Ifle, 8 c 
y avoir fait un grand nombre de miracles , il eft 
conduit à Syracufe , de là à Rhege, & de Pou- 
zoles prend le chemin de terre pour venir à 
Rome , rend raifon aux Juifs qui habitoienc 
dans cette grande ville de ce qui s’étoit pafte 
contre luy dans Jerufalem& Cefarée, demeure 
deux années fous la conduite d*un Garde, pref- 
che neanmoins J e s u s-C hrist avec liberté, 
ponvertit plufieurs Juifs 8 c quelques Gentils de 
la famille de Néron. Aét. 28. 1. Timothée 4, 
16. 17. & fuivants. 

Van 60. Saint Paul étant encore dans les liens écrit 
aux Philippicns, aux Ephcfiens , aux Colloflïens, 
~ & à Phileman , & le prie de mettre en liberté 
Onefime fon efclave , qui croiflant de jour à 
autre en vertti , & en mérités , fut trouvé digne 
d’étre facré Evêque d’Ephefc après la mort de 
Timothée. 

U écrit la Lettre aux JJcbreux environ ce 
mefme temps. 

L’an 61. Saint Paul après avoir demeuré deux ans à 
Rome dans la captivité , eft renvoyé abfous par 
Néron , prefehe JhsusChrist dans Rome , 
& dans plufieurs villes d’Italie. 

Saint Luc écrivit cette année l’Biftoire dc$ 
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A$es , voulant $’cn retourner dans la Judée , 
traverfe une partie de l’Italie , du MÜanoz , & 
de l’Illyrie , entre dans la Dalmatie , & dans la 
Macedoine, prefehe Jefus-Chrift dans l’Achayei 
de là étant allé en Bithynie , après bien de tra- 
vaux , &: des perfecutions y endure une mort 
glorieufc environ l’an 7 z. pour la Confeflion 
de celuy qu’il avoit prefehé. Baron. 61. ». 1. 
JMartyrol. Rom. 18. OSlobre. 

Cette année Feftus Prefident de la Judée, qui 4%. 
avoir envoyé Saint Paul à Rome étant venu 4 
mourir, eut Albinus pour fucceflcur. 

Saint Paul après avoir parcouru plusieurs 
Provinces de l’Italie , s’en retourna cette année 
dans l’Afie , fuivant ce qu’il avoit promis à Phi- 
lemon dans la Lettre qu’il luy avoit écrite l'an- ■* 
née precedente. Philem. x z. ad Philip. 1 . xy & 
ç. x. 14. ad Hebrtos 13. 13. & 14. 

Cette année Saint André fut crucifié à Patras 
dans l’Achaye. Onuphrius in Chronico. 

Saint Jacques Evcque de Jerufalem appellé L’an 6 j % 
dans l’Evangile le frère du Seigneur, Autheur de 
la Lettre Canonique , prefehant conftamment 
J e s u s-C hrist lut aflommé d’une mafluc , 

&c jetté du Pinacle du Temple fur le pavé , & 
priant pour fes meurtriers rendit fon ame glo- 
rieufc à Dieu , après avoir gouverné fagemcnc 
cette première de toutes les Eglifes l’efpace de 
Z9. ans. Eufeb. in Chronico S.Hieron. lib.de Script , 
Ecclefiafl. Baronius , & alii. Il eut pour fuccet 
feur Saint Simeon parent de Noftre Seigneur , 
qui tint le Siégé jufqu’à l’an 1 zo. & fut Cruci- 
fié dans la perlecution de Trajan. 1 ,’Eglife ce-? 

{ebre f^fefte le 18. Février. 
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Saint Paul va en Candie , ÔC y prefchc apr& 
y avoir étably Tire pour Evêque, il luy ordoi»- 
ne d’établir des Evêques dans les principalles 
villes de rifle , & de corriger plufieurs chofes à 
corriger dans la conduite qu’il falloir garder 
dans le gouvernement de cette Eglife naiflante, 
Vt cjHA reliqna erant corrigent. Epiftola ad Titum . 

V*>f'Ss . 

Cette mcfme année Saint Barnabe endura la 
mort dans l’Ifle de Chypre où il prefchoit Jésus- 
Christ, /. deccter.& Omtph. in Chronico . 

Comme Saint Marc celebroit la Meflê un 
jour de Dimanche dans, la ville d’Alexandrie 
les Gentils fe faififlent de luy, le lient, & le traî- 
nent parles rués, étant tout meurtry de coups, 
& de bleflures il rendit quelque temps, après Ton 
ame a Dieu , Aienolog. Gracorum., Beda Ado . 25. 
Avril . 

Cette même année Saint Simon, & Saint Jude 
moururent dans la Perfe. fuivant l’pp inion de 
de Cornélius a Lapide. 

Cette année qui fut la quatrième avant la 
guerre des Juifs , & la huitième avant la prife 
de Jerufalem , un certain homme appellé Jésus 
du commun du Peuple , infpiré de Dieu, com- 
mença a prédire les. maux qui dévoient arriver . 
à cette ville mal-heureufe , criant fans çeflè par 
les rués , voicy une voix qui vient du cofté d’CV 
rient , du cofté d’Occident , & des quatre coins 
du monde , qui menace Jerufalem , le Temple , 
& tout le Peuple Juif *, ayant efté repris plu- 
fieurs fois par le Magiftrat , & ne ceflant de pré- 
dire la ruine , & le bouleverfement de la fainte 
. ^ité , fut rudement fouetté fans nullement fi» 
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plaindre ^ jetter une larme , ny demander par- 
don à ceux qui le maltraitoient , criant toujours 
malheur , malheur , malheur à Jerufalem î Cs 
qu’il continua pendant fept années, julqu’à ce 
que la ville étant âfiiegée par les Romains luy 
étant fur les remparts * & criant de toute fa for- 
ce malheur a cette pauvre ville , malheur au 
Temple > i tnoy , dans le meme inftant une 
pierre pouiTée par la machiiic des Romains l’af- 
fomme, & le jette par tettc.Jofeph. l.y. t.n. 

Saint Paul ayânt demeuté quelque temps à 
Ephefe, y laifle Timothée & s’en retourne dans 
la Macedoine. * • ” : * '• i 

Saint Paul après avoir paffé l’hyvfer à Philip 
pes , s’en fut à Ephefe, puis à Milet , où il laifTa 
Trophime qui étoit malade, 1. ad Timotheum 
4 . iow & ad Philip, c. t 27 . & cap. 2.2 3 ; 

& 24 . * ^ ; :• ■ 

. . La ville dè Rome fut horriblement affligée L’an 6 
par un incendie de trois jours continuels, 
comme Néron étoit l’auteur au raport de plu- 
fieurs , pour fe juftifier , il en âccufe les Chré- 
tiens, les perfecutc étrangement , les fait mou- 
rir d’une mort cruelle par divers fupplices. 

ZJt ferarum ter gis confetti laniatu Carnm InterU 
rent 9 aut crucibus affixi , aut flantmandi , atque 
fibi defeC’Jfet die s in njum nôEhirm Iwninis ateren - 
tur. Tacitus l. 1 y. Annal. c. 44. 

Ce Furent les prémices des horribles perfecu- 
tions qui s’enfuivirent > le Martyrologe Romain 
en fait mention le 24* Juin/* ' J 
. Cette année Saint Mathias Apôtre fut marty- 
Cifé. L dexter , & Omtph . in Chronico. 

L’Empereur Néron deffend l’exercice de la L’an *7. 


■ r l 


# 
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Religion Chrétienne par un Edit public l cCtf<f 
perfecution dure jufqu’à la fin de (es jours j plu- 
iieurs Chrétiens y Unifient leur vie par divers 
fupplices. 

Torpes , Sc Evellius , & qüelques autres* 
dont parle faint Paul dans TEpître aux Philip- 
piens endurèrent une mort glorieufe pour la 
Confeffion de J e s u s-C hrist. Martyroli 
Rom. i i ; & 17. May. 

Les Saints ProcefTus , Martiniânus,Herodion* 
Olympias , Bafiliflè , & Anaftafie achèvent leurs 
joiirs par le martyre, le 1 5 . Avril , & les Saintes 
Lucine , & Perpétué' le 3 o. Juin , & le 1. Juillet, 
Marty roi. Rom ; Baron. An. 6%. 1$. & 14. an. 69. 
vum. 5. 

On croit qde ce fut cette année que Saine 
Pierre revint à Rome pour confoler les Fidelles 
perfecutez par Néron. 

Saint Paul quelque temps après étant arrivé 
dans cette grande Ville y prefene Jesus-Chiusï 
avec beaucoup de benedi&ion; . . 

Saint Pierre écrit fa fécondé Epître » dans la- 
quelle il donne à connoiftre que le temps dé 
fa mort approchoit. Simon le* Magicien abufant 
Néron & les Romains par fes preftiges , & en- 
chantemens , ayant pris fon eflor dans les’ airs / 
pour perfuader qu’il eftoit quelque chofe de 
divin, eft précipité du milieu de l’air par les 
prières de Saint Pierre , & de Saint Paül ; s’é- 
tant brifé les jambes, 8c rompu les coftes, meure 
miferablement de cette chute j Néron enragé 
contre les autheurs de la mort de fon Favory* 
fait mettre dans la prifon de Mammertin Saint 
Pierre , & Saint Paul. Ce dernier y écrit la Se- 
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con^e à Timothée, 8 c le prie de venir eftre té- 
moin , 8 c fpeélateur de Ton martyre. 

Saint Pierre & Saint Paul eftans dans lfbri- L’an fj. 
Ton convertilfent 47. perfonnes, 8 c les baptilent, 
qui quelques jours après font conduits au fup- 
plice ; Saint Pierre meurt attaché à la Croix les 
pieds en haut , 8 c la telle en bas ; on coupe 
celle de Saint Paul , & il en fort du lait au lieu 
de fan g. 

Saint Jude écrit fon Epiftre Canonique, dans 
laquelle il parle comme en pafiant de plufieurs 
articles conrenus dans la fécondé de S. Pierre. 

Par cet abrégé Chronologique des principa» 
les actions de Saint Pierre , & de Saint Paul, on 
voit le peu de fejour qu’ils firent dans Rome 
Saint Pierre depuis le 18. Janvier de l’année 44. 
qu’il y entra , jufqu’à fa fortie l’année 49. ou 
<0. 8 c dépuis fon retour jufqu’à fon martyre 
l’année d’après, à peine y trouve-t’on 8. années 
de Siégé *, Saint Paul tant dans fon premier que 
fécond voyage , n’y a demeuré qu’environ 3. ou 
4. ans, dont il y en a deux qu’il palfa dans les 
liens. Et par l’Hiltoire des aéfces , 8 c celle des 
premiers Fidelles , on voit que ces deux Apô- 
tres s'appliquèrent principalement à convertir 
les habitans de cette grande ville , à fortifier 
dans laFoy ceux qu’ils avoient gaignez à Jesus- 
Christ dans les Provinces du Levant , & du 
Midy , en leur écrivait des Lettres pleines de 
confolation , 8 c de doélrine , ou à envoyer des 
Evêques dans les principales villes de l’Italie, 8 c 
dans quelques autres de l’Afic* & de l’Afrique , 
comme le chapitre fuivant le fera voir. S’il fal- 
loir fuivre le fentiment de quelques Autheurs 
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modetnes , on croiroit que ces deux colom-* 
ncs de nodrc Religion ne firent autre chotë 
dart? Rome , qu’à s’occuper à élever des Ou- 
vriers Evangéliques pour les Provinces de la 
Gaule , fans s’attacher à la converfion des peu- 
ples qui eftoicnt à leurs codez , que le fialut des 
Nations éloignées les touchoit plus que ccluy 
des Italiens 8c Romains. Je leur demande né 
falloit-il pas du temps pour cultiver dansl’efprd 
des Romains cette Religion noüvelleîNe falloit- 
il pas leur donner quantité d’mdrù&ions pouir 
les maintenir , 6c fortifier dans la foy qu’ils 
avoient embraflee ? falldit-il après les premières 
connoiflances qu’ils en dirent les laiffer là , 
ne plus fonger à eux ; fi ces deux Apodrcs n’a- 
voient pas jette des fondemens folides dans le 
cœur de ceux qu’ils convertirent -, cette Reli- 
gion «aidante n’ailroit pas pu dans la fuite le 
xépandre par toute la terre * elle auroit efté 
étouffée dans fon Berceati. 

; Dans le temps où nous forhmes , on voit Ieà 
villes remplies de Prêtres , d’Ecclefiadiqués Sc 
de Religieux pleins d’efprit , de feiehee , de 
Do<dnnc,& de zele, alitant, oü plus que dans 
ce premier fiecle , à peine pourtant peuvent-ils 
fuffirc pour maintenir la pieté 8c la Religiori 
dans fa pureté chez les peuples plaincmcnt 
inferuits de nos myderes i & dans un temps où 
la corruption des mœurs, & l’Idolâtrie inoh- 
doient toute la terre , ils veulent qu’un tres- 
petit nombre de Prêtres, & encore moins d’E- 
vèques aÿent fait changer de Culte, & tonver- 
ty toutes les Nations de la vade étendue de 
l’Empire de Rome > c’ed ce que ceux qui fçavcnt 

quelque 
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quelqUe chofé de l’Hiftoire ne fe font jamais 
pû. pcrfuader -, parce qu’ils vdyent tout le con- 
traire dans les Autheurs qui ont écrit les révo- 
lutions qui font arrivées dans les Provinces ôC 
dans les Royaumes de ce grand Empire : Ce 
divin changement que nous y voyons , n’y fut 
fait que peu à peu , il a fallu cinq à fix fiecles 
pour détruire entièrement le Culte des Idoles, 
& faire embraflèr à des Nations fi differentes en 
coutumes , & en mœurs lâ Religion d’iin Diett 
èrucifié pour le faltit de tdus. 


•CHAPITRE tV. 

tes Ëvefchez, injiituez, au premier jîetle de 
l'Eglife dans l'étendue de l’Empire 
de Rome. 


G Ommc le Pcre Eternel a fait Souveraili 
Preilrc fon Fils Uniqtie Notre Sauveur , 
Ut effet Sacerdos ih atèrnum ftcuncÊm ordinem 
Adelchifedech. Audi ce même Fili qui eftoit là 
fplendeut , & les délices de fon Pcre , J Qui non 
fimetipfum elarificavit , ut Pontifix fierét , à voulu 
établir Saint Pierre fon Lieütendnt fur la terre 

f '»our continuer vifiblement fon, Sacerdoce dans 
à perfonne , & darts fes fucccfTeiirs les fouve-, 
rains Pontifes de Rome. Ce premier Pape vou- 
lant témoigner à J e s u s-C hrist qu’il vou- 
loir bien prendre la peine & la Condditc des 
Ouailles, dont il l’avoit honoré, en le faifant lé 
Paftettr Univerfel de fon troupeau, & le Vicaire 
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de Ton Eglife. Tu es Petrus , & fitper hanc Pe- 
tram adificabo Ecclefiam meam , Pafce oves me as ,■ 
dépuis la defcente du S. Efprit fur luy , & fur 
les Apoftres dans le Cénacle en Jerufalem , juf- 
qu’au jour de fon martyre dans la Ville de 
Rome , il n’a cefle par luy-meime , ou par fes 
Ditciples de prefeher aux Nations de la terre 
l’Evangile de fon divin Maiftre , & de leur an- 
noncer la paix qu’il eftoit venu porter au mon-* 
de : mais comme il ne pouvoir pas fe tranfpor- 
ter par tout , demeurer en differents lieux , & 
faire par luy même tout ce qu’il auroit defïré, 
il envoyé en diverfes Provinces de l’Empire cin- 
quante- trois Evêques comme autant de Légats 
a latere , pour occuper fa place , remplir le mi- 
niftére de fon Sacerdoce * & continuer le Ponti- 
ficat fupréme dont il avoit cfté honoré le joiflf 
que le Sauveur du monde l’inftitua le. Prince 
de fon Peuple i mais avant que de remarquer les 
Villes , où il les a envoyez , il eft important 
d’obferver trois chofes. ' \ 

i. Qtfil eft affûré par le témoignage d’in- 
fiocent I. <^u’il ne s’eft point inftitué d’Evêchcÿ 
dans toute l’étendue de l’Empire de Rome que 
ceux qui l’ont efté par le Saint Siégé , ou par fort 
ordre,& que S.Picrre & S. Paul fe font principale- 
ment attachez en publiant l’Evangile à mettre des 
Evêques dans les premières « 5 c principalles villes 
de l’Empire, cela fe prouve par les Martyrolo- 
ges , par l’Hiftoire Eccîcfiaftique , & fe connoî- 
tra clairement par mes obfervations , tant danÿ 
le cours de la première, que de la fécondé Partie' 
de cet Ouvrage, Quis enim nefeiat , dit ce faine 
Pape, ant non advertatjd quod à Frineipe Slpofio-i 
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ïorum Pttro , Roman a Ecclefia traditum efi , ac 
7 wnc nf]Hc cufioditur , ab omnibus debere fervari. 
Prafertim cum fit manifcfium in omnem ltaliam , 
G allias-, Hifpanias , sljfricam, & Siciliam , infit- 
lafijne interj acentes , nullum homimtm inflituifft 
Ecclefias , nifi eos , quos venerabilis JîpofioluS 
Retrus , aut ejus fuccejjbrcs confiituerunt Sacerdo - 
tes , aut legunt 4 fi in Provinciis alias yipofiolorum 
invenitur , aut legitur docuijfe -, quoi fi non le gant, 
quia nufquam invenitur oportet eos hoc fequi , quoi. 
Romana Ecclefia cuftodit j a qua eos principium 
accepijfe non efi dabiurn -, ne dam Peregrinis affèr- 
tiombus fiaient , caput infiitutionum videantur 
omittere. Epifi.i. ad Decentium. Il vivoit envi- 
ron l’an 401. 

x. Que Saint Lin , faint Clement > & les au- 
tres Pontifes Romains fucceflèurs des Apoftres, 
lors qu’ils ont eu du relâche dans leurs perfe- 
ctions fe font appliquez à envoyer des Evê- 
ques dans les villes moins principales des Pro- 
vinces de l’Empire , dans les Ifles de la Medi- 
terrannée , & de l’Océan ; enfuite aux Nations 
les plus éloignées > & chez les Peuples les plus 
barbares , cela fe voit par les vies de nos Peres 
les Papes ; par celles des faints Evêques qui ont 
fleury dans les premiers Itecles de l’Eglife, & 
par le témoignage de Baronius * & de Spondc 
dans tout le cours de leur Hiftorre. 

. 3. Que Saint Pierre , & Saint Paul , Saint 
Clement , & nos Saints Peres les Papes ont gou- 
verné l’Eglife pair le bon fens , & la ration', 
& non par des révélations fans fondement , 
comme l’ont avancé quelques-uns ; fuivant cc 
principe inconteftable , il falloit que la Foy fut 

C ij 
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reçue > premièrement dans les premières ville# 
du monde *, ce qui fe manifefte par la conduite 
de Saint Pierre , & de Saint Paul , & des autres 
Apoftres : Ils ont prefque d’abord envoyé leurs 
principaux Difciples dans les villes qui eftoienc 
apres Rome les Capitales de l'Empire ; Enfuitc 
dans les principailes de chaque Province, afin 

Î |ue cette divine lumière fe répandît plus fad- 
ement dans les villes moins principales ï&c de 
là dans les Bourgs, & Villages de la Campagne: 
venons au détail des lieux , où ils les ont éta- 
blis. • ’ 

Il eft confiant par l’Hiftoire, que Saint Pierre 
a inftitué , qu envoyé en divers lieux 5 3. Evê- 
ques. Ordinavit Epifcopos per dlver/a loca (juin* 
cfHaginta très . Platine , Baronins 3 ôc ceux qui ont 
écrit fa Vie l'afTure&t de même , & il eft rappor- 
dans l es Aétes que Saint Paul en établifloit 
dans toutes les villes , où il prêchoit , Per fin - 
pilas Civitntes conftituens Presbyteros , & dans 
l’Epître qu*il écrivit à Tite , il luy ordonne 
d’en inftitucr dans les «principalles villes de la 
Candie, Vt conflituas per Civitates Presbyteros t 
les Interprètes de l’Ecriture expliquent ces paf- 
Coritel. a fages de Presbyteros, Epifeopos j Cette vérité éta- 
*L blie , ne peut*on pas croire que Saint Pierre en 
jttus, &c. ^ a | > i££|j > £ t dans toutes les villes où il prefehoit, 

# puis qu’il eftoit animé du mefme Efprit. Voicy 
les 53. endroits , où je trouve qu’il a inftitué 
ces Evêques fuivanx l’Ecriture , & les Autheuri. 
, . . qui ont écrit fa Vie. . : 


D 


Ans la Judée , Galilée , & Paleftine , , 
À Jaufalem , Samarie, Cefarée, & Joppe. 
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Dans la Phaenicie. 

A Tvr , Sidon , Berithe , & Tripoly. Simeon 
Aietaphrafte chez. Surins le 19. Juin. 


Pans la Syrie, 

A Antioche , Seleucie , Appaméc , Laodicée , 
•& Damas, Le même Autheur che^Surius. 


Dans la Capadoce, PttrusApo- 

A Cefarée , & Nice. fiolus i.c. 

Ele&ij ad- 

Dans le Pont. 

A Amafée , Synopes , 8c Neocsefarée, Pon!” Ga- 

lant , Ca- 

Dans la Lydie, fadoci * , • 

A Laodicéc. . 

m * thinu> érto 

Dans la Phrygie, * 

A Hyerapolis , & Synnade, 


Dans la Paphlagonie, 

A Gangres, 

Dans la Bithinie. 

A Nicée & Claudiopolis, 

Dans l’Ifle de Cypre à Cithe. ^Menologium , & 
BrevUrïum G r acerum, le ti. Juillet, & ij.QÜohre. 


Dans la Lycio, 


A Andriacc, 

/ 

Dans la Thrace, 

- S.Agapitus 

A BizanCe, 

\ . ‘ in literh 


Ç iij f* 
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unturmf. Dàrts la Macedoine. 

synoio. A Thefl'alonique, & PhilipeJ. Simeon Met*^ 
phrafte ly.Jitin.- ' - 

ft 

, / 

Dans la Dalmatie. 
à Salone. 

> 

Dans l’Illyrie. 

A Sirmifq. 

Martyrol. Dans le Friul. 

Rom. h. A Aquilée. * 

fulii. ‘ . 

#. • - « % 

Dans les Gaules. 

bris. A Trêves. 

* • 

î» Dans les Allcmagnes.* A Mayence. 

notât. Mar.-* ' ô ‘ • 1 * ■ ‘ 

Dans l’Egypte, A Alexandrie, & Thebes. . f 

Martyrot, 

Rom. */. Dans Tltalie apres avoir étably Ton Siégé a 
jfprilis & Rome , tant dans Ton premier, que fécond voya- 
XI * N ^* ge , à Nolè T erracine , Attine, FelTules, Luques, 
Martyr ol. Corne , Ravene , Naples , Veronne , Gapoiie , 
& Annale* Pavie , Padouc , &’Trevifc , Le Martyrologe 
de Baro - Romain / e 15. Janvier , 22. Mars , 28 . Auril , 6 . 

foin., 12. 14. df ly. Juillet, 3. n. ^ 2 y*Aoufl£ 

il. Septembre , & 7. Novembre . 

î ^ * 1 « 

Dans la Sicile. ■ r 

A Syracufe, Catâne >Tavormina, & Païenne, 
Simeon Metaphrafle chez Surius le 2 9. Juin, Ô* 
le Martyrologe Romain dans les mois citef^ cy - 
apres, j'* . ,s " " “ ' 'f V_ ' ’ 
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Dans F Afrique. 

A Carthage * & Cyréne. Simeon Metapbrafte 
le 19. Juin , & le Martyrologe le fixième May. 

r 

Dans les Efpagnes, 

A Cadix , Elvire , Carthagéne , Colibre & 
Avila. 

S I on adjoutoit aux Evêques que je viens de 
nommer , comme veulent ceux de l’opinion 
contraire , ceux de noftre France , & quelques 
autres des Royaumes voiftns, que quelques Au- 
theurs difent avoir efté envoyez par ce premier 
Pape *, il Te trouverait qu’il aurait confacré plus 
de cent Evêques , ce qui cft entièrement oppofé 
à la vérité de l’Hiftoire , & à l’Epoque de la créa- 
tion des plus anciens Evêchez du Royaume. 

Je ne comprens pas non plus dans ce nombre 
des 5 3 . Evêchez inftituez par Saint Pierre, ceux 
qui ont efté établis dans la Judée , Galilée , & 
Paleftinepar ce mêmeApoftre avant Ton départ 
dejcrufalcm, & de la Judée pour l’Italie ; ny 
ceux qui ont efté érigez dans l’Aflyrie, & Mefo- 
potamie par Saint Simon j tfons l’Idumée , Sc 
Arabie par Saint Jude } dans l’Ethiopie par Saint 
Mathieu d^ns l’Armenie par Saint Barthélémy* 
chez les Parthes , & dans la Perfe par Saint Phi- 
lippes » dans les Indes Orientales par S. Thomas; 
chez les Tartares , & dans la grande Scythie par 
Saint André j ny les E^lifcs de la Judée , Ga- 
lilée, & Palcftine fondées par Saint Jacques, Sç 
Saint Jean, après le départ de Saint Pierre pour 
Rome , ny grand nombre d’Evêchez érigez pat 
les Patriarches d’ Alexandrie, & d’Antioche dans 

Ç iiij 
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plufieurs Mes , Provinces fit Villes de l’une , 
J’autrc Atie , de l’Egypte , fie Thcbaïdc. Je me 
fuis reftreint dans les bornes *dc l’Empire df 
Rome , & des Provinces qui ne connoifl'ants pas 
Dieu adoroient les Idoles , & me fuis contenté 
de faire remarquer les villes , où il y 4 eu des 
Chreftiens , fit des Evêques dans ce premier 
ficelé de I’Eglifc. 

Noms des lieux , où Saint Paul a ttably 
des Evefques. 



Ans la Cilicie. 

A Tarfe , St Ægée. A&. 9. ôc 



Dans l’Ide de Cypre. 

A Salamine , fit Paphos. Aéb 1 j. 

r ' j 

Dans la Pamphilie. 

A Pergen , fit Attalie. A (k. 1$. 

Dans la Lycaonie. 

A Icône, Lyftres, Sc Perben, A&. 14. fi c xf. 

Dans la Pifidie. • 

, A Antioche. A â. 14. 

Pans la Galatie. 

A Amife. Aù.. 16. 8>c iS. Epijhl. ad G al a tas, 

pans la Pbrygie. 

A Cololïes. Ep $ , ad Colojfenfes. 

Pans l’Ionie. 

A Ephefc , Heracléc , fie Mclafib. A (S. 19. fij 
X o. Epift, tid Timatb. \ ' 


♦ 
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Pans la Carie. 

À Milec , & Myndc. 

Dans la Myfie. 

A Aflfon , Dorofte , & Lampfaque. 

Dans la Lycie. 

A Patare. 

Dans l’Ifle , de Crete , ou Candie. 

4 Gortyne. tic, i , 

Dans la Macedoine. 

A Naples , Appollonie, Beroée, & Amphipor 
lis. Ad. 16.17. i* & *• ad ThelTalon. 

Dans l’Achaïe * - 

A Athènes. Ad. 17. 

Dans l’Epire, 

A Nicopolîs. 

Dans la Dalmatie. 

A Epidaure. 

Dans la Morée. 

A Corinthe , & Lacedemone. c&m.** 

Dans les Illes de Rhodes , de Coos, de Samos, 

& de Mytilçne. 

Dans la Sicile. A Mcfline. * 

Dans l’Ifle de Malthe. A Maître. Ad. 1 8. 

Dans la Calabre à Rhcgc. Cornet, à Lapide 
Çmment. h ABa Apofi. c. *8. 3. 
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Dans l’Italie , à Milan , Si Pouzol. 

Lors que Vcfpafien , & Tite fai foient 1 ^ 
guerre aux Juifs , environ l’an 70. Saint Jean 
le retire à Ephefe dans la petite Afie , y confir- 
me par les miracles , & Prédications la Religion 
que Saint Paul y avoit prefehée , Si envoyé des 
Evêques en plufieurs endroits ^ fçavoir. 

Dans la Lydie. 

A Thiatire , Smirne, Philadelphie , Pergame ^ 
Çc Sardes. Apocalyp. 1, 1. Si $. 

Dans la Phrigie. 

A Laodicée. 

pans la Carie. 

A Halicarnaâè. * • 

« 

Les lieux , ou Saint Lin a envoyé des-, 
Bvefques. 

Creavit Efifcopos qulndecim. 

D Ans l’Iulie. 

A Brindes , BrelTe , Ottranto , Pife , An- 
cône , Gcnes , Si Verccïl. 

1 ■ • ' • 

Dans la Sicile. 

A Palerme. 

Dans l’Affrique , à Hypone , Miléve, Cirthe ^ 
Tunes, & Tripoly. 
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Saint* Clement a aujjl fonde 19. Evefchez 

Creavit Epifiopos qHindecim. 

D Ans l’Italie. 

A Perufc , Spolece , Trente, Benevcnr, & 
Bergame. • 

Dans la Sardaigne. 

A Cagliari. 

Dans l’AfFrique. 

A Rufpc , Lambefe , Madaure , Cefarée de 
Jules , & Tanger. 

Dans les Efpagnes , à Sarragofle. 

Dans le Bofphore du Pont-Euxin , &• Petit? 
Scythie pendant Ton exil. 

A Cherfonefè , & à Tomes. 

Les noms des Evêques du premier lïecIe,comme 
ils font dans les Martyrologes , & dans les An- 
nales de Baronius,& s’il y en a quelques autres, 
la fuite de ce Chapitre , & les fuivants de fcette 
premier? Partie , font voir qu’ils n’ont eûé or- 
donnez , que dans le 2. 3 . ou 4. ficelé. 

Mois de Janvier. 

Le 4. dans la Candie, S. Tite. 

Le 11. à Malthe, S. Publius. 

ï?e zj. à Philipes dans- la Macedoine, Saint Par- 

menas. 

£e z 4. à Ephefe, $. Timothée, J 

• ‘ 



^.v- 
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février. 

Le i. à Antioche, Saint Jgnace. 

Le ai. à Saiamine en Chypre > S. Arifton. 

Et le mefaie jour à Hicrapolis en Phrygic, Sairçl 
Papias. 

Mars. 

Le 20. dans l’Afie S. Archippe. 

Le 2 a* àTerracinc Saint Epaphrodite. 

Avril. 

Le j. à Tauroméne dans la Sicile S- Pancrace. 

Le 1 1. à Pergame dans I’Afîe Saint Antipas. 

Le à Pergame dans l'Afie Saint Carpus Eve-' 
que de Thiatire. 

Le 25.^ Alexandrie d’Egypte S.MarcEvangelifte. 
Le 18. à Attine dans l’Italie Saint Marc. 

Le 19. à Paphos en Chypre Saint Tychicus, 

May. 

Le 6 . à Antioche de Syrie Saint Evode. 

Le meme jour à Çyrénc en Affrique S. Luce. 
Le ij. dans les Efpagncs Saint Torquatus & fir 
autres Evêques. 

Juin. 

Le 6 . a Cefarée de faleCtinc Saint Philippes. 

Le même jour à Felîules en Italie S. Alexandtc^ 
Le 11. à Milan Saint Barnabe. 

Le 14. à Syracufe Saint Marcian. 

Le 15. à Beroée Saint Solîpater. 

Le 27. àAncyje Saint Crefcens. 

Juillet. 

Le 1 2. en Chypre Saint Jafon. # 
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Le même jour à Aquilée Saint Hermagorc. 

Et à Luques Saint Paulin. 

Le i}. dans la Macedoine Saint Silas. 

Le 14. à Sinopes dans le Pont Saint Phocas* 

Le même jour à Corne Saint Félix. 

Le 19. à Coloflès Saint Epaphras. 4 . 

Les a z. Juillet & ly.Q&obre à Cithe en Chypre 
Saint Lazare. Flavius dexter ad an. 41. Menolo ■* 
pium & Breviarium Gracorum. 

Le z 3. à Ravennc Saint Appollinairc. 

Le x 6k i Philipes Saint Erafte. 

Aotift. 

Le 4. à ThelTaloniqùe Saint Ariftarquer 
Septembre. 

Le 6. Dans l’Helleipont Saint Onefiphorci 
O&obre.. 

Le 6. à Laodicée Sajpt Sagar. 

Le 9. à Athènes Saint Denyà Areopagite. 

Le 13. en Bithynie Saint Luc Evangelifte. 

Le 31. en Grece Saint Ampliatus Sc S. Urbain. 

Novembre. 

Le 3 . à Berithe Saint Quartus. 

Le zi. à Thebes en Egypte Saint RufFus. 

Le zz. à Colofles en Phrigie Saint Philemoo. 

Décembre. 

Le 18. à Philipes en Macedoine Saint RufFe Si 
Sain; Zoiîme. * 

. t J 

L Es Authcurs qui ont écrit les Vies de Saine 
Pierre, de Saint Lin, & de Saint Clement, 
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nous apprennent qu’ils n’ont fondé dans ee pre- 
mier fiecle que quatre-vingt 6c trois Evêchezj 
6c il eft confiant par les Martyrologes, 6c l’Hi£ 
toire de l Eglife que cUns les villes que je viens 
de nommer , il y avoit des Chreftiens 6c des 
Evêqüçs j par confequeht c*eft fans fondement 
qu’on va au-delà de ce nombre , 6c c’eft les mul- 
tiplier fans raifon , que d* admettre dans ce pre- 
mier fiecle ceux qui n’ont efté érigez que dans 
les fuivaftts 5 car il fe trouve que depuis l’an 103.* 
que mourut faint Clement, jufçju’à l’an 2. 5 3* 
c’eft à dire depuis faint Anaclet , jufquà faint 
Corneille , qu’il s’eft érigé 131. Evcchez ; pour 
un fiecle fi mauvais , 6c des temps j où la perfe-^ 
cution ne donnoit point de relâche pour penfer 
au falut des Peuples qui. eftoient éloignez dé 
.Rome, & de l’Italie : c’eft beaucoup fait , fé 
voyant par l’Hiftoire que les Chreftiens de ce 
malheureux: temps ne vivoient que Mans les 
Grottes , 6c dans les ForeftsTans patoître en pu- 
blic , que par intervalles, tant les perfecutions 
furent horribles ; 6c ce qui eft furprenant, c’eft que 
nonobftant tant de mafïacres , 6c tant de cruau- 
tez , Dieu ayt permis que nos Saints Peres les 
Papes ayent étably un grand nombre d’EvêcheZ 
dans les Provinces de la Grece r de l’Epire, 6c de 
l’Iilirie , comme à DuraZzô , Aïrgos , Caffiopei 
Earifie, Methone , Megalopolis, 6c dans quel- 
ques villes de l’Afie , comme à Chalcedoinc & 
Comane,dans plufieurs Iflés de ÜHellefpont 6c de 
Ja Mediterrannée , comme 4 Corfou , Samos * 
Chio, Lemnos , Mitylin, Cephaionie, 6c Zantej 
dans l’Italie à.ÿicence % Crémone , Sorremo , 

y Ainatfi y Salerne , BârryV 
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Cofencc , Novare, Mantouë, & Tarin ; Dans 
les Efpagnes à Cordoüe, Tolede, Merida,Tar- 
ragone, Badaios , Segovie , de Valence > Dans 
les Allemagnes à Salzbourg , & Aulbourg : Dans 
les Gaules i Lyon & Vienne *, Dans l’Angleterre 
àCantorbery , Yorc, & Londres ; 6c un autre 
grand nombre dans les Provinces de l’Affrique , 
l'çavoir, Dans la grande Lybie , dans laCyrene, 
dans la Numidie, & dans les deux Mauritanics 
*Tin<ntane, & Cefarée. Le Concile de Lambefe 
de quatre-vingt , & dix Evêques tenu l’an 241. 
dans cette quatrième partie dü monde remplit 
le nom des Eglifes inftituées par le Saint Sicge 
dans cet efpace de temps , & juftifie allez biea 
le texte de SevereSulpice , lors qu’il allure que 
la Foy étoit répandue dans les Provinces de l’O- 
rient, &c du Midy , avant qu’être reçue dans les 
Gaules : Tous ces Evêchez de l’Afrrique quoy 
qu'établis pour la plufpart par le Métropolitain 
de Carthage , l’ont efté neanmoins par l’ordre , 
ou le confentement des Papes , iuivant le témoi- 
gnage d’innocent I. que j’ay cité ; ce feroit faire 
une injuftice à ce Saint , & Içavant Pontife que 
d’en douter. 

Le milieu du troifiéme ficelé en a veu ériget 
dans les Gaules dix à douze , fçavoir à Nice , 
Die, Arles, Narbonne, Touloufe, Paris, Tours, 
Clermont, Limoges, Bourges, Autun, & Mandej 
car ceux qui fuivent n'ont efté établis que dépuis 
l’an 260. jufqu’à l’an 310. ou environ , qui eft 
Rouen , Cologne , Sens , Angers , Beziers , le 
Mans, Evreux, Marfeille, Mets, & Amiens ; Les 
fiecles fuivants ont veu établir les autres de la 
France , ce font des veritez qui ne fouffrenc 
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Ç oint de réplique , & qui fc voÿënt dans là 
'able Chronologique des Evêques des villes 
que je viens de nommer, qu’on les life dans les 
Autheurs , on verra que cela eft vray. 

Pat le nom de!» lieux , oà ces premiers Papei 
pr\c envoyé des Evêques , & par les remarques! 
fuivantés , il Te connoît clairement que Xaintes^ 
Lodcve, Perigueux , Limoges, & Paris étans en 
ce temps-là des villes peu connues dan$ le inon- 
-de , Saint Pierre , Saint Lin , & Saint Clement 
n’on eu garde d’y faire auéün établiflefnent d’E- 
vêques au préjudice des Villes , & Peuples d« 
plus haute, conflderation -, & comme il a cfté 
prouvé qu’elles étoient peu de chofe dans ce 

{ >remicr fiecle, & qu’il y en avoit quantité dan^ 
a France qui meritoient d’eftre préférées , Se 
d’avoir des Difciples, & des Prédicateurs avant 
elles j S’il faut s’en reUit à cette remarqué qui 
paroît pleine de raifon , & de bon fens , & qui 
avoir efté pratiquée dés le comnîcncement de la 
publication de la Foy par les Apoftres dans les 
Provinces du Levant , n’eft-ct pas une chofe de 
difficile perfualîon de croire que les moindres 
villes de la France , ayent eu des Evêques avant 
celles qui étoient leurs Métropoles. 

. Ce Principe étably , les Papes n’oht eu garde 
d’envoyer des EvêqueS dans ces petites villes ai* 
préjudice de celles qui étoient plus recommen- 
dables, & comme je feraÿ voir dans la féconde 
Partie de cet Ouvrage, que celles que je viens' 
de nommer étoient V affines , & de la Jurifc 
di&on de celle d’Auvergne , à l’exception de 
Paris , & qu elles ne recourent la Foy qu’aprés 
Clermont leur Capitale, & quelle ne fut prèchéé 

dan$ 
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dàns l’Auvergne que dans le troifiémc ficelé , 
n’eft-ce pas prouver que l’Evangile n’y a fleury 
que fur la fin du ttoifiéme fiecle , ou au com- 
mencement du quatrième > & ce par des preu- 
ves que tous les Sçavants de l’opinion contraire 
ne pourront jamais affoiblir , à moins que de 
vouloir détruire l’Hiftoire , & la Tradition de 
toutes les Eglifes de l’Aquitaine, & du Royaume, 
Par confequent il n’eft pas croyable que nos 
Saints Pères les Papes ayent fait quitter à faint 
Denys là ville d’Athenes , où il n’avoit pas efté 
ctably par eux, mais par faint Paul ; outre qu’on 
peut juger par l’Ecriture qu’il n’a pas entrepris 
fur les Millions de faint Pierre •, comme l’on 
peut croire , que faint Pierre n’a pas entrepris 
lur celles de faint Paul \ Il n’eft pas de plus à 


jrefumer 


que laint 


faint Pierre , & faint Clcment 


ayent voulu enlever faint Denys d’une ville 

aulîi grande , aufli peuplée , aulli célébré , que 

celle d’Athenes ,qui étôit l’Academie des Scien- 

tes & le fejour des beaux efprits ( cela eftant s.Petrus,& 

d'ailleurs contraire aux Conftitutions Apoftoli- s. Clemens 

ques qu’ils venoient de fàire ) pour l’envoyer a P uli An ~ 

à Paris qui n’étoit qu’une petite ville , & qui 

n’avoit pour lors de circuit qi^e ce que nous je -Epifco-' 

appelions l’Ifie , & d’étendue qui: dépuis lè pis. 

Grand Châtelet jiifqu’au Petit, & depuis l’Eglife Zofime.l. j j 
Nôtre Dame jufqu’au Pont-Neuf ■, Il n’eft pas 
aulli vray-femblable qu’ils fe foyent avifez dé 
donner une Million à faint Martial , qui au rap A i 

port de quelques Autheurs étoit un des feptantc 
Difciples de Nôtre Seigneur, pour aller à Limo- 
ges , qui étoit une des moindres villes de là 
Gaule,ny d’envoyer quelques autres DifcipleS en 

D 
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de petits lieux , fçavoir faint Georges en Velây ^ 
que Grégoire de Toiirs appelle Velaviurn s 
nos Bréviaires Vclaunum , qui n’a jamais efté 
qu’une petite ville qui s’appelle aujourd'hui 
Saint Paulian à deux journées de Clermont la 
Capitale i Saint Flour à Lodève qui ctoit auflï 
Une ville de petite confideration ; Saint Eu trope 
à Saintes, & Saint Front à Perigueux , qui n’é- 
toient pas des lieux qui meritaÎTent d’étre pré- 
férez à Clermont leur Capitale , & à tant de 
grandes & illuftres villes , qui étoient pour Ior9 
dans les Gaules , & à cent autres qui étoient 
dans les Provinces de la dépendance de Rome , 
où ces Difciples de Saint Pierre , de faint Paul , 
& de faint Clement meritoient d’eftre envoyez , 
non dans les petites villes de nôtre France. 

. .. • :*< ' : •«'. , j r,i 

— --I ■■■■■!■ — ■ ■ ■■ — ^ 

CHAPITRE V. 

. . ■, ■■ • . 

( f \ 

Trêves , Lyon , & Vienne font les fremieret 
villes de la France qui ont embrajfé . , 
U Religion Chrétienne. > 

i 0 •••*' » “h - . •• '»*: 

I. Ç* Il faut s en tenir à 1 a Table des Evêquef 
*3 de la ville de Treves, je trouve qüe c’eft 
la première de toutes les Gaules qui a eu l’honr- 
neur d’embraflèr la Religion d’un Dieu Cru- 
cifié ,, mais de dire fi ce fut après l’arrivée de 
Sainc‘Pierre à Rome l’an 45. ou fi ce fut quel- 
ques mois avant fon martyre l’an 69. ou fi ce 
fut Saint Lin, ou faint Clement qui y envoyè- 
rent faint Euchaire y c’eft ce qui cft de tres- 
ü. 
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'difficile preuve ; Ce qu’on peut dire de certain 
en faveur de cette première Eglife de la Belgi- 
que , c’eft que pair le grand nombre des Prélats 
qui l’ont gouvernée dépuis fon premier Apôtre 
jufqu’à faint Agrçce , qui fe trouve avoir alîifté 
au premier Concile d’Arles l’an 314. & qui eft 
le 16. dans la Table de fes Evêques, il eft pro- 
bable que c’eft faint Pierre qui y a planté la 
Foy par le miniftere de faint Euchaire. Noftrc 
faint Grégoire fait mention de ce Saint , & Pre- 
mier Evêque de Treves dans la vie de faint Ni- 
cetius au Livre de la Vie des Peres Chapitre 17. 
Son fécond Evêque eft Valerius , le 3. S. 
Maternus , le 4. S. Aufpicius , le 5. S. Cel- 
fus , le 6 . Félix , le 7. Manfuetus , le 8. Cle- 
mens , le 9. Moyfcs , 10. S. Martinus. 11. S- 
Anaftalius. 12. Andréas. 13. Rufticus. 14. Ama- 
tor. ij. Fabricius. 1 6. Caflianus. 17. Marcus. 
18. S. Navitus. 19. Saint Marcellus. 20. 
Saint Metropolus. 21. Sevcrinus. 22. Florenti- 
nus. 23. Martinus. 24. Maximinus. 25. Va- 
lentinus'. 2 6- Agrolcius , ou Agricius , qui a 
fouferit au premier Concile d’Arles l’an 314. le 
17. Maximinus frere de Saint Maxence Evêque 
de Poitiers. Saint Athanafe fut favorablement 
receu à Treves par ce faint Archevêque envi- 
ron l’an 347: il mourut l’an 352. Grégoire de 
Tours au Chapitre 93. De la gloire des Con- 
fefteurs , & au Livre Premier de fes Hiftoireà 
Chapitre 35. S. Hierofme. In Chronico. Socra- 
tes , Sozomcne , ôç le Martyrologe Romain le 
29. Mars. Saint Pauliii qui en fut le 28. Evè- 
qift prit le gouvernement de cette Electorale 
i’an 35*. lequel ayant alfifté au Synode d’Arlc* 

• D ij 
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l’an 3 y 3. fut envoyé en exil par la Faéiioti dcJr 
Arriens avec Saint H laire de Poitiers , & Rho*- 
danius de Touloufe , où il mourut environ 
l’an 361. Severe Sulpice, Socrate & Sozomene 
en font mention dans leurs Hiftoires. 

• 1 . Selon Eufebe, Severe Sulpice , & Grégoire 
de Tours , la ville de Lyon vient après Trêves, 

Î iour avoir embralfé la Foy dépuis l’an iyô. par 
es Prédications de faint Photin fon premier 
Evêque , que faint Polycarpe y avoir envoyé. 
Ce premier Evêque de cette illuftre ville endura 
Une glorieufe mort poiir la Confeflîon de Jfcsus- 
Christ dans la perfecution de Marc Aurclle 
Antonin l’an 1 79. Vetius Epagatus très célébré 
par fa naiflance &c pour fes grands biens. Sainte 
Blandine , 5c une tres-grande multitude de 
Chrcftiens y verferent leur fang pour la rhefme 
caufe dans la mefme perfecution. Le 1 . Evêqut 
de cette Eglilê Primatiale eft faint Irenée connu 
de tous les Sçavants pour fes doétes écrits. Il a 
gouverné l’Eglife de Lyon depuis l’an ï8o. juf- 
qu’à l’an 20 y. 5c dans de très - facheu fes con- 
jon&ures à raifon des herefies , & des pcrfecu- 
tions qui affligeoient l’Eglife Univerfelle , 8c 
qui obligèrent ce grand Saint à la delfcndre par 
fa plume , Baronius l’an 205. n. 6. Saint Za- 
charie fon troifiéme Evefquc a tenu lè Siégé 
depuis l’an 2ôy. jüfques environ l’an 130. au 
rapport d’Adon de Vienne , qui allure qu’il la 
goiivernoit au temps que Paracodes feptiéme 
Evêque de Vienne gouvernoit lafienne, & qui 
mourut l’an 238. le premier dé l’Empereur Maxi- 
min. Le 4. S. Elius, le y. Fauftinus, il yrfoic 
du temps de faint Gypsien l’aa'r&jSv Le 
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Verus. 7. Julius. 8. Tomæus. 9. Vocius , lequel 
àffifta au premier Concile d’Arles l’an 3 1 4. 

3. Le Premier Evêque de Vienne eft faine 


Crcfcens envoyé par le faint Siégé environ l’an e * 


I J o. lequel mourut quelques années après deC^*^^ 
fa mort naturelle le 19. Décembre. Celuy dont 

il eft parlé dans la z. à Timothée, Chapitre 4. / 0v ' r ÿ.ï.-fe'm. 
verfet 10. fut martyrifé dans la pçtite Afie le ’ t ' X j* />• 

17. Juin dans la perfecution de Trajan l’année 

II o. où il avoir efté envoyé depuis l’année 68. 
comme il fe voit par l’Epître que je viens de 
citer, & par le Martyrologe Romain le 17. Juin. 

Saint Grefcens de Mayence qu’on dit eftre 
aufli le Crefcens de faint Paul , ce qui a plus de 
probabilité que celuy de Vienne t comme il fe 
conjecture par la Table des Evefques de cette 
Eglife Electorale de l’Empire , mourut fur la fin 
du premier fieclc : Le Crefcens de Carthage , 
te qui eft le mefme que celüy de faint Paul, félon 
Metaphrafte dans là Vie de Saint Pierre,fut en-r 
voyé daùs cette Capitale de l’Affrique environ 
l’an 49. ou 50. de noftre Salut. Comment ac<* 
corder le fentiment de ces 4. Eglifes 2 ont-elles 
pu avoir un mefme Evelque en mefme temps, 
çela n’étoit ny permis , ny en ufage dans ce pre-r 
mier fiecle ; Ces quatre villes étoient diftantes 
les unes des autres de quatre à cinq ccrts lieues,. 

Un Evefque ne pouvoir pas gouverner deux 
Eglifes à moins qu’elles ne ruflent bien proches \ 
encore cela ne s’eft fouffert que tres-rarcment , 

& pour de puifiantes raifons , & ne s’eft prati- 
que que dans le relâchement des derniers ficelés. 

Voilà le labyrinthe où s’engagent ceux qui ne 
Veulent pas s’en, tenir à ScTvere Sulpicç , & i 

P hj 
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Grégoire de Tours , qui nous alfurent que l’È- 
vangile n’a commence à fe publier en France 
r 4 que quelques années avant l'Empire de Marc 

*; Aurelc. Revenons maintenant fur nos pas , SC 
v ' difons, que fi la ville de Vienne avoir reçu la 

• . Foy par les Prédications de faint Crcfcens Diici- 

>* ♦% . % pie de faint Paul ,& qu’il y eût efté envoyé par 
) cet Apoftre des Gentils , faint Severe fcroit-il 

party du fond de l’Orient vers le milieu da 
fécond ficelé pour prefeher l’Evangile à un Peu- 
ple convcrty , & baptifé dépuis l’an 60 . ou 70. 
n’y avoit-il pas dans les Indes , dans la Perfe , 
chez les Parthes, dans l’Armenie, dans l’Afiyric, 
dans l’Arabie , & dans plufieurs autres grandes 
Provinces de l’Afie dequoy contenter fon grand 
zele , fans entreprendre un fi fâcheux voyage ï 
Vienna in G Allia fanSH Severi Presbyteri & Con- 
fcjforis , qui ex India Evangelii pradicandi cattfà 
laboriofam Peregrinationem fufeepit } & ad prafa- 
tam urbem deveniem ingentem Paganorum multi - 
tudinem verbo , & tniraculis ad F idem Chrifti 
convertit : Martyrol. Rom. 8. Augufti. Nous 
voyons cependant par le témoignage de ce Mar- 
tyrologe qu’il n’y- avoir point de Chreftiens 
dans Vienne , lors que faint Severe y arriva, Sc 
que fes Habitans furent prefque tous convertis 
par fes Prédications. Quelques Sçavants con- 
jcéhtrent que ce fut environ re'-tnefme temps 
que faint Photin arriva à Lyon En effet l’E- 
glife de France auroit grand tort de ne pasre- 
> connoiftre la ville de Vienne pour la Primatialle, 
de toutes j dans cette fuppofition que ce (oit la 
première qui a eu l’honneur de recevoir l’Evan- 
gile par le minifterê de faint Crefçens Difciple 
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de faint Paul , dépuis l’an <*>• ou 70. 8c nos 
Saints Peres les Papes auroient fait une injuftice 
à cette Eglife , de luy avôir^fté un droit qui 
luy appartenoit à fi bon Titre, pour en favoriler 
celles d’Arles , & de Lyon. Pour cette raifon , 
il faut dire que faint Crefcens de Vienne n’eft 
pas celuy d’Ancyre , & que ce premier y a cfté 
feulement envoyé par le Saint Siégé Ajpoftoli- 
que , après que faint Severe eut défriché par fes 
Prédications cette terre inculte , & que ce Peu- 
ple Idolâtre eut embrafle l’Evangile \ Car qu’elle 
apparence de perfuader que ce Saint' ait quitté 
le fond de la Perfe l’an 60. ou 70. de noft're 
Salut pour venir prefeher dans le Dauphiné ; 
puifque les Provinces de l’Orient étoient pref- 
que toutes dans le Paganifme , lors quil en par- 
toit : Saint Simeon, faint Jude, 8c faint Thomas 
avoient à la vérité fait des converfions dans 
quelques villes de cette Partie du monde , mais 
c’étoit peu de chofe , il reftoit des Royaumes 
entiers à convertir dans le voifinage de l’Inde, 
fans venir de fi loin chercher de l’employ. C’eft 
pourquoy il faut s’en tenir à ce que nos faints 
Peres les Papes ont décidé , 8c au témoignage 
de l’Eglife de France , qui reconnoît la viîle 
de Lyon pour la première de celles qui embraf- 
ferent noftre fainte Religion. 

Le fécond Evêque de Vienne eft faint Zacha- 
rie-, le 3. S. Martin ; le 4. S. Severus ; le y* 
Juftus ; le 6. S. Dionyfius , auquel S. Vidtor 
Pape écrivit l’an roi. le 7. Paracodcs, lequel a 
gouverné cette Eglife jufqu’au temps de Maxi- 
min Empereur, fuivantle témoignage d’Adon , 
il mourut l’an 137, le 8. Lupicinus , auquel 
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Iaint Corneille éadyic l’an zj y le g. SimpU-* 
dius. io. Pafehafius j 1 1. Claudius -, rz. Verus^ 
qui fur au Confülc d’Arles l’an 314. Ex atti* 
ÇoncUiorum Sinwondi. 1 3 . Nicetas , 1 4- Ncâa- 
îius , 15. Florentius , ibprefida au Concile de; 
Valence l’an 374. Ce qui fe tire de l’Epître 7. 
de faint Zolimc Pape aux Evêques de la Pro- 
vince de Vienne , & de Narbonne .Saint Gré- 
goire de Tours le met au nombre des plus II- 
luftres Prélats de Ton fiecle, 1 . z. Hift. c. 13* Le 
17. fut faint Mamcrt , lequel avoir gouver- 
né long -temps l’Eglifç de Vienne, lors que. 
noftre faint Sidoine commençoit de régir celle 
d’Auvergne l’an 47Z. Ces observations fonç 
allez bien connoiftre , ce me femble , que faint; 
Crefcens leur Prcdeccflcur n’cft pas celuy de 
faint Paul , mais un autre de mefrne nom, & les 
années du Siégé de ceux qui luy fuccederent 
prouvent clairement que Iaint Severc l’avoit; 
précédé dans' la Prédication de l’Evangile, qui, 
neanmoins ne commença d’y prefeher qu’en- 
vironTan 14^. ou 150. 8 c donnent allez bien 
à entendre qu’il ne feroit pas venu de II loing 
convertir un Peuple qui avait efté converty 
avant fa venue par ce Difciple de faint Paul ; 
dans cette fuppofirion , que luy , 8 ç fes Succef- 
ieurs Eucfques eulfent fait du progrès pour la 
cpnvcriîon des Habitans du Pars dans le premier 
fiecle, comme il eft à croire qu’ils eulTent fait; 
fi vcritablemenç il y en avoir eu , le prodige 
de cette nombreufe multitude d’Habitans con- 
vertis par faint Scvere feroit en vain exprime; 
dans le Martyrologe Romain le jour de fa Fefte , 
î’il n’y croit venu qu’un fiecle après l’arrivécj 
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4e ce Difciple de laint Paul , parce que cela 
fuppoferoit que S. Crefcens , 8c (es Cucc lïeurs 
immédiats n-auroient pendant -un fieclc tait au- 
cune converlîon dans Vienne , ce qui ne peut 
cftre cru de la conduite, 8c du zelc. d’un tel 
Difciple & des premiers Evêque? de Vienne,, 


CHAPITRE VI. 

La Provence n'a eu des Evefqties que dans 
le troijiéme ér quatrième ficelé . 

I. LA VILLE D’AIX. 

•- t • . . . 

L E Premier Evefque de la ville d’Aix cft 
Saint Maximin qui y fut envoyé l’an ; 34 . 
ce qui fe conjecture par la Table Chronologi- 
que des Evêques de cette Métropole. Si ce Saint 
Premier Evêque d’Aix y avoit efté envoyé 
dans le premier fiecle , fuivant l’opinion com- 
mune , il y auroit eu dans cette ville fans au- 
cune perfecution , une vacance du Siège Epif- 
copal durant l’efpace de trois cens ans ; Ce 
qu’on ne doit pas fejjerfuadcr aifément , parce 
qu’il fe prouve par ïes Martyrologes qu’il n’y a 
pas eu de Martyrs dans Aix , durant tout ce 
temps- là. • 

Le z. Evefque s’appelle Saint Sedoine , ou 
Cydoine , le 5 . Saint Lazare, il vivoit l’an 4Z0, 
au rapport de Meilleurs de Sainte Marthe dans 
leur Gaule Chreftienne , le 4 . Bafilius , il alîifta 
#ux funérailles de Saint Honoré Archcvefquç 
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d’Arles, qui mourut le 1 6. de Janvier de l’an 
459. s’il faut s’en tenir au fentimcnt du Perc 
Sirmond. Ce Bafilius eft celuy dont parle Saine 
Sidoine Apollinaire au Livre 7. de les Epîtres , 
Epître 6. dans laquelle il prie , 8c exhorte cet 
Evefque de porter l’efprit d’Eurix Roy des 
Gots, 8c Arrien, à donner la paix aux Catholi- 
ques , à ceflcr fes perfecutions contre les Prê- 
tres , 5 c de ne plus permettre que fes Soldats 
ruinent les Egliles. Le 5. Macarius , il vivoïc 
l’an 50 6. Le 6 . Maximus qui a fouferit aux Ca- 
nons du 4. Concile d’Arles l’an 5Z4. d’Oran- 
ges 2. l’an 529. Et celuy de Vaifon la mefmc 
année , ce qui fe voit dans les Conciles du P. 
Sirmond. 

Les deux plus anciens Evêchez du Royaume 
qui font Lyon , & Vienne fe trouvent eftre 
compofez de mille à douze cent Parroiflcs de- 
puis leur inftitution, 8c font d’une étendue d’en- 
viron trois à quatre journées de cheval , plus , 
ou moins , tant en longueur qu’en traverfe i 
Ceux qui viennent après ces deux premières, 
comm Clermont, Limoges, Touloufe, 8c Nar- 
bonne , avoient avant leur divilîon par Jean 
XXII. au moins douze à quatorze cens Par- 
roiflès chacun , & plus d|| 40. lieues de long, 
8c de traverfe prcfqu’ autant, comme cela eft cer- 
tain par celuy de Clermont : les autres Evèchez 
érigez dans le troisième fiecle font de pareille 
étendue, msfrae plus grande, tels que font ceux 
de Tours , de Bourges , de Poitiers, de Char- 
tres , d’Autun, de Sens, de Langres, de Rheims , 
8c de Roiien , 8c .que celuy de la ville d’Aix , 
qui a efté érigé deux liecles avant ceux-là , fui- 
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Vint l’opinion contraire , n’ait jamais eu qu’une 
journée de traverfe , & environ fix vingt Par- 
roifles dans le circuit de tout Ton Diocefe, n’eft- 
ce pas une forte conjecture qu’il a eftc érigé 
plus tard que tous ces premiers , & que Saint 
Maximin n’y a efté envoyé que vers le milieu 
du quatrième fiecle , comme la Table de fes 
SuccefTeurs Evefques le donne clairement à 

Î :onnoiftre ; autrement il faydroit avouer que 
es premiers Evefques de la ville d’Aix ont eu 
tres-peu de foin d’agrandir la gloire d’un Dieu 
Crucifié , & qu’ils ne fe font gueres mis en 
peine de le faire connoiftre aux Peuples de la 
Campagne , & des villes voifines. 

II. D’ A R L E S. 

Il eft prouvé dans les Chapitres 4. 7 . 8. 

9. de cette première Partie , & dans les Chapi- 
tres 1. & il. de la fécondé , que cette Métro- 
pole qui autres-fois étoit la Capitale de la Pro- 
vence , & des Provinces voifines , n’a reçu les 
lumières de l’Evangile que vers le milieu du 
troifiéme fiecle , & pour faire voir par des preu- 
ves tirées de l’Ecriture , que ce n’efl pas Saint 
Paul qui a envoyé Saint Trophime dans là 
ville d’Arles. 

1. C’eft qu’entre les premiers , & féconds 
liens de cet Apoftre , c’eft-à-dire depuis l’année 
61. qu’il fut mis en liberté par l’Empereur 
Néron jufqu’à l’année 67. qu’il fut derechef 
arrefté prifonnier, & qu’on le fit mourir , il fe 
trouve cinq années d’intervalle qu’il a employées, 
comme difent plufieurs Peres ( fuivant Ba- 
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ipnius au nombre i. de Tan 6. ) a parcourir le» 
Provinces de l’Occident , puis de l’Orient, ton- 
tesfois Onuphre, Genebrard, & plufieurs autres, 
foûtiennent que de Rome il s*en retourna di- 
rectement dans le Levant fans venir dans l’Oc- 
cident , & le prouvent par la Lettre qu’il écri- 
vit à Philemon de Colofles , dans laquelle il 
mande de luy préparer fa Maifon , & qu’il fera 
bien- tôt chez luy , Tara mihi hofpitium , nam 
fpero per Orationes vefiras donari me vobis 3 c’eft 
dans le verfet 2 2. Cette Lettre fut écrite par 
S. Paul l’année 61. un peu avant que de fortir 
de fa première prifon. 

2. Dans celle aux Phiiippiens Chapitre 1. 
verfet 25. & 16. il promet que pour l’avance- 
ment de leur Foy , & leur particulière congéla- 
tion , il fera bien-toit chez eux à Philippes , & 
# que pour leur plus grand profit , il demeurera 
quelque temps dans leur ville , Et hoc , inquit^ 
confident fcio , quia manebo y & permanebo omni- 
bus vobis ad profeÜum vefirum , & gaudium fi- 
dei 3 ut gratulatio vefira abundet in Cbriflo Jejk 
in me per meum adventum , iterurn ad vos* k Ce 
qu’il répété dans le Chapitre fuivant au verfet 
24. lors qu’il dit , J’efpere de vous voir au plû- 
tolt , moyennant l’afliftance de mon Dieu. Con - 
fido aiitem in Domino quoniam & ipfe veniam ad 
vos cito .. Et dans l’Epître aux Hebreux qn’il 
écrivit dans Rome comme les precedentes, fur la 
fin de fa première captivité > J Quod falutem eis 
dicant fratres de ltalia , Chapitre 13. verfet 23. 
& 24. Il allure qu’il les ira voir avec Timothée, 
lequel un peu auparavant avoit elle n)is en li- 
berté 5 Çognofcite fratrem noftrum Timqtbeum di? 
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mjfîim l curn qno ( [i celerius venerit ) videbo vos . 
Toutes ces promettes de Saint Paul font des té- 
moignages certains. qu’à la fortie de Rome , il 
s’en retourna vittter les Eglifes de la Grece , &: 
de l’Atte , & qu’il ne fe tranfporta pas dans les 
Gaules * ny dans les Efpagnes; 

* 3 . Gela Te prouve encore parce qu’il eft dit ' 

dans l’EpîtréàTite verfet 5. qu’il fut prefcher 
dans la Candie ,& qu’il y inftitua ce même Tire 
pour Evêque , qna, reliqua erant corrigent 
S’il avoit efté dans cette Ifle avant Ton premier 
voyage pour Rome c Saint Luc qui a efté fi 
exaéfc à décrire les travaux de fa première navi- 
gation, en auroit fait mention dans fon Hiftoire 
des Aétes , cependant il n’en dit pas un mot : 
Ce qui fait connoiftre que cet Apoftre ne s’em- 
barqua pour la Candie qu’aprés que Néron l’eût 
rais en liberté pour avoir appellé devant luy de 
la Sentence de Félix Prefident de la Judée. 

4. Cela fe confirme derechef par le Chapitre 
ï. vcrfét 8. & n. àt la 1» à Timothée , par le 
Chapitre 2. verfet & 1 o. &, par le Chapitre 4* 
verfet 20. dans lequel il eft dit qu’il a laifle 
Ërafte à Corinthe y&Trophime à Milet > & en 
coque dans cette, meûne Lettre qu’il écrivit 
dans les prifons Rome , un peu avant fort 
martyre , il prie Timothée qu’il avoit laitte dans 
l’Afie de le venir! voir,/& dh luy apporter les 
Manufcrits qu’il avoit laittèz à Troas Chap. 4. 
verfet & it. 1 Saint- Paul lors de fa première 
captivité n* auroit pas mandé ces chofes à Timo- 
thée,, puis qu’il étoit le Compagnon infep’ara- 
ble de fes liens j comme il paroift par le Livre 
des A&es Chapitre 20» verfet 4.6c par les Lettres 
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que cet Apoftre écrivit pour lors , dans lefqùel- 
les il fait toû jours mention de Ton cher Timor 
thée- Epi fi. ad Romanos , c.16. v. i r. Prima ad 
Corinthios , c. i. Et dans la première & fécondé 
aux Theflaloniciens , c. t. v. i. Cet Apoftre 
avant fa première captivité ne pouvoit pas avoir 
laide Trophime fnalade à Miler, puis qu’il l’ac- 
compagnoit dans le voyage de Jerufalem , Vide- 
rant enim Trophimam Ephefium in Chitate cum 
ipfo , e/uem afiimavcntrtt , quoniam in Templnm in- 
trodnxijfet Pattlus. Àtk i i. 29. 

Enfin toutes ces chofes ne peuvent s'étre pal- 
fées lors des premiers liens de Saint Paul, puif* 
que lüy-même adure dans cette fecOnde à Ti- 
inothée que fa mort s’approclioit ; & dans la- 
quelle , il prie ce cher Difciple de venir au plû- 
tbft adifter à fon martyre * c’eft dans le Chapi- 
tre 1. verfet 4. 8. & 11. dans le Chapitre 2 i 
verfet 9. Sc 10; & dans le Chapitre 4. verfet ûi 
7. & 8. 

Tontes ces circonftanceè donnent aflez bien! 


i comprendre que les courfes de cet Apoftre 
pendant ces cincj années ont efté dans le Levant, 
qu’il n’a pas efte en Provence > & qu’il n’a pas 
étably Saint Trophime dans Arles , non plus que 
Saint Paul à Narbonne , & que s’il a prefehé 
dans les Provinces de l’Occident , ç’a efté feu- 
lement dans quelles villes de l’Italie , & de là 
Gaule Tranfalpine, éc non dans celle de deçà les? 
Monts ; le contraire fe jugeant par ces obferva- 
tions , & par le p adage qui fait connoiftre que 
Sairtr Trophime étoit malade dans l’Âfie ^ lors 
que l’on faifoit le procez de Saint Paul à Rome!.’ 
Car de fc perfuadçr qu’il ait employé une partte 
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de Ces cinq années à prcfcher dans les Efpagnes , 
ôc dans les Gaules , c’cft ce qui ne s’eft gueres 
bien pu faire dans fi peu de temps par un hom- 
me qui ne vivoit que du travail de lés mains , 
ôc qui ne portoit pour fa dépenfe que la parole 

3 u’il annonçoit ; par confequent qu’il n’a pu 
ans fi peu a années travcrfer tant de villes , ôc 
de Provinces, tant de Mers , & de Détroits , ÔC 
annoncer l’Evangile en tant de lieux fi écartez, 
& fi éloignez les uns des autres , comme d’aller 
de l’Italie dans les Gaules Ôc dans les Efpagnes, 
qu’aprés avoir parcouru ces valles Royaumes il 
foit rerourné dans l’Italie , pour de-là aller dans 
l’Illyric, la Dalmatie, laMacedoine, ôc l’Achaïc, 
ôc pour enfuite fe mettre en mer pour T roas , 
ôc Ephcfe , puis pour la Candie , partir de là 
pour la Judee , ôc Paleftinc; Enfin qu’il fe foit 
arrefté dans toutes les villes de ces grandes Pro- 
vinces , qu’enfuite il foit revenu dans Rome. 
Voilà bien du chemin pour un homme de pied, 
ôc qui annonçoit l’Evangile par tous les Pais , 
où il pafloit , ôc dans lefquels il lèjournoit un 
temps notable , autrement la Parole de Dieu n’y 
auroit pas fait grand progrès par fon mimftere. 

III. D’AVIGNON. 

... .... 

Le Premier Ëvçqixe eft Saint Ruffe. le i. Saint 
Juft, le 3 . Metianus qui aflifta au premier Con? 
cile d’Arles , l’an 314. ie^.. Maximus , Le j. 
Domnoius. 6. Saturninus > qui fut au Concile 
de Rome l’an 4 6 5* 2 

• t \ . • . 
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IV; DE MARSEILLE. 

Quantité d’Autheurs ont laifle par écrit qui? 
Saint Elzeafe , ou Lazare premier Evêque de 
Marfeille eft teloy que Nôtre Seigneur rcfufci- 
ta en Bethanie ; lequel éfttit frere de Sainte 
Marthe , & de Sainte Magdelainé : Ce qui neatr*- 
moins n’a aucune apparence > parce que fuivant 
le témoignage de Flavius Dèxter àd an. 4^ qui 
eft un tres-celebre Hiftorien du quatrième" fîecie 1 ?’ 
Saint Lazare frere de Sâinfé Magdelainie fut 
Evêque en Tille de Cypre pendant Tefpace de 
30. ans , Sc y acheva les ibutS par Un glorieux 
martyre , comme il eft obtervé dans l’Office que 
l’on chante le jour de fa Fefte dans TEgfifé de 
Saint Lazare de Paris. Safcitatur Laüàrus k tu- 
mulo , deferit Patriatn devenir ùcyUs inCyprurU 
JnfuUm , tarnderrujae tnartyrio eft Coronattis. - 
, . Jean Guropalata Autheur Grec de Tonziérhé 
lîecle i nbus apprend dans fon Hiftoirc que Leon 
VI. dit k Sage, ayant fait conftruire daiis Con- 
ftantino'pie une ftiperbe Egiife fous le nom de Si 
Lazare , il y fit tranfppcter fes Reliques de Tille 
de Cypre, & d’Ephefe celles de Sainte Magde- 
laine , ce jqui arriva environ l l’an .890. Léo Im- 
■perator Templum conflruxit fanSlo LaTg.ro dedica- 
tum , m cjiio SanEH allâtim Corpus repofuk , atque 
forons Maria Magdaleius^ > > - c 

George Cedrenus dans, fan abrégé Hiftorique 
dit auHi-la même chofe fuivant la Verfton de 
Guillaume Xilander p. 599. jAliud fitmtm condix 
ditfapiens Léo Divo Laz.aro fàcram, in cjuo Lcga- 
ri , & Mari * Magdalenx reliquias ex Ephefo 

allât ai 
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nllatas repofuit. Cet Autheur vivoit fur la fin de 
l’onzième fiecle. 

Honoré d’Autun dans le Sermon du Diman- 
che des Rameaux dit aufli que le Lazare frère 
de Sainte Magdelaine avoit efté Evêque en rifle 
de Cyprc , Pharifti decreverunt Ht La.zarus in- 
terficeretur , fed Deo de illo melUis difponente ad 
utilitatem Ecclefia refervatur , nam fertur de illo 
ejuod poflmodum tri gmt a annis in Cypro Epifco - 
pus prafuit. Zonarc dans le j. Tome de fes An- 
nales dit que le Corps de Saint Lazare fut tranf- 
porté de Cypre à Conftantinople par le com- 
mandement de Leon V I. Empereur de Conftan- 
tinople. Condidit aliam adem, S. Lazari nomine , 
in cjuo facrum ejus corpus è Cypro Dr an fiat um j 
nec non Maria Magaalena. Cet Hiftorien vi- 
Voit aufli au commencement du ir. fiecle. 

• Michel Glycas dit encore la même chofe, Par- 
tie 4. p. z 9 8. Cet Autheur écrivoit dans le trei- 
ziéme fiecle. 

Georges Gadinus fur la fin de fon Traité, De 
àdificiis Conflantinopolitanis , confirme la Tranfla- 
tion des Reliques de Saint Lazare de Cypre à 
Conftantinople , Monaflerium fanfti Lazari , & 
Marin unguentifera ex Cypro , & Bethaniâ allatas. 

Le Menologe des Grecs imprimé par les foin9 
du Cardinal Sirlet durant te Pontificat de Gre- 

f oire XIII. dit la même chofe au 17. Oéto- 
re , kelatio pretiofarum Peliquiarum SanSli , <£r 
jufti Lazari , quas Reliquias celeberrimus & fide- 
liffimus Jrhperator Léo , divino 'Çelo commotus in 
Ternplo pulcherrimo fub ejus SanSi viri nomine 
dicato ex urbe Citienfi Confiant inopolim Tranjlatas 
ift argent tis loculis repofhit * 
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Le Magna Mœnea des mêmes Grecs , & Iciif 
Bréviaire imprimé à Rome l’an 1598- au 22, 
Juillet, 8 c au 17. O&obrc difent aufli que le 
Corps de Saint Lazare, 8 c de Sainte Magdelaine 
furent tranlportez de Cypre , 8 c d’Ephcfe à 
Conftantinople par les foins de ce pieux Enr- 
percur. 

Cette foule d’autoritez fait conjeélurer que 
Saint Lazare Premier Evêque de Marfeille n’a 
pas efté frere des Saintes Marthe , 8 c Magdelai- 
ne , puifque tous ces Autheurs témoignent que 
le frere de ces Saintes a efté Evêque en Cypre , 
qu’il y eft mort , 8 c que fon corps fut transfère 
à Conftantinople fur la fin du neuvième fiecle. 

Le 1. Evêque de Marfeille eft Orefius, lequel 
fc trouva au très célébré Concile d’Arles i’an 
314. Le 3 . Proculus , qui fut choifi entre les 
Prélats de la France pour accompagner S. Anv 
broife au Concile d’Aquilée contre les Ar riens 
l'an 381. 

V. t>E FREJUS. 

Son Premier Evêque Acceptus, fut au Concil* 
de Valence Tan 374. Cette ville étant une Colo- 
nie Romaine , & plus pîoehc d# l’Italie 8 c de 
Rome que ne font Marfeille , Aix , 8 c Arles- > 
avoir un Pprt tres-commode pour le commerce, 
la Mer ne s’étant pas retirée pour lors de fes 
murailles. Il fc voit neanmoins par la Table 
de fes Evêques qu elle n’a receu la Foy que dans 
le quatrième fiecle. Son 2. Evêque fut Cyllf- 
nus; Le 3. Leontius Contemporain à Saint Ho- 
norât , gouvernoit l’Eglife ae Fréjus l’an 415^ 
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Se a vécu jufqu’à l’an 445, Ce qui Te prouve 
par l’Epître de Saine Leon aux Evêques de la 
Province de Vienne. Noftre faint Sidoine en 
Fait mention dansfes Epîtres, comme d'un Evê- 
que q(|| vivoit de fbn temps. 

VI. D’AP T. 

» • " r / 

Son Premier Evêque Saint Aufpice fe trouve 
avoir affilié au Concile d’Arles l’an 3 14. Le 
1. Saint Quintin qui mourut l’an 380. Le 3! 
Gallor l’an 4x9: 

Vii. de digne. 

Saint Donininus Ton Premier Evefque a terni 
le Siégé dépuis l’an 315. jufqu’à l’an 3 40. le ri 
S. yincentius dépüis l’an 34b. jufqu’à 375; Il 
ivdit cfté au Concile de Valence l’an 374. 

V I II. t>’ O R A N G E. 

Premier Evefque CoriftantiuS très - célébré 
Perfonriage , qui affilia au Concile d’Aquiléè 
Uvec Procule troilîéme Évêque de Marfeille l’aii 
381. Le 2. Saint Eutropc, lors qu’il tenoiccc 
Siégé , il fut tenu un Concile à Orânge flans 
l’Eglife Saint Jullin l’an 441. pour le maintien 
- de la difeipline Ècclelîallique , S. Sidoine lujf 
écrivit l’Epître lixiéme du Livre 6. 

IX. fcf E NICE, OÜ CIMELE. 

Le Premier Evefque Saint Baffiis envoyé & 

& ij 
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Nice par le Clergé de Rome l’an *.53* y eridurâ 
un glorieux martyre l’an 158. dans la perfecu- 
tion de Valericn , le Martyrologe Romain au 
4. Décembre. 2. S. Pondus , fon fuccdlêur eue 
ce mefmc bonheur l’an 16 2. Le mcfm^Iarty- 
rologe au 14. May. 

X- D E V A I Z O N. 

Cette ville étoit autresfois tres-eelebre, main- 
tenant elle eft peu de chofe , fon Premier Evef- 
que Dafnus, Cum V tftêre exorci(la y fut au Con- 
cile d’Arles l’an 314. 

XL DE VENCE. 

Premier Evefque Saint Eufebe y fut envoyé 
l’an 3 74. Le 2. S. Juvinius , il vivoic l’an fio. 
Le 3. Arcadius l’an 430. 

Nous ne mettons pas dans cette Lifte les 
noms des premiers Evefques de Grade , & de 
T oulon , parce que ces deux villes ont receu la 
Foy plus tard que les autres , comme il parole 
par la Table des Evefques de ces deux villes , 
ce fut feulement dans le cinquième fiecle qu’elles 
eurent des Evêques. 

La Chronologie de l’établidement des Evê- 
ques de toutes ces principales de la Provence 
que j’ay extraite de la Gaule Chreftienne de 
Meilleurs de Sainte Marthe , fait voir aulïî clai- 
rement que le jour , que la Foy y a efté pu- 
bliée aulîî tard que dans les autres Provinces 
du Royaume , quoy que la plus fréquentée des 
Romains ; la datte des temps que les Evefques 
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de ces villes ont tenu le Siège , prouve cette 
vérité , d’où l’on peut tirer une conclufion cer- 
taine que c’eft feulement dans le 3. & quatriè- 
me flecle qu’elles eurent l’honneur de rece^pir 
les lumières de l’Evangile par la Prédication de 
leurs premiers Evcfques. 


CHAPITRE VII. 

Les Evcfques dont Grégoire de Fours far le 
dans le Chapitre z8. du Livre I. de fes 
Hifloires , & dans le 30. du X. Livre ne 
vinrent en France que dans le iro 'tfiéme 
fiecle. 

LES ARCHEVESQUES DE TOURS. 

S Aint Graticn en fut le Premier Evêque., & il 
y fut envoyé par le Siégé Apoftolique l’an 
* 5 î; environ le mefme temps que Saint Denys 
* fut à Paris , Saint Martial à Limoges , Saint Sa- 
turnin à Touloufe , Saint Paul à Narbonne , & 
Saint Aufttemoine à Clermont 3 Ce l'aint Pré- 
dicateur gouverna l'Egide de Tours jufqu’à l’an 
301, Après une vacance de 37. ans , il eut pour 
fuccefleur Lidorius , qui par fon decez la laifla 
au Grand Saint Martin l’an 381. lequel plein 
de mérités , & de bonnes œuvres mourut l’an 
40Z. fuivant la fupputation de Baronius , qui 
n’ayant pas fait reflexion aux années du Siégé 
de ces trdis premiers Evêques de Tours a entraî- 
né par cette inadvertance plusieurs Sçavants, 



7 <> Vorigtne 

dans fon opinion. Ces Evefqties vinrent en 
France dans le temps que Novatien comme nçoic 
à femcr Tes erreurs , &c qu’il s’effotçoit de divi- 
feréc Clergé de Rome d’avec Saint Corneille , 
& dans le temps aufli que Saint Sixte, Saint Lau- 
rent , & Saint Hypolite vcrferent leur fang pour 
Iesus-Chri st. Les trois remarques de ce 
faint Hiftorien font connoiftrc clairement que 
le temps de leur yenuë fut durant l’Empire de 
Dece, ou de fon fucccfTcur , puifque ces événe- 
ments qu’il rapporte de l’Herefic de Novatien , 
du martyre de Saint Sixte, de Saint Laurent, 5 c 
de Saint Hypolite fe palTerent dépuis l’an 2.55. 
jufqu’i l’an 160. au témoignage de Baronius 
même , 5 c de fon Abreviateur. Voicy ce que 
nous en apprend ce faint Archevêque de Tours 
dans les Livres que je viens de citer. Sub Deci 9 
Jmperatore mit ta bel la adverfus nomen ChrifHa -■ 
yium exoriuntur , & tanta ftrages de credentibus 
fuit , Ht nec mimerari cjueant .... Sixtus Epifcopus 
Roman a Ecclefïs , & Lanrentius Archidtaconus \ 
& Hypolytns ob Dominici nominis Confejfionem 
per martyrium confummati funt, V alentinianus Ô* 
Novatianus maximi tune hareticorum Principes , 
contra Fidem no f ram inimico compellente grajfan- 
tur .... bu jus tempore feptem Presbyteri Epifcopi 
ordinati ad pradicandum in G allias mijft funt, fiettt 
Mftoria pafftonis fanüi Satumini Marty ris de- 
narrat , ait enim , fub Decio , & Grato Confulù- 
bus .... Hi erçjo miffi funt Turonicis Gratianus 
Epifcopus. Arelatenfibus Trophimus Epifcopus. 
Narbona Paulus Epifcopus , Toi 0 fa Saturninus. 
Epifcopus , Parifianis Dionyfius Epifcopus , Aruer- 
nis Ajiremonius Epifcopus , Lemovicinis Mttrtiali^ 
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Eplfcopits definatus ; de his vero Beatus Dionyfius 
Farijîorum Epifcopus diverfs pro Chrifh nomtne 
affeÜus pœnis prsfentem vit Am gladio imminente 
pnivit. Saturninus veto jam fecurus de martyrio , 
dicit ambus Presbyteris fuis, ecce ego jam immolor , 
& t emplis mes. refolutionis in fat .... 

Gratianus vero, Tropbimiis, j 4 {lremonius,Paulus, 
atejue Martialis in fumma fanÜitate viventes , pojt 
dcejuifitos Ecclefis populos , ac F idem Chrifii per 
omnia dilatatam Felici Confejfone migrarunt , & 
fie tam ifli per Martyrium , cjuam hi per Confef- 
fîonem , reUnejuentes terras in Coelefiibus pariter fuflt 
conjunfti. Greg. Fur on. 1 . 1. Hiftor. c. 1 8 . 

L icet in fuperioribus libris yusdam fcripfîjfe vi- 
fus Jim , tamen propter Ordinationem cjuo temport 
prhmm Prsdicator ad Turonicam acceffiffet urbem 
reciprocare placuit. Primas Gratianus Epifcopus 
anno Imperii Decii primo à Romans fedis Papa 
tranfmijfus eft , in ejua urbe multitude Paganorum 
Jdololatriis dédit a commorabatur. Greg.Furon. l.io. 
C . 30. de Epifcopis Turonicis. 

Ce Paftage du Chapitre 30. du dixième Livre 
confirme ce qu’il avoir dit dans le Chapitre zS. 
du x. Livre , & prouve clairement que Saint 
Gratien fut envoyé à Tours par le Pape Saint 
Fabien que Dece fie mourir l’an 153. 8 c fait 
voir la mutuelle connexité du Chapitre z8. du 
1. Livre des Hiftoircs de noftre Grégoire -, C’eft 
à quoy les Autheurs de l’opinion contraire h’ont 
pas pris garde , lors qu’ils ont avancé que le 
Chapitre z8. de fon Premier Livre avoit efté 
dépravé fans rien dire du Chapitre 30. de fou 
dixiéme JLivre, c’eft le Labyrinthe, où s’engagent 
ceux qui s’écartent de l’opinion de nos anciens 

E ni} 
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Ecrivains » pour fuivre celle de quelques nou- 
veaux, qui n’a Ton origine que chez les Autheurs* 
des derniers fiecles. 

II. DE NARBONNE. 

Saint Paul Premier Evêque de Narbonne y 
fut envoyé par le Saint Sicge environ l’an 
15 z. Grégoire de Tours au Paflage cité. Le i, 
Rvêque s’appelle Eftienne , & le 3. Hilaire , au- 
quel le Pape Boniface écrivit l’an 419. Le 4. 
Saint Ruftic, gouverna cette Eglifo dépuis l'an 
413. jufqu’à 459. Ce qui fe voit dans l’Epître 
91. de Saint Leon. La Chronologie des premiers. 
Evêques de cette Métropolitaine du Languedoc 
juftifie la vérité du Partage de Grégoire de 
Tours, 8 c fait connoiftre que la Foy a efté t&r 
ceuç aufli tarda Narbonne , que dans les autres 
yilles de la France. 

III. DE TOULOUSE. 

Le Premier Evêque cft Saint Saturnin fuivant 
l’opinion du mefme Grégoire , 8 c de ceux qui 
pnt écrit les Vies des Evêques, & Archevêques, 
de Touloufe ; il y fut envoyé par Saint Fabien 
l’an zjo. ou environ , puis qu’il fe prouve 
qu’il y fut martyrifé quelques années apré$ 
ion arrivée. Beda , Adon , JJ fuard , 8 c le Mar- 
tyrologe Romain aflurent que ce fut dans la 
perfeçution de Dece. Baronius dit la mefme. 
chofe dans fon Commentaire fur le Martyrolo^ 
ge : ce qui eft un Argument contre luy-même, 
par difant qu’il eft mort dans la perfeçution du 
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J)ecc , c’cft avoiicr qu*il n’a pas efté envoyé par 
Saint Pierre du temps de Claude , ny par faint 
- Clement du temps de Domitien ; Genebrard 
dans fa Chronologie , Bofquet » 1 . 3. Hiftoire 
Chapitre 19. Cateldans Tes Mémoires de l’Hif- 
toire du Languedoc, & des Evêques de Tou- 
loufe , 1. 5, font en cet endroit du mcfme fenti- 
ment de Grégoire de Tours. Le z. Evcfque fut 
Saint Honorât. Le 3 . Saint Hilaire. 4. Sylvius. 

Rodanius, qui fut chafle de fon Siégé l’an 
35 6 . après la tenup du Concile de Bcziers par 
la Fadion de Saturnin d’Arles Fauteur des Ar- 
riens. Saint Hicrolme fait une honorable men. 
tion de cet Evêque dans fa Chronologie, Rufïîn, 
l.i. c. zo. Sozomene , 1 , 4. c. 8. & Baronius 
l’an <35 6. n. 13. Le fixiéme Evefque de Touloufe 
Saint Exupere renommé dans les Peres de l’E- 
glife pour fon détachement &c fes grandes au- 
mônes, vivoit l’an 405. Saint Hierofme fait men- 
tipn de luy en plufieurs endroits de fes écrits. 

IV. DE PARIS. 

Saint Denis fut envoyé à Paris par le même 
Pape l’an z j 3 . U donna fa vie pour la Confef- 
£on de noftre fainte Foy avec fes deux Com- 
pagnons Ruftic & Eleuthcre environ l’an z 74, 
Les Bréviaires Manufcrits du Diocefc de Cler- 
mont des fiecles 1 3 . 1 4. & 1 5, Sc ceux qui fu- 
rent imprimez dans le feiziéme les années iyz8. 
&IÎ56. difent pofîtivement qu’il y fut envoyé 
par le Siégé Apostolique du temps de Decc ; & 
pour faire voir que ce premier Evêque de Paris 
jp’cft pas l’Areopagite , ç eft que l’année 3 4. que 
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Nôtre Seigneur mourut , ce dernier avoft zy* 
ans ; l’année 5 z. que Saint Paul fut à Athènes 
il en avoit 4;. l'année 93. que Saint Clément 
l’envoya en France il en avoit donc 85- Cela 

S ofé pour confiant , peat-on fe perfuader que 
4int Denys d’ Athènes foit à cet âge allé à Rome 
pour vilîter Saint Clcment , & que ce Pape ait 
ordonné à un Vieillard de 85. ans de quitter la 
ville d’ Athènes , qui étoit une ville tres-grr.nde, 
tres-riche , & tres-peuplée pour l’envoyer dans 
une petite ville qui ctoit à cinq cens lieues de 
là , & chez un Peuple dont il ignoroit le lan- 
gage , peut-être mefme ne fçavoit-il pas le Ro- 
main, quoy que le langage de la Cour 3 ce qui 
fait prefumer qu’il ne quitta pas Athènes pour 
aller à Rome, & de là à Paris •, pu ifque d’ailleurs 
les Conftitutions Apoftoliques ne permettoient 
pas cette forte de Tranllations. Quand un Evè? 
que avoit époufé une Eglifc , il n’en prenoit 

f >as une autre , le Bigamie a efté deffenduë dés 
e commencement de l’Eglife aulïî-bien qu’à 
prefent. 

Et pour autre témoignage que Saint Denis 
d ? Athènes n’eft pas celuy de Paris. 

i°. C’eft que les anciens Martyrologes de 
la France, mefme ceux de Rome avant celuy qui 
fut imprimé par le commandement de Grégoire 
XIII. & par les foins de Galefinius, n’ont coutu- 
rée de faire mention de l’Areopagite que le 3. 
d’Oétobre , parce qu’ anciennement on faifoit 
fa Fcftc ce jour-là, comme étant le jour de fon 
martyre ; & la Fefte de celuy de Paris , fuivant 
ces mefmes Martyrologes le celebroit le 9. d\i 
mefme mois. 
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z. Saint Denis l’Areopagite mourut à Atne- 
trcs environ l’an 90. de noftre Salut dans la per- 
fecution de Domitien , cela eft prouvé dans le 
Chapitre 6 . de la Dilfertation du R. P. Sirmond. 

Saint Denis de Paris mourut à Montmartre 
environ 100. ans après dans la perfecution de 
Diocletian Ôc Maximien , Sub Tefcemnno Pra- 
ftde , & fi on ne veut pas qu’il Toit mort durant 
la perfecution de Diocletian , ce ne peut donc 
eftre que fous celle de quelqu’un de fes plus 
immédiats Predccefleurs , comme il le prouve 
par le Chapitre 18. du 1 . 1. de Grégoire de 
Tours , lequel ne le fait venir en France que 
durant l’Empire de Dece, & par le témoignage 
des anciens Martyrologes qui difent qu’il ne 
prefeha dans Paris que quelques années feule- 
ment , ce qui feroit tomber fon martyre dans 
les perfecutions de Valericn , ou d’Aurelicn, 
c’eft à dire 1 y . ou 20. ans avant que Diocletian, 
& Maximien parvinrent à l’Empire de Rome ; 
Voicy ce qu’en afiiirent ces anciens Martyrolo- 
ges. vlÿud Parifium natale fanElorum Martyrum 
Dionyjti Epifcopi , Ru fit ci Presbyteri , & Eleutheri 
Diaconi , qui beatus Epifcopus à Pontifice Rnmano 
in Gallias pradicandi gratta direElus Prafatarn 
urbern devenit , ubi per aliquot annos comm'tjfum 
ftbi opus folerter . & ardenter perfequens tandem 
à Pràfetto Eefcennino una cum fociis gladio animad- 
verfus martyrium complevit. Sirmondus in c. 3. dif- 
firtationis. 

? . Ces anciens Martyrologes difent auflî que 
TArcopagite fouffrit le martyre feul , & fans 
Compagnons avec luy , & qu’on luy fit endurer 
des fuppliccs trcs-cruels. Quinto nonets Oiïobns 
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natale Beati Dienyjîi Epifcopi , & Afartyrlt , fui 
pofl Clarijfimam Confefjioncm Fidei & pofi gra- 
vijjima tormentorum généra gloriofo martyrio coro - 
natus efi. Celuy de France acheva la courfe de 
fes Prédications par le glaive, & eut pour Com- 
pagnons les Saints Ruftic, & Eleuthere, comme 
j’ay dit cy-deflus au nombre t. 

4. Plufieurs Difciples de Saint Denis de 
Paris ont finy leur vie dans la perfecution de 
Diocletian , & de Maximien , cela eft prouvé 
dans le Chapitre 12, de la féconde Partie do 
cet Ouvrage , par confequent il ne peut pas. 
eftre venu durant l’Empire de Domitien , nyç 
avoir cfté envoyé par faint Çlement. 

5. Dans le fcntimentdc ceux qui fuivent i’o-' 
pinion de Hilduin x Saint Penys l’Areopagite 
mourut en France , y fut enterre , & fes laintes, 
Reliques ont toujours repofé dans l’Abbaye d© 
fon nom. Neanmoins nous apprenons d’une 
Lettre d’innocent III, que fon laint corps fut 
porté de la Grcce à Rome environ Pan 1210. Oc 
que ce Pape en même temps en fit un prefent 
aux Religieux du Monaftere de Saint Denys en 
France. Sirmundus in c. 6. Drjfertationis. 

Nivclon Evêque de Soiflons étant à Conftan- 
tinople au commencement du même fiecle, on 
luy donna le chef de Saint Denis d’ Athènes 
qu’il porta en ce Royaume , & il en fit un pre- 
fent aux Religieux de Notre Dame de Soi fions, 
çe qui confirme qu’il n’eft pas venu en France. 

6. Lors que les Peres Grecs font mention 
dans leurs écrits de Saint Denys Areopagite , ils 
le qualifient fimplement Evêque d’ Athènes, non 
de Paris, ce qu’ils n’auroient pas fait, s’ils avoient 
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eu connoiftancc qu’il eût efté Evêque de Paris, 
& lors que les anciens Autheurs Latins , & les 
Papes mcfmes jufqu’à Innocent III. ont parlé 
de Saint Denys de Paris, ils ne luy ont jamais 
donné la qualité d’Areopagite,& dc.Difciples de 
Saint Paul , mais feulement celle de Saint Denis 
de Paris. On peut voir là deflus les Chapitre 5. 
& 6. de la Diflertation du P.Sirmond.Toutes ces 
raifons & autoritez font des preuves certaines , 
que Saint Denys d’ Athènes eft autre que celuy 
de Paris, & que ce dernier n’y a pas efté envoyé 
par Saint Clemenr, mais par le Pape Saint Fabien 
au commencement de l’Empire de Dece, comme 
la Table de fes luccdfeurs plus immédiats le 
donne clairement à connoiftre. 

Le a. Evêque de Paris s’appelle Mello dans 
les Tables de cette Ëglife. Le 3 . MaiEis. 4. Mar- 
cus. 5. Adventus. 6 • Viétorinus , qui aflifta au 
Concile de Cologne l’an 3 46. & de Sardes l’an 
34 6 . Le 7. Paulus,de fon temps fut tenu un Con- 
cile à Paris contre les Arriens environ l’an 362. 
Ce font des témoignages qui font voir que la 
Foy a efté prefchéc tard dans le Patifîs, la Brie , 
& le Gàtinois. 


V. D* A R L E S. 

Saint Trophime fut envoyé à Arles par Saint 
Fabien l’an 13 9. ou 140. Ce quife prouve non- 
feulement par le Paftàge de Grégoire de Tours, 
le Bréviaire Romain , Platine & Baronius , qui 
difent tous que ce Saint Pape a envoyé onze 
Evêques en divers lieux •, mais aufli par la Chro- 
nologie des Archeveiques de cette Mctropoü- 
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taine de Provence, car Marcian qui eft le y* 
dans la Lifte des Evêques d’Arles vivoic du temps 
de Saint Cyprien l’an z6o. & n’avoit commence 
à tenir ce Siégé , que deux ans auparavant , & 
qu’il a garde jufqu’à Fan z8o. n’eft probable- 
ment que le troiftéme , Car il fe conjecture que 
Gratc , & Feliciffime qui font nommez Evêques, 
ont efté feulement Coevêques , & Vicaires Ge- 
neraux de faint Trophime Sc de Saint Régulé, 
étant la Coutume de ce temps-là d’appeller de 
ce nom les Ptètres du Clergé , que les Evefques 
employoient dans le minifterc de la Parole , Ôc 
dans les fonctions Paftoralles : n’étant pas croya- 
ble que 4. Evefques ayent Siégé dans Arles en 
un n petit efpace de temps , comme eft celuy 
qui fc trouve dépuis Koraination de faint Tro- 
phime par le Pape Saint Fabien , jufqu’à la Pro* 
motion de Marcien , qui eut pour fuccefleur 
Saint Marin , fous lequel fut tenu le premier; 
Concile d'Arles l’an j 14. où allifterent grand 
nombre d’Evefques de toutes les Provinces de 
FEmpire , & il pafte après les Generaux pour un 
des plus célébrés qui fe foient tenus dans l’E- 
glife 5 Êt pour autre témoignage que ce Premier 
Evefque d’Arles n’eft pas celuy , dont il eft 
parlé dans la 1. à Timothée Chap. 4. & qu’if 
ne fut pas envoyé dans la Provence par Saint 
Paul, c’eft qu’il fe trouve qu’il étoit malade à 
500. lieues de là , lors que l’Empereur Néron 
fit emprifonner dans Rome cet Apoftre des Gen- 
tils , comme il eft remarqué dans cette Epîrre < 
par confequent que fa Miftion pour Arles n’eft 
pas de luy , mais de Saint Fabien Pape j & fi l’on 
ne veut pas s’en tenir à cette opinion, il ne peut 
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polir le plutoft avoir efté envoyé en Provence 
qu’environ l’an x 1 o. ouuo. fuivant la T able 
Chronologique des Evefques de cette ancienne 
Métropole. 

Vi. LES EVESQUES DE LIMOGES; 

Saint Martial reçût fa Million du Pape Saint 
Fabien environ l’an 152. 8 c mourut plein de 
b&nnes œuvres après 28. ans de Siégé l’an 280. 
Grégoire de Tours au Chapitre 28. du Premier 
Livre de fes Hiftoires , & les anciens Bréviaires 
Manufcrits du Diocéfc de Clermont , Sc ceux 
qui ont efté imprimez les années 1528. & 1556. 
difent qu’il vint dans les Gaules durant l’Em- 
pire de Dcce. 2. Evefque Aurelian. $. Emilius. 
4. Atticus, vivoit l’an jio. & le 11. Ruricius , 
a fouferit le quatrième Concile d’Orléans l’an 
441. & le 5. l’an 449. Per Bautharedum Archi- 
diacomm. Saint Sidoine fait mention de luy en 
plufieurs endroits de fes Epîtres , Epiftrc 16. I.4* 
& Epître 15. du Livre 5. Rurice eft l’onzième 
en rang dans le Catalogue des Evefques de Li- 
moges. Saint Sidoine eft aufli l’onzième dans 
ccluy des Evefques dcClermont. Ces deux Pré- 
lats vivoient dans le même fiecle , 8c dans les 
temps qu’ils Siégeoient dans ces deux Eglifes 
ils .le font écrits plufieurs Lettres l’un à l’autre j 
Cette égalité d’Evefqucs & cette fuite mu- 
tuelle d années de Siégé , à 21. année pour 
chaque Evefque de ces deux villes , & quelques 
mois par deflUs ( celuy qui a plus long-temps 
lîegé,fuppleant celuy qui a fiegé le moins ) il 
fe trouve par cette railon de convenance que 
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ces deux Evefchez ont efté établis en melrtîi? 
année , on à peu prés , fçavoir l’an i j 3. Saini 
Sidoine fut fait Evefque d’Auvergne l’an 47a; 
Saint Rurice de Limoges étoit fon Contempo- 
rain , comme il paroift par les Epîtrfes de Saint 
Sidoine , & il fe prouve clairement par la Quo- 
nologie des Evefques de Clermont 4 P e ~ 
ment établie dans le nombre fuivant , & plus au 
long dans le Chapitre 14. de la fécondé Partie^ 
que nos Evefques n’ont tenu le Siégé Epiftopal 
que zï. an chacun» Ceux qui ont plus long- 
temps gardé le Siégé ± fuppleants aux années de 
ceux qui l’ont moins tenu , pour faire quelque! 
égalité de durée des années de leurs Sieges , ce 
qui tombe juftcmentà l’année 488» que mou- 
fat notre Saint Sidoine. 

VIL DE CLERMONT. 

Saint Àuftremoine envoyé par Saint Fabieril 
l’an 155. quitta fon Siégé l’an z8j>. & donnai 
fa vie pour Jesus-Christ l’an zy J. Saint 
Urbic fon fuccefleur mourut l’an 311. Saint Le- 
gonce l’an 3 374 & Saint Illide , ou Allyre l’ant 
385. Saint Nepotian ayant fuccedé à Saint 
Alyre mourut l'an 394. Saint Arteme i’an 410V 
Saint Venerand décéda l’an 413. Saint Ruftic 
l’an 440. Saint Namace l’an 461. & Saint Epar*- 
chc l’an 471. auquel fucceda Saint Sidoine Ap- 
pollinaire l’an 471. & qui garda le Siégé d’Au- 
vergne jufqu’à l’an 488. qu’il mourut comme 
il eft plus amplement traité dans le Chapitre 14^ 
de la fécondé Partie. Cette Epoque Chronolo- 
gique des Evefques de Clermont étant tirée mot 
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k mot de faint Grégoire de Toiirs , de Monficur 
Savaron , de Meilleurs de Sainte Marthe, & de 
nos Bréviaires tant Manülcrits qu’imprimez. De 
là il eft évident que la foy, n’y a cité reccuë que 
l’an zj y. de que le Chapitre dudit Grégoire qui 
traité de la Million des Evefques envoyez dans 
les Gaules par le faint Siégé n’a pas efté dépra- 
vé , puis qu’il fe voit pat le calcul exaét de la 
durée du Sicge de chacun d’eux , que c’eft au 
temps de Dece, & non de Dondticn que les fept 
Prédicateurs dortc il parle 'furent envoyez en 
France,6c que Monfieür de SaulTay darts fon Mar- 
tyrologe le i y. May met le Martyre de Saint 
Auftremoine dans la perfecution de Valerian , & 
de Gallicn au temps que Crocus fit mourir les 
Saints Cafly , Victorin , Maxime , 6e fix mille 
deux cens autres, quoy qu'au premier Novem- 
bre il foit d’un fentiment contraire, ce qui eft 
conforme a ce que l’Autheur de la Vie Manus- 
crite de faint Cafly nous apprend , lorS qu’il 
allure qu'il fut martyrifé avec fes Compagnons 
du temps que nôtre faint Apôtre tenoit le Siégé 
de la ville d’Auvergne : Ce qüi veut dire qu’il a 
furvécu les Saints Cafly , Vi&orin , 8e Maxime , 
6c qu’il n’eft mort que long-temps après eux, 6c 
nous croyons que ce fur-l’an 195. comme il a 
efté dit , & qu’il a efté prouvé , lors que nous 
avons parlé de fa mort dans le Chapitre z. de 
la Première Partie, 

VIII. DE t> IE EN DAUPHINE’- 

Le Premier Evefque eft Saint Martius envoyé 
par faint Fabien environ l’an zy o. Le z.Sigerius, 
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Le 3. Leon. Le 4. Scrvilius. Le 5. Nicafius., c’etè 
le ieul des Evelques de la France qui ait affilié 
au célébré Concile General de Sardes l’an 5 47. 
Le 7. Cclfus gouvemoit le Diocéfe de Die l’an 
3 5 6. comme il fe voit parl’Epîrre desEvefques de 
la Province de Vienne contre Saturnin d’Arles. 

IX. DEMANDE. 

Saint Privât Ton premier Evefque y avoit efté 
envoyé par Saint Auftretnoine l’an 154. & y 
mourut des mauvais traitemens que luy firent 
les Soldats de Crocus environ l’an 267. Baro- 
nius en reconnoiffant ce faint Martyr pour le 
Premier Apoftre du Gevaudan, femble eftre dan» 
ce rencontre du fentiment de Grégoire de T ours, 
& de l’Eglife d’Auvergne touchant le temps 
de la Million des fept Evefques, parce que par 
là il donne à fous-entendre qu’il n’y avoit pas 
long-temps qu’il y avoit efté envoyé , & qne 
la Million eft du temps de Dcce , non de Do- 
miticn , puis <^u’il alla à une meilleure vie 10. 
à 1 1. ans après la mort de ce Premier , & qu'il 
y avoit 180. ans que ce fécond n’étoit plus au 
monde, Je Martyrologe Romain le 11. Aouft, le 
Bréviaire de Clermont , & Baronius l’an 261, 
num. 7. 
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Chapitre viir 

te temps de l* infatution des principaux 
Arcbevefques du Royaume fait voir que 
la Foy n y a efé rcceué que dans le troi - 
fiéme & quatrième fecle. 

É PAR LES ARCHEVESQUES D’EAUZE. 

S Aint Ceratius qui cft le Premier Evêque v 
fur envoyé par faint Saturnin Premier Evê- 
que de Toulouze. Le 2. Patentas. Le 3. Lu- 
pcrcus , cjui mourut dans la perfccution de Dio- 
fcletian 1 an 303. fuivant Baronius. Le 4. Ma- 
mertinus , lequel aflîfta avec Léonce Diacre ait 
premier Concile d’Arles l’an 3 14. 


IL ARCHEVESQUES D’AUCH. 

Le Premier Evefqùe d'Auch dans les Tables 
de cette Eglifc , cil appelle Citerius , qui y fut 
envoyé envtron fan a 80. Le 9 . fut Niceîius* 
qui fe trouve avoir fouferit les Conciles d’Aedé 
I an 5 o 6.8c i . d’Orléans l’an 5 1 1 . 

III. PAR LES ARCHEVESQUES 
Be zançon. ^ 
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l’an z 90. Le 3. Paulin. Le 4. Eufebc , il avoif 
efté Difciple de faint Melchiade Pape, l’an 3 14; 
Le j. Hilaire fut confacré par laine Sylveftrc, 
& mourut l’an 338. Le G . Pancrace avoit efté 
ordonné par Jules I. 8 c mourut l'an 34 G. Le 7. 
Juftus étant perfccuté par Julien l’Apoftat Cè 
réfugie à Verceil chez faint Eufcbe. Si Saint 
Lin avoit efté envoyé à Befançon par faint 
Pierre l’an 47. ou 48. Saint Irenée z. Evefque 
de Lyon n’y auroit pas envoyé environ l’an xio. 
les Saints Fcrreol & Fcrieu pour y prefeher la 
Foy , puis quelle avoit déjà des Evêques , 8 c 
qu’il y avoit des Chrefticns en grand nombre 
dépuis le premier fiecle , au rapport de ceux de 
l’opinion contraire. Le martyre de Ges deux 
Prédicateurs de l’Evangile dans Befançon arriva 
l’an zzo. ou environ, 8 c faint Lin n’y fut en- 
voyé que long- temps après leur mort. 


IV. DE BOURGES. 


Le Premier Evefque eft faint Urfin , qui y fut 
envoyé par faint Auftremoine l’an z 5 5. il garda 
le Siégé ij. ans. Saint Sevitian fou fuccefl'eur, 

8 c qu’d avoit nommé avant que mourir l’a tenu 
iG. années. Le 3. nommé Æthcrius a ficgé n« 
années. Le 4. Thecretus fut Evefque Z3. ans» *- 
Le j . Saint Marcel l’a efté pendant 7. ans. Le 
G. Saint Vi&or a gouverné l’Eçlifc de Bourges 
17. années. Le 7. Leucherius l’a tenue 9. ans. 

Le 8. appelle Pauper tut 1 4. ans Evêque. Le 9. 
fut Paliade Premier , lequel garda la Chaire de 
Bourges 7. années. Le 10. Siïicius l’a tenue zS. . 
ans. Le 11. appelle Avitusa gardé le Sicge 19. 
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années. Le i z. qui eft Pallade II. l’a tenu 13. 
années. Le 13. eft faint Leon qui l’a gardé l’ef- 
pace de 17. années , & dans cette qualité fe 
trouve avoir affilié aux Conciles d’Angers l’an 
45?. & de Tours l’an 46 1 . Le 14. nommé Eu- 
lade le garda 9. ans , & mourut l’an 47a. Le 15. 
nommé Simplice fut fait Métropolitain de Bour- 
ges quelques femaines après le dcceds'dc fon 
Predcccfleur, par le choix qu’en fit faint Sidoine 
Apollinaire Evefque de Clermont ; la maniete 
qu’il tient dans çette Election fe peut lire dans 
fes Epîtres , Livre 7. Epître 5. & Epître 9. Ad 
Ferpetuum Tnrontnfem. 

Ces 1 4. premiers Evefques ont gardé la Chaire 
de Bourges l’efpaee de 1 17. ans : Eulade qui 
eft le dernier de ces 1 4. Evefques mourut comme 
j’ay remarqué l’an 471. il s’enfuit par confe- 
quent que Saint Urfin n’y fut envoyé que l’an 
255. Ceux qui font de l’opinion de Democha- 
rés , du Doéfceur d’Efpence , de Vincent de Beau- 
vais , de faint Antonin , de Petrus Equilinus , 
■de Raphaël Volât er anus , de Robert d’Auxerre , 
& de quelques autres Autheui s citez par Claude 
Robert dans la Gaule Chreftienne au Catalo- 
gue des Archevcfqucs de Bourges, affeurent que 
faint Urfin eft le Nathanaël dont il eft parle 
dans 1 Evangile. Je demande s’ils peuvent ré- 
pondre à l’Argument que je viens de leur faire 
touchant les années du Siège de ces premiers 
Evefques. Que peuvent-ils dire, finon , ou que 
faint Urfin l’a tenu depuis l’an 45. qu’il y fut 
envoyé, jufqu’au 9. de Novembre de l’an 282, 
qu’il mourut , & qui eft l’année que faint Se- 
vitian qu’il avoit nommé luy fucecda i ou que; 
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dans Bourges il y a eu une vacance d’envirafl 
200. ans. Mais pour la prouver n’auroit-il pa$ 
fallu qu c ils cullenc fait mention des martyres Se 
des perfecutiuns que l’Eglife de Bourges a fouf- 
fertes pendant ce temps-là , ce qui feroit les ré- 
duire à une impoflibilité , puis qu’il eft certain 
fcfartyro- que dans tout le Berry il n’y a eu ny Perfecu- 
logc de leurs ny Martyrs dépuis l’an 46. jufqu’à l’an 
France 25 J. G u 2j<J. que moururent faint Marcel 5c 
ij. Juin. f ainc Anaftafe que l’Eglife de Bourges recon- 
noît pour fes premiers Martyrs. S’il y en avoir 
eu d’autres auparavant, il en feroit fait mention 
dans l’Hiftoire de l’Eglife , Sc dans les Martyro- 
loges , cependant il n’y en eft dit aucun mot * 
que j’ayc remarque. Voilà quelques-uns de$ 
inconveniens où s’engagent ceux qui s atta- 
chent aux Fables , 5c qui refufent de fuivre le 
fentiment de Grégoire de Tours, parce qu’il ne 
met la venue de nos premiers Evefques que du- 
rant l’Empire de Dece, 5c non de Claude, 5c de 
Domitien. 

Ce fut à mon fens au commencement du cin- 
quième fiecle , Sc environ l’an 410. 15. 5c ig. 
que les Eglifcs de l’Aquitaine commencèrent de 
reconnoiftre les Evefques de Bourges pour leurs 
Métropolitains. Les raifons de vray-femblancc 
* qu’on peut en rapporter font. 

1. Le Canon du Concile tenu à Turin l’an 
597. qui ordonne que les villes qui font Mé- 
tropoles civiles feroient reconnues pour Métro- 
poles Eccleftaftiqucs. Or l’Eglife de Bourges 
étant devenue par la Conftitution de ce Decret , . 

la Métropole Ecclefiaftique de l’Aquitaine : les v 
caufes Ecclefiaftiques en matière d’appel com- 
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jnencerent à refTortir devant fcs Evêques fui- 
vant ce Decret \ parce que ceux de la ville’ d’Au 
vergne , quoique la plus noble ville des Gaules , 
au rapport d’Eufebc , d’Eutropc , & d’Ammian 
Marcellin qui font des Ecrivains célébrés du 
quatrième 6c cinquième fiecle , 6c qui avoient 
planté la Foy dans Bourges , 6c dans quelques 
autres villes de l’Aquitaine , ne pouvoient pas 
fuivant la deffenfe de ce Canon juger des caufes 
Ecclefiaftiques des autres Diocefes, parce quelles 
n’écoient plus de leur Reflort 6c compétance , 
mais de l’Evefque qui avoir fon Siégé dans la 
Métropole Civile de la Province. 

1 . Parce que la ville d’Auvergne étoit une 
République libre , qui ne dépendoit pas de 
de Rome , comme je l’ay prouvé dans les Cha- 
pitres 1 . & 1 3 . de la féconde Partie, 6c qui avoit 
les Juges 6c Officiers pour rendre la Jufiice aux 
Peuples de fa dépendance , &c non pour ceux 
des autres Provinces , par confequent que les 
Evcfques de la première , fécondé, &: troifiéme 
Aquitaine , ou Novcmpopulanic , qui avoient 
des affaires importantes à traiter pour l’avan- 
cement de la Religion avec les Prcfcéts 6c Prefi- 
dents établis par les Empereurs de Rome, ou par 
les Prcfcéks du Prétoire des Gaules dans les Mé- 
tropoles Civiles , ne pouvoient les terminer que 
devant eux , ou devant les Juges prepofez de 
leur part dans ces mêmes Métropoles. 

3 . Quoy que les Evefques de Clermont euf- 
fent envoyé des Prédicateurs dans plufieurs villes 
de l’Aquitaine. Saint Auftremoinc, comme j’ay 
fait voir, avoit envoyé faint Urfin à Bourges, 
laint Privât à Mande , faint Patrice à Nevers 
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les fuccctfeurs avoient écably faint Eutrope I 
Saintes , Saint Front à Perigueux, & faint George 
auTuy » Les conjc&urcs que j’ay de la création 
de ces Evêchez par les Evefques de la ville d’Au- 
vergne font tirées des Epîtres 4e faint Sidoine, 

& de faint Çrcgoirc de Tours , qui nous ap- 
prennent que les Eutropes , les Fronts , & les 
Georges étoient des Familles prigimpres de 
Çlermont , & qu’elles y tenoient un rang con- 
fiderablc entre celle? qui compofoient ton il- 
luftre Sénat. 

4 . . Parce qu’il étoit plus que jufte raifoq- 
nable que les Evefques qui avoient leur Siégé 
dans la plus noble ville des Gaules, priflent le- 
foin d’envoyer des Prédicateurs de l'Evangile 
dans celles de leur voifinage qui n’en avoient 
pas receu. Ç’cto.it , comme j’ay fait voir en ua , 
autre endroit , une obligation qui leur étoit in-^F 
difpenfable , fuivant la Difcipline de la. Priroi-^ 
çive Eglifc *, & pour preuve q pe les Evefques 
de la ville d’Auvergne avoient pris ce foin, c’eflt 
qu’en reconnoifl'ancc de ce zele , & de leurs tra- 
vaux pour ce fujet , nos Saints Pères les Papes 
les honorèrent du Pallium. Saint Namace qui eij 
cft le neuvième Evefque en ayoit cfté favorifé,, 

& quçlques-uns de ceux qui l' avoient précédé , 
ou qui luy fucçederent, avoient eu le même hon- 
neur : cela paroît par leurs Scatu.cs en relief qui 
font au devant de l’Eglife du cofté du Midy, 
mais comme leurs noms n’y font pas , on nq, 
peut pas dire precifémcnt , tî ces Statues font 
des devanciers de faint Namace, ou de fes luc- 
çcflcurs. Çc que nous ppuvops avancer de cer- 
tain. " V ‘ " r / > F, 

’ ’ . - « ' ~ 9 
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i C’eft que les Evêques d’Arles , de Lyon , 
de Vienne , 6c les autres Métropolitains de la 
France qui pnt eu aufîi cet avantage de nos 
Saints Pcres , l’ont eu beaucoup plus tard que 
ceux de la ville d’Auvergne. 

i Les Evêques de Clermont & leur Cha- 
pitre ont arboré publiquement depuis la naif- 
lancc de l’Eglife jufqu’à aujourd’huy les mar- 
ques qu’on donne aux Primats 6c Métropolitains 
qui cil la double Croix , 6c laquelle ils portent 
élevée dans toutes les fondions publiques de 
leur minifterct 

3 ”. En ce que les Evêques de Clermont n’ont 
commencé de reconnoître les Archevêques de 
Bourges pour leurs Métropolitains , que dépuis 
le douze ou treiziéme fieele , ce que leur Cha- 
pitre n’a jamais voulu approuver , lequel n’en 
reconnoît point d’autre que nos Saints Pcres les 
Papes, aufquels il a efté de tous temps immé- 
diatement fournis. 

4°. En ce que les Evêques du Puy , qui eff 
un Evêché démembré de celuy de l’ancienne 
ville d’Auvergne, n’a dépuis fa création jamais 
voulu reconnoître les Archevêques de Bourges , 
parce que l’Eglife de qui elle a fcçculaFoy, ne 
les reconnoifloit pas non plus ; 6c dans le fenti- 
ment commun de tous les hommes , peut-on 
dire qu une merc foit blâmable pour ne pas 
fuivre les volontez de la fille. L’Eglife de Bour- 
ges étant la fille aînée de celle de Clermont , 
fuivant les anciens & nouveaux Bréviaires, qui 
nous apprennent que faint Auftremoine y a en- 
voyé faint Uïlïn , en cela conformes à ce que 
faint Çrcgoire de Tours en a écrit, lequel dans 
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le Chapitre 19. du Premier Livre de Tes Hiftoi-» 
res , nous apprend qu’il y a efté envoyé par un 
des fept Evefques qui vinrent en France du 
temps de Dece , ce qui ne peut avoir efté fait 
que par çeluy qui refidoit dans la plus noble ôç 
la plus illuftre ville des Aquitaines. 

V. DE BOURDE AUX. 

Premier Evefque faint Gilhert envoyé par 1 © 
Saint Siégé , ou de quelque maniéré que ce foie 
par faint Martial l’an 175. Le 1. Orientalis, fut 
au Concile d’Arles l’an 314. Cum Flavio Dia- 
çono. Le 3. Saint Delphinus, durant qu’il tenoie- 
le Siège il fut tenu un Concile à Rourdeaux 
contre Tes erreurs de Prifcilien l’an 385. Vt docet 
Irofper in Chronico. Le 4. Saint Amand , vivoit 
du temps de faint Martin , & étoit fon intime , 
il mourut environ l’an 410. Grégoire de Tours, 
en fait mention au 1. Livre de fes Hiftoires s 
Chapitre 1 3 . 

VL DE COLOGNE. 

Le Premier eft faint Materne qui fut au Con r 
çiîe d’Arles lan 3 14. Euphratas qui vivoit avoîc 
efté fon fucceflèur pour avoir favorifé les Ar- 
riens fut chafle de fon Siégé l’an 3 46. Il fut 
neanmoins rétably dans la faite. Le 3* .Saint 
Severin , qui fut enfuitc Evefque de Bourdeaux 
fa Patrie l’an 3 85. Il.avoit eu révélation de la 
mort de faint Martin l’an .40a. mourut environ 
l’an 415.. Grégoire de Tours au Chapitre 45. 
de la gloire des Confefïèurs. Baron.l’an 401.11.15. 
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Y 1 1 . D'AMBRUN. 

Saint Marcelin en fut Premier EvcPque l’an 
il i. mourut l’an 540. z. Saint Arteme , il fut 
au Synode de Valence l’an 374. décéda l'an 
$92. 3. Jacques, les Tables de fon Eglilê di- 
fent qu’il vivoit l’an 400. 

VIII. DE R Hf IMS. 

Premier Evêque Paint Sixte envoyé par le 
Saint Siégé l’an; 261. au rapport du Sçavant 
Hincmare , 1 . 1$. Le 2. Saint Sinicius. 3. Araan- 
çius. 4. Inbetaufius, il fut au Concile d’Arles 
l’an 314. Cum Primogenio Diacono. 

IX. DE ROUEN. 

Saint Nicaizc eft le Premier. Le z. Paint Mello, 
Envoyé par le Pape Eftienne l’an 159. il fut en- 
Pevcly.dans l’Eglife qu’il avoit fait bâtir fous le 
nom de Paint Gervais , il mourut environ l’an 
*90. Le 3. Ànicianus qui aflifta au Concile 
d’Arles l’an 314. Si Paint Nicaizc avoit efté en- 
voyé dans la Neuftrie par Paint Pierre , ou par 
Paint Clement, Paint Mello Pon fuceelfeur auroit- 
il pu faire bâtir une Eglife à l’honneur de Paint 
Gervais long-temps avant Pon martyre, qui arri- 
va à Milan , durant la pcrfecution de Marc 
Aurelc l’an 170. fi bien qu’il faut de neceflité 
s’en tenir .au PalTage de Grégoire de Tours, qui 
allure que Paint Denys a efté envoyé dans les 
Gaules au temps de Dece , comme le meûne 
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faint Dcnys a envoyé faint Nicaize à Rouer* 
Tan 254. comme apres fon décès faint Eftienner 
Pape y envoya faint Melio l'an 259. 

. X. DE SENS, 

Premier Evefque faint Savinian envoyé par 
le Siégé Apoftolique environ l'an 258. Le 2. 
Saint Poccntian. Le 3. faint Léonce. Le 4. Se- 
verinus, qui fut au Concile de Cologne l’an 346^ 
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t E Premier Evefque fut faint Reverian. te 
2. S. Amateur. Le 3. Saint Martin. Le 4;- 
Retidus , c’étoit un Perfonnage de très- grande 
réputation , il affifta au Premier Concile d’Arles 
l’an 314. Saint Hierofme & faint Auguûinfonc 
fouvent mention de ce Pfelat en pluiieurs en- 
droits de leurs écrits, Sc faint Grégoire de Tours 
au Livre de la gloire des Confeflôurs Chap. 75.; 
Autun paflbit autresfois pour la ville la plus 
célébré & la pkis recommendable de toutes les 
Gaules , & étoit appellée dans ces premiers ne- 
çles une Petite Rome. Voyez Ghaflfanée dans 
le . n. P. de foft Catalogue de la Gloire 
monde , Confédération. 6o* Cependant elle ne 
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teçut la foy que vers le milieu du troifiémc 
fiecle. Si faint Pierre , & faine Clément avoient 
envoyé des Evêques pour planter dans les Gaules 
lés femences de l’Evangile *, fans doute ç’au- 
roit efté dans celle-cy , comme dans la plus fto- 
riflante de toutes, Sc faint Benigne qui y prefi- 
cha J e s u s-C h R 1 5 t fur la fin du x* fiecle ne 
feroit pas appcilé i’Apoftre de la Bourgogne fi 
d’autres Prédicateurs l’avoient devancé dés lé 
premier fiecle dans cette Prédication. 


II. DE LANGRES. 

. ; 

Le Premier Evêque qui y fut envoyé fut Sc- 
nator. Le x. Juftus. Le 3. Defiderius , qui Ci 
trouve avoir aflifté au Concile de Cologne l’an 
346. à celuy de Sardes l’an 347. 

Si cette Pairie Eeclcfiaftique avoit eü des 
Evefques avant le régné de Marc Aurele , pour- 
quoy eft-ce que faint Benigne en eft dit le Pre- 
mier Apoftre , & les faints Speufipe , Eleufipe , 
& Meleufipe les premiers Martyrs , qui ne ver- 
ferent neanmoins leur fang que dans la perfe- 
cution d’Aurelian l’an 174. fuivant Montbrice, 
Surius^ôc les anciens Martyrologes ManufcriptS, 
Sc Imprimez , & non fous Marc Aurele, comme 
le dilent les nouveaux , c’eft fans doute parce 
que le Saint Siégé n’y en avoit pas encore en- 
voyé, & qu’il n’y avoit pas eu de Chrefticns, 
ny de Martyrs avant ce temps-là. Pour un plus 
grand éclairciflement on peut voir ce que j’en 
dis dans le Chap.u. delà Partie fui vante. 
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Saint Caprais paflc dans l’opinion des Habi4 
tans du Diocefe d’Agen pour le^remier Eve- 
* que, quoy que le Martyrologe Romain ne luy' \ 
do^neque la qualité de Prêtre, il donna fa viè 
‘ pour la Confeflion de Jefus-Chrift dans la per-^ . 
iecution de Diocletian fous le Prefedt Ri&iovare. 
l’an 308. Ge qui fait encore voir que s’il a efté 
y ■ 1 envoyé par faint Martial dans la Guienne , cd 
' ' . na efté que fur la fin du troifiéme fiecle , pu i£ 

# , qu’4 mourut au commencement du quatrième; 

Le i . Evêque d’Agen fut faint Phoebadius Prélat 
1 de grande réputation , qui affifta au Concile 
d’Arimini l’an 359. Il a écrit contre les Arriens* ‘ 
Saint Hierofmc parle de luy au Chapitre 108; 
des illuftres Do&eurs de l’Eglife , & Severe Sut* 

pice dans fon Hiftoire facrée. Livre 2. 

♦ • . * 

\ «• « * 

IŸf B’ A M l E N S; . . . 

' .■ - • . ’ 1 ’ . ‘ ' 

f i • , • \ > 

Le Premier fut faint Firrnin , lequel ayant 
efté converty à la Religion Ghrcftienne oaf 
. faint Saturnin de Toulouse, fut envoyé à Amiens 

1 >ar faint Honorât fon fuccefïeur pour y prefeher 
a Foy , 8 c après y avoir gagné grand nombre 
d’ames à J h s u s-C h ri s t y endura la mort 
dans la perfecution de Diocletian. Martyrol/ 
Rom. le 15. Septembre environ l’an 303. Le 2- 
Eulogfiis - qui affifta au Concile de Colognç 
lan 34^ * * / ■ v • > 
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y, rD’ ANGERS; 

Saint Deffenfeur en eft le Premier Évefqüe , 
il aflifta à la confecration de faint Martin l’an 
381. Le z. Saint Apothemius. Le 3. Profper. 
Le 4. S. Maurille natif de Milan , il avoit cfté 
envoyé par S. Ambroife à S. Deffenfeur pour 
l’aider dans les travaux de l’Epifcopat , fut enfin 
facré par S. Martin environ l’an 400. & mou- 
rut plein de bonnes œuvres l’an 418. Saint René 
qui luy fucccda tint la Chaire d’Angers juf- 
qu’à l’an 460. 

*V I. D E B A S L E. 

Juftinien en fut le Premier Evêque, il a foufcrit 
les decifions du Concile de Cologne l’an 34 6. 

VII. DE STRASBOURG. 

Saint Amand qui en eft le Premier Evêque , 
fe trouve avoif aflifté au Concile de Cologne 
l’an 346. 

VIII. DE BEZIERS. 

■ : r • • . j ; • . * 

Cet Evefché fut érigé l’an 3 3 5 . 8c fon Pre- 
inier Evêque Açhrodinus en tenoit le fiege l’an 
356. Comme c étoit un Fauteur des Arriens, il 
fit refoudre dans un Conciliabule d’Evêques de 
fon party , tenu dans Beziers , que faint Hilaire 
de Poitiers feroit chaffé de fon Siégé , & envoyé 
en exil. 
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IX. D’ORLEANS. 

Le Premier faint Altinus. Le i. Ali tu s. 
Aufpiciüs. 4. Diopetus qui fut au Concile dé 
Cologne l’an 3 46- 5. Definianus. 6- S. Evurtius, 
qui mourut le 7. de Septembre environ l’an 411.' 
& faint Anian fon fucccflèur le 17. de Novem- 
bre l’an 4 j 3. 

X. D’AUXERRE. 

« , . • 

* — 

Le Premier fut faint Pelerin. Le 2. Marcelin: 
4. S. Valçrius. 4. Valejianus » qui a fouferit le 
Concile de Cologne l’an 34 J* S.^pladius. 
6. S.aint Amateur. 7. Saint Germain , qui fut la 
perle des Evefques de fon temps > alla à une 
meilleure vie le jl. Juillet 44$. 

■*/- 

XI. DE CHALONS*SUR SAONE. 

Saint Donatien en fut le Premier Evefque , 
$c fe trouve avoir aflifté au Concile de Cologne 
l’an 346. 

' XII. DE CA HORS. 

Le Premier fut faint Geriulphe ; il ÿ avait efte 
envoyé par faint Sixte l’an 158. Le i. Saint 
Exupere. Le 3. Florentius, vivoit l’an 350. au- 
quel faint Paulin de Noie écrivit l’Epitre 3 1. 
Le 4. Alithius , Grégoire de Tours en parle au 
Livre 2. de fes Hiftoires Chapitre 13. 

xi il. DB 
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XIII. DE CARCASSONNE. 

Le Premier laine Guimera, il vivoic l’an 310. 

XIV. DE CHARTRES. 

. Le Premier Saint Advcntus , envoyé par le 
Saint Siégé enVirori l’an 170. 

XV. DU MANS. 

, Saint Julien en fut le Premier Evêque, te 2. 
Saint Thuribius. 3 . Saint Panatius. 4. Saint 
Liborius , qui décéda le 5. Juin de Tan 398: 
Saint Martin de Tours affilia à fes Funérailles. 
5. Vi&or. 6. Viélorius, fut au Concile d’Angers 
l’an 453. Grégoire de Tours en parle dans Ion 
Livre de la gloire des ConfelTcurs c. 5 6. 7. Saint 
Principius , a foufcrit les Decrets du premiet 
Concile d*Orleans l’an 511. 

XVI. D’EVREÜX. 

Saint Taurin envoyé par faint SiitePape Tari 
x6o. ou comme dit le Bréviaire de Clermont 
par faint Denys de Paris ce fut environ 1 ’a.rt, 
190. qu’il alla à une meilleure vie; 

XVII:. D* AN G O ULE SM E. 

. Saint Aufone y fut envoyé environ l’an 280. 
Il donna fa vie le 1 1. Juin dans la perfecutio'n 
de Diocletian , Dinamius qui luy fucceda après 

G 
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une notable vacance de fon Siège , vivoit l’art 
4 } o. Il eft grandement loué par faint Paulin, au 
rapport de Grégoire de Tours dans le Livre t* 
de les Hiftoires Chapitre 1 3. 

XVIII. DE PERIGUEUX. 

Saint Front en eft le Premier Evêque , & y 
fut envoyé environ l’an 380. Il fe conjecture 
par plusieurs Palfitges tirez des Epîtres de faint 
Sidoine , que ce Premier Evêque du Perigort 
étoit Auvergnat , la Famille des Fronts étoit 
dans le quatrième & cinquième fiecle tres-il- 
luftfe dans Clcfmont , tant pour leurs grandes 
richefl'es , que par le foin particulier qu’ils pre- 
noient d’élever leurs enfans dans la pieté , dans . 
les Sciences , fur tout dans l’étude de l’Eloquen^ 
ce, & il y en eût quelques-uns de cette race qui 
reüifirent li bien dans cet Art , que noftre Saint 
Sidoine ofe les comparer aux plus fameux Ora- 
teurs de fon temps, & des ficelés qui l’avoienr 
précédé , Epiftrc ai. 1 . 4. Epiftre 1. du Livre ï, 

& Epiftre 3 . du Livre 8. Le a. Evelque eft S. 
Anian. Le 3. Pcgafe , qui a furvécu à S. Martin, 

6 c mourut l’an 43a. Grégoire de Tours au Livre 
1. de les Hiftoires, Chapitre 13. le met au nom- 
bre des Prélats qui illuftrerent la France dan* 

'le cinquième fiecle. 

XIX. DU VELA? OU L£ PUY. 

Saint George eft reconnu le Premier Evcfquç 
de ce petit Canton de l’ancienne Auvergne , Sc 
fe conjecture que et fut Fan 3 80. dans le mefme 
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temps cjue faint Front fon intime fut envoyé à 
Perigucux, ces deux Saints étoient Auvergnats, 
les Partages des Epîtrcs de faint Sidoine que je 
viens de citer le donnent à entendre pour ce qui , 

ëft de faint Front ; & ceiix de Grégoire de Tours 
dans le Livre de la gloire des Confeftcurs au - 

Chapitre 34. & 35. font prefumer que faint 
George étoit aufli Auvergnat ; jlïiifque dans la 
petite ville du Velay,que maintenant nous ap- 
. pelions de faint Paulian la Famille des Georges 
étoit tres-remarquable , un d’eux dans la fin du 
même fieclë qui obtint le Gouvernement de 
l’Auvergne faifoit fon fejotir ordinaire dans 
• Clermont , comme dans la Capitale de toute la 
Province. • 

Dans le fontiment de ceux qui veulent que 
faint Front , & faint George ayent efté envoyez 
par faint Pierre , il s’enfuit qu’ils feroient venus 
dans lç lieu de leur Miflîoil avec des femmes, Sc 
des enfans , ou qu’ils auroient lairte après leur 
arrivée datis le Pais des marques de leur incon- 
tinence : Ce qu’on ne doit pas fe perfuader de 
ces deux célébrés Prédicateurs de l’Evangile, & 
de ceux des premiers Saints du Velay, & du Pé- 
rigord. Peiit-on s’imaginer que les Difciples 
des Apoftres, pauvres , & dépoürveus de tout 
fecours humain , allans prefeher noftre fainte 
Religion dans le monde fe foient voulus cm-' 
barrarter d’une fuite fi importune que celle du 
foin d’une Famille, il n’y a que le feul Nicolas 
qui a efté un des. lêpt premiers Diacres qui foit 
accufé de ce deffaut par les Saints Peres. Si les 
deux Prélats dorit nous venons de parler avoient 
efte tachez de ce vice , ils n’auroient pas fait 
\ G ij 
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dafls les villes de leurs (îeges le progrez qu’ik 
y firent pour la Propagation de l’Evangile * 
noftre fainte Religion demandant des Ouvriers 
irréprochables , & détachez des affe&ions de la 
terre ; non des Prédicateurs de chair, & de fang. 
C’eft l'ctnbarras dans lequel fe mettent ceux qui 
ont ofé dire que ce Premier Evefque du Velay , 
5c cet autre éki Périgord avoient efté envoyez 
par les Apoftres * puis qu’il fe prouve , que fi 
cela étoit vray qu’ils auroient eu des déccndans, 
& des heritiers de leurs noms , & de leurs biens } 
& qu’il fe trouve que dans le fiecle qui fuivit 
leur venue* , que la Famille des Georges, & des 
Fronts tenoit dans l’Auvergne , & dans Cler- 
mont un des premiers rangs parmy les Nobles 
de la première qualité. 

, XX. DE LODEVE. 

\ _ 

Il fe conjeéhire que faint flour fon premier 
Evefque y fut envoyé environ Fan 41$. par 
Patrocle Arche vefque d’Arles *, Hilaire de Nar- 
bonne s’étant plaint au Pape Zofime de cette 
ufurpation de Patrocle fur fes droits , parce 
que Lodève étoit de fa Province, & Suffragan- 
ce, non de celle d’Arles, faint Flour pour le bien 
de la paix , & ne point caufer par ion ordina- 
tion un Schifme entre ces deux Métropolitains 
fe retire en Auvergne Pan 420. C’eft le jufte 
foupçon quon a de fa retraite fur la mon- 
tagne qui porte maintenant fon nom ; Sc qui 
dans la fuite des fiecles cft devenue une ville 
ale *, par fon abdication Silvanus fut 
Saint Amantius fon troifiéme fucccflèur 


Epifcop 

inftitue. 
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tenoit le fiege de Lodève environ l’an 450. 
fuyant la perfecution des Gots fe réfugie à 
Rodés , où étant le bien venu y établit fon 
Siégé & fa demeure. Le Evcfque de Lodève 
fut Heraldus , il en eft parlé dans l’Epitre des 
Evefques de France à faint Leon l’an 451. Le 
5. Saint Ranulphe, il vivoit l’an 4 yi. Le 6 . 
Maternus qui rut au Concile d’Agde l’an 506. 

XXL Ç E SAINTES. 

Puifque l’Eglilë de Saintes reconnoît faint 
Eutrope pour fon premier Prédicateur 
quelle n’en fçait point de plus ancien que Iuy 
qui y aye prefehé J e s u s C h r ic t : Il le con- 
jecture par là que ce Premier Evcfque n’y fut 
envoyé que vers le milieu du quatrième ficcie 
durant que les en fans du Grand Conftantin 
tenoient l’Empire , & qu’il n’y verfa fon fang 

f »our l’Evangile que dans la perfecution de Ju- 
ien l’Apoftat. S’il avoir efté envoyé par Saine 
Clément fur la fin du premier fiecle , & qu’il 
eût efté Martyr dans celle de Domitien, ou de 
Trajan , fon Siégé auroit vacqué l'efpace de 
plus de deux cens cinquante ans > puifque fui- 
vant la Table de fes Evefques , Troianüs fQn 
troifiéme fuccefteur ne gouvernoit cette Eglife 
que long-temps après le aecés de faint Martin A 
& que Petrus qui luy* fucceda fc trouve avoir 
fouferit le Premier Concile d’Orléans l’an ji r. 
Si dans l’incertitude du temps de la Million de. 
faint Eutrope il m’eft permis de dire çe que jo 
penfe de la naiflance , & du Pais de ce Premier 
Evefque de Saintes , pour beaucoup de raifôns* 

« G lij 
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on peut croire qu’il étoit Auvergnat , & qu^il 
avoir cfté envoyé dans la Saintonge par quel-: 
qu’un des fucccefleurs de faint Auftremoine 
environ l’an 330. ou 340. puis qu’il fe trouve 
que ; rlans la ville de Clermont la Famille des 
Eutvopes y étoit tres-recommandablc par fa 
Noblcftc dans le quatrième & cinquième fiecle, 
& qu’il y avoit des Sénateurs de cette Famille, 
& des perfonncs tres-Illuftres par la fainteté de 
leur vie •, à ce fu jet l’on peut lire l’Epître fîxiéme 
du Livre 1. de Sidonius Appollinaris, la fixié- 
mc du liv. 3. La a. du liv. 6. Les Martyrolo- 
ges Romain , & Gallican le 15. Septembre : & 
on y verra que la Famille des Eutropcs étoit 
trcs-rccommandable & tres-illuftre dans Cler- 


mont. 


XXIII. 


SOISSONS. 


# Premier faint Sixte l’an 170. 2. Saint Si- 
nicius. 3. Saint Divitianus. 4. Rufînusî 5. Fi- 
lianus. 6- Mercurius, il fut au Concile de'Co- 
lognc l’an 346. 

% X I V. ft> E T R O Y E S. 

• \ 

s 

r '. ( Xc Premier Evefque eft faint Amateur qui 
mourut le 1. de May de Lan 340. Le 2. Opta- 
tianus, qui fe trouva au* Concile de Cologne 
l’an 345. 

Il eft confiant par les années de la Création 
des premiers Evêques de chacune des villes que 
je viens de nommer , par l’accord mutuel qui 
fe trouve dans les Tables Chronologiquestdc . 
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chacune , que la Foy n’y a cfté prefehée , 
*ant dans Arles , Narbonne , Touloufe , Li- 
moges , Tours , Paris , 8c Clermont , qu’au- 
tres de la France , à l’exception de Trêves, 
Lyon , & Vienne , que fur le milieu , ou la fin 
du troifiéme fiecle , ou au commencement du 
quatrième. Car il fe trouve que dans Trêves 
16. Evefques ont tenu le Siégé Epifcopal , dê- 
puis le milieu du premier fiecle qu’elle recetit 
la Foy , julqu’à l’an 3 14.. que vivoit S. Agrece, 
Dans Vienne qui l’embraflà un fiecle plus tard 
douze le remplirent. Dans Lyon où elle fut 
prefehée environ le meme temps neuf Evêques 
tinrent cette Chaire Primatiale 3 8c que les 
villes qui ont receu l’Evangile avant ces quatre 
au dire de ceux de l’opinion contraire dêpuis 
le commencement que la Foy y a cfté prefehée, 
jufqu’à l’an 314- que fut tenu le premier Con- 
cile d’Arles , qu’elles n’ayent eu que deux ou 
trois Evefques , 8 c que cela fe voye fi claire- 
ment par le confentement unanime des Tables 
Chronologiques de chacune de ces Eglifes, c’eft 
ce qui convainc abfolument , &: qui finit con- 
noiftre avec bien de l’évidence que les Evêques 
n’y vinrent que dans le troifiéme fiecle , 8c non 
dans le premier , 8c dans le fécond ; Et pour 
monftrer en abrégé la vérité que j’avance , il 
ic prouve que dans Arles qui eft la première 
de ces fept villes qui a receu la Foy , que de- 
puis la publication de l’Evangile qui y fut faite 
par taint irophime 1 an 240. julqu a i an 314^ 
il n’y a eu que fix Evefques dans cette Métro- 
politaine. Dans Touloufe, Paris , Narbonne , 
CJcrmgnt , Tours, Limoges, Die , Bc faucon ,, 

G mj . 
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Rheims, Soiflons, Rouen, Sens, Aütun, Auxerre,' 

& Orléans , que trois Evcfques dans chacun* 
de ces villes , jufqu’au commencement du qua- 
trième ficelé ; Dans Bourdcaux , Agen , Cahots , 
Chartres , je Mans , $c Saintes, que deux Evè-r 
ques j Dans Cologne , Embrun & Carcaflbnne 
qu’un feul Evefque ; Les autres villes de la 
France qui ne font pas comprifcs dans le prefent . 
Chapitre , ne commencèrent à en avoir que 
quelques années après la tenue de ce premier 
Ponc.lc , & celles qui n’y font pas nommées , 
n’ont eu des Evêques, que fur fa fin du qua- 
trième , ou au commencement du cinquième 
fiecle , comme les Tables de chacune de ces 
Eglifes le font voir , & le montrent clairement j 
Et fi cette même Foy y avoit efté publiée du c. 
temps des Apptres , ppurquoy eft-ce qu’il n’y 
a pas eu autant d’Evefques dans Clqrmpnt, Li- 
moges , Narbonne , Touloufe , Tours , & Paris , 
comme il y a eu de Papes dans Rome. Il fe trouve 
que dépuis l’an 45. de noftre Salut que Saint 
pierre y arriva jufqu’i l’Exaltation du Pape 
faint Sylveftre l’an 315. qu’il y a eu $4. Sou- 
verains Pontifes dans cette Maiftreflfe du mon- 
de ; Dans Antioche 14. Patriarches , dans 
Alexandrie 19. Et il fe voit au contraire que 
dans ces fept villes depuis le commencement 
que la Foy y a efté rcceuc , fuppofé que cela 
loir dans le premier fiecle , ce qui n’cft pas , 
jufqu’au Pape faint Sylveftre, qui çft l’efpace de 
plus de 160. ans qu’il n’y ait eu que deux ou 
fevefques qui ayent fiegé dans chacune de ces 
villes , & que dans ces mêmes villes , il n’y ait 
eu ny Evêques , ny Prçtres , ny autres Pjedica? 
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teiirs de la Religion Chreftienne qui ayent don- 
ne leur vie pour la Confeflîon de Jésus-Christ, 
& s’il y en a quelqu’un ç’a efté feulement dans 
le quatrième & cinquième fiede durant les per- 
fccutions de Dece , de Valcrian , de Gallien, 
d’Aurelian , & de Dioclctian , comme Saint 
Caprais à Agen , Saint Saturnin a Touloufe , 
faint Denys à Paris , 5c faint Auftremoinc en 
Auvergne -, Que peut-on répondre à cet Argu- 
ment , finon fuppofer que ces fept Evcques ont 
gardé le Siégé Epiicopal plus de 100 . ans cha- 
cun, tandis que dans les autres villes les Papes, 
& les Evêques ne l’onr tenu que fix ou fept 
ans , ceux qui ont le plus long- temps fiegé fup- 
pleans aux années de ceux qui ont le moins 
fiegé , pour faire quelque égalité de durée dans 
leurs Sieges ? Eft-il croyable que ces Evclques 
de plus de 100 . ans de Siégé ayent pafl'é le 
temps fâcheux de dix perfccutions horribles , 
qui ont efté depuis Néron, jufqua Dioclctian, 
fans qu’aucun d’eux ait donné fa vie pour Jésus- 
Christ dans des temps , où on l’a veu répan- 
dre dans toutes les rues , & Carrefours de la 
domination Romaine , 5c que la feule France 
ait efté exempte de cette cruelle 5c fanglanre 
boucherie , à l’exception comme j’ay dit de 
Lyon , de Vienne, 5c Trêves? Peut-on foûtenir 
que les feuls Evêques de ce Royaume ayent 
échapé la perfecution de dix Empereurs , lors 
que toutes les villes , 5c Bourgades de l’Afic, de 
l’AfFiique , 5c de l’Europe nageoient dans le 
fang des Martyrs , que ces fept villes n’ayent 
pas rcfiênty cette perlecution ; Cependant il fe 
voit que dans ces fept villes en queftion , il n’y 
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a eu ny Perfecuteurs , ny Martyrs pendant le* 
deux premiers fiecles de i’Eglife , & fi dans le 
milieu du troifieme fieele laint Antolian , & 
faint Limine , & quelques autres endurèrent la 
mort pour J e s u s-C hrist dans le temps que 
faint Auftremoine commença à publier l’Evan- 
gile dans l’Auvergne , ce ne fut que par une 
émotion populaire fufeitée par quelques Idola- 
t très , comme il paroît par Grégoire de Tours» 
Liv. 1. Ghap. 31. de fes Hiftoires , Sc par nos 
Brevtanes dans les Leçons de faint Cafly : par* 
confequent il faut conclure c^ue la Foy n’y a, 
efté reccuë que dans le troifieme fieele , & que 
ce qu’ôn publie du martyre de faint Denys, de 
faintc Valérie , & de quelques aurres dans le 
premier fieele , n’eft arrivé que dans le troifieme 
ou au commencement du quatrième dans la per- 
fecution de Diocletian » puifque la Foy ny fut 
prefehee qu’au commencement deTEmpirc do 
Dece. \ • - 
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CHAPITRE X. 

Table Chronologique , qui marque le temps de la 
création des Evcjchez, des principalles 
villes de France. 

I 

*ns dcSOUV ER AIN S|Em V iKEUKS.'^nnées de l'or- J Remarques 


N- 5 
Jesus- 
Chr. 


?+' 


PoHTIfl s. 


-• * 

S. Pierre ayanu 
cfté inftitué Chefj 
del'Eglifepar nô- 
tre Seigneur J e- 
sus-Ch kist 
après avoir Pref- 
ché quelques an- 
nées aux Juifs de 
Jerulàlem.quc cc- 
luy qu’ils avoient 
Crucifié étoit le 
Melfie promis 
leurs Pères, mais| 
avec peu de fuc- 
cés pour le gros] 
de la Nation -, fur 
pofer Ion Sicge 
dans la ville d* An. 
tioche principale 
dci’Aficle ît. de 
lévrier de l’anl 
\9- puis le trans- 
porta à Rome CaJ 
fitoic de i’IJni 


dination des & Preuves . 
Apôtres , ©.j 
premiers Dif- 
ciples. 


IBERE. Nôtre Seigneur 
avant que fe li- 
vrer entre les 
• mains des 'Juifs 
pour eftrc Cru- 
cifié , inftjtuë le 
S - Sacrement de 
l’Autel , donne 
fon Corps à ma- 
ger aux Apô- 
tres , & les or- 
donne Prêtres. 

Apres fon A f- 
cenfion au Ciel , 
les Apôtres , & 
Difciples s’af- 
femblent dans 
le Cénacle pour 
mettre un Apô- 
tre à la place de 
Judas. 

Saint Mathias 
eft élu. 

Quelques mois. 


Digitized by Google 


ÎC& 


Table Chronologique. 


Ans de 

J C 

SOUVERAINS 

PoNTIFIS. 

Empereurs. 

v • 

vers le 1 8 de Jan- 
vier de l’an 4j 
qu’il a tenu juf- 
qu’au 1 9 . Juin 69 
Pendant l’inter 
vallc de ces deux 
temps, c’cft à dire 

I 

' 3 
c 


depuis fon départ 

! 

» 1 

dejerufalem pour 
aller à Antioche, 

1 


jufqu’au jour de 
fon martyre dans 
Rome , il ell dit 
dans fa Vie qu’il 
a étahly , ou en- 
voyé dans les 
principalles villes 

» Y 



ir 

4 î- 

de l’Empire y 5. 
Evcques pour j 
prelcher le faint 
Evangile de nôtre 
Sauveur J çsusr 
C H R t s T. ©r- 

CALIGULA 


dtnavie Epifco- 

» . 

• 1 
{ • 

pos qninquagintn 
très , Presbyteros 
in tirbe decem , 
Diettonos ftptem , 
Le Chapitre cin- 
quième fart voir 
les lieux , où il 
les a mis , & ce- 

t 

•1 

( 

1 

i 

43 - 

tuy-cy fera con- 

CLAUDE. 

• 

noître ceux que 

• \ 

■> * 
V 

• 


Vfft» %■*+ Ijrrha 

dination des (^Preuves, 
Apôtres , & 
premiers Dif- 
ciples. 


Saint Jacques] 
ppellé dans 1T 
angile le îicre' 
u Seigneur , & 


Saint Paul , & 


Les 


-Es 

r 

Gen-j 


à la 


Act. ij. i. j. 


Herode 


telle à Jac- 
ques frété 
de Jean. 
jAd.n. 
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fes fuccefleurs ont 

J.C. 

étably dans les 

46 . 

villes de noftre 
France, 
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Empereurs. Années de la Remarquer 
Création des & Preuves, 
premiers E- 
vêques du 
Royaume. 


* 


4ât 


fO. 


„ i r4 ■ 

> > 


L’Empereur 


t 


Saint Pierre 
étant à Rome 
envoyé fes Dif- 


les Juifs de la Provinces prê- 
villedeRome, cher J e su s- 
& de l'italie , Christ Cru- 
c’eft Ja pre-cific. 
miere perfecu. Baron, an. 46 
tion des Em- n. 1. 
pereurs con- 
tre les Chré- 
tiens , qui fut 
ncantmoins 
fans effufion 
de fang : Elle 
oblige nean 
moins Saint 
Pierre à s’en 
retourner dâs 
eL evant. 


Les Apôtres 
ayant coin- 
compofé le 
Symbole fc 
difpérfcnt, & 
vont prêcher 
par tout le 
monde. 
Baron. an, 4 g. 
». 8 . • 


CLAUDE. 


Saint Pierre 
tient un Con- 
cile dans Je- 
rufalem fur 
quelques Ce- 
remonicsLe- 
gales. 


V 1 
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/ns de SOUVERAINS 
J. C- I P O N x l f I s. 


Empereurs 


NERON 


| Années de la. 
Création des\ 
premiers E-j 
•viques du 
Royaume. 


Remarques 
& Preuves « 


S. Paul ar- 
rivé à Rome 
l’année & 
S*en retourné 
èn Orient 
l’an 61. 

Ait. i8i 



CC. 


Ct- 


z. Perfccu- 
tion. 

L’Emperrur 
Néron perfe- 
cute ïcsChrê-j 
tiens. 

Baron An. 66. 
r ’ 3' 



Par un Edié 
public Néron 
dcfFend l’étu- 
de des Scien- 
ces. 

S. Pierrc,& 
faintPaul re. 
viennent à 
Rome pour 
confbler les' 
Chreftièns 
perfecutez* 
Baron. An. 
68. n. i. 


v. 
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Ans de SOUVERAINS 


J.C. 


69- 


?»• 


r O N T I I I S. 


* 1 % 

Emp iR.euRs.|<^»« £ * de la, Remarques 
Création desj & Preuves, 
premiers E- 
vêques du 
Royaume. 


Saint Lin a en 
voyc ij. Evêques 
en divers lieux. 

Creavit Epifcopos 
per diverfa loea 
quindecim , Pref - 
byteros decem . & 
ofto • 

Ce qui fè doit 
entendre qu’il 
facré if. Evêques 
pour autant de 
villes de l’Empi- 
re i le mot de 
Creavit veut dire 
que ces villes 
commencèrent ; 
avoir des Evêques; 
car dès qu’elles 
eurent une fois 
embrafle la Foy , 
les l apes ne fe 
mêlèrent plus d’y 
envoyer des Evê- 
ques , apres la 
mort de ces pre- 
miers j les Peu- 
ples & le Clergé V espasien 
de chacune de ces 
villes* fc les choi- 
fifenr , enfuite le* 1 


GALBA. 

OTHON. 

Vitellius. 


S. Euchairé 
ft envoyé à 
T rêves. 

S. Crefccns à 
Mayence , non 
celuy d’Ancy- 
rc, & de Car- 
thage, mais un 
autre de même 
nom. 


L’Empereur 
Néron fit 
mouric Saint 
Pierre, & faint* 
Paul Je 15 
■Iuin de cette 
année. 


La ville de 
JerufaJem 
ayant cfté af- 
îegée eftpri- 
fe parTitc. 
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1 1* Table Chronologique 1 

Aps de SOUVERAINS Empsrehss - de la Remarques 
J. C. p o N t i r b s; Création des & Prewuiti 

premiers E- 
Vefques ‘ du 
Royaume. 

faifoiént faefer 

par les Evefques * 

voifins } nean- 
moins lors que la 
Paix fut rendue à 
l’Eglife, il falioit 
que ces éle&ions 

'7 S- fuflent confir- T ’tmwrml 

mees par les Me- f > L T ." 

Te JL ' fend l'étude 

P* ', t. t - £ dçs Sciences, 

rcurs. En France cKaflcdcRo- 

on deroandoit la- c i , ... 

erément des Rois, “f- t.ou- 

en quelques en- fr t » 

droits de l’Italie lofophes, & 

le confcntemcnt Rhctoncies. 

des Papes. Baron. A» 

* —r e . tt. 1. 


SaintCIeteâ or- 
donné tf. Prêtres 
fans aucuû Evé- 


L’Fmpereur 
V cfpafien dfc 
fend l’étude 
dçs Sciences, 
cKafle de Ro- 
me, & de l’I- 
talie les Phi- 
lofophes , 8ç 
Rhctoricics. 

Baron. An: 
yj. n. i- 

Ce qui fair 
voir quedansf 
çes premiers 
ficelés del’E- 
glifeilyavoit 
peu de per— 
tonnes capa- 
bles du Sa-* 
cerdoce , te 
de l’Epifco- 
pat,puis qu’il 
y avoir peu 
[de Sçavants. 
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Ans de SOUVERAINS EmpI r surs 

I. C. Pontifes. 


99 - 
io o. 
ioj. 


lu. 


T 1 T E. 
Domxtian. 


NER V A. 
TRAJAN. 


gz. H ae - Ordinavit 
8+. Presbyteros vigm- 
tï qutnque. 

S. Clément a 
envoyé des Evê- 
ques en ij-, villes 
confiderables, or- 
donne dix Prê- 
tres, & deux Dia- 
cres. Creavit Epij- 
copos quindecim , 

Presbyteros decem } 

Diaconos duos. 

Saint Anacleta 
rtréc fix Evêques 
ordonne f, Prê- 
tres & 3. Diacres. 

Saint Evarifte a Quatrième 
envoyé cinq Evê- peifecution 
ques dans les Pro-jcontre les 
vinces, & donné Chrétens fous 
“ s „° rdrcs à fix Trajan , St 
Preftrcs,& à deux qui fut conti- 
Diacrcs. jnuée f ous A _ 

Saint Alcxin-dricn fon fuc- 
dre a cteé cinqccflcur. 
Evcfques & or- ADRIEN, 
donné fix Prêtres, 

& deux Diacres. 

Saint Sixte 1 . a 
envoyé quatre E 
vefques en autant 
de villes , & fait 
onze Prcftres, 
trois Diacres 


il o. 
lit. 


131. 


Années de 
Création 
premiers 
ajefques 
Royaume. 


«3 

la '.Remarques 
des & Preuves , 
E- 
du 


Les Iuifs fc 
revoltêt de- 
rechef, font 
mourir grâd 
nombre de 
Chrétiens en 
{divers lieux 
; maflacrerent 
‘les Romains, 
& les Offi- 
. ciers deCc&i 

H 
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SOUVERAINS, 

P O N T I F b S. 


IJ*. 


léf. 

167- 


Empereurs ^Années de la\ 
Création des 
premiers E- 
• vefqttes du 
Royaume. 


S. T elefphore a 
[înftituè 13- Evcf- 
chez , facré n- 
prclhcs , 8c huit 
Diacres. 

Saint Hygin a 
crigè fix Èvcf- 
chez, ordonné if. 
P retires , & cinq 
Diacres. 

Saint Pi e L a 
inftitné n. Evcf- 
chez , donné les 
Ordres à 18. Prê- 
tres, & a 11 Dia- 
icrcs. 

Saint Anicet a 
créé neuf Evef- 
ques , donné les 
Ordres à 17. Pré 
très & à 4. Dia- 
cres. 

Saint Soter’ : 
envoyé onze Evé 
ques dans les Pro- 
vinces, & ordon- 
né 1 8- Preftres, 8c 
[neuf Diacres. 


ANTONIN 
P 1 E. 


179 - 


MARC- 


Remarquet 
& Preuves. 


S. Policar- 
!pc Evefque de 
Smirne dans la 
jrctite Afie , 8c 
laine T elefpho- 
rePape envoyé- 
jrent a Lyon S J 
'photm 8c faint 
(renée. 

Comme c'é- 


|dans toutes 
les villes 8c 

Provinces, ou 

(ils font le* 
Iplus forts. 
Adrien les 
[ayant vain- 
cus par fe* 
Lieutenans 
[brûlé, 8c dé- 


1 V^OMiw<v — - 1 ' 

toit un bruitjtruit la plul- 
commun parmi part de leurs 
les Chrcftiens villes , fait 
de l'Orient, que gra*d. nom- 
lcs Gaules n’a- d Efda- 


A URELEla Foy. 


voient pas reçu 


& LUCE 

iv ERE. 


Saint Scvere 
(part du fond dcl 


|brc d’Efcla- 
ves , 8c de 
prifonniers , 
leur ofte la 

^ ludéc , 8c les 

f.Perfccution.'ja Perfc vient à ditperfe dans 
Sub Aurtho Vienne, prêche plufieursPro* 
Antonini fi - |Jesus Christ, vinccs de 
lio perfecutio&c convertit à l'Occident. 
quitua apta- la Religion Gtnebr. m 
ta , ac tum Chrefticnne la.ïixf 0 ex va- 
Prtmum intra meilleure par- UotnChroni- 
G allias Mar- tic des Habitas 
rut JJiacres. \tyria vifia sut, du Païs. Marty- 
Saint Elcutherc \feriîts tranfal- roi. Romain le 
là créé if. Evef- 'per Dr» Reli-’iZ- Aouft. 

■ques 8c ordonnègo fufeepta. j Le Saint Sie- 

Idouzc Preftres, Sc \Sevtr. Sulpi-g c p;ur 1 ac- 
u • . r-, ■ .. 1 1 HiÆ.tr.roiirement . c 


\fto inChron t- 
co Hifpan . 
[Baron. An . 
157. ». 1. *. 

Dans la ville 
de Lyon S. 


tEuîc Diacres. ' [tiur.l.i- H*&|erûilTement 
i Saint viûor a '.Sacra. |lc maintien de Venus F.pa- 
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Ans deSOUVERAINSEMPEREURs. *<»»«« de la Remarques 

>r « I ^ _ i 1 _z n 


Pontifes. 


Création des & Preuves, 
fremiers E- 


vefques du 
Royaume. 


créé douze Evef-; Commode 
ques , & donné 1 


cette nouvcllcgatus , fainte 
Eglilè y en-|Blandine , Sd 


> — j / y - 

les Ordres à qua- 1 Pertinax. voye ~S, Cref- une infinit^ 
tre Preftres &JULI A N cens pour Eve- d'autres don-» 


fept Diacres. SEPTIME 
Saint Zepherin S E V E R E. I 
a inftituè treize 
Evefchez, ordon- S.Peifccution 
né fept Diacres , 

& treize Preftres Car ac al la 
Saint Califtc a H E L 1 O- 
créé huit Evcf- cabale. 
ques , donné les Macrjnus. 
Ordres à iS. Prê- 
tres y & à quatre 
Diacres. Alexandre 

Saint Urbain I. 
a érigé huit Evé- 
chcz , donné les 
(âints Ordres à 
neuf Preftres , & 
à cinq Diacres. 

Saint Pontian 
a érigé fix F.vcf- 
chez , ordonné 
autant de Prêtres, 

& cinq Diacres. 

S. Antere n’aMAXIMIN. 
facrc qu’un Evcf- 
que. 7.Perfecution 

Saint Fabien en- 
voya en diverfes 
Provinces onze 
Evefqucs & Pre-, 


l7.Perfecucion 


quç. nerent leur 

vie pour J e- 
sus - Christ 
dâs cette per- 
fecution de 
Marc Aurclc- 
Baron. *• ». 
179- » i . & 1.’ 
Dans Lyon 
faint 1 renée 
fuccefleur de 
faint Ihotin t 
&grand nom,. 
Ure de Ci- 
toyens endu- 
rent un glo- 
rieux marty- 
re. Baron. An. 
zor. ». 6. 

Et dans Be- 
fançon les SS. 
fjcresFerrcoI, 
& Ferieu , 5c 
dans le terri- 
toire de Vi- 
1 viers S An- 

; La ville d’Ar- deol Marty- 


les eut pour roi Rom. le 
Premier Euef L. May & 16. 


que faint T ro-'Juin. 

H ii 
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Ans de SOUVERAINS Em? tRiums. Années de la. Remarqué/ 
J. t I P O N T i f £ s. [ Création des! Preuves • 


premiers E- 
véques du 
Royaume. 


dicateurs.ordonna 
vingt - deux Prê- 

‘ l 4"* très ,& huit Dia- Gordian. 
ï 4 <L cres. PHILIPES. 

149 . Pcre & Filç. 


phime environ 
l’an 2 jp. 


D EC E. 
8- Pcrfecu 
tion. 


J VacanceduSic- 
gc Apoftoliquc 
pendant plus de 
14. mois. 

Baron. An. 4. 
"• 4 - 


* I 


Cette même' Les Erripe- 
anncc,GuIafui«|reurs Philip— 
vante , la ville pes fe con- 
deNicccnPro-.vertiflent ^ 
vencc eut pour, la Religion 
Premier Evê-Chreftiehçç, 


que S. Bafliis, 
lequel mourut 
dans la perfe- 
cutiondeDece. 

S. Ponce qui 
luy fucceda a- 
voit converty 
étant à Rome 
fies deux Phili— 

' pes Empereurs 
l’an 149. 

S. Paul cft 
envoyé à Nar- 
bonne, & S Sa- 
turnin à Toq- 
loufe. 

S. Martial a NovatieM 
Limoges, & S. divifc l’Egli- 
Auftremoine àfc Romaine 
Clermont. parfonfchiG- 

La ville dem,.^ (ç 5 - r _, 
Paris eût pour r curs. 

Premier Evê-i 
que S • Dcnys, J 
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Ans tic SOUVERAINS 


y c. 


*/4- 




*J7- 


îtfo. 


7 - 6 1. 




I O N T I I E S. 


S. Corneille aGALLUS,& 
envoyé 8- Evêques Voiusien. 
en diverPcs Pro 
vinces , ordonne 
8. Prêtres , & 

Diacres. 

Saint Lucc 
créé 7. Evcfques , 
ordonné 4. Prê- 
tres , & autant de 
Diacres. 

Saint Eftienne a! vat crt an 

éngé 3. Evêchez G alVjin 
ordonné fix Prê- 
tres, & cinq Dia- 
cres. 

Saint Sixte I I 
a érigé deux Evê- tion 
chez , & ordonné 
fcpt'Dia§res. 

Saint Dcnys 
inftitué Pcpt Evê 
chez, ordonné il. 

Prêtres , & fix 
Diacres. 


Empereurs . 1 Années de la 
Création dçs 
premiers E- 
vêques du 
Royaume. 


Tours Saint 
Gatien. 

Autun Paint 
Rcveriand. 
Bourges laine 
Urfîn. 

Mandes fàint 
Privât. 

Die en Dau- 
phiné S. Mar 
tius. 

Sens fàint Sa- 
binien- 

Eauzc Paint 
Ceratius. 

Langres Sé- 
nateur. 

Cahors Paint 
Genutyhc. 
Poitiers Li- 
PerPccu-berius. 


*'7 

Remarques 
& Preuves. 


9 


Saint Sixte 
’ape, S. Lau- 
rent , & fàint 
Saint NicaiPeHypolirc en-, 
cft envoyé àdurentàRo- 
Roiicn. jme un g!o- 

Saint Sixte àrieux marty- 
Rheims- ( |re, àCartha^ 
CLAUDE,, Saint TaurinU Paint Cy- 


à Evreux. |pricn. Mar- 
! Saint Sanêlin tyrol Rom. 
à Meaux. EtdansCicr- 
I, Saint Caprais mont les SS. 

.à Agen. Untolian & ^ 


H 


HJ 
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*7 S- 


SOUVERAINS 
P O N I I I l S. 


EMPiR£U*.s,|^n»é« de la Remarques 
Création des & Preuves, 
premiers E- 
< vefqttes du 
Royaume. 


y <r 


► • 

i 

; ' 

* ‘ 

i - ;. 


Saint’ Félix a 
créé cinq Evef- 
ques , & donnt ( 
les Ordres à neuf 
Preftres,& à cinq 
Diacres. 


Aur 

io. 

tion. 


eiiaH. 

Pcrfecu- 


Saint Eutichian 
a envoyé neuf E- 
vêques en divers 
lieux , ordonné 
quatorze Prêtres* 
& cinq Diacres 


: < >- 

Xk •• 

t 


Saint Sixte i 
SoilVous. 

S. Aventin 
à Chartres- 
Saint Gilbert 
à Bourdcaux- 


Limine. Grt - 
gor. Turon. 
l.l&lft.C.iO, 
Ji- 

Les A lie— 
mans entrent 
dûs les Gau- 
les à main 
armée , les 
pillent, & ra- 
vagent: Saint 
Cafli , laine 
Viclorin , S. 
Maxime , 8c 
fixmilledeux 

cens foixarte 
autres facri- 
fierent leur 
vie à J bsus- 
CHR st das 
la priic de la 
ville d’Au- 
vergne par 
le glaive de 
Crocus,& de 
fes Soldats. 

Le même 
Grégoire aux 
Mages ci- 
tez, les Mar- 
tyrologes ü» 
le Bréviaire 
de Clermont 
1 le if. May. 
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284- 
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SOUVERAINSiEmfereurs. 

Années de la 

Pontifes. 

n 

\ 


Création des 
premiers E- 
-vêquef du 
Royaume. 

y 4 

• / 

e 

v . »• 

-• , . ' 4 * 

. J 

\ 

c 


TACITE 

| 


FLORIAN 

Saint Firmin 


& PROBUS. 

eft envoyé à 

Saint Caie a 

CA R US. 

Amiens. 

Saint Matro- i 

inftitué cinq Evé- 
chcz , ordonne 

CARINUS. 

nus à Liège. 1 

NUME- 

Saint Aufro- ; 

if. Preftres , & 

R I A N U S. 

nius à Auch. 1 

huit Diacres. 


Saint Piaton 


D I O C L E- 
T I A N & 

à Tournay en 
Flandres. / 

0?V f? ' •/ 

^ . 

MaximiaN. 

Saint Patrice 

% »** ■ . 't 

* -«■ ' ( • 

n. Perfccu- 

à Ne vers c 

Saint Lucian 


tion. 

3 Beauvais. 

' « 


SaintClair àiv 

h 


A iSy. t 

% M.. ’ • 

•a « 

V • . • î V 

S. Guimera à 

c 

■ . 

1 

CarcaiTonne. f 

. : -y\ 


Saint Julian g 


. \. * . 'i 

au Mans. 



Saint Lazare ] 

U 

a * f 

à Marfeille. 
Saint Rufcft < 



envoyé à Avi- 
gnon. 1 


ni 

Remarques 
<5. Preuves. 

> 


Baron, an. 
16). n. 3. 

A Dijon 
S* Bénigne 
icheva la 


A Autun S. 


Langres 


Marty- 


1 anvier 


* 7 - 


Dans la 5a- 
roye le mar- 
yre de làint 
Maurice & 
es compa- 
gnons. 

A Paris S J 
Dcuys. 

A Agen S, 
"a p rais. 

A Limoges 
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Pontifes. 


ii i. 

314. 


treize Preftres , & 
trois Diacres. 
Saint Silveftrea 
érigé Evcf- 
thez, ordonné 42. 
Preftres , & i 6 . 
Diacres. 


L 4 Paix étant 
rehdùë à l’Eglife 
par Tavencment 
du Grand Conf- 
tantin à l’Empire, 
nos Saints Peres 
les Papes envoyée 
grand n ombré 
d’pvelques dans 
les Provinces , ce 

f • t 

qui paroît depuis 
Saint Sylveftre 
jiifqu’à S. Leon ; 
dans les pêrlècu- 
tions ils n’avoiènt 
pas efté dans une 
entière liberté de 
iè fdirc. 


Création des & Preuves» 
premiers E- 
vefques du 
Royaume. 


* 


Ç o nstan-I . 

TIN fcul. I, ^ ainc Aufpicc 


$ 




1. Concile 
d’Arles tenu 


Apt 

Saint Jaaua-!par Marinus 

ns à ViviersJfixiémcEvâ- 


rius à Viviers. 

S Domnin à 
Digne en Pro- 
vence. 

S. Marcelin 
à Embrun en 
|Daufiné. 

S. Memmius 
à Châlons èndeàux , Ma- 
Champagne. ternus 1. de 
Génial à Ca- Cologne, J u - 
vaillon. ^ betauftus 4. 

Hilarius à 
Noyon. 


que d’Arles, 
où, aftifterenc 
Mammerti- 
nus quatriè- 
me d’Eauze, 
Oricntalis 
2.. de Bour- 


de Rheims , 
Avitianus j* 
La ville d’Aix de Rouen. 


en Provence 
eut S. Maxi- 
min. La Table 
Chronologi- 
que des Evcf- 


Agrecius zj,' 
de Trêves, 
Vérus 12. de 
Vienne , Re- 
iticius 3. d’Au- 


ques de cetteVun , & Ore- 
Metropole reJfi USi .deMa r . 
çule fa veniië feule, 
plus tard de 
quelques an- 
nées. 

Pour un plus 
jrand éclairciC] r. Concile 
~emenc on. peut General de 
voir la Gaule Nicéc en Bi~ 
Chreftiennc de thinie» 
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J,C. 


\wJti 


c — 






/ r, 

k 


337 * 

34 *' 


P O N T I ï £ S, 


N 


i ; 

/v 


Création des &?renves, 
premiers E- 
'vefques du 

Royaume» 

* 

Meflieurs de Nicafius y. 
Sai te Mar- :EvêqucdeDie 
the - y ou bien lacnDaufiné eft 
Table des E— .le feul des E- 
vêques d’Aix ,jvêques de la 
& de Mar feille France qui aie 

La r • rr n / \ 1 _ r 


Saint Marc a 
créé y. Evêques 
ionne les Ordre: 
a 7 Preftrcs & à 
y. Diacres. 


i 


iî i- 




y 


Constantin 

Constance 

r / 

Constant. 


eft fautive. 

1 Aphrodifius 
eft envoyé àcilc. 
Befiers. 

S. Eutrope 
à Saintes. 

Juftinian à 
Bâle. v 

Diogene à 
Geneve. 

S. Amateur 
à Troycs en 
Champagne. 

S. Amand à 


aflifté à ce fa- 
meux Con- 


*• Saint Libéré a 
érigé 19. Evef- 
chez, & donné les 
ordres à 18. Prê- 
tres, & y. Diacres. 


A 

P‘ . 

r. 

1 


arrj?; 


V 


■'> ' .-'V 


Strasbourg en 
Al face. 

Donatien à 
Châlons en 
Bourgogne. 

S. Aulone à 
Angoulefme. 

S. Modera- 
nus à Rennes 
en Bretagne- 
Saint Def- 
fenfeur à An- 
ger s . 


r. Concile 
de Cologne 
tenu par faine 
Maximin *7 
Evefque de 
T rêves, où fe 
trouvèrent 
Martinus 19. 
de Mayence, 
Pancracius 
fixicme de 
Befançon. 

V iftorinus 
fixiéme de 
Paris. 
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Ans de[SOUVERAINS 


J C. 


Pontifes. 


EMPfRHaRS.'^»»^ de la 
Création des 
premiers £- 
véques du 
"Royaume. 


Remarques 
& Preuves 


/de Sens, 
à Diopecus 4. 


Saint Eufebc Severinus 4. 
à Vencc. 

Domnin 

Grenoble. jd’Orleans. 

Valcrianus 
4. d’Auxerre. 

Donatianus 
I.deChâlons 
en Bourgo- 

gn v-^ 

V ictor j. 

de Mets. 

Mercurius 
fixicme de 
Soiflons. Su- 
perior 1. de 
Tournay. 

Opratianua 
i.de T royes, 
& Difcolius 
fixiéme de 
Rheims. 

Ces Evoques 
de la France 
avec quel- 
ques autres 
des Royau- 
mes voifins 
dcpolêrent 
Euphratas 1 « 
de Cologne, 
>our dire 
? auteur des 
Arricns. 

Üj 
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3 56 - 

j6i. 


4 - 


3«7. 


' 


Emçbreurs 


JULIEN 

l’Apoftat. 


JOVINIEN 


Années de .la Remarque? 
Création des Preuves, 
premiers E- 
véques du 
Royaume. 

Concile dq 
u. Pcrfecu- Beficrs dans 
tion contre -ies lequel Rho- 
Chrefticnsfous danius y. de 
Julien l'Apo-jTouloul'c. S. 
fiat. Hilaire 8. de 

Valence en Poitiers, & S, 
Daufiné eut iPaulim8.de 
T rêves furet 
envoyez en 


pour Premier 
Evêque Emi- 

VALENS, lian - ' 

& VALEN-j. Acceptas eft 

TINIEN. cn X°y c » Frc ' 
jus en Pro- 

GRAT 1F.N , vc T ncc 


exil par quel- 
ques Ev^jucs 
Arriens af- 
femblez dans 
ce Concilia.» 


Saint Damafê a 
inftituc 6 z. Eve 
chez, ordonné y 
Prêtres , & ii 
D iacres. 


374 - 

37 9 . 

c’ t 


/, 


& VALEN- 1 Lc Vc,a y ou bule. 

TIN IEN. lc Pu y cüt S 
george pour 

|r. Evêque en-jsaintes un 
iviron 1 an 38 o jglorieuxniar 


S. Eutro- 
pe endure à 


Perigucux 


!& 

S. Front 


THEO- 

DOSE. 


jtyre pour Ja 
Confelfionde 
Iefus-Chrift 
dans la perfe- 
cution de lu- 
lien. 

1. Concile 

de Valence, 

Juft 13. E- 
vêque delyon 
fut à ce Con- 
cile avec Ac- 
ccptuj i- de 
j rejus , Sç 


*• 
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Ans de SOUVERAINS Empereurs. 1 .^»»^* %de la 


JC. 


1 8 r . 


PûNXI fES. 


Création des 
premiers E- 
' vefques du 
Royaume. 


Remarques 
0» Preuves* 


Artcmius î. 
d’Embrun. 


38 J- 


3 


397 - 

ps. 


Saint Sirice a 
inflitué il. Evef- 
chez, ordonné 31 
Preftres ,avcc 19 
Diacres. 


CLEMENT 
MAXIME 
refidoitàTrc- 
vcs 


Saint Anaftafe a 
créé 1 o . Evoques, 
ordonne 8. Prê- 
tres, & y Diacres 

. v , 

V V * 


401. 


0 8 . 


Orange prés 
Avignon , eue 
Conftantiusl'an 
58r. 

Elne ou Per- 
pignan , Appel* 
lius, 

Bayeux en 
ARCADE.& Ballrc Norman- 

J ii- r T' 


EîONORE\ die S.Exupere. 

Senlis S. Re 


■St» . 


girk. 

Aofte en 
Savoyc Prota- 
fius. 

Beîay en 
Breflfe Audax. 
Lodève en 


Saint Innocent 
a érigé y 4. Evc- 
chez, ordonné 30. 

Preftres , & ij. T H E O- 
Diacres. 


i' 7 ' 


Languedoc S. 


Concile d’A- 
quilce S. Juft 
13. de Lyon , 
Ama11tius3.de 
Nice, & Pro- 
cule 3 -de Mar- 
feillc furent à 

1 A • 

ce Concile au 
nom de tous 
les Evoques de 
la France. 


Concile de 
Bourdcaux 
contre les cr- . 
rcurs de Prif- 
cilien. 


Saint Zohmc. 


Flour. 

Toul en Lor- 
raine S. Man- 
fuetus. 

Verdun Paint 
DOSE leSanélinus* 
jeune. I Glandévc en 

•Provence eut 
pour Premier 
jEvefque Paint 
ifraterrie. 

- . .V. 

} . m 


Concile de 
T urin pour la 
Difcipline de 

i»t* 1 -r 


l’Edife 

O 


•l 


I 1 ■ • -tf 


'i 


.t 

i 
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4». 

4-3- 


4»J* 


44°- 


45L 

4ry 

461 . 
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SOUVERAINSÆmpeRïuiis,^»»^ de là Remar<p*t 

Création des & PrtH%f{\ 
premiers E-j 
vefques du] 

Royaume. 


Pontiïes. 


Saint Bonifacc] 
créé }6. Evef- 

|qucs, ordonné IJ- 
Preftres, & deux 
[Diacres. 


Constance 


Saint Celeflin 
[inftitué 6i. Eve(- 
chcz j donné les 
Ordres à ji. Prc-j v a LENT I- 
tres, & U- E>ia- N!£N i I I 
cres. 

Saint Leon a! 
inftitué des Evê- 
|chcz en 8j en- 
Idroits , ordonné 
8o. Preftres & 

Iji. Diacres. 


4*7 


47 1 - 

473- 


maxime. 

jA VIT US- 

Saint Hilaire a M * ] °" 

en aW.n|»-«\N- üs 

lieux ii. Evef-!* tV£ ’ KU;> 
chez, ordonne i f 
Prêtres , & fix 
Diacres. 


A N T H E- 
[MI U S. 


[OLIBRiUS 

G L I C E- 
RI U S. 


I 


Riésen Pro- 
vence eut S. 
Profper pour 
Premier Evê- 
que , connu dej 
tous les Sça- 
vants pour a- 
voir écrit con- 1 
tre les erreur^ 
de Pelage. 

Saint Pau 
trois Châteaux 
ci) Dauphiné 
Sulpitius. 

Maguelonne 
ou Montpellier 
jÆtherius. 

Sais en Nor- 
mandie S. La- 
tuinus. | 

T oulon en| 
Provence Ho- 
noratius. 

Ufcs en Lan 
guedoc Con- 
ftantius. 

Vennes en 
Bretagne faincj 
Paterne. 

G rafle en 
Provence faint] 
|Armentarius. 
Agde Bcticus 
Nifmes eus 


f 


•v 
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J.C. 

474- 

47f. 


481. 


49 1 " 


4?<- 


458. 




Pontifes. 


N EP O S 

„ / 

S. Félix à érigé] A U G U S 
trois Evefchez, &|T U L E. 
[ordonné z8. Prc- 

|R o y s D 
France 


417 

| Années de la, Remarques 


très. 

Saint Gelafc a 
créé 67. Evcf- 
Iques, ordonné it, 
Preftrcs , Sc deux 
Diacres. 

Saint Anaftafej 
a inftituè 16. 
Evefchez , & or- 
donné u. Prêtres. 

Saint Syroma- 
chc a envoyé 117. 
Evêques en divers 
lieux , ordonné 
[511. Prêtres , & 
16. Diacres. 


CLOVIS I. 


Création des\ 
premiers E- 
vêques du 
Royaume, 

ipour Premier 
Evcque Cro- 
cus. 

Rhodes fainr 
Amand. 

Tarbe en Bi- 
gorre eut An- 
tomarius, 


& Preuves, 


i- Concile 
dé Tours par 

Perpetuusfi- 

Gapt en Haut xiéme Evê- 

r- I _ 't* 


1 1 — - 

Daufiné làint 
Demetrius. 

Balàs en 
Guienne Sex- 
titius. 

Colcrans S. 
|Valerius 
Tarentaifeen 
Savoye làint 
Jacques 


que dcT ours 
& Viêlorius 
fixiéme du 
Mans. 


Concile 

r r Agde tc nu 

Lcaoure en par S. Cefai» 


en 


Armagnac 
Hentcrius 
Oleron 
Bcarn Gratus. 

Confiance en 
Baffe Nor- 
mandie faint 
Ereptiolus. 
Cominge en 


re d’Arles 
dans lequel 
le trouve- 
rentNicetiug 
9' Evêques 
d'Auch, Ca- 
prarius 6. de 
Narbonne J 
Marcellus 


-, r o 1"«‘ tenus 

Gafcogne Sua, d’ Aire, Sabi- 

v ‘a , • H^’Aiby, 

AvrenchecnGratianusz. 

No rman(Jlc jd’Acq Sua- 
J Ncpos. | vis i, d 
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Ans de SOUVERAINS 
J. C l 1» o N t i r k s. 


RO Y S VE Années de la] Remarqué! 


Franc b. 


Carpentras 
prés Avignon 
jjülianus. 



Saint Hormidas 

Jll. 1 

a créé Evef- 

J! 4 . 

ques, ordonné n- 
Prcftres &■ 10. 


Diacres. 


Saint Jean i 
inftitué ir. Evef- 


chez. 


fzé. 


Saint Félix 4. a 
'créé lÿ.Evcchez, 
Jdonné les faintsi 
Ordre# à ff. Prê- 
tres , & à 4. Dia 
cres. 


Création des & Prcuvei, 
premiers E- 
vefques du 
Royaume. 

Lozane en Cominge,A- 
Suifle eut pourgtecius ?• de 
Premier Evèf- Grafle, Vigi- 
que S. Beatus. llius !• de 
jLaicloure , 
;Sedatus i • de 
Nifmes.Gra. 
tus d’Olc- 
ron , Chro- 
THIERRY' Arras, & Cam-'nopius 4. de 
I. . , , bray eurent S. Perigueux, 
jC L O D O- Valt . il avoit Aprus z, de 
Im I R. efté ordonné Tarbe , & 

par S. Rhemy , Bcthicus 1. 
CLOTAIRE ü gouverna ces d’Agde* 

t.^Eglife avec; _ 

C H I L D E- grande benedi- I. Concile 
(B E R T. dlion jufqu’au d Orlcanste., 
fixiéme Février nu du temps 

de Fan 5-40. jdc Clovis pat 
[Cypricn 10. 
de Bour- 
'deaux , Te- 
[tradius if. de 
Bourges, Li- 
ciniüs huit 
d’Eauzc, Ni- 
Icetius neuf 
d’Adch, Ne- 

pos x. d’A- 


vranche } Edi.' 

bius 6 d'A- 

miciiSjAven- 

[tinus if. de 

Chartres 
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Ans d 

JC. 


P o n t i r s s. i France 


ns de SOUVERAINS ROYS DE Années de U Remarquée 

Création des & Preuves* 
premiers E- 
vêques du 
Royaume. 

Laon en Pi- Chartres, 
fardie (aint Lcontianus 
Genebaud. 3- Con- 

^ifteron enl^ncc.Ma- 
Provcnce Va-.tufi° $ d E- 
Ierius. vreux, Lu- 

.Teroiiane en picinus j. 


Flandrcf faint d’Angou- 
Amand. Icfme , So- 
Lifieux en fronius u. 
Haute- Nor- de Noyon 
mandicTheo- ; & Lucia- 
baudus. [nus 9. de 
Mâcon en Scnlis. 
Bourgogne j I 
Placidius. v,| 


, i . Par 1 e peu de Preftres, & de Diacres que fai- 
foient ces faints Papes dans le commencement de 
la publication de l'Evangile, on peut facilement 
comprendre fans qu’il foit béfoin d’autre preuve 
que le progrès que faifoit la Foÿ dans Rome , 

& dans l’Italie étoit tres-petit , & donne à con- 
uoiftre qu’elle ne fut pas d’abord prefehée par 
tout , comme quelques-uns l’ont mis par écrit ï * 
tres-peu de Sçavants embralîoient la Religion 
d’un DieU Crucifié , ils ne pouvoierit fe refoù- ; 
dre à quitter urie Loy qui leur permettoit toute 
forte de plaifirs , pour prendre un culte qui les 
deffendoit , qui choquoit la raifon humaine, *, 
qui renverfoit les Principes de la Mor^de 


± 3 $ LÏOrigine 

leurs Philôfophes , qui n’enfeignoit qüe l'ab* 
jeétion , le retranchement des ailes du corps * 
de le mépris de l’honneur. C’étoit ordinaire- 
ment des gens du commun, &: de la lie du peuple 
qui fe failoient Chrétiens : c’étoit rare d’y voir 
enroller les riches & les Sçavants , par confc- 
quent peu de perfonnes d’entre ceux qu’on 
baptiloit étoient capables du Sacerdoce , de de 
l’Epifcopat *, les ignorans de les perfonnes fans 
Lettres étans exclus par les laints Cahyers de ces 
importantes Charges , les Philofophes de les 
Sçavants étans feuls capables de les remplir. Il y 
en avoir cependant prefque pas en ce temps-là, 
l’étude de l’Eloquence de de la Philofophie étoit 
fevercment deffendu par les Edits des Empe- 
reurs , les Ecoles publiques de ces belles fcien- 
ces étoient fermées dans toutes les villes de 
l’Empire , de le miracle du jour de la Pentecôte 
ne fe fit qu’une fois en Jerufalem : les Apôtres 
tout grollicrs & ignorans qu’ils étoient furenc 
dans cct inftant remplis de lumière, de fcience, 
de fagefie , de force , d’intelligence , de de tou- 
tes les vertus : les Artifans , de le commun du 
Peuple des villes des autres Provinces qui fe 
convcrtilfoicnt n’eurent pas ce meme bon-heur > 
de Dieu ne continua pas chez les autres Na- 
tions ce qu’il ne fit qu’une fois dans la Judée 5 
C’eft ce que nous apprenons de l’Hiftoire pro- 
pre des premiers Saints de PEglife j car nous 
ne voyons pas par la lecture de leurs Vies qu’ils 
ay ent receu du Ciel cette grâce toute extraor- 
dinaire , de (î quelques-uns en ont cfté favori- 
fez ils font en tres-petit nombre : Il ne faut pas 
donc s’étonner fi nos Saints Per es les Papes daas 




! 
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des F.glijh de France. 2]I 

tes commencemens ordonnèrent fi peu de Prê- 
tres & d’Evêques , & par neceflité croire que 
l’Evangile ne fur pas publié tout à coup dans 
les Provinces , triais peu à peu , ayant montré 
clairement que là France ne reçut cette faveur 
du Ciel que dans le troifiéme fiecle , fi ce ne 
fut pâs plutoft , cela ne peut venir que du peu 
d’Ouvriers fcapables des grands emplois , qui 
ëtoient tres-rares par les raifons quej’ay dites, 
tk non pas manque de zele , & de charité pour 
le falut des âmes de la part de ces premiers , UC 
faints Papes. 

, z. Le rrtot de Creavlt Epifiopos per diverfit 
loca , dorit fe fervent les Hiftoriens des Vies des 
Papes , ne veut pas dire que les fucccflïons de 
Paint Pierre ont toujours confacré cette quanti- 
té d’Evêques , quoy que quclques-fois ils Ici 
àyent confacrez , mais veut dire qu’ils ont en- 
voyé ces Evêques , ou par eux- mêmes , ou par 
le miniftere des Métropolitains , ou des Evê- 
ques voifins des villes qui n’avoient pas receu 
la Foy , ou qui par la multitude de leurs Habi- 
tans avoient befoin d’Evêques ; quoy que là 
Foy y fût déjà receuë ; c’eft pour cela que les 
Ecrivains de ces Vies fe fervent du mot de 
Creavlt , qiii veut dire que c’eft la première 
fois que ces villes eurent le bon-heur d’en avoir. 

3. Nos Saints Pcres les Papes dans les trois 
premiers fiecles de l’Eglife ne donnèrent le faint 
Ordre de la Preftrifc qu’à 350. Ecclefiaftiques , 
tant pour accompagner les Evêques qu’ils en- 
voyèrent dans les Provinces pour y planter la 
Foy, que pour gouverner les Parroifles de Rome 
éc de fon territoire , qui dans ces commence- 
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rtlens de la publication de l’Evangile étoitd’untf 
étendue plus grande qu’il n’efl aujourd’huy , 
puis qu’il comprenoit lept à huit Diocefes de 
ion voifinage , qui n’ont eflé érigez que dépuis* 
En France il y a environ xzo. Evêchcz , celuy 
de Clermont n’efl: ny des moindres , ny des 
plus grands j fes Evêques neanmoins ne man- 
quent jamais d’ordonner annuellement une cen- 
taine de Prcftres , même plus \ Et que les Papes 
n’en ayenc ordonné que jjo. pendant prés de 
trois ficelés , n’eft-ce pas une marque qui fait 
voir que les Evêques furent envoyez fort tard 
en France , & que la Foy rie commença à fe ré- 
pandre au large dans fes Provinces, & autres 
de fon voifinage qu’aprés que Conftantin 8 c 
fes fuccdfeurs,curent embratlé la Religion Chré- 
tienne : En effet dépuis la promotion du Pape 
faint Sylveftrc l’an 314. jufqu’au deceds d’inno- 
cent I. l’an 415. ils ordonnèrent quafi autant de 
Preftres, & d’Evcfques qu’il s’en étoit fait pen- 
dant les trois premiers ficelés , & dans le cin- 
quième il en fut encore plus facré qu’il n’eti 
avait efté -ordonné dans les quatre precedents j 
puifque plus de mille curent ce faint earaétere 
de nos Saints Peres les Papes -, ce qui fait con- 
noiftre que la multiplication des Evefchez ne 
s’efl: faite’que peu à peu,&: à mefure que les peu- 
ples fe convemfloicnt à noftre fainte Religion. 

. 4. Ce grand nombre d’Evcfchez , dont il 
eft parlé dans ces Vies , qui ne font pas nom- 
mez dans le prefent Chapitre , ont efté érigez 
dans les Efpagncs , l’Affrique , l’Italie, Ifles voi- 
fines , dans l’Angleterre , les Allemagnes , la 
Hongrie, ôc Efclavonie, & ceux delà France* 
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des Eglifes de France. ij j, 

dent nous ne faifons pas mention , n’ont cfté 
établis que dans lés fiecles fuivans. 

j. Ceux qui ont efté inftituez dans le Lfc'tfant 
par les Patriarches d’Alexandrie , d’Antioche ,* 
de Conftantinople , ôc par le$ Métropolitains de 
leurs dépendances ne font pas compris non plus 
dans ce dénombrement. 

6. Les Métropolitains de Carthage , de Ca- 
ponë , de Ravenne, de Milan , d’Aquilée , de 
Trêves, de Lyon, de Vienne, d’Arles, Narbonne, 
ôc autres de l’Occident , n’inftituoient pas d’E- 
vèques dans les villes de leurs fuffragances, fans 
l'avis ôc le confentement de nos Saints Pères les 
Papes , comme il paroift par une infinité de té- 
moignages tirez de TBiftoire des premiers Saints 
de PEgRfe , mais particulièrement par celuy 
d’innocent I. que j’ay cité dans le Chapitre 4. 
de cette féconde Partie. Pour donc donner en 

Î >eu de mots plus de jour à l’Epoque de la nai fi- 
ance de la Foy dans les Gaules , Ôc au temps 
de l’inftitution des Evefchcz de nos principales 
villes , lors de la tenue des Conciles d’Agde l’an 
$06. ôc d’Orléans en jii . dans Trêves il y avoit 
eu 48 . Archevefques , & dans Rome 53.' Papes 
que les villes dp la France qui embraflêrent la 
foy, au rapport ide qos adverfaires, auffi-tofl que 
Trêves, 'Ôc plûtoft que Lyon ôc Vienne , qu'elles 
n ayent eu depuis i an 4 5 . ou 5 o. julqu au com-r 
mencement du fixiéme fiecle, que fe tinrent les 
Conciles d’Agde, & d’Orléans, que 13. à 14* 
Evêques, ôc que Rome, Antioche, Alexandrie, 
$>c les autres villes de l’Orient , ôc du Midy, qui 
reçurent véritablement la Foy du temps de faint 
fierre, & qui eurent des Evêques de fa main, 

K iij 
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ou de celle de faint Paul , ayent eu 40, ou 3 o, t " 
Evêques chacune dans cet efpace de temps , 8 C 
celles de la France que 12. à 15. feulement, 
n’eft-cc pas une demonftration qui fait voir que 
la Foy ne fut prefehée dans nos Provinces que 
dans le troifiéme ficelé , 8 c non dans le premier. 


CHAPITRE ‘XI. 


Contenant la rcfponje aux objections de ceux, 
qui fo â tiennent que Saint Lazare Pre- 
mier Eve [que de Marfeille , dr Saint 
Maximin premier Evcjque de la ville 
d’Aix ont ejlé Difciplcs de Nôtre Seigneur 
Iejus-Chrijl. 


V* 


O Bje&ion. Il femble que vous avez voulq 
donner à entendre par vos remarques fur 
l’pliftoirc des Actes qu’il ne s’efi fait aucune 
ordination depuis celle des fept Diacres l’année 
34. jufqu’à l’année 40. par confequent que 
faint Lazare , 8 c faint Maximin n’ont point efté. 
ordonnez par les Apoftres, 8 c qu’ils ont efté en 
Provence fans caraàerc : 8 c pour confirmer ce. 
que vous avez avancé, vous dites que la Foy ne 
commença d’eftre prefehée aux Gentils qu’aprés. 
l’Ordination de faint Paul , 8c de faint Barnabé, 
8 c après que faint Pierre eut rapporté à l’Eglife 7 
de Jerufalem les prodiges qui s’çtoient paftez 
dans la convcrfion de Corneille ; ce qui donne- 
roit lieu de croire que fainte Magdelaine , 8 C 


des Eglifcs de T rance, 

fàintc Marthe non plus que faint ^zarc leur 
frere ne furent pas en Provence apres l’Afcen- 
fion de Nôtre Seigneur , comme le difent les 
Ecrivains de leurs Vies. 

Réponfe. Poqr refoudre voitre objection aveç 
quelque méthode, je vous diray avec tout le 
rcfpeCfc que Ton doit avoir pour le fentimenc 
de Baronius , & des grands hommes qui ont 
cru que la Provence avoit reçeu les lumières 
de l’Evangile depuis l’année 34. que neanmoins 
ielon toutes les apparences, cela n’ert pas croya-, 
blc. . - : < ' 

1. Parce que la Table Chronologique des 
Evêques d’Aix , 3c de Marfeille répugné entie- 
ment à cette commune opinion, & ceft ce que 
j’ay fait voir dans le Chapitre fix. 

i. Parce que dans l’Evangile , ny dans 
l’Hiftoire des Aétes , il ne fe trouve aucunes 
marques 3c vertiges de ce tranfport de enleve- 
ment de faint Lazare , de , faint Maximin, 3c des 
(Saintes Marthe , 3c Magdelaine j qu’au contrai- 
re, il fc tire de ce Livre de l’Ecriture des in- 
ductions toutes oppofées : 3c c’eft ce que je pré- 
tends faire remarquer dans les reflexions fui- 
vantes. 

i. y Parce qu’il n’eft pas dit dans l’Evangile , 
ny dans l’Hiftoire des ACtes, que depuis le jour 
de l’Afcenflon de Nôtre Seigneur au Ciel , juf* 
qu’à la décente du Saint Efprit fur les Apoltres 
les Juifs ayent perfecuté les Fidelles , comme 
fcmblent l’afleurer Mombrice , Suri us , Baro- 
nius , Sponde , 3c ceux qui ont écrit après eu?ç 
les Vies de Sainte Marthe , 3c de fainte Magde- 
l^ine , oui bien quelques femaincs après la Pe;v 
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iccofte , lorfque faint Pierre eût prefehé publi- 
quement , & convcrty huit mille perfonnes cil 
deux de fes Sermons. Les Princes de la Syna- 
gogue voyans que tout le monde accouroit à 
cette fainte nouveauté firent emprifonner les 
Apoftrcs, mais crainte d’eftre recherchez, les dér 
livrent dans le niefrne temps , les menaçans, &C 
leur deffendans feulement de ne plus parler au 
Peuple de cçluy qu’ils avoient Crucifié. Nean- 
moins aymans mieux plaire à Dieu qu’aux hom- 
mes, contînuans de prcfcher& faifans plufteurs 
miracles, ils font derechef mis en Prifon, mais 
ayans cité délivrez par l’Ange, &: le nombre des 
Fidclles s’étant beaucoup accru, nonobftant cette 
perfecution , & ne pouvans vacqucr à toutes les 
fondions de leur miniftere , pour fe loulager, Sç 
n’cftre pas accablez dans leurs travaux Apoftoli- 
ques , ils choifirent entre les DÜciples fept per- 
fonnes de bon témoignage qu’ils ordonnèrent 
Diacres. Saint Lazare & faint Maximin ne font 
pas compris dans ce nombre , & il eft évident 
par l’Evangile , & par les Aftcs qu’il ne s’eft 
point fait aucun Prcftre , ny aucun Diacre en- 
core moins d’Evcques depuis la confecration des 
douze le jour de la Cene par Noftre Seigneur,' 
8 c l’Ordination des Diacres par les Apoftrcs 
l’année 34. jufqu a l’année 40. D’autres veu- 
lent que ce Toit l’année 41. ou 41. lors que la 
porte de la Prédication fut ouverte aux Gentils 
par le Baptême de Corneille : quelques autres 
retardent cette ordination 8 c confecration des 
Apoftrcs , & Difciples par faint Pierre jufqu’à 
l’année 43. Neanmoins la plus certaine de ces 
opinions, eft celle qui met cette confecration 
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©prés Ton retour de Ccfarée , lors qu’étant en 
Jcrulalem il fit récit aux Apoftres , 8c Difciples 
de ce qui s’étoit pafte dans la convcrfion de 
Corneille , 8c de les gens , 8c comme par la 
vilîon du linceul remply de bêtes immondes , 
élevé de la terre dans les Cieux , 8c de la décen- 
te du Saint Efprit fur les Gentils avant même 
qu’être baptifez , Jesus-Christ luy avoit 
donné à entendre qu’il vouloit les appeller à la 
connoiflance de l’Evangile, shidierunt sfpoflolr , 
0“ fratres qui eratlt in Jud<ta , quoniarn & gentes 
recepcrunt verbum Dei. j4ÇI. i j. i. Difceptanti - 
bus fratribus quod Petrus ad gentes acceffijfct , il le 
eis ordinem rei gefta exponit : lois auditis tacue- 
runt & glorificaverunt Dcum dicentes , ergo & 
gentibus pœniientiam Deus dédit ad vitam. 
u. îS. Tar ce difcours de faint Pierre, 8c les 
merveilles qui fc pafterenr dans cette première 
convcrfion des Gentils en la perfonne de Cor- 
neille , 8c de fies domeftiques , les Apoftres , & 
Difciples firent deftein de fc difperfer dans le 
monde pour faire connoiftrc J e s u s-C hrist 
à toutes les Nations de la terre , 8c les rendre 
participantes de la grâce de fon Evangile. Par 
cette demonftration toute tirée de l’Ecriture , 
n’cft-il pas évident que les Apoftres ne firent 
pas d’Ordination dépuis celle des Diacres , juf- 
qu’à l’année 41 . ou 42 . 8c ne fait-elle pas voir 
par une confequence necelfairc que faint Lazare 
• frere de fainte Magdclainc , 8c faint Maximin 
fon Compagnon de voyage , n’ont efté ny Dia- 
cres , ny Preftrcs , 8c que faint Lazare Premier 
Evêque de Marfeille , 8c faint Maximin Premier 
Evêque d’Aix font autres que ceux-là , 8c que 
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ccux-cy n’ont efté ny Coufins,ny Freres , ny Pa* 
rcns,ny même connus de ces deux Saints jetant 
plus que probable, que ces deux premiers avec 
fainte Magdelaine, 5c fainte Marthe font morts 
dans l’Afie dans le premier fiecle , 5c ces deux 
derniers dans la Provence fur la fin du troifiéme 
ou aucommcnccmcntduquatriémc fiecle, comme 
je l’ay prouvé lors que nous avons parlé des pre- 
miers Evcques de ces deux villes. Car de croire 
que S. Luc qui a efté fi exaét à écrire les plus pe- 
tites circonftances de cette Eglife naiflàntc ait 
obmis de mettre dans fon Hiftoirc la pcrfecu- 
tion arrivée à fainte Marthe , à fainte Magde- 
laine , au Lazare leur frere , 5c à faint Maximin 
un des Septante , 5c leur Confecration par faint 
Pierre , ou par quelqu’un des Apoftres pour 
Diacres , Prcftres , ou Evêques , cft une forte 
conjcéture pour afleurer qu’ils ne l’ont pas efté , 
& qu’ils ne font jamais venus en Provence avec 
ce caraélcrc. Dire encore que ces Saints , & 
ces Saintes ayent efté pris, 5c faifis par les Juifs 
avant même qu’il y eût eu de oerfecution fulci- 
tée contre les Fidellcs , c’cft avancer une propo- 
fition en l’air , étant certain par l’Evangile , 5c 
par les Aétcs qu’elle ne commença que quelques 
femaincs après la décente du Saint Efprit, 5c ils 
furent mis fur mer, au raport des Authcurs que 
j’ay citez, avant la fefte de la Pentecôte, ou quel- 
que temps avant l’Ordination des fept Diacres y 
èc qu’ils ayent efté tranfportez à la fourdine à 
14. lieues de là , de Jerufalem à Joppc, 5c mis 
en mer dans un Vaiflèau fans voiles , des per- 
fonnes de cette condition , des plus notables du 
Peuple Juif, fans que le Prefidcnt de la Jufticc 
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pour l’Empereur de Rome les air reclamez 
Comme une entreprife faite contre les formes 
fans fon autorité , aveu &: per mi (lion , Sc qu’il 
n’en foit pas dit un feul mot dans les Adtes , ny 
dans les Autheurs des premiers ficelés, mais tout 
|e contraire ; c’eft ce qui fait douter de la vé- 
rité de cette Hiftoirc, Sc qui peut la faire palier 
pour une avanture fabulcufe ; outre que dans 
un fi grand nombre de ferviteurs , Sc de fer- 
vantes qu’avoient ce Saint , Sc ces Saintes, puis 
qu’ils croient riches Sc opulents , qu’il n’y ait 
eu qu’une petite Damoifelle qui les ait accom- 
pagnez dans cette difgrace, Sc que tant de Va- 
lets Sc de Domcftiques qui reftoient dans leur 
Palais n’aycnt rien oui duc de cet enlevcment, 
Sc s’ils en fçeurent quelque chofc , qu’ils n’en 
ayent rien découvert aux premiers Fidelles, dont 
il y en avoir qui étoient de condition, & dans 
les premières Charges , Sc à leurs Parents qui 
étoient des perfonnes puillantes , comme il fe 
voit par la multitude de ceux qui rendirent vi- 
fite au Lazare après fa rcfurreéfcion , Sc qu’ils 
n'ayent pas dénoncé à Pilate une violence de 
cette nature -, Enfin qu’elle ait efté ignorée des 
Apoftrcs, des Difciples Sc des premiers Chré- 
tiens ; que l’Hifioire des Aéfccs ne fade pas men- 
tion d’une procedure fi extraordinaire contre 
des perfonnes qui avoient de la naiflanec , Sc 
qu’il en foit raconté de moindre importance 
arrivée à des perfonnes du commun ; c’eft ce qui 
furprend tous ceux qui examinent les choies 
de prés , Sc qui ont quelque lcéture dans l’Hi- 
ftoire. Les Scribes , les Pharifiens , Sc les Princes 
des Préfixes ayans mis la main fur faint Pierre , 
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& fur faint Jean ( c’étoient des Artifàns , & des 
gens du commun que les Apoftres , ce n’étoient 
pas des perfonnes de condition , & qui fuflent 
relevées en honneur par des emplois confide- 
rables, c’étoient des pauvres gens qui gagnoienc 
leur vie à la Tueur de leur vifage ) 8c lès ayan$ 
fait emprifonner appréhendant que Pilate ne 
le trouve mauvais, les délivrent de Prifon quafi 
en même temps qu’ils y furent entrez ; 8c ce 
Prefident de la Juftice auroit gardé le filence, 
fi on s’étoit faifi de faint Lazare , de fainte 
Magdclaine 8c de fainte Marthe , n’ignorant 
pas que c’étoient des perfonnes de qualité fur 
lcfquelles il y avoir à gaigner en leur faifant 
juftice , il auroit efté largement recompcnfé de 
les tirer d’entre les mains des Juifs , luy qui 
aymoit tant l’argent , 8c qui un an après pour 
fes vexations, rapines , 8c injuftiecs fut privé de 
fa Charge , 8c envoyé en exil ? qu’il ait laift'd 
échaper cette occafion de profiter en délivrant 
des perfonnes innocentes , 8c puniftant des cou- 
pables , c’cft ce qui eft de difficile perfuafion. 
r B*ronius z. Environ l'an 41. les Apoftres , 8c Difci-» 
** nombre pj es q U j étoient dans la Judee ayant entendu 
dire que quelques Gentils avoient reçu la Foy , 
8c qu’ils avoient efté baptifez par faint Pierre 
furent grandement fcaodalifcz de la conduite 
de cet Apoftrc , mais étant venu en Jerufalem, 
il raconte par ordre ce qui s’étoit paffié , parce 
que jufqu’alorS , ny faint Pierre , ny les Apô- 
tres , ny les Difciples n’avoient prêché la Parole 
de Dieu qu’aux iculs Juifs de la Judée , 8c des 
Provinces voifines. Nemim loquentes verbum Dei y 
vife folis Jiidûs. Att. 10. 45. & 11. 19. & z o. 
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ïrfiidiemnt jipofloli & Fratres qui erant injud&a} 
qtiûmnm & gentes recep erunt verbum Del . 

Par ces Partages du Livre des A&es , il d voit 
clairement que les Apoftres 6c Difciples n’a- 
voient pas porté la connoiftance de Jésus- 
Chris t aux Gentils des Nations éloignées,, 
que jufqu’alors cela avoit cfté defrendu , que le 
premier des Gentils qui fe convertit fut Cor- 
neille le Ccntenier , n’étant pas croyable que 
les Marfeillois ayent précédé dans cette con- 
noirtancc les Gentils ae Cefarée , de Tharfe , 
d’Antioche, 6c de Damas. On pourroit infifter, v 
6c dire que les Provençaux avoient félon toutes 
les apparences receu l’Evangile avant ceux-cy* 
mais que cela n’étoit pas venu à la connoiftan- 
ce des Apoftres, des Difciples, 6c de S. Luc. 

Je leur réponds que la ville de Marfeille étoit 
auftî marchande en ce temps-là , qu’elle l’cft 
aujourd’huy , 6c que les Vaifteaux de fes Bour- 
geois 6c Habitans alloicnt par toutes les mers , 
mieux que prefentement , parce qu’elles étoient f 
plus libres qu’elles ne le font. Toute cette éten- 
due de mers , dépuis la Terre Sainte jufqu’à "> ’ 
FOccan étoit de la dépendance de l’Empire > 
Romain , on n’y fouffroit point de Pirates , ny 
d’Ecumeurs de mer 5 s’il y en avoit quelques- 
uns , c’étoit bien rare , où fe feroient-ils reti- 
rez ? tous les Ports des Ifles, 6c des villes Mari- 
times n’étoient-ils pas de l’Empereur de Rome j 
ainfi les Vaifteaux des Marfeillois , 6c Proven- 
çaux alloicnt avec afteurance d’un bout de mer à 
l’autre. Cependant que dépuis 18. années que 
fainte Malthe, fainte Magdelaine , faint Lazare, 
iainc Maximin , fainte Marcelle étoient dans la 
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Provence, y prefchans la Religion de JesuS- 
Christ qui étoit une chofe toute nouvelle , 
que fcmt le monde Te portoit à fçavoir , quand 
mêmes ce n’eût efté que pour s’en entretenir, &c 
s’en divertir comme d’une Gazette, & ces Saints,' 
& ces Saintes y menans une vie li exemplaire , 
que tes Marchands , que ces Pilotes , que ces 
Mariniers de Provence n’en ayent pas dit un 
feul mot aux Fidelles de la Judée , lors qu’ils 
moüilloicnt dans leurs Ports ; 6c que ces Saints 
6c Saintes , n’ayent pas appris par Lettres à 
leurs Parens, à leurs amis, 6c aux Chrétiens de 
la Palcftine le lieu de leur exil pendant un fi 
long-temps qu’ils y demeurèrent, 6c que dépuii 
l’année 3 4. que cet enlèvement arriva, jufqu’cn 
l’année 6 1. que faint Luc écrivit l’Hiftoire des 
Aétes , les Fidelles ne s’en foient pas entretenus 
enfemble pour l’apprendre à faint Paul 6c à faint 
Luc ; 6c que lors qu’il compofa fon Livre à 
Rome les Chrefticns de cette mere des villes 
lie luy ayent jamais raconté une avanture qui 
meritoit d’eftre fçcuc de tous les Fidelles, c’elt 
ce qui étonne grandement , 6c qui fait conjectu- 
rer que çc qu’on en raconte relTent plutoft une 
Fable qu’uhe véritable Fiiftoire. 

3 . L’Eglife d’Auvergne a ignoré jufqu’à l’an 
1557. que l’on mit dans fon Bréviaire impri- 
mé à Thiers chez Robert Maflalin la décente 6c 
arrivée à Marfeille de laint Lazare , 6c de fcS 
fœurs fainte Marthe , 6c Magdelainc , de fainte 
Marcelle , 6c de faint Maximin : les anciens Bré- 
viaires Manufcrits , 6c imprimez n’en avoicnc 
pas dit un feul mot jutqu’alors. Ce qui fert à la 
juftification de l’Hiftoirc de Grégoire de Tours * 
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lors qu’il aflcure que fainte Magdelaine 
cedcc à Ephefe. S’il eft ainfi faint Lazare pre- 
mier Evêque de Marfeille , & faint Maximin 
premier Evêque d’Aix , n'ont pas efté les com- 
pagnons de voyage de ces trois Saintes , puis 
qu’au fentiment de ce faint Archevêque, fainte 
Magdelaine eft morte dans l’Afie , ÔC que ces 
deux premiers Evêques de la Provence n’y ont 
efté envoyez par le faint Siégé que fur la fin 
du troifiéme ficelé ; üc fi ces deux Sainrs avoient 
efté mis fur mer par la rnaljce des Juifs dans 
un Vaiflêau fans voiles avec les trois Saintes 
que je viens de nommer , ôc s’ils furent jettez 
par les vents fur les côtes de Provence , ( Ce 
qui eft foupçonné de fabuleux par beaucoup de 
Sçavants ) y a-t’il quelque apparence de croire 
qu’ils ayent prefehé la venue de Jesus.-Christ, 
éc annoncé fon Evangile aux Provençaux fans 
Million de la part de faint Pierre , ny des Apô- 
tres, à des Peuples donc ils ignoroienr le lan-» 
gage , eux qui ne reçurent ny le don des 
Langues , ny la Sagefte , ny les autres divi- 4 
nés qualitez , dont furent remplis les douze , 

& les Difciples qui fe trouvèrent dans le 
Cénacle le jour de la Pentecofte , puis qu’ils 
étoient déjà fur mer. Si cette opinion étoic vé- 
ritable les peuples de Provence auroient efté > 
les premiers convertis d’entre les Gentils ; il f 
n’en eft pas neanmoins fait mention dans l’E- « 
vangile , ny dans les Aétcs. Ces deux Evêques 
pouvoicnt-ils prefeher, adminiftrer des Sacre- 
mens , faire des fonctions Curiales , & Epifco- 
pales , s’ils n’étoient ny Preftres , ny Evêques , * 

& bailler ce qu’ils n avoient pas eux-mêmes Uls ' 
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17. Eft-il croyable que faine îfierre euft pré- 
féré Limoges à Lyon, Autun, Arles, Narbon- 
ne , Toulouzc , Bourdeaux , Clermont , Bourges, 
de à plufieurs autres villes de la France, qui en ce 
temps-là étoient tres-confiderablcs pour leurs 
richeflcs& la multitude de leurs habitans, en en- 
voyant dans cette moindre ville un des 71. difei- 
plcs de Jefus-Chrilt, & délaidantces célébrés Se il- 
luftres villes,qui toutefois ne receurcnt la Foy que 
dans le î . & 3. fiécle. C’cftxe qu’on ne peut pa$ 
s’imaginer que cet Apoftre ait fait. 

1 S. Il eft à croire que fi l’hiftoire de fitint Mar- 
tial , comme on la débité aujôurd’huy , avoit été 
connue à faint Gelafe , qui vivoit dans le 5. fié- 
clc, que fans doute il l’auroit mife entre les dé- 
fendues il y en a eu de moins douteufes qui 
l’ont été par ce faint Pape , ce qui fait préfumer 
qu’elle n’a cité compofée qiie quelques ficelés 
après fon deceds , de long-temps après le fiécle 
de Charlemagne. Ce que l’on peut dire dé cer- 
tain de la vie de des a étions de ce premier Evef- 
que de Limoges •, c’eft que par fes prédications 
de miracles le peuple de Limofin s’eft converty à 
la Religion Chrétienne , de qu’çpfin plein do 
mérités de de bonnes œuvres il a rendu fon ame 
à Dieu la 18. année de fon Pontificat l'an i8o< 
Ce qui fe dit au delà , eft prefquctout fabuleux : 
c’cft la croyance de l’Eglilè d’Auvergne dans les 
Leçons de fon Office,, en cela conforme au Mar- 
tyrologe Romain, qui en peu de mots dit ce. 
qu’on en doit croire* Lemovicis in Gallia fantli 
Martialis Epifcopi citm duobus Prefbiteris ^41 pi- 1 
niano & Auflricliniano , quorum vit a- miraculorum 
Jignis admodum tffuljit. Afartyrol. Rom. 3 o. Juin t 
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élu Chapitre de Limoges fur la difficulté que 
plufieurs Eglifes faifoient de le mettre dans ce 
rang en leurs Dyptiques , & Litanies fur les rai- 
fons de vraye-femblancc qu’on cxpofa , ce Pape 
fans examiner la chofc à fonds comme n’cftant 
pas une queftion de Foy , ordonna par fa Bulle 
que fon nom fcroit mis dans leur Office & Li- 
tanies au rang des Apoftres , & Difciples i que 
neanmoins cela foit dit fur le rapport , & la foy 
du dcffenfcur de fon Apoftolat , avoiiant inge- 
nucment n’avoir point lu cette Bulle. Toutes les 
Eglifes peuvent dire quafi la mefme chofc , ÔC 
donner le rang d’ Apôtres à leurs premiers Evcf- 
ques, faint Dcnys de Paris, fairrt Trophime d’Ar- 
les , faint Saturnin de Touloufc , faint Gaticn de 
Tours, faint Auftrcmoine de Clermont, & les 
premiers Prédicateurs qui portèrent la Foy en 
France peuvent avoir cette qualité auffi-bien que 
faint MartialjDans ces derniers fiecles ne l’a-t'on 
pas donnée d faint François Xavier’Etn’cft-ce pas 
avec jufticc qu’on l’appelle l’Apôtre des Indes, 
& ne peut-on p3s auffi la donner aux Evêques, 
& Millionnaires François qui font allez d Siam, 
& d la Chine, & qui y travaillent avec tant de 
benediétion ? Ces objections qu’on nous fait 
n’ont pas efté inconnues au fçavant Bcllarmin, &C 
fes doétes remarques fur les Ecrits qu’on attri- 
bue d faint Martial font bien voir qu’il n’a ja- 
mais cru qu’il ait efté du nombre des Difciples, 
& les Papes ne l’ont pas blâmé pour avoir faic 
des Notes fi judicieufcs, fur ce qu’on doit croire 
de F Apoftolat , & des Epîtres qu’on atttibuc d ce 
Saint, & premier Evêque de Limoges. Voicy ce 
qu’il ?n a dit dans fon Livre. De fcriptoribiis Ec~ 
clefiajlicis. M ij 
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SanBus Mariait s Primus Epifcopus Lemovi- 
çenfis dicitur fcripfiffi duas Epifiolas , unam ad 
Burdegalenfes , alterarn ad Tolofanos , qua extant 
in Bibliotbeca SanBorum Patrttm , fed multa font, 
qiu eas Epifiolas fuppojititias ejfe judicare videan - 
tur. 

Primitm enim AuBor b arum Epi flot arum dicit 
fe cum Chrifio vixijfe , antequam crucifigeretur 
Alartialis autem primus Epifcopus Lemovicenfis 
m’tjfus fuit ad eam urbem Decio Augufio, & Grato. 
Confulibus anno Domini 134. ut Gregor. Turon. 
tefîatur. 1 , 1. Hiftoriarum cap. 30. Quart necejfe 
eft , vel Martialem vixijfe firme 300. annis , vel 
titulum Epifialarum ejfe falfum , qui auBorem pra~ 
firt Martialem Eptfcopum Lemovicenfem t , vel 
Epifiolas ejfe confiBas. 

JDeinde'in z. Epifiola Cap. 8. firibit auBor a 
fe Baptifatum Stepbanum Regem , & quemdam. 
alium tyrannum cum fatrapis fuis , atqui Tempore 
Apofiolonm , &. etiam Tcmpore Decii Irnperatoris 
non babuit Gallia ullos Reges , fed Impeno Roma- 
vo fubjeBa erat. Primum enim Regem , Romanis, 
expulfis , fuiffe in Gallia Clodionem Comatum , 
Pharamundi filium , poft annum Domini 400. 
Te fiant ur omnes Hifiorici Greg. Turon. /.z. cap. 9. 
Hiflor. qui eum vocat Clodionem , Ado Viennenfis, 
Abbas VeÇpergenfis , Aymonius , Paulus Emilius , 
Robertus Guaguinus , Papirius Maffonus , & alii. 

Tertio dicit idem auBor eodem loco Templa Ido- 
lorum everfa fuijfe , & Ecçlefias adifiçatat auBo - 
ritate Regia ipfo fuo Tempore , qua videntur mani- 
fifiè falja , certe pugnant cum Hifioriis Greg. Tu- 
ronenfis , Adonis, & aliorum. 

Quarto in Epi fiai a eadem ç. 9. citantur yerba. 
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JBoipturd Genefeos fecundum fantti Hieronymi ver- 
ftonem , quod etiam in utraque Epifiola pafifim cçr- 
vitur. ld vert fîgnum c/l apertiffimum novitatis, 

• Quint o in eadem Epifiola cap. i j .fcribit Auüor 
fe intcrfui/fc cum aliis difcipulis quando Judas ofcu- 
lo Dominum prodidit ; atqui hoc videtur repugnare 
Eyangelio,fiquidem Marcus \ c. 1 4. & Lucas , c.u. 
dicunt Chrifium cum duodtcim ultimam Ccenam 
çelebra/fe , & cum eifdem in hortum ingrtjfum , ac 
deinde Juda obviam ivi/fe. 

Sexto in eadem Epifiola cap. g. dicit Valeriam 
quamdam in ipfa Gallia Martyrio coronatam -, id 
vero répugnât S ul pitié , l. x. Htfioria façra , & 
Gregorio Turon. I. 1, c. z8. Hifior. qui fcribunt 
Temporibus Marci Antanini primiim intra G allias 
martyria vifa. 

Multa funt alia , qu<t his Epifiolis fidem de- 
trahere videntur , alioquin autem pU funt , & ex 
iis non pauca dogmata Ecclejiafiica confirmari 
poffent adverfus nofiri Temporis hareticos , fi de 
Tempore quo fcripta funt plane canfiaret. 

Quoy qqe les Remarques de ce fçavant Car- 
dinal qui a plus honoré l’Eglifc par fa Doéfcrinc 
que par fa pourpre, faflent connoiftre allez clai- 
rement que faint Martial n’a pas efté du nombre ■ 
des Septante ; qu’il n’a pas efté envoyé dans les 
Gaules par faint Pierre , & qu’il n’eft pas l’Au- 
theur des Epîtres qu’on luy attribue ; Celles-cy 
pour eftre appuyées fur d’aufl* fortes conjeétu- 
res,ne me parodient pas moindres ; car s’il faut 
s en tenir a 1 Autheur de la Légende qui afteure 
qu il eftoit le petit Enfant qui fut mis par Nôtre 
Seigneur au milieu des Apoftres, lors qu’il les 
fpprit dç cette paillon d’ orgueil , dont quclques- 
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tins deux eftoient animez , il fe trouveront que- 
faint Martial n’auroit eu que i j. ans à l'arrivée 
de faint Pierre à Rome , & 1 4. lors qu’il l'en- 
voya à Limoges. Et fi l’on ne veut pas s’en rap- 
porter aux Autheurs que j’ay cirez qui difent 
que l’Enfaht qui fut mis par Noftre Seigneur ait 
milieu des Apoftres,ne pouvoit avoir au plus que 
trois ou quatre ans , & qu’on veuille croire celuy 
qui dit qu’il cftoit le jeune homme qui apporta 
à Noftre Seigneur les cinq Pains de les deux 
Poiftons , de qu’il avoit 1 5 . ans lors de cette 
multiplication par noftre Sauveur ; il fe trouvera 
encore que depuis le jour de ce miracle, jufques 
au temps de fa Million pour Limoges qui fut l’an- 
née 45 . il n’auroit eu que i 6 > ans., quieft un âge 
qui l’excluoit entièrement de l’honneur de l’E- 
pifeopat : Car dans ce premier ficelé fuivant la 
Loy eftablie fur l’exemple de Noftre Seigneur, 
on ne donnoit ce Caraétere qu^à des personnes 
de jo. ans, de même plus tard ; encore faloit-il 
qu’ils euflènt pafté parles Ordres inferieurs, & 
efté dans les employs de la Parole, & témoigné 
leur zele par beaucoup de converfions, de leur 
amour pour Dieu j de pour le prochain par des 
aélions extraordinaires qui euflent fait connoî- 
treaux Fidelles,que leur principale occupation 
eftoit de gagner des âmes à J e s u s-C hrist: 
Ce qu’on ne peut pas dire de faint Martial, parce 
qu’il eft plus que croyable, comme on a déjà fait 
voir, que n’ayant pas efté du nombre des 70, 
ny de ceux qui furent dans le Cénacle lors de la 
defeente du Saint Efprit fur les Apoftres de Difi 
* ci pies , il n’auroit pu eftre dans aucun de ces em- 
ploys faute d’âge i de que ceux qui rçccutent le 
• Saint Elprit avec le don des Langues, eftoient des 
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hommes, non des Enfans , Viri fr.itres , dit faine 
Pierre dans le premier des Aétes , fçavoir les 
douze Apoftres , les 71. Difciplcs , la divine 
Marie Mere de Jésus avec quelques fem- 
mes devotes, le furplus qui achevoit le nombre 
de fix-vingt perfonnes eftoient desFidelles con- 
vertis par Noftre Seigneur Jésus-Christ 
depuis la nomination des 70. &. depuis fa 
mort par les Apoftres , & Difciples en vertu 
des miracles & prodiges qui s’étoient partez le 
Vendredy Saint , & le jour de Pâques , & par 
les merveilles qui s’eftoient faites pendant la 
quarantaine qui précéda fon admirable Afcen- 
fion. Peut-on croire que les Apoftres euflenc 
agrégé en leur compagnie les jours qu’ils furent 
en retraite & pricre , pour fe difpofer â la ré- 
ception du Saint Efprit,un Enfant de 4. à 5. ans, 
ou fi l’on veut de 15. à 16. années , qui eft le 
plus haut , où pouvoit aller l’âge de faint Mar- 
tial , lors de la defeente du Saint Efprit fur eux, 
quoy que la plu^crtaine opinion de ces deux, 
foit celle qui falloir qu’il n’avoit que 4. à 5, 
années • Et fi après toutes ces reflexions on peut 
fuivre l’opinion de ceux qui croyent que Noftre 
Seigneur fut crucifie la dix-neuviéme année de 
l’Empire de Tibcre ( à les compter dépuis la 
mort d’Augufte ) & non la dix-huit , comme 
l’aflèurc Baronius , que le 6 . de Janvier de la 
treifte-uniéme année de fon âge il fut baptifé 

F ar faint J-can , que le fix du mefme mois de 
année d’après, il fit fon premier miracle, chan- 
geant l’eau en vin aux nopcesde Cana, qu’en- 
fuite il a célébré quatre fois la Pâque avec fes 
Difciples ; fuivant , dis-je , cette opinion , la- 
quelle n'eft pas tant à rejetter , pour avoir fon 
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fondement * dans l'Office que l’Eglife chante le 
jour de l’Epiphanie , & dans les quatre Evangc* 
liftes , il fc trouvera que noftre divin Sauveur 
* aura vécu 3 5. ans trois mois, & quelques jours? 
& que faint Martial auroit efté plus jeune que 
je nay dit, lors qu’il fut envoyé à Limoges, Sc 
par ce défaut d’âge encore plus incapable dtf 
caraétere Sacerdotal , Sc de l’Epifcopat, Si moins 
propre pour ce grand employ qu'on luy don- 
noit , puis qu’il auroit eu un an , ou deux de 
moins que je n‘ay avancé* 

Ces principes établis, Sc qui paroiflent incon^ 
teftablcs, ne peut-on pas fe perfuader que l’ Au- 
teur de Cette Viefe méprend d’afTeurer ce qu’il 
avance de faint Martial 1 Et n’a-t’on pas raifon 
de croire que, fi elle eftoit venue à la connoif- 
fance de faint Gelafe , il l’auroit mife ad rang 
de celles qui font apochriphes, & que les Pre-* 
.lats qui s’affemblerent à Limoges les années 
1019. & 10 3 z. en auroient deffendu la le&u* 
re , puifque même ils ne voulant pas le reeon- 
noiftre pour Difciple, Sc pour Apoftre, mais feu- 
lement pour un nomme Apoftolique , Virmi 
j 4 poJtolicum, nonobftant les folli cotations des Li- 
mofins, & de Jourdan leur Evefque,qui lesavoiS 
affemblées à cette fin dans fa ville* 


> Hodit cœlejli fponfo j un cl a efi Ecclifia , quoniam irt 
lordane lavit Chrijtus ejus crimina : carrant cum munt- 
ribus Magi ad régalés nuptias ex aqua facto vint /*- 
tantur convint. In OfficioEpiphanit. Ant. ad BenediHus. 
Tribus miraculis ornatum ditm fatiftum coltmus : hodit 
ftella Magos duxit ad prtfepium: htdie vinum ex aqua 
faftum ejl ad nuptias: hodie in \erdane dloannt Chriflut 
baptifari volait , ut falvaret nos. Antiph. ad Magnificat* 

Fin ' de la première Partie * 
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&C (âint Paul fçachans que la Provence avoit cm- 
oraffé laFoy par le miniftere de ccs deux Saints 
& de ces trois Saintes, n’ont pas envoyé des Evê- 
ques continuer un ouvrage fi hcurculment com- 
mencé ? Cependant il paroift par la Chronologie 
des Evefques d’Aix 8c de Marfeille , que ccs deux 
villes ne receurent laFoy que dans le 3. 8c 4. fié- 
clc , n’y ayant nulle apparence de le le perfuader 
autrement. Aix 8c Marfeille eftoient des villes 
aufli florifl'antes dans ces premiers fiécles , comme 
elles le font aujourd’huy : fi elles avdient receù 
les lumières de l’Evangile dés Fan 34 , y auroit- 
ileu une vacance entière de deux fiécles dans cha- 
cune de ces deux villes \ auroient-elles efté fans 
Preftres 8c Paftcurs pendant ce temps-là ? 8c ces 
deux illuftres Eglifes dans le 4. &: j. fiéele au- 
roicnt-elles lailTc perdre leur droit de Métropoles 
de la Provence , fans dire mot ? puis qu’elles 
avoient embrafle la Foy deux fiécles avant celle 
d’Arles, qui ne larcceut qu’environ l’an 140.Il y 
auroit eu fans doute quelque contcftation ou dif* 
putc entre ces villes,lorfque la paix fut donnée à 
I’Eglifc : cependant il n’en paroift aucune choie 
dans les Conciles ny dans toute l’Hiftoire de l’E- 
glife. Orrfçait neanmoins les grands bruits qu’il 
y a eus pour urie femblable affaire dans le 4, 5, 8c 
6. fiéele, 8c les fuivans, entre Arles 8c Vienne, 
Lyon , Sens 8c Bourges , Tolède 8c Braguc } fans 
parler de ceux d’Alexandrie 8c d’Antiocfie , de 
Rome 8c deConftantinople fur le mcfme fait: ort 
ne voit pas neanmoins que les Eglifes d’ Aix 8c de 
Marfeille fc foient plaintes dans les premiers fié- 
cles du tort qu’on leur faifoit, parce que cela n’au- 
rsit de rien lervi * on auroit prouvé qu’elles 
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ceurent IaFoy plus tard que Vienne & Arles ; et 
qui pour lors cftoit plus aifé à taire voir que main- 
tenant qu’il y a 13* à 14. fiécles, la mémoire des 
Evcfqucs qui avoîent fiegé dans ces villes , eftoit 
encore reccnte : par ainfi concluons en difant que 
ce n’eftque Fur la fin du 3. fiécle , ou au commen- 
cement du 4 > que faint Lazare 8 c làint Maximin 
furent envoyez à Marfeille 8 c à Aix. Voicy des 
railons d’une autre forte , fi ces premières ne fa- 
tisfont pas, 8 c qui prouvent clairement quccet-* 
te feinte Amante de Jésus n’a pas efté en Pro- 
vence , non plus que faint Lazare fon frere. 

Flavius Dcxter ad an. 41. Grégoire de Tours 1 . r. 
c. 30. 8c Modefte Patriarche de Jcrufalem dans un 
Fragment raporté par Photius Cod. 175. afTcurent 
que faintc Madelaine eft morte à Ephefe dans la 
petite Afie. 

Jean Curopalata , George Cedrcnus, Zonare , 
Michel Glycas , & George Gadinus qui font des 
Auteurs Grecs, difent que les faintes Reliques fu- 
rent transférées de la ville d’Ephefe dans celle de 
de Conftantinople par l’ordre de Leon dit le Sage, 
& miles dans une Eglife qu’il avoir fait conftruire 
à l’honneur de faint Lazare. 

Balderic Evelquc de Noyon, qui a écrit fur la 
fin de l’onzième fiécle , dit au contraire que fon 
corps fut transféré dans la Bourgogne r les An- 
nales de l’Eglifè d’Autun , où il repofe quelque 
temps avant qu’eftre porté dans celle de Vezelajr, 
«difent la meftne chofe. t**..' 

Plufieurs autres fçavans Auteurs alfurent nean- 
moins que le corps de cette Sainte fut trans porté 
de la Provence a Vezelay*, 8 c non d’Ephefè à 
Conftantinople. G’eft qjnfi que l’ont laifle par 
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|crit Sigibert, Vincent de Beauvais, Jacques de 
Voragine, faint Antonin, Pierre de Natalibus ; 
& quelques autres. Toutes ces contradictions 
font croire qu’il y x eu deux Madelaines : en ef- 
fet celle qu’on dit eftre motte à Ephefo , eft recon- 
nu fe' Viefge & Martyre par les Grecs : Photius Pa- 
triarche de Conftantinople raconte dans fa Bi- 
bliothèque quelques particularitez de fon mar- 
tyre» »*. * j"» .. » « 

. Et celle que les Provençaux reconnoiffent pour 
leur Patrone, n’eft ny Vierge ny Martyre , com- 
me ilfe prouve par fon Office, que l’Eglife chan- 
te le zi . Juillets ce qui fait conjeCturer que c’eût 
Celle mefrac qui eft morte dans la Judée, &dont' 
les Martyrologes de Rabanus, de NotKcr, de 
Rheims, de Trêves, d’Angers', de Mets, dé 
Thou % & l’Appcndix d’Adon font mention lé 
i c). Janvier. Decimo quarto Calendas Februariije- 
rofolymis Martha , & Maria fororum Lagari : y 
ayant tres-grande apparence que fon faint corps 7. 
mt tranfporté avec celuy de fàinte Marthe fàiœur 
dans quelques-uns des premiers fiée les dé l’Egli- 
fe , ou dans les temps à peu prés que celuy de 
Marie mere de Jacques fut porté de la Paleftine 
dans l’Italie. Vcrulis in Hemicis tranflatio fanftà 
Maria Jacebi ; eu jus Jacrum corpus plurimis mi - 
iraculis tllujbatur. Martyrol. Roman, zj. Maü: 
Pour preuve de cela c’eft que les anciens Au- 
teurs de la Provence ne font aucune mention dans 
leurs éçjits de l’arrivée de ces deux Saintes danf 
leur pays -, tels qiïe font Caflien , Salvien, ViClor 
de Marfêille, & faint Hilaire d’Arles; ce que pro- 
bablement ils n’auroient pas manqué de faire ' 
fils avaient eû èo’nnoiftànce quelles y cftoletfc 
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filera utiBione tit. 1 j. /. 1. des Décrétales , le 
mettent au nombre des feptantc-deux Difciples, 
& alïurcnt qu’il a cfté envoyé par fàint Pierre 
l’an 45. de noftre Salut. Voicy ce qu’en dit l’Au- 
teur de (à Legende dans les leçons de fcm Office 
le 30. Juin. • • 

Martialis , Ht ant’ujua & confiant fort tradirio 
inftgnis Ecclefi a Lemivocenffs , & totiusfere Aqui- 
tania , mus fuit ex feptuaginta duobus difcipuHi 
Chrifii , confanguineus Pétri Apofioli , & Proto- 
martyris Stephani , pâtre Marcello, & matre 
Elifabetha de tribu Benjamin , riants profit ur~ 
bem Rama , ubi Carolus Magnus pofiea adtpcavit 
Ecclefiam in tpfius Jjonorem. Anno atatis decimo 
quint 0 jujfu Domini baptifatus efi à beato Pet>y 
cum parentibus fuis : quibus ad propria rever fis , 
ipfe Chrifio adhafit , qnamdiu in terris verfatus 
efi , Jalutaris illius doÜrint particeps , & infpeclor 
miraculorum Mo reliquo triennio , atque ab eo 
virgo eleüus , virgo ufque ad mortern permanfit. 
Creditur etiam fuïjfe puer iHe , qui quinque panes 
bordeaceos , & duos pifees fubminifiravit in mon~ 
te y ad fatianda quinque hominum milita qui que 
contendentibus difeipulis , quis eorum major effet , 
addutlus in medium a Domino in exemplum hu- 
militatis, illis propofitus efi , narrat ipfe de fi, in 
ea quam fcripfit ad Burdegalenfes Epiftola , fe % 
& excitât i à mortuis Lazari, & ultimaCœna, 
& Refitrreüienis , atque Afcenftonis Chrifii teftem 
fuijje ^ 

Pofi Refurrettionem Chrifii adjung&ns fe beato 
Petro comitem , & focium laborum cum illo Jero~ 
filimis , jam annos quinque , Antiochia feptem t 
Roma unum manferat , fidelis ubique , ac ftremtus 
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Auftricliniams intérim multa paffi funt ab idolo- 
rum cultoribus : nam , & ab eorum Sacerdotibus 
crudeliter verberati y & in c arc e rem conjeÜi funt , 
fed ab Angelo liberati : Andréas . autem & Au - 
reiianus pracipui fal forum D eorum facrificuli , de 
Cœlo repente tafti expirarunt , quos tamen A4ar - 
tialis revocavit in vitam. His miraculis non folum 
ipftyfçd etiam alii duodecim milita converfi ferun- 
tur. Tum Martialis cœpit pajjim evertere dame * 
num délabra , & uni Deo templa adificare ; jam- 
que innumerabiles populos tôt a Aquitania conuer- 
terat ad fidem , cum d Chrifto pramonitus de die 
mortis , anno atatis fua quinquagejimo nono , Apo- 
fiolatus fui in Aquitania , vigefimo ottavo , ab 
Afcenfîone Domini quadragefimo , gravior mentis , 
quam annis obüt Lemovica pridie Calendas Julii 
morte naturalf Qupd privilegium ei , atque alii s 
omnibus fuijfe aâvertunt , qui Chriflo in cruce mo- 
riepti religiofe aftiterant , tamquam jam Marty- 
rum pajfis cum ipfo. 

R E P O N S E, 

P Dur faire voir clairement que l’hiftaire de 
ce premier Evefquc du Limofin cft peu cer- 
taine, & qu’elle a efté forgee à plaide par un 
Auteur du neuvième ou du dixiéme ficelé, 6c, 
non pas par fâint Aurcban (on fucccfleur , il ne 
faut qu’un peu d’attention aux reflexions fui- 
vantes , fans aller examiner au long tout ce 
qu’en a écrit l’hiftoirc de fa vie, pour remar- 
quer qu’elle cft un mélange de narrations duu- 
teufes , incertaines 6c fabuleufès. 
j. Cet Auteur aflure que fâint Martial cft né 
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proche de Rama dans la Judée , où dans la fuite 
des années Charlemagne fit bâtir une Eglilè à 
Ion honneur j qu’il cftoit proche parent de faine 
Pierre, & du premier Martyr faim Eftienne. 

x. Que c’eft l’Enfant que Noftre Seigneur mit 
au milieu des Apoftres , lors qu’il les reprit d’am- 
bition. 

? . Que c’eft le jeune homme qui apporta à 
Noftre Seigneur dans le delèrt les deux poif* 
fons , & les cinq pains , dont il raflafia cinq mil- 
le hommes , & que pqur lors il avoit 15 ans *, 
qu’ après ce miracle if le mit à lôn fervicc > qu’en* 
fuite il fpt baptifé par faint Pierrç. 

4. Qifil a efté un des lèptante-dcux dilciples 
de Noltre Sçigneur -, que pendant trois ans il 
a cfté le témoin de lès miracles i qu’il eftoit 
prefent lors qu’il reflulcita le Lazare , & qu’il 
inftitua le faint Sacrement , qu’il eftoit avec les 
Apoftres lorfque Noftre Seigneur s’apparut? à 
eux après fa Rcfurreéfcion , 8c qu’enfin il le vit 
paonter au Ciel , cftant en leur compagnie aveç 
les autres dilciples. 

5/Qu’ après là Mort 8c Refurreètion ayant fui- 
vi faint Pierre dans les voyages , ce premier Pa- 
pe cftant arrivé à Rome , l’envoya par révéla- 
tion divine prççhcr le lâint Evangile dans le Li- 
mofin. 

6 . Que çhemin faifant lâint Auftriclinien lôn 
compagnon eftant venu à mourir , il s’en re- 
tourna à Rome , & qu’ayant obtenu le Bâton 
de faint Pierre , il le mit fur le corps du défunt, 
8c qu’il le relfufcita. Voilà des propositions qui 
répugnent à la vérité des laines Evangiles 8c de 
• î'Hiftoirç ; yenons à la preuye. 
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f . Je dis que l’Eglifo d’Auvergne eft d’un fènti- 
iment contraire à celle de Limoges *, car elle af- 
jfure que feint Martial a efté envoyé par le faint 
£iege , iorlque Dece gouvernoit l’Empire de Ro- 
me l’an zj$ : ce qui détruit entièrement la croyan- 
ce de celle de Limoge. Et pour preuve que l’E- 
glife de Clermont dit la vérité , & que celle de 
Limoges ignore le temps de la venue de Ton 
premier Evefque & le? véritables avions de fa 
Vie i * 

• i. Je dis que feint Martial n’eftoit ny Juif, 
ny Syrien, ny Grec , mais qu’il eftoit Italien ou 
Romain , comme fon nom le porte : c’eft ce 
que ce difeours fera connoiftre par confequcnc 
que Charlemagne ne peut pas avoir fait bâtir 
une Eglilè à fon honneur dans Rama de Judée j 
puis qu’il n’eftoit ny de la Tribu de Juda , ny 
de celle de Benjamin, & qu’on (çait par l’Hi- 
ftoire que ce premier Empereur des François n’a 
pas fait Jie voyage de la Terre Sainte, s’il faut 
s’en tenir à ce qu’en difent les Ecrivains de (a 
vie : peut-eftre quelques-uns de nos fabuleux 
Romans l’ont avancé , mais on ne doit pas ajou- 
ter foy â Jeurs menfonge? , par confèquent qu’il 
n’a pu eftre* purent ny de faint Pierre, ny de S. 
Eftiepne. ' ' 

3. Il cft probable que l’Enfant que Noftre 
Seigneur mit au milieu de lès Apoftres , lors 
qu’il les reprit de cette paffion de préfeance, que 
quelques-uns d’eux prétendoient avoir fur feint 
Pierre , eftoit feulement un enfant de a. à 3 . ans, 
ou de 3. à 4. ans ; parce qu’à cet âge ils font 
fens malice & fans ambition : ce qu’on ne peut 
pas dire de ceux de ij. à 16 , ans, qui pour K 
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.plupart font portez à toutes fortes de vices , 
ils ont de la vanité & de l’envie , font fujets 
mentir, & à la colere, & ont on grand nombre 
d’autres defauts. 

4,. Cet Auteur affine qu’à l’âge de i 5 . ans » 
il fut baptifé par fâint Pierre avec tous fes par 
rents ; ce qui ne peut eftre arrivé que quelque 
temps après le choix & la nomination des Apô- 
tres, par confisquent que flx mois après la féconde 
Pâque , & la féconde année des Prédications 
de Noftre Seigneur, cequieft environ 18. mois 
avant fa Mort , fuivant la plus exaéle fopputa- 
tion. Il n’eft donc plus vray qu’il ayt efté ivfon 
lérvice pendant 3 . ans , puis qu’il ne fe trouve 
que 18. mois depuis la multiplication des pains 
jufqu’à fon crucifiement, & qu’il eft probable 
que noftre Sauveur n’a jamais eu de valets ny dç 
ferviteurs : Il eftoit venu en ce monde pour fér- 
v'r les hommes , i & non pour eftre fervi d’eux : 
Vent tninijhare t non minijlran , dit-il luy-mef- 
me en fâint Matthieu c. 10. v. z8. Il y en a naefi 
me qui difent que les Apoftrcs ne commencer 
renr à baptifèr du Baptême de C h r i s t , qu’a- 
prés la Felte de la Pentecôte fuivant l ordre qu’ils 
en rcccurent le jour de TAfcenfion. Il ne feroiç 
donc pas vray que faint Pierre eût baptifé fàint 
Martial & fés parents après le miracle des. 
pains , fi ce n’eft du Baptême de Jean. 

5 . Au mcfmc endroit il cft encore dit que 
làint Martial avoit 1 j . ans , lorfque Noftre Sei- 
gneur raflafia cette grande multitude de peuple 
qui le fuivit dans le deieit: Il n’avoit donc que 
quelques mois de plus , lors qu il l’aggregea au 
nombre des feptante , puifque cette nomination 
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Cs fit fix mois après. Cependant il eft certain 
que les difçiples que Jefus-Chrift envoyoit par 
les villes 8c bourgades annoncer la venue lors 
qu’il parcouroit la Judée , Galilée & Paleftine, 
n’eftpient pas desenfans de 15. à 16. ans •, c’é- 
toient des hommes faits noftre Sauveur luy- 
mefme n’ayoit pas voulu prêcher avant l’âge 
de trente ans , parce que la Loy le deffendoit : 
auflx n’a-t’il pas envoyé lès difçiples prêcher 
fon Evangile , qu’ils n’eulTent atteint cet âge 
pour le moins donc il n’a pas efté du nombre 
des feptante. C’eft la remarque du fçavant 
Cornélius à Lapide dans fon Commentaire fur 
feint Matthieu : car cet Apoftre dans le chapitre 
18. v. z . de fon Evangile ne l’appelle que Par ? 
vulum ; & advocans je fus parvulum , flattât eum 
in medio eorum *, le Texte Grec, le Syriaque, 
8c le Perfique , que Puerulum , & Puellum -, l’A- 
rabe , 8c l’Ethyopique l’appellent , Parvulum , 
& Puerulum ; Eralme 8c Vatable parvulum & 
puellum $ ce qui donne à entendre que c’é- 
toit feulement un enfant de z. à 3. ans, ou de 
3. à 4. ans ■: car le témoignage de ces verfions 
avec celuy de la Vulgate ne peut convenir à un 
jeune homme de 15. à i6*ans , mais à un enfant 
de z. à 3 . ans , ou de 3. à 4. ans , comme j’ay dit 
Matth. 18. z. puifque Noftre Seigneur le prit 
entre fes bras , 8c le mit fur la poitrine , lûivant 
feint Marc chap. 9. v. 3 5. Et accipiens puerum fiœ- 
tuit eum in medio eorum , ejuem cum complexus effet', 
ce qu’il n’auroit pas fait d’un jeune homme de 
1 5 . à 16. ans. Et pour témoignage que dans l’E- 
glife on a toujours crû que cet enfant mis au 
milieu des Apoftres par Noftre Seigneur , ne po u- 
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voit avoir que i . ou j . ans ; c’eft que fur le mar- 
bre du Maufolée de faint Juft qui eftoit Evefe 
que de Clermont vers l’an 610, où quelques 
miracles de Noftre Seigneur font reprefentez , 
cet enfant y paroift n’avoir que 1. ou 5. ans , & 
non 1 5 . à 1 6. ans ; par confequent que faint Mar- 
tial qui eft ce mefîne enfant, comme difent ceux 
de l’opinion contraire , ne pouvoir avoir ’, lors 
qu’on l’envoya â Limoges , que 12. à ij. ansj 
puis qu’il n’y a que 10. à n. ans d’intervalle 
depuis cette réprimandé faite par Noftre Seigneur 
aux Apoftres jufques à l’arrivée de iaint Pierre à 
Rome. Un âge fi tendre rendoit feint Martial 
incapable du caraûerc Sacerdotal , & des travaux 
de 1 Epifcopat. Ce Tombeau de marbre fe voit 
dans l’Eglife de feint Alyre dans une Chappelle 
qui eft au côté gauche du Maiftre Autel , & fut 
tiré de defious terre il y a 150. ans , où il avoit 
demeuré dans l’oubly depuis le neuvième fiécle 
que les Normands ruinèrent nos Eglifes avec 
une infinité d’autres dans la plôpart tics Provin- 
ces de la France. ' 

Il n’eft pas vray auffi que ce foit la Tradition 
de toutes les Eglifes de l’Aquitaine, qu’il a efté 
difeiple de Jefus-Chrift, puifque l’Eglife d’Au- 
vergne qui anciennement eftoit une des plus con- 
sidérables de l’Aquitaine , & qui de tout temps 
a eu la prééminence fur celle de Limoge , a tou- 
jours cru qu’il avoit efté envoyé par le feint Sié- 
gé du temps de Dcce. N 
6. Qjf il fut prefent à la Cenc. Il eft confiant 
par les quatre Evangeliftes & par les Interprètes 
de l’Ecriture fur ces paroles , Hoc facite in meam, 
çontmcmorationem , qu’il n’y ayoit quç les douze, 
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cftant plus que probable que Noftre Seigneur n’y 
admit pas un enfant de 4. à f . ans , lors qu’il in- 
ftitua ce Sacrement des Forts , puifquc mefine 
les dilciples n’y furent pas invitez. On peut voir 
là- de d u s le Commentaire de Cornélius à Lapide 
fur le chapitre 16. de faint Matthieu : par conlc- 
quent faint Martial ne fut pas de ceux qui y fu- 
rent prefens , non plus que les autres Evefques 
de noftre France , que quelques Ecrivains des 
derniers ficelés aflurent avoir cfté difeiples, 5c 
ce fans autre fondement qu’une Tradition vague 
tirée de quelques Auteurs apocriphes. 

7. L’opinion la plus commune, 5c qui cft fuivie 
prelque de tous les Autheurs, ne compte depuis 
la Mort de Noftre Seigneur jufques à l’arrivée de 
faint Pierre 4 Rome , qu’onze années \ 5c la plus 
certaine n’en met que dix , 5c celuy-cy en com. 
pte treize , Pofl RefurreSlionern Cbrijli , dit-il , ad- 
jttngens fe beato Petro comitem , & focium labo- 
rum cum illo Jerofolimis jam annos qHincjne , An- 
îiochU feptem , Rome. unum manferat , fidelis nbi- 
que ac JbrenMS Evangclii adminifler Martialis. 
Une erreur en attire toujours une autre : par la 
Chronologie que j’ay établie , faint Pierre après 
la Mort de Noftre Seigneur n’a demeuré que trois 
années de fuite en Jerulalem , non pas 5 , ny 7 . 
à Antioche ; car depuis la première fois qu’il y 
fut jufques à fon départ pour Rome, à peine y 
a-t’ilfejourné l’elpace d’une année qui loit entière. 

8. Que lâint Pierre eftant arrivé à Rome l’en- 
voya à Limoges , ce qui n’a pu eftre , puifque 
par le nombre des années qui fe font écoulées 
depuis la nomination des feptante , jufques à l’ar- 
rivée de laine Pierre dans cettç Capitale du mo» 
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de , faint Martial ne pouvoit avoir au plus que 
1 âge de i z. à 1 3. ans , fuppofé qu’il fût l’enfant 
qui fut mis par Noftre Seigneur au milieu des 
Apofti es, comme j’ay ditiôc 15. ans s’il a cité celuy 
qui luy apporta les poiftons & les pains lors de 
leur multiplicarion dans le delèrt. 

9. Auroit-il efté poflible que faint Martial de- 
puis fon arrivée à Rome jufques à Ion départ 
pour Limoges euft appris dans fi peu de temps 
les caraéfccres de noftre Alphabet fi differens de ce- 
luy de l’Hcbrcu , & à parler Gaulois & le Ro- 
main , puis qu’il n’avoit pas efté du nombre de 
ceux qui receurent le faint Efprit & le don des 
Langues le jour de la Pentccofte. Ceux qui fu- 
rent dans le Cénacle avec les Apoftres cftoient 
des hommes , non des enfans •, faint Pierre par- 
lant avec eux les appelle Viri fratres : par conlè- 
quent c’eftoit une aftcmblée d’hommes propres, 
Sc capables de ce grand & divin cmploy de là 
converfion du monde , & non de jeunes gens. 
On peut encore obier ver que lors de fon départ 
de l’Italie pour aller dans le Limofin , il n’avoit ny 
l âge pour cftre Evefque, ny celuy qui eft requis 
pour eftrc Prcftre; puilque dans la plus faine opi- 
nion il ne pouvoit avoir que 13. à 14.. ans. 

1 o. C’cft par le bon fens , la raifon & les lumiè- 
res de la Foy que faint Pierre & nos faints Pères 
les Papes onr gouverné l’Eghlc , & non par des 
révélations fans fondement. Il eftoit du bon fens' 
& de la raifon, que faint Pierre envoyât lès difei- 

F les dans les premières & principales villes de 
Empire , dans celles qui cftoient les plus voifi- 
ncs de Rome , & non dans une petite ville éloi- 
gnée , à l’extrcmité du Couchant , pour en priver 
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les principales de la Gaule, qui n’eurent nean- 
moins des Evcfques que dans le 2. 8c 3. fiéele, 
comme j’ay prouvé. 

1 1 . Il peut bien cftrc que cette Suzanne con- 
vertie par faint Martial fut fille de ce Lcocade fi 
illuftre par fa naiflancc , qui donna fon Palais à 
faint Urlin pour bâtir l’Eglife de Boutges ; mais il 
vivoit du temps deDcce, 8c non de Claude ; la 
fille pouvoit-clle porter ce nom , puis qu’il n’é- 
toit pas Chrétien, mais idolâtre, 8c qu’il ne le 
convertit que long-temps après ; ilfc conjecture 
par le palPagc de Grégoire de Tours , 8c la Chro- 
nologie de les Livres d’hiftoire , que ce fut envi- 
ron l'an 280 : ce qui fait encore voir que l’Au- 
teur de cette Légende n’avoit que des connoiflan- 
ces confulès dans l’Hiftoire de l’Eglilè , prenant 
un temps pour l’autre , mettant ce qui eftoit du 
troifiéme fiéele dans le premier. 

1 2. Les noms d’Eftienne , d’André , de Suzan- 
ne ne (ont pas des noms Gaulois : nos Anccllres 
ne figurent ces glorieux noms que lors de la pu- 
blication de l’Evangile. Autre preuve de la mé- 
prilê de cet Auteur. 

1 3 . C’cft efontre la vérité établie cy-defliis, 
d’avancer que laint Martial a cfté l’Apoftre de 
l’Auvergne , du Berry , de Roüerguc 8c du Ge- 
vaudan. Je feray voir par des preuves aufli clai- 
res que le jour , que c’eft faint Auftremoine tout 
feul , qui ne rcceut neanmoins fa Million qu’au 
temps de Dece, 8c que c’cft luy qui a envoyé 
fiiintUrfin à Bourges, 8c faint Privât à Mande, 
non fàint Martial. 

14. C’cft: aulli contre la vérité de l’Hiftoire, 
qu’il cft appcllé par l’Eglife de Limoges l’Apoftrc 
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L’ORIGINE 

DES EGLISES 

DE FRANCE- 

SECONDE PART I E. 
La Vie de Jaint Aujiremoine premier 
Evejque de Clermont. 

CHAPITRE I. 

D I S C O U R S 

Sur l'ancienne Noble/fe de la ville d’Auver- 
gne , ou il e/l prouvé qu'elle e/loi t autrefois 
la première Métropole civile des Aquitai- 
nes , & qu'elle receut l'a Foy avant celles qui 
en font prefentement les Métropoles Fc - 
çleJîajHquès ; 

O fj principal delfein dans ce Chapi- 
tre n’cft pas de juftificr la noblcflè de 
ma Patrie , ny de faire revivre 
Ibn ancienne fplendeur : Je (çaÿ 
^uc L gloire d« monde n’cft qu'une vapeur 

N 
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qui pa(fe , 8c qui fe diflipe d’abord*, Eji vapor ad 
l*cob. 4 .jf. modicum parens : & fi je parois interefle pour lof 
ville de Clermont qui eft le lieu de ma naiflan- 
ce , ce n’eft pas pour en publier la grandeur , 
ny pour en établir la réputation dans l’elprit de 
ceux qui liront cet ouvrage *, c’cft feulement 
*• pour faire voir qu’ayant été dans les premiers 
ftécles de l’Eglife une des plus confiderables vil- 
les de la France , elle a aufli été une de ccs 

{ tremiercs qui curent le bonheur de recevoir les 
umieres de la Foy par les Prédications de ces 
hommes Apoftoliques que le làint Siège envoya 
dans les Gaules : fur quoy la conduite de l’E— * 
glife qui commença dés ce tcmps-là, eft foi— 
gneufement à oblcrver , qui étoit de n’envoyer 
des Evclques que dans les villes les plus grandes» 
les plus célébrés 8c les plus peuplées , ann qu’y 
prêchant premièrement la parole de Dieu , ils 
puftent y gagner un plus grand nombre d’a-* 
mes à jefus-Chrift , 6c enlhite avoir plus de 
facilité pour l’aller annoncer dans les petites 
villes , bourgs 8c villages des environs , &c j 
exercer toute l’étenduë de leur zcle. 

Saint Pierre qui avoit été élevé dans l’école 
de Noftre Seigneur , 8c été éclairé des lumières 
du Ciel le jour de la Pentecofte , après avoir 
prêché quelques années dans la Judée, laSama-" 
rie , la Galilée 8c la Paleftine , annoncé aux Juifs 
que ccluy qu’ils avoient fait mourir , étoit le 
véritable Meflie promis à leurs Pères par les 
Prophètes, après l'établiftèment de làint Jacques 
frere de Jude dans la ville de Jerulàlcm, & la 
difperfion des autres Apoftrcs dans les quatre 
parties du- monde, fut mettre le fiege de font* 
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Pontificat dans Antioche : quelques années après 
le voulant tranfporrer à Rome, il prcfche che- Baron, anl 
min faifant dans plufieurs villes de l’Afie , de 44 - n - 6 - 
la Gtece 8c de l’Italie , inftituc des Evcfques en 
quelques-unes •, étant arrivé dans cette Capi- 
tale des Provinces de l’Empire, où il y avoir 
environ quinze millions -J- d’aines , fuivant la 
fupputation de quelques Sçavans , après quel- 
ques mois de (cjour 8c y avoir converti un 
grand nombre de perfonnes , il envoyé de ce 
lieu comme du centre de toutes les villes laint ^ eU p^ ra 
Marc à Alexandrie , 8c (aint Crclcens à Cartha- yj e ^ ns 
ge : ces deux illulires Villes avec Antioche de v te de faitil 
Syrie , où il avoir laill'é laint Evode , cftoient Pierre. 
après Rome les plus grandes , les plus riches 8c 
les plus peuplées de l’Univers , & qui avoient 
été Capitales de trois grands Empires. Celles-la 
étant fournies de Dilciples 8c de Prédicateurs, 
il en envoyé d’autrcS dans les villes moindres, 

8c qui neanmoins étoient trcs-confidcrablcs > 


f Iujfu Cl audit ( utferibit Tacitut lib. U. ) conditum 
efi luftrum, quo cenfa funt civiumfexaginta novem ccn~ 
tenu & quadraginta quatuor milita. Qreibusvideas (ut 
ait Baron, ad an. fo- ». i. ) in quanta vajiitatis Pelagus, 
GaltUus pifeator rete pxedicationis itnmiferif. 

Lan fo de noftre Salut par l’ordre de l'Empereur 
Claude , on compta dans Rome plus de neuf cens mil- 
le Citoyens Romains ; dans ce nombre on ne com- 
ptoir pas les femmes, ny les enfans, ny les efclavcs 
de l'un & de l’autre fexe , ny les étrangers qui y 
eftoient allez de toutes les parties du monde pour leurs 
affaires, ou pour voir la Capitale de ce grand Empire. 
Ces femmes, ces enfans, ces efclaves, & ces étrangers 
cftoient if. ou io. fois autant j ce qui donne à fous- 
entendre qu’il y avoit dans Rome prés de quinze mil-' 
lions d’araes lorfque faint Pierre y arriva. 

N i/ 


Digitized by Google 


L. t. dei 

guerres de 
la Gaule, 
n.-J.&l- 7. 

il. I+r 


171 t'orïgmè 

telles qu’étoient Sicnie , Milan , Aquilée, Raveri- 
nc , Capoiie , Syracufe 8c Palerme , puis dans 
celles qtii étoient de moindre confiaeration * 
comme j’ay fait voir dans la première Partie de 
cet ouvrage. 

Les Succefleurs de fon Siégé Apoftolique ont 
imité cette fage conduite , 8c n’ont envoyé des 
Evcfques que dans les Capitales des Provin- 
ces ; &c fi dans la luire des années ils en ont 
établi en quelques petites villes , ce n’a efté 
qu après que la Foy a efté receuë dans ces pre-' 
micres , 8c lorfque la paix fut rendue à l’Egli- 
fc, 8c qui fe trouvoient éloignées de deux £ 
trois journées de leurs Métropoles ; ce quiferoit 
aifé à prouver , fi cela étoit necefiairc , par 
quantité d cxcmples tirez de l’établiffement des 
Evclèhez de noftrc propre France , làns les aller 
chercher dans les pais étrangers. 

Suivant cette remarque cft-il croyable que S. 
Pierre & laint Clément ayent envoyé leurs dis- 
ciples en de petites villes , 8c qu’ils les ayent 
préférées aux grandes Sc célébrés , telles qu’é- 
toient pour lors dans les Gaules Arles , Nar- 
bonne, Lyon, Vienne, Touloule, Bezançon, 
Rheims, Bourges, Trêves, Clermont & Autun, 
qui ne reccurent neanmoins la Foy que dans le 
3 . fiécle , à l’exception de Lyon 8c de Vienne^jui 
l’embraflerent dans le fécond, 8c Trêves dans le 
premier. 

Entre ces villes floriftantes de la Gaule Autun 
6c Clermont tenoient le premier rang 5 celle-cy, 
félon Jules Cefar, avoit pour vaflàux 8c tribu- 
taires les peuples du Velay , duVivarctz, des 
Scvennes , deRoüergue, du Gevaudan, 8c dt* 
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Qgçrcy *, 5 c félon Strabon qui vivoit du temps 
d’Augufte > les peuples du Périgord, du Lymo- 
fin, de laSaintonge, de l’Engoumois, du Poi- 
ftou , du pays d’ Aunis , Sc de la Rochelle étoient 
auffi de (a dépendance & de fa jurifdi&ion , Pro- 
pagaverunt Arverni> dit cet Auteur au I, 4. de 
fa Géographie , fuam domnatlonem ufque Narlo- 
nem 3 & fines Adaffilienfis dîtionis , gentefque ad 
Piren&um ufque & Oceanum , & Rhodanum fub- 
egeranu En un autre endroit du me fine Livre 
il les appelle Fortijfimi , parce quMs avoient mis fut 
pied des armées de cent mille hoiun>:s contre 
Maxime, Æmile ScDomitius Ænobardus Ge- 
neraux des Légions que les Romains avoient en- 
voyées pour s’oppofer au progrès que faifoient 
leurs armes fur les Alliez de cette célébré Ré- 
publique : Adagnam olim fuijfe Arvernorum po r 
tentiam 3 dit-il , inde feiri potefi quod multa ad- 
verfus Romanos bella gejfrimt , aliquando ducen* 
torum millium exercitus erat : &: dans le mefme 
Livre il dit que c’eft un des plus illufttes peu- 
ples de la Gaule , Populi qui tram Rhodanum 
& Ararim > inter Legerim & Sequanam funt , 
adjacent Allobro gibus , (T Lugdunenfi agro ; ho- 
rum clariffimi funt Arverni . Et Jules Ccfar n’a- 
vouç-t’il pas que les peuples d’Auvergne Sç 
d’Autun étoient les deux plus puiflans de la 
Gaule 1 . 1 . p. 7 . de fès Commentaires , de dans^ 
un autre endroit 1. 7. n, 1 4. 1 5. & i 6. lorfquç 
toutes les Provinces d’un commun accord fe * 
foûleverent contre les Romains , les Députez de 
toute la nation Gauloife dans une aflcmblce g<x 
nerale choifirent pour commander leurs trou- 
pes un General du pays d’Auvergne , de nor\ 
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pas de celity d’Autun j 3 c dans le (ccqurs ex- 
traordinaire qu’elles fournirent pour délivrer ce 
* General aflîegé dans Ali^e, un des quatre Com- 
mendans de cette grande armée de 200000. hom- 
mes , étoit d’Auvergne: ce qui eft un témoignage 
certain que ce peuple tenoit dans les Gaules lé 

{ Premier ou Le fécond rang , 3c qui prouve que 
a ville de Clermont étoit d’une aufli grande re- 

f mtation que celle d’Autun , qu’on eftimoit pour 
ors la première ville des Gaules, 3 c qu’on ap- 
pelloit une petite Rome , Chajfandtns in 2. P., * 
Catalogi glorid mundi , conjiderat . 60. Pour donc ; 
montrer que faint Pierre 3 c lainç Clement au- 
roient plutoft envoyé de leurs difciples dans la 
- ville d’Auvergne , puis quelle étoit fi confide- 
rable , que dans Limoges 3 c Paris , c’efl: que Li- 
moges étoit fans doute une ville qui luy étoit; 
inferieure, parce qu’au fiécle precedent elle 
avoit été vaflale 3 c de la dépendance de celle 
d’Auvergne,& que probablement’elle l’étoit enco- 
. repour la juftice, puis qu’elle avoit un Sénat éta- 
bli pour la rendre aux peuples de T Aquitaine •, 3 c 
que Paris qui n’eft: qu’appellée une petite ville, 
gozime l.y Oppidulurn vçl cafiellum , par deux Auteurs du 
’ Âtn 4. fiécle, ne doit le commencement de fa gran- 
deur qu’à Julien l’Apoftat , qui la trouvant 

t Limoges n'a efté du temps des Romains quunc 
V icomté.Sous la première &feconde race de nos Roiseller 
n’aaufli cftê qu'une Vicomte de même que {bus la} :cequi 
■ donne à comprendre que Clermont & Bourges,qui étoient 
des Comtez , eftoient des GouYcrnemcns plus conûde-r 
jables que Limoges j par confequent qu’elle n'a pas eti 
des Evefques deux {iécles avant celles qui eftoient Tes 
Métropoles civiles , fuivant la diieiplinc établie par les 
Àpoftres & par les premiers Papes. - • 4 : * t ; 
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d'un air tres-temperé , 6c dans une fituation 
rres-agreable, y fit pendant quelques années Ton 
fèjour ordinaire , 6c qui s’étanc pendant Ton Gou- 
vernement des Gaules accrue depluficurs beaux 
édifices, devint les fiéclcs fuivans la demeure 
des Rois de France , après leur conquête de la 
Gaule ; & c’eft à leur ordinaire fejour quelle 
doit le prodigieux accroifiement dans lequel 
nous la voyons aujourd’huy ; 6c que par le 
témoignage de Cefar ces deux villes eitorent 
peu de choie , puifque le Parifis , la BeauiTe, la 
Brie 6c le Gatinois ne contribuèrent dans le foù- 
ievement des Gaules contre luy que huit mille 
foldats ; le Lymofin, l’Engoumois , la Sainton- 
ge , le pays d’Aunis , 6c une partie delà Cuien- 
ne que dix mille hommes; Bourges, fon Ter- 
ritoire, 6c le Poiétou que douze mille ; 6c que 
la feule ville d’Auvergne avec quelques vaflaux 
de fon Etat ait contribué trente-cinq mille hom- 
mes , 6c qu’un des quatre Generaux de cette ar- 
mée avec le Gêner aliffime ayent efté d’Auvergne; 
ne font-ce pas des preuves qu’elle tenoit un des 
premiers rangs entre les principales villes de la 
Gaule. Ce fut fans doute à raifon de cette puif- 
fance 6c de cette jurifdiétion qu’elle avoir fqp 
pluficurs peuples , que Jules Cefar & Augufte 
après la conquefte des Gaules la laifferent dans 
fes privilèges 6c libertez moyennant un tribut , 
6c qu’ils confentircnt qu’elle fuft regie par un 
Sénat compofé des principaux de fa noblcflè pour 
régir 6c gouverner les peuples de fa dépendan- 
dance. C’eft aufli pour cela qu’un célébré Au- 
teur les appelle Liberty libres, 6c non fitiets à 
perfonne , ils fe maintinrent dans cette liber- 
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té jufqu’à ce que les Gots & les François fe furent 
emparez fur IcsRomains dcsProvinces de laGaulç. 
Voilà quelques marques de l’auçorité & du pou- 
voir qu’avoit la villed’ Auvergne avant la naiflànçc 
du Sauveur du monde. Maintenant il faut dire 
quelque chofe de ce qu’elle eftoit dans le fiécle 
de la publication de l’Evangile, $c de ce qui pou- 
voir la rendre recommendable pour obliger les 
premiers Papes à y envoyer des Prédicateurs 
Evangéliques , plûtoft que dans les autres vil- 
les de moindre cftime, qui en ce temps-là étoient 
dans les Provinces de la Gaule. PJine raconte 
que durant l’Empire de Néron environ l’an 5 8, ou 
60. il fut érigé dans la ville d’Auvergne une ftatuc 
d’un bronze doré à l’honneur de Mercure , de 
la hauteur de quatre-vingt coudées , qui coûta 
plus de quatre millions de livres , & ad’ure que 
c’eftoit le plus beau chef-d’œuvre en ce genre 
qui fût au refte de l’Univers : Verwn omnem 
ampliiudinem ftatuarum ejus généra Mercurio fa- 
34 c. 7 ; Elo in civitate G allia Arvernis , vicit nojira atate 
Xenodorus per armai decem H $ C C Ç C immani 
pretio. Ce Statuaire y travailla l’elpacc de dix 
ans ; d’oft l’on peut conjecturer I3 grandeur dé- 
mefurée , la beauté & la délicatcfle de ce Co- 
lo(l’c, & par ce prodigieux travail l’opulence 5c 
les richeflès de ceux qui le firent conftruire. 

Saint Grégoire de Tours adure qu’il y avoit 
dans la melme ville un Temple que I on appelloic 
Vaflb , dont les murailles avoient 3 0. pieds d’é- 
paideur j le dedans eftoit bâti de petites pierres 
menues ajancécs à la Mofaïquc , & d’une fa- 
çon tres-agréable: ce fuperbe édifice eftoit cou- 
vert de plomb , & le pavé eftoit de marbre \ il 
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avoit cfté conftruit prefqu’cn meftne temps , 8c 
ties-probablement à plus grands frais que le 
Coloflè precedent. Pour faire une fi cxceflive 
dépenfe il faloit que la ville fût grande, puif- 
fantc & peuplée , 5c que les habitans fuflent 
riches & commodes i une petite ville n’auroit 
pu y fournir 5 une pareille contribution épui- 
îèroit prefentement les revenus de pluficurs an- 
nées des plus riches de la Province. Pour ce 
fujet Eulcbe dans fa Chronique , 5c Eutropc 
dans fon Hiftoirc Romaine , qui font des Ecri- 
vains de ces premiers fiéclcs , l’appellent la plus 
noble ville des Gaules , Nobilijfmam Galitamm;, 
5c Ammian Marcellin dit qu’elle cxçelloit entre 
toutes celles de l’Aquitaine, ex cellere inter 
tanïas. I. 15 . 

Voicy un autre témoignage de cette vérité. 
Saint Martin Archevefquc de Tours venoit à 
Clermont monté fur un Afne , à peine cftoit- 
il forci du bourg d’Artonne qui en cft à quatre 
lieues, 5c arrivé fur la colline & monticule, 
où prefentement cft fitué le village de faint Bon- 
net à une demie lieue de Riom , qu’il vit de- 
vant foy tout le chemin rempli de carroftes , 
de chariots , de chailès roulantes , 5c un grand 
nombre d’hommes à cheval -, ayant démandé 
à ceux qui eftoient prés de luy ce que figni- 
fioit un ft grand concours de monde qu’il voyoit, 
■on luy répondit que c’eftoient les Sénateurs & 
les Nobles de la ville d’Auvergne , qui venoienr. 
à fi rencontre pour luy faire honneur 5c l’em- 
mener ainft dans leur ville : à Dieu ne plaife, dit- 
il, que j’y entre avec tant de pompe 5c de fafte ; 
en mcfme temps il tourna la bride de fon Aftie , 
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de reprit le chemin doù il venoit. Qiund le 
chariots, les carroftes de les chaifes roulantes de 
tous les Nobles de la Province feroient prefon- 
tement toutes dans Clermont , on ne pourroit 
pas faire un cortege aufli nombreux que celuy 
que fiiint Grégoire de Tours nous reprefente , ny 
faire une réception plus honorable de plus ma- 
gnifique , qui marquât plus la grandeur ôc les» 
richefles d'une ville comme le fait ce faint Au- 
teur, en racontant la fuperbe entrée que vou-r 
loient faire les habitans de Clermont à ce faint 

• * . t 

Archevefque : Bgrejfi funt in occnrfum ejus cum 
tejun 9 curribus atejue rhedh ; ce qui fait connoî- 
tre que pour lors Clermont eftoit une ville tres- 
remarquable , de maintenant elle eft fort peu de 
çhofo en comparailbn de ce qu’elle a efté autre- 
fois. Greg, Tnron, in gloriam Confejforum . c. 5. 

Voicy un fccond argument plus fort que ce 

f remicr. La pefte s’eftoit mile dans Clermont 
efté de l’année 569 , le nombre de ceux qui en 
moururent, fut fi exceflif que fiiint Grégoi- 
re de Tours qui vivoit en ce temps-là , ne fo 
fort pas d’autre exprefiîon pour expliquer la mul- 
titude de ceux qui en furent frapez , que de 
dire qu’on n’a jamais pu (çavoir le nombre des; 
légions de ceux qui furent emportez par cette 
maladie tant il fut grand*, ce qui veut dire qu’il fut 
de jo. à 60. mille perfonnes au moins > car une 
légion comprenoit nx mille fix cens hommes ; 
de puis qu’il y eut plufieurs légions de perfon- 
nes qui turent frapées de cette contagion , c’eft 
donner à connoiftre qu’il y eut plufieurs fois 
le nombre de fix mille fix cens perfonnes qui 
moururent de cette maladie dans Clermont. Et 

». . . U •*» • - ■ < ' ' 
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pour autre preuve de {à grandeur, & de la mul- 
titude de lès citoyens , c’cft que dans une de les 
Parroiflcs on voulut un jour de Dimanche com- 
pter ceux qui cftoient decedez de ce mal ; il le 
trouva qu’on en avoit porté trois cens dans l'E- 
gide de làint Pierre : fi dans les autres Tarroifi- 
les de la ville il en decedoit autant chaque 
jour , on peut juger par là de l’étendue de Ion 
eifeuit , & de la multitude de Tes habitans , 
puifque cette pefte dura prés d’un an. Greg. 
Turon. /. 4. Hifi. c. 30. 

Thierry Roy de Mets voulant faire la gufcrre à 
ion frere Childebert Roy de Paris, avant que de 
partir de l’Auftrafie pour la conquefte des Vil- 
les & des Provinces de la dépendance de fon 
frere, exhortant fes troupes à le fuivre dans cet- 
te entreprüè , leur promet le pillage de la ville 
d’Auvergne , comme de la plus riche de toutes. 
Ad Arvernos me feejuimim , ego vos induc am in 
tsatriam, ubi ajirum & argentum accipiatis, quan- 
( tum vejlra potefl defiderare cup'tditas , de eftia pe- 
cora , de cjua mancipia , de ejua ve filment a in abun- 
dantiam accipiatis. Greg. Turon. I. 3 . hift. c. 10. 
Ce qui fait connoiftre que la ville d’Auvergne 
eftoit dans ces premiers fiécles d’une plus gran- 
de confideration que Narbonne , Touloulè , 
Bourdcaux, & Bourges. Saint Sidoine Apolli- 
naire en avoit porté Un peu auparavant un lêm- 
blable témoignage en divers endroits de les 
écrits, mais partticuliereraent dans le Panégyri- 
que de l’Empereur Avit , où il dit allez nette- 
ment qu’elle pouvoit s’égaler avec les meilleu- 
res villes du monde. 
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f tlluf clard vins cul non dédit optimd ejHonddnt 
Rerum opifex , natura parent. Carm. 7 . 

Ce qui le doit expliquer autant des riçhelTè$ 
que polfedoicnt les habitans de la ville de Cler- 
mont du temps de Sidonius Apollinaris , & des 
grands hommes qu’elle avoit produits , comme 
de la multitude des villages & des bourgs dom; 
nol^re Limaigne eft remplie , à rai fou de la fer-r 
tilité de Ton territoire. La Capitale de cette con- 
trée , çjiç ce faine Auteur dans l’Epiftre ?. 1 . du 
Livre 4. cft dans un angle & dans un fol tres- 
fertile , abondant en blez, yins, fruits & pâtu- 
rages : ln quo fine periculo quœftuoft, fluBuant in 
fegetibus undt \ quod induflrius quifque quo plus 
fréquentât , hoc minus naufragat , viatoribus mollt\ 
fruBuofum aratoribus , venatoribus voluptuofum , 
quod montium cingunt darfa pafeuis , latera vi~ 
netUy terrena villis , faxofa cafiellis , opaca lu fris a 
apertura çulturis , concava fontibiA , obrupta fiu - 
minibus \ quod dtnique hujufmodi ejl , ut femel vi- 
fum advenis multis patrU oblivionem fepe per - 
fuadeat. Un territoire fi fertile & abondant eq 
toute forte de vivres pouvoir bien nourrir cette 
multitude de peuple , dont pour lors la ville 
d’Auvergne eftoit remplie. Enfin le pays en eft 
fi beau, dit ce faint Auteur, que quand les 
étrangers y viennent , ils oublient fouvent le 
leur, & s’y arreftent. Une demeure fi agréable 
avoit fait fouhaiter à Childebert I. dans les 
dilcours familiers qu’il tenoit à lès Courtilàns- 
que là pafiion eftoit de voir une fi belle con- 
trée. Diccre enim eratfolitus Rex>vclim inquam Ar~ 
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ijèrnam Lemancm qua tanta joconditatis gratta 
refhlgere dkitur ocnlis , cernere • Fur on. /, j, 

hift. c. 9. 

Si les raiforts que j’aÿ dites, font connoiftre 
que Clermont eftoit dans les premiers fiécles de 
l’Eglife une des premières villes de la Gaule , 
celies-cy font conjecturer quelle a-efté ou Mé- 
tropole Ecclefiaftique d’une de fes principales 
Provinces, ou qu’elle ne dépendoit de la ju- 
rifdi&ion d’aucun Métropolitain, mais qu’elle 
eftoit immédiatement foumifè à celle du (àint 
Siégé de Rome. 

L’an 1 97 . fur le différent des Evefqües d’Ar- 
les de de Vienne le Concile de Turin ordonna 
que celle de ces villes qui fèroic reconnue Mé- 
tropole Civile , feroit aufli Métropole Ecclefia- 
ftique , de ce conformement à l’ufage déjà intro- 
duit dans l’Etatpolitiquc & civil des Provinces 
de l’Empire , lefquels reconnoifl'oient pour Mé- 
tropoles Ecclefiaftiques les premières villes des 
grandes Provinces, parce que c’eftoit ordinaire- 
ment* par le miniftere des Evefques de ces prin- 
cipales villes , que les petites avaient receu la 
Foy, comme l’Hiftoire : generale de l’Eglife le 
fait connoiftre , fans qu’il foit befoin d’en ve- 
nir à la preuve par le détail. 

i. La ville d’Auvergne eftoit la plus cônfïde- 
rable qui fuft dans les Gaules *, cela a efté prou- 
vé , de félon Aymoin , Clermont de Narbonne 
eftoient les deux premières villes de l’Aquitaine* 
Jn A cjuitania continentnr nrbes egregiét Narbona & 
Arvernï , qua ruine Clarns mont dkitur, l. 1^.4. 

Cet Auteur écrivit fon hiftoire fur la fin du 
dixiéme fiéclç ; par confcqucnt il eft probable 
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qu elle eftoit Métropole Ecclefiaftiquc , &: que 
dans le fcntimenc de M.dcMarca in Diffcrtatione 
àdConcil. Claromont. ». 79. toutes les Métropoles 
Civiles de la Gaule devinrent Métropoles Eccle- 
fiaftiqües. Or il eft confiant que les villes de 
Narbonne , d’Eauze , de Bourdeaux , de Bour- 
ges, de Rouen, de Rheims , de Sens , de Be- 
lànçon , &c d’Ambrun , qui font les plus an- 
tiennes Métropoles Ecclefîaftiques de la France 
nettoient pas dans les premiers fiécles de l’E- / 
glife des Métropoles Civiles comparables à cel- 
les d’Auvergne , fuivant le témoignage des Au- 
teurs que j’ay. citez; & que les villes de Lyon, de 
Vienne & d’Arles eftoient les foules qui pou- 
voient luy difputer cet avantage. 1. Parce quel- 
les eftoient le fojour ordinaire des Prefe&s diï 
Prétoire des Gaules, z . Parce qu’elles avoient r«« 
teu la Foy avant la ville d’Auvergne : Par confo- 
quent il eft plus probable que la ville de Cler- 
mont eftoit Métropole Ecclcfiaftique dans les 
fiécles de la publication de l’Evangile ; ou le rai- 
fonnemsnc de ce fçavant Arçheverque n’eft pas 
jufte : ce qu’on ne doit pas fo perfuader d’un 
homme ficonfommé , tant dansl’hiftoire profa- 
ne , comme dans celle de l’Eglifo , lequel prou- 
ve tres-bien dans fo Diftcrtation , que toutes les 
Métropoles Civiles de la France devinrent Mé- 
tropoles Ecclefiaftiques y qüoy qu’il ne difo 
rien en particulier de celle d’Auvergne , pour 
avoir ignoré fos anciennes prérogatives. S. 
Auftremoinc a érigé les Eglifos de Bourges , de 
Mande , & de Nevers ; les Chapitrés 1 . & 3 . de 
fo vie font voir cette vérité. 3. Les peuples du 
Velay , du Vivarctz, duGevaudan, de Rouer- 
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gue & du Quercy cftoient vaftaux de ceux d’Au- 
Vcrgne : cela fè voie dans les Commentaires de 
Ceiar 1. y. n. 14. Et quoyque lors de la publica- 
tion de l’Evangile ces peuples fullent fous U do- 
mination des Romains, 8c leur payaflent tribut, 
ils reconnoifloient neanmoins la ville d’Auver- 
gne pour leur Çapitale , 8c dépendoient de Ibn 
rcflorc pour la juftice. En vain auroit-elle eu 
un Sénat fi illuftre pour la leur rendre , s’il n’y v V*Z lt 
avoir eu que les peuples de la feule Auvergne j ha * itr ‘ 
qui euflent efté de fa Junfdidion , & non ceux 
des Provinces voifines. 4. La Table Chronologi- 
que des Evefquesdu Vclay , de Rhodes , de Ca- 
hors , de Perigucux & de Saintes, montre clai- 
rement qu ils n y ont cfte établis qu’au commen- 
cement du quatrième fiécle. On peut fe perfua- 
derpar laque les S uccelfeurs de laint Auftremoi- 
ncont fondé les Egli&sde ces villes. C etoit une 
obligation attachée auxMetropoIitains&auxEvê- 
ques des grandes villes dans ces premiers fiécles. 

On peut le juger par le different qui arriva entre 
Hilaire de Narbonne , 8c Patroclc d’Arles à 
l’occafion de l’Evefché de Lodeve érigé par le 
Métropolitain d’Arles au préjudice du droit de 
celuy de Narbonne, 8c qui fut enfin terminé par 
le Pape Boniface l’an 418. en faveur de ce der- 
nier , parce que Lodeve eftoit dans les limites 
de fia Province , & qu’il fe conjecture par divers 
palPages de faint Sidoine Apollinaire , 8c de Gre- y ûyez lt 
eoirc de Tours , que le premier Evcfque du Ve- Ch A y ltre9 . 
lay , le premier de Pcrigueux , 8c le premier de de 1 * t r *~ 
Saintescftoicnt d’Auvergneipar confequent qu’ils miert 
y avoient efté envoyez , 8c avoient receu leur r "‘ 

Million dçs Evefquçs de ÇJefraçRt. 
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On appelle Primat celuy qui tient le Siège 
de la ville tjui a receu la Foy la première, 8C 
qui l’a répandue dans les villes Epifcopalcs -dé 
fon voifmage par le miniftere de les premiers 
Evcfques. l. Primas dicitur prima Sedit Epifcopui. 
Saint Auft'femoine tenoit le lien dans Clermont, 
qui avoit embraflé la Foy devant Bourges , 5 
Eauze, Auchc , Perigueux, Cahors , Alby, Rho- 
des , Mandes , le Puy 8c Nevers : èclà a efté 
prouvé au long dans la première Partie de cet 
Ouvrage : ce qui fait conjecturer qu’il eftoit 
Primat ou Métropolitain des Eglifês de l’Aqui- 
taine, ou d’une de lès Provinces. Au devant dit 
Portail de l’Eglife de Clermonton voit le portrait 
deS.Auftremome revêtu duPallium } {i c’eft la véri- 
table effigie fuivant toutes les apparences , c’eft le 
premier des Evefques de la France , qui en a efté 
revécu par le fàint Siégé ; quelques-uns de 
fes Succcftcurs ont eu le rricfme avantage , conf- 
nie il paroift par le$ ftatues qui font fur le de- 
vant du mcfnftc Portail du Cofté du Midy , 8c 
qui font très - anciennes : les ArchevefqucS 

d’Arles ne commencèrent à l’avoir que dans le 
fixiéme fiéclc par la conceflion qu’en fit le Pa- 
pe Symmaque à faint Ccfàire , Charitati tuA 
concejfimus facultàtem utendi Pallii , ceux de 
Lyon 8c de Vienne qüe quelque temps après, 
8c ceux de Mayence , de Roiien , de Rhcims 8c 
de Sens n’eurent cet honneur du Pape Zacharie 
qu’environ l’an 75 o. comme il paroift par les 
Lettres du me fine Pape , 8c par l’hiftoire de 
Flodoard ; 8c ceux de Bourges que l’an 790 . par 
les recommendations de Charlemagne qui en 
pria le.Papc Adrien I. en faveur d’Ermenbere ,‘ i 

qui‘ 
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qui aulfi il ajouta la qualité d’Archcvelque qu’il 
n’Ævoit pas. Pallium , dilènt les Canoniltes , eji 
plenitudinis officii Pontificalis inftgne ; cela veut 
dire que c’elt un ornement qui marque la jurif- 
diétion de l’Evcfque fur les Surfragants de fa Pro- 
vince , & qu’on ne Je donnoit anciennement 
qu’aux Evcfques qui avoient leurs Sièges dans 
les Patriarchales & premières villes de l’Empi- 
re > & depuis on le rendit plus commun , êc nos 
làints Peres les Papes l’accordcrent dans ,1a fuite 
desfiécles par les inftantes prières & lôllicitations 
des Rois &: des Princes , aux Exarques & Mc- 
tropolftiins.dcs grandes Provinces \ Nutli Archie- 
pifiopi Primates vocentur , nifî illi qui primas te- 
nent ùvitates , dit le Pape faint Anicet i. Epiflola 
i. pofl principium. La ville d’Auvergne eftoit Ca- 
pitale fur plulieurs peuples de l’Aquitaine -, c’elt 
par conlèquent une forte conjecture que fes pre- 
miers Evelques ont cite dans cet honneur, &: qu’ils 
ont joui du privilège du Pallium. 

Eulade Evelquc de Bourges citant mort l’an 
47i > on pria faint Sidoine de le tranlporter a 
Bourges pour nommer un fuccclfeur à ce défunt 
Métropolitain. Probablement cette élection luy 
âppartenoit , ou comme fuccelTeur de ccluy qui y 
avoit envoyé faint Urlin, ou parce qu’il tenoit 
le Siégé de la première & de la plus confiderablc 
Eglilc des Aquitaines j puis qu’aprés avoir exa- 
miné les qualitcz des prétendants , & pris l’a- 
vis des Evefques voifins & de ceux qui étoient 
dans l’alTembléc, il fit choix de faint Simplice» 
ce qui fait conjeéturer tant par les rai lobs que 
nous avons alléguées , que pat le Canon J 5 • des 
Apollres, Sc parle iz. du Concile de Laodicécj 
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de par celuy de Nicée : Si qtiii fine Métropolite* 
ni fintentia fiat Epifcopus , Epifcopus non fit , ta-» 
non 6 . de par ccluy-cy , Extra confcientiam Prima - 
fis y nemo audeat ordinare Epifeopum . Syriac. Epift. 
2. ad ViÜorem /. i. de Privilegiis P rimât um tit, 
il. de par cet autre du .premier Concile d’Antio- 
che c. 19. Epifcopus. non erdinetur fine confenfu & 
prafentia Epifcopi Mctropoleos Provincia. S’il faut 
• s’en % cnir a la force de ces Canons, Saint Sidoi- 
ne aaroit-il ofé en des temps qu’ils eftoient fi 
religieufement obfêrvez , ordonner un Métropo- 
litain , s’il ne l’âvoit pas efté luy-mefin^ de ce 
de l’avis de du confcntement de ceux de®ens de 
de Tours, de des Evcfques voifins ? (ans doute 
que non , ces Prélats s’y (croient oppofez, &; 
n’auroiént pas permis cette ordination à leur 
veuc de à leur lçû ? Il eftoit le plus jeune, il 
n’y avoit que fix mois ou un peu plus qu’il 
avoit efté fait Evefàuç j par confequcnt on peut 
croire qu’il, eftoit dans le privilège que nous 
avons dit. 

4. Lan 53$* le Clergé de la ville de Trêves 
de celuy de la ville d’Auvergne ayant demande 
au Roy Thierry (âint Gai pour Evefque , ce dé- 
vot Ecclcfiaftiquc préféré fa derniere de ces Egli- 
fês * 5 ce qui témoigne que la ville de Clermont 
alloit d’un pas égal avec celle de Trêves , qui 
pour avoir efté le fejour ordinaire de quelques 
Generaux des armées Romaines, à raikm de (a 
proximité avec les Provinces du Septentrion où 
ils iaifoient la guerre , de celuy de Conftance 
Chlore , de Clement Maxime Empereurs , de dç 

3 uelques-urtsde nos premiers Rbis , s’eftoit ren- 
uë extrêmement recommendable, Cç qui fit 
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dire â Auzone qui vivoit fur la fin da quatriè- 
me fiecle qu’elle eftoit la plus grande 8c la plus 

riche ville des Gaules ; faint Gai nonobftant 

* . # 

tant de noblçs prérogatives , 8c l’avantage qu’el- 
le avoit d’eftre la demeure d’un Ro,y dont il 
eftoit chèrement aifné, refufe cet Evefché pour 

J rendre celuy d’Auvergne. Après fon deceds 
ancien Chanoine de la mefmc Eglife, nommé 
Caton, prétendant luy fucceder , rejette l’offre 
qu’on luy fait de celuy dç Tours : la préféren- 
ce que ces deux vertueux Ecclefiaftiques firent 
de l’Evefché d ? Auvergne , donne a connoiftre 
que c’eftoit une Eglife d’aulli grande confidera- 
tion que celle de Tours 8c de Trêves. Grc g. 
Turon . 6. 7. & 11. En effet le fàinc 

Siégé n’auroit pas donné à fàint Auftrcmoine 
un fi grand nombre d’Ecclefiaftiques pour fac- 
.compagner d&hs le lieu de fa million, comme 
il fit , ù læ ville d’Auvergne n’euft pas tenu dans 
les Gaules un rang confiderable. Car nous trou- 
vons dans l’hiftoire que fàint Denys premier Evcf* 
que de Paris, 8c fàint Martial premier Êvefque 
de Limoges envoyez par le Siégé Apoftolique 
dans le mefme temps que noftre Saint fut en- 
voyé en Auvergne, n’eurent^bour compagnons 
de leurs voyages que deux Ecclefiaftiques cha- 
cun*, 8c que fàint Auftrcmoine ayt eu pour 
compagnons de fes travaux faint Privât , fàinc 
Mary , fàint Ne&aire , fàint Mamet , faint Anto- 
nin, faint Sirenat , 8c fàint Urfin, comme on 
voit dans les Martyrologes 8c les Legendes du 
Diocefe. C’eft ce qui fait comprendre qu’il étoit 
envoyé*dans une ville* qui eftoit fuperieure 8c 
, en plus grande recommandation que celles que 

pÿ < 
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je viens de nommer , & en melme temps qu'il 
eftoit comme le Chef ôc le Supérieur des Evef- 
ques de cette (âinte Million , ou au moins der 
ceux de T Aquitaine. C’eftoit pour .cela (ans dou- • 
te quil fut honoré du Pallium : Car Bourges , 
Auch, Bourdeaux, Touloidè, Ôc Albi, qui en 
font prefcntcment les Métropoles , ne l’eftoient 
pas dans ces premiers fiéclcs, à l’exception de 
Narbonne, qui l’eft depuis le commencement 
du quatrième fiécle* Eauze devint Métropole 
de la troifiéme Aquitaine vers le milieu du cin- 
quième fiéele , Ôc ne le fut que jufques l’an jif> 
qu’ayant efté ruinée par les Sarrafins , fon Siégé 
fut transféré à Auch , qui eftoit la ville Epifco- 
pale la plus proche. Bourdeau x ne fut Métropo- 
le de la fécondé Aquitaine , que lorlque les Rois 
Gots y établirent leur fejour , ôc que Léonce 
en obtint le Siégé; ce qui fut environ l’an 480.. 

Jean XXII. fit Touloufe Mctropofe l’an 1317 > 
Ôc Innocent XI. n’a mis Alby dans cet honneur, 
que depuis l’an 1680. ‘Bourges à la vérité eft 
Métropole Ecclcfiaftique depuis le commence- 
ment du cinquième fiécle : mais là Primatic ne 
prit fon commencement que l’an 786. lorfque 
Charlemagne la fit Capitale du Royaume d’A- 
quitaine, qu’il avoit nouvellement érigé en fa- 
veur de fon fils Loiiis le Débonnaire , Ôc apres 
qu’ Adrien premier à la priere de cet Empereur 
eut baillé à Ermenbert le Pallium , ôc qu’il l’eue 
honoré de la qualité d’ Archevefque. Neanmoins 
d’autres ne commencent cette Primatie de Bour- 
ges que fous Rodolphe de Turcnnc ; Nicolas I. 
éftant celuy qui luy bailla ce titre de Primat en 
confideration de fâ naiflànee illuftrç , ôc pour les 
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grandes vertus^iont Dieu l’avoic favorifé , & à 
caufe que 1% Métropoles 6c villes Epiléopales des 
trois Aquitaines avoiét efté prelque toutes détrui- 
tes par les Normands : Touloufc avoit efté démoli 
Sc rafé dés l’an 8 48 jBourdeaux avoit efté mis rés 
pied rés terre la incline année ; le fiéele precedent 
avoit veu détruire 6c aplanirLimoges dans la guer. 
re quePepin fit à Gayfrc : Clermont avoit foufferc 
trois fois un pareil fort depuis fix vingts ans, fça- 
voir par les Sarrafins l’an 71 9. par Pépin l’an •j6i > 
& par les Normands l%in 851. Les autres villes de 
1 Aquitaine ayant efté envelopées dans la mefmc 
dilgrace , il faloit pour le bien de Ja Religionnre- 

{ >arer la diléipline de l’Eglifé que tant de bou- 
everfomens avoiéftt abolie : la confufion eftoit 
dans le gouvernement par la defunion &c par la 
guerre que fe faifoientlesenfans de Louis le Dé- 
bonnaire. Parmi ces troubles &c defordres qui du- 
rèrent prés de cinquante ans , les Grands du 
Royaume s’cmparoicnt en divers endroits du 

f iatrimoinè 6c du revenu des Eglilès ; 6c dans 
eurs viduitez faifoient occuper les bénéfices par 
des gens de leur façon , ou empêchoient les peu- 
ples 6c le Clergé de lé choifir des Preftres 6c des 
Pafteurstels qu’il faloit: & ce pour jouir mieux 
à leur ailé & plus long-temps des biens dont ils 
n’eftoient pas les proprietaires , mais les ©eco- 
par les difpenfes qu’ils en obtenoient 
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facilement de la bonté de nos Rois durant ces ^ 

divifions. Ces peuples du Nord , dont je viens sat*xty in 
de parler , cftant entrez dans le cœur du Royau- 
me , ravageoient toutes fe s Provinces , met- dd iSnrty- 
toient le feu 6c le faepar tout; les foix n’étoient ro1 ' G ^ ltc * 

O üj c ’ • 



)6 Cajfiod 
l S tpjl.ts 


150 L'Origine 

pus obfervées, les conftitutionsêEccIefiaftiques 
cftoient dans le mépris, l’ignorance rtgnoit dans 
toutes les conditions , la corruption eftoit gene- 
rale dans les mœurs , il Faloit longer à reparer 
tous ces defordres par des reglemens fàlutaires , 
le rétabli (le ment de l’ancienne difeipline eftoit 
un des principaux remedes qu’on pouvoit y ap- 
porter j &: cela ne fè pouvoit faire qu’en établit 
fânt un Primat & des Métropolitains dans les vil- 
les qui s’eftoient garenties de cette calamité pu- 
blique, celles qui en avoifnt eu ayant efté rui- 
nées & détruites •, la vifice des Diocefcs eftoit 
donc neceflaire pour remedier à ces abus,& pour 
remplir les Chaires Epifcopalcs qui Ce trouvoienc 
deftituées de Pafteurs par la i^licc des ufurpa- 
teurs de ces biens , & par la nonchalance des 
peuples J mais ces vifites ne Ce pouvoient faire 
chez des Métropolitains que par un Primat ; ces 
belbins prelêns des Eglifes de France furent peut- 
eftre les motifs qui portèrent Nicolas I. de bailler 
à Bourges une Primatic qu’elle n’avoit pas eu ju (- 
qu’alorsi & fi ce Pape donna encore la qualité de 
Patriarche à cet illuftre Evefque de Bourges, ce 
n’a pu cftre qu’en confideration de ce que les vil- 
les de l’Aquitaine de du Languedoc qui pou- 
voient avoir eu ce titre , ayant, comme j’ay dir, 
efté nùnécs, il eftoit- neceflaire de la tranfpor- 
ter à cette feule qui reftoit entière , & qui 
pouvoit avec autorité maintenir la Religion , 
& rétablir avec éclat fa difeipline ; car comme 
• a tres-bien remarqué Baronius, lorfquc lesGots 
tenoient la plupart de nos Provinces, ils donnèrent 
ccttc- marque d’honneur aux premières Villes 
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de leur état j on ne peut pas dire neanmoins 
que la ville de Bourges ayt jamais efté la Ca- 
pitale de l’Empire de cette Nation Arriennc : 
par confeqûent on peut croire quelle n’a héri- 
te ce titre fous les François que par la déca- 
dence de celles qui pouvoient l’avoir pofTedé 
durant l’Empire des Gots ; & quoy que les Ar- 
chevêques de cette Métropole de la première 
Aquitaine ayent depuis contefté la Primatic 
fur ceux de Sens , de Lyon & de Narbonne 
dans le 11. n. ou treiziéme fiecle, toutesfois 
dans ceux qui avoient précédé , c’eft à dire avant 
ie 9. ou le 1 o. ils ne l’ avoient pas prétendue , 
parce que comme on a remarqué , ce n’eft que 
p3r grâce du Saint Siège , & tranfport de celles 
qui apparemment en avoient joiiy , 8 c qui 
avoient efté ruinées par les Normands que ce 
Privilège luy a efté accordé , eftant tics proba- 
ble qu’avant ce temps-là , Elle n’avoit pas eu 
de Primatie fur les Métropoles de l’ Aquitaine, 

& en particulier fur Clermont , puis qu’on ne 
voit pas dans les Authetns que fes Evêques 
ayent fait confirmer leur élection par ceux de 
Bourges avant l’onzième fiecle. En effet auroit- Mtrtyrol. 
il efté poflîble qu’Hugues de la Tour Evêque de Gtllu. m 
Clermont du temps d’innocent IV. euft refufc^^^ t ^ 
de reconnoiftre pour fon Métropolitain , & i anHAr n, 
Primat le pieux Philippes de Bcruyer Archevê- 
que de Bourges , fi de toute ancienneté les Evê- 
ques de Clermont euflent efté de fa Jurifdiétion, 

& de fa Suffragance. Une faute de cette natu- ^ 
re auroit efté une tache d’un éternel reproche jan^vie 
en cet illuftre Prélat : Et l’humble faint Louis d’Hupucs 
n’auroit pas confié fes plus importantes affai* dciaTonr. 

- O iiij 
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res , Sc honoré d’une amitié fi tendre un Evê- 
que remply d’une vanité fi infupportable ? * 
Peut-on encore fe perfuader que les ^ofpitaliers 

* r 

t 

* Àymoin dans le* livre j. De Gefiis Truncorum , 
Chapitre jf- & fuivants vers l’an 877. ne qualifie le 
Gouvernement du Languedoc que de Marquifat , Im- 
ferator Carolus ahquandiu unà cum P*pa loanne in 
èifdem lotis immorans expeBavit primores Regni fui 
fiugonem Abbatem , Bolonem , Arvernicum Comitem , 
Itemque Rernxrdum Gothiét Marchionem , quos [ecym 
ire jujferat , Voilà comme le Gouvernement du Lan- 
guedoc n’eftoit' qu'un Marquifat , c’cft à dire im Gou- 
vernement de moindre confideration que ceux d’Au- 
vergne & de Bourges , qui eftoient des Comtés. Dans 
la Vie de faint Hugues Abbé de Sajnt Martin d’Autun, 
qui eft dans la Bibliothèque de Cluny page cinq , 
Guillaume Premier Duc d'Aquitaine eft premièrement 
qualifié Comte d’Auvergne , puis Duc d’Aquitaine , 
Vultelmus cognomento Plus , Arvernorum Cornes & Dux 
Aqustttnorum , &c. Et dans fon Teftamcnt de l’an 
510. lequel eft dans la mcfme Bibliothèque page %■ 
la qualité de Comte d’Auvergne marche la première , 
celle de Duc d’Aquitaine nç vient qu’aprés j "Ego 
Vvilielmus dono Dei Cornes , & Dux , notum fit quod 
ob amorem Dei, & Salvatoris noflri lefuChrifti , &c. 

Chez l’Authcur de l’Hiftoire de la mailon de Vçrgy, 
livre r. Chapirre r. La plus honnorable des qullitez 
de Guçrin Duc d’Aquitaine eft celle de Comte d’Aur 
vergne , puis de Marquis de Bourgogne , celle de Duc 
d’Aquitaine ne vient que la dernière. Guarinus Cornes 
Arvernorum } Marchio Burgundit , & Dux Aquitano- 
rum. Et lorique ce même Autheur parle de Bernard 
Comte d’Auvergne , il le qualifie premièrement Comte 
d’Auvergne , puis de Bourges , enfuite Marquis de 
Nçyers, &c. Dans l’Hiftoire de ]uftel , Æfrcd I. eft 0 
qualifie Comte d’Auvergne , puis Duc d’Aquitaine. 

Chçz le mcfme Aatheur on y lit quantité de lembla- 
V*lç? preuves , ce qui fait voir que l’Auvergne tenait 
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pour lors le premier rang entre les Provinces tant dç 
Ja première , fécondé , que troifiéme Aquitaine. 

de faint Jean de Jeruiàlem an temps de leur 
inftitution , & de la divifion de leurs Provin- 
ces en langues dans le douze ou treiziéme fieclc, 
euflent préféré celle djAuvergnc à tant d’autres 
du Royaume , fi fa Capitale n auft pas efté dans 
l’honneur que je viens de remarquer ? Il n’cfl 
pas croyable , qu’un Ordre de Religion com- 
pofé d’une nobleflc fi bien élevée , &c fi bien 
inftruite des droits , &c des prérogatives de cha-» 
que pcuple*de la Nation Françoifc euft fait un 
partage fi bizarre , que de préférer l’Eglife , la 
Province , & la langue d’Auvergne à celle de 
Bourges , & de Lyon ; fi Clermont , & fon Evê* 
que avant la Création de cet ordre militaire , 
n’euftent pas efté dans un rang qui pouvoir 
égaler ccluy que ces deux villes avoient dans 
PEftat Civil , Politique , &c Ecclefiaftiqu^jdc 
noftrc France. Et fi prefentement elle n’cft pas 
. ce qu’on conjecture qu’elle a efté j cela vient 
du malheur des guerres pour avoir fouftcrt quaiir 
tité de fieges , ae prifes , de faccagemcns , &C 
d’incendies, qui ayant fait périr fes meilleurs ha- 
bitans,& les principaux de fon Clergé, l’ont fait 
déchcoir de ion ancienne noblefté -, Ce qui n’cft 
pas fans exemple, la méÉne chofe cftant arrivée 
: à plufieurs autres villes tres-remarquables , qui 
ont. efté Métropoles , Sc Patriarchales , Sc qui 
maintenant ne font que dc9 Villages , ou quel- 
ques mazurcs ruinées , comme Alexandrie , An- 
tioche, Carthage , Sirmiq, Aquiléc, Syracufc, 
èc Eauzc : neanmoins elle n’a pas tellement dé- 
cheu qu’elle ne foit bien encore dans le privi-. 
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lcgc d’avoir un Evêque qui à l’honneur d'cftre 
le premier Suffragant du premier Archcvcfque 
Tlint I.4, des Aquitaines ; Ces fondemens fuppofez » je 
(• if. dis i.‘ Que la ville d’Auvergne eftànt une ville 
libre du temps que faint Auftremoine y fut en- 
voyé , & qu’ayant joiiy de cette liberté jufqu’à 
* l’an 475. qu’ell» fut prife par Evarix Roy des 
Gots,& Alaric fon fucceffèur ayant efté tué par 
Clovis dans la Bataille de Vogladen l’an 509. . 

elle fe mit fans/cfiftance fous la puiflance de ce 
\ Roy victorieux aux conditions de jouir de fes 
* anciens privilèges , c’eft à-dire quelle feroit 
comme auparavant une republique libre tribu- 
taire neanmoins des Roys de France. Cette vé- 
rité eftablic , & qui a fon fondement dans 
l’Hiftoire. , . / y: ’ 

z . Je dis qu’il y a eu des Evefchez , & qu’il y 
en a encore à qui la liberté a efté comme natu-< 
reüa^depuis la publication de l'Evangile , lef- 
. quels ayans efté inftituez en des villes libres, v 
c’cft-à-dire en des villes qui ne reçonnoiffoient « 
point d’autres Princes, que celuy qui eft le Sou- 
verain de tous ceux qui font dans le monde, 
n’ont auflî jamais reconnu d'autres Metropoli- 
4 tains depuis leur Création que celuy qui les a 
tous inftituez, qui eft l£ Saint Siégé de Rome j 
Cette vérité fe peut vA chez le fçavant Au- 
theur de l’ancienne , & de la nouvelle difeipline * 
de l’Eglife. Ces principes pofez ne peut-on pas 
* le pcruuder que les Evêques de Clermont par- * 
ticipcrent aux privilèges de la ville de leur Siège, 

& qu'ils furent independans de tous Primats , . 

& de tous Métropolitains durant les premiers 
licclcs." 
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*$. Je dis que fr Clermont n’eftoit pas Mé- 
tropole Ecclefiaftique dans ces premiers temps, 
il eft neannioins'afleuré qu’elle n’eftoit pas fous 
la Jurifdi&ion de Bourges, puifque faint Auftre- 
moine y avoir, envoyé faint Urfîn, encore moins 
fous celle d’Eauzc , de de Bourdeaux qui recou- 
rent la Foy plus tard que Clermont ; la pre- 
mière Partie de cet Ouvrage a fait voir ce que 
je dis. 

4. Les Métropoles de l’Aquitaine ne cou# 
mencerent à eftre fous un Primat , que lors que le 
Pape Adrien I. euft érigé Bourges en Archevef- 
ché , ce qui |outesfois n’eut pas de lieu pour la 
ville d’Auvergne quclong- temps après, de lors 
qu’ Urbain 1 1. pour engager fesEvequeç à cette 
Police gençrale de l’Eglife Univerfelle euft dé- 
claré par fa Bulle donnée à Viterbe le 14. de$ 
Calendes de May , de le. dix de fon Pontifia • 
que l’Evèque de Clermont preccdoit 


cat 


comme le plus digne , tous les Evêques de l’A-* 
quitaine dans la Confecration de TÀrchevefque 
de Bourges , & qu’il tenoit après luy le premier 
rang dans les Conciles. 

6. Les motifs. qui portèrent Charlemagne, t hfenfim 
fuivant Monfieur de Marca , à foûmcttrc les devinttos et 
Eglifes des trois Aquitaines à la Métropole dcf e M h1os 
Bourges , ne rurent que pour accoutumer aux Mmêribus 
mœurs Françoifes les Peuples que fon Pcre callorum 
avoir conquis fur Gayfre , &e fous le pretexte remm Ec - 
d’une Police Ecclefiaftique les attacher plus clefiafiica- 
fortement à fon Empire , & engager plus infen- rum . ? r *? ex 
fiblemcnt à fon obeïflance les villes qui eftoient t ^ t * m 
dans Peftenduë des Métropoles de l’Aquitaine ; 
les Evefques de Clermont neanmoins eurent 




» 


* 

I9S L'Origine 

peine à fe foûmettre à ce Reglement ï puis 
qu’ils ne commencèrent à fouffrir les vifites des . 
Archevefques de Bourges > 8c à faire confirmer 
• leurs Elections par eux que fur la fin du dou- 
zième fiecle , ou au commençcment du treizié- 
me , 8c nous fçavons que leur Chapitre n’a 
jamais voulu les reconnoiftre pour fes Métro- 
politains , ceja paroift par un A&e authentique 
du 1 1. Décembre 1494. Signé De Solvx , 
war lequel il fe voit que Guillaume de Cam- 
bray Archevefquc de Bourges voulant entrer 
dans leur Eglife avec la Croix levée , en fut 
cmpefché par les Dignitez & Chanoines 3 qui 
luy dirent qu’ils ne reconnoiflbient point d’au- 
tre Métropolitain que le Pape , auquel de tous 
temps leur Chapitre avoir cfté immédiatement 
fournis. 

6. Toute la Province d’Auvergne eftoit an- * 
ciennement du Diocefe de Clermont , la petite 
ville de faint Paulian qui eft dans l’Auvergne , 
eftoit autrefois le Siégé des Evefques du Puy. 
Sur la fin du quatrième ficelé , elle fut érigée 
en Evêché , 8c par confequcnt démembrée du ’ 
Diocefe de Clermont , fans doute avec les me- • 
mes libertez que celle qui l’avoit gaignée a 
Jefus-Chrift , 8c qui eftoit fa Capitale i & fe 
‘ c3njcéture que ce peut cftre par le crédit des 
Nobles de ce petit Canton » 8c des Evefques 
du Puy , qui anciennement eftoient Vicomtes 
du Velay que cette Eglifc s'eft maintenue juf- 
qu'à nos jours dan l’independance qu’elle avoit 
depuis fon origine ; ou parce qu’elle ne fe trou- 
va pas engagée avec le refte de l’Aquitaine 
dans le party de Gayfre contre Pépin , que 
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Charlemagne la laifla dans les droits qu'elle 
droit xle celle qui l’avoit fondée , & qui ne re- 
connoifloit point d’autre Métropolitain , ny 
d’autre Primat que le Pape. 

7. Le célébré Chapitre de faint Jullien de 
Brioude qui eftoit autrefois du Diocefe de 
Clermont, & qui efteompofé de la plus illuftre 
Nobleflc de la Province d’Auvergne * fe trouve 
depuis fa fondation avoir efté confervé dansi 
les mcfmes droits , & n’eft fournis qu’au Saint 
Siégé. Ces deux illuftres Filles de l'Eglife de 
Clermont auroient eu dés leur berceateplus de 
privilèges que leur merc , s’il eftoit vray quç 
notre Evefque & fon Eglife euflent efté dés 
leur commencement fous la Jurifdiélion du' 
Métropolitain le Bourges , puis qu’elles fc van- 
tent de jouir de cette indépendance dépuis leur 
Création , c’eft-à-dire dés le temps qu elles fu- 
rent fondées par les Eveiques de l’Eglife d’Au- 
vergne , il eft maintenant temps que je revien- 
ne à mon fujet , & que je dife quelque chofc 
de la Miflion de noftre laint Apôtre , de fon 
arrivée au Pais d’Auvergne , dans quel fieele il 
y eft venu , & par qui il y a efté envoyé. 
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CHAPITRE II. 

*• , 

tes principales actions de faint Aujhemoine 
depuis fin départ de Rome , & fon arri- 
vée dans l' Auvergne jufqtiau jour de 
fin martyfe qui fut l’amyy. 

Ï L auroit cfté à defirer qu’ apres la venue au 
milieu des temps de celuy qui eft le Verbe, 
& la fagcfl’e du Pere , ce divin Sauveur euft en- 
voyé dans toutes les parties de l’Univers des 
Ouvriers Evangéliques pour annoncer au mon- 
de la paix qu’il eftoit venu Idf apporter en Te 
faifant homme , & appliquer les remedes qu’il 
avoit préparez pour le falut de tous. Mille mil- 
liers d’ames qui fe font perdues par ce retarde- 
ment feroient fauvées , joüiroient de la gloire 
des Anges , & ne feroient pas dans les tour- 
mens : Si Dieu l’avoir ainfi voulu , fuivant nô- 
tre façon de parler des chofes qui ne peuvent 
♦ cftre comprifes par l’homme , ny par l’Ange-, les 
Provinces de la Gaule auroient plutôt participé 
au bonheur de fa venue , & receu quantité de 
grâces, & de faveurs, dont neanmoins elles ont 
efté privées penéant plus de deux.fiecles j s’il 
faut - s’en tenir à l’Hiftoire la plus exaéte , au 
témoignage des plus anciens Hiftoriens, & à la 
Chronologie des premiers Evefques des prin- 
cipales villes du Royaume. Car lelonTaint Gré- 
goire de Tours Livre i . de fes Hiftoires , Cha- 
pitre 28. de la première imprcflîon , chez Jean 
- * # • 
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Petit a Paris 1 an i j i z. & 50 . de la gloire uos 
Confefleurs, les Bréviaires manuferits 8c impri- 
mez de Clermont , de faint Flour, le Catalogue 
des Evefques de l’Eglife Cathédrale, de l’Egïifc 
Collegiale Nôtre Dame du Port, de routes les 
Eglifes de la ville , 8c du Diocefe de Clermont, 
de Baronius dans Tes Annales , & Notes fur le 
Martyrologe Romain, de Savaron dans fes Ori- 
gines, & de Meilleurs de Sainte Marthe dans 
leur Gaule Chreftiennc , faint Auftremoinc eft 
reconnu le premier Prédicateur , 8c le premier 
Evcfque de la ville d’Auvergne , & de toute la 
Province. Il y fut envoyé par le Saint Siège 
pour y prefeher la Religion Chreftiennc l’année 
253 . dans le mefme temps que faint Denis fut 
à Paris, faint Martial à Limoges , Saint Gatien 
à Tours, faint Saturnin à Touloufc, faint Paul 
à Narbonne, 8c faint Trophime à Arles : q UO y 
que quelques-uns ayent voulu dire que par le 
mot , k Romanis Epifcopis de ‘faint Grégoire de 
Tours, 8c par ceux-cy, à Difcipulis , & faccef- 
foribus ^poftolorum , qui fe trouvent dans les 
anciens Bréviaires Manuferits, & imprimez, & 
dans quelques Martyrologes , on doit entendre 
que ces Evefques ont efté envoyez dans les 
Gaules par les Pontifes Romains dans le premier 
fiecle de l’Eglife , toutesfois par ces mots, Tern- 
poribus Dec'n qu’ils y ajoutent, Sc non de Clan- 
dii, ny de Domitiam , & par THiftoire pro'pre de 
ces Evefques , & de l’Epoque des temps qu’ils 
ont vécu , 8c ficgé dans chacune de ces villes , 
il fe voit clairement que ce n’a efté que dans le 
Voifieme ficelé , 8c non dans le premier qu’ils 
y font venus , 8c dans les jours fortunez que 
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m l’Eglife joüifloit d’une profonde paix J foifi? 
l’Empire des Phiiipes. Ce fut donc dans ces 
temps heureux pour la France que le Pape faint 
Fabien , apres Une perfecution de deux ficelés , 
voulant profiter de cette faveur du Ciel , & 
augmenter le nombre des Fidellcs par la multi- 
plication des Eglifes, fc refolut d’envoyer dans 
nos Provinces une troupe d’Ouvriers Evange- • 

*• ' liques pour y répandre les fcmences de noftre 
fainte Religion , & fur la fin du Pontificat dé 
ce Pape l’an z J z. ou quelques jours après fon 
Martyre, qui arriva le 10. Janvier de l’an ^5 j. 
ou lur le commencement de l’Empire deDece** » 
la même année que ces faints Millionnaires quit- 
tèrent l’Italie pour venir dans les Gaules y non 
tous de compagnie comme il paroift par leurs 
Hiftoires mais les uns apres les autres : Car nous 
Iifons que faint Martial pâfiant par Clermont 

Î iour aller à Limoges devança de quelques mois 
a venue de faint Auftrèmoine j. 5 c nous trou- 
* * vons! que pour la confolation des Chreftierts 
qu’il trouva dans Clermont , que cet Apoftre 
. du Liraofin confacra à leur prière dans un de 

* nos Fauxbourgs une petite Chapelle i l’hon- 

neur de la Sainte Vierge ; 5 c pour faire voir 
que ce fut feulement fur la fin de l’an xji. que 


’ * Sanétm Aujïremtnius Apôfiolerum Chrifti Difci - 
palus ,1 emportbus Decii Imper a torts cum aliis quim 
plurirhis Condifcipulis in Gallias mijfus legttur ad Prx- 
dicandttm. Brtviarittm Clarom. Titré , Impri-' 

mê à Paris chez Jean Petit l’an ifi 8 . Le Bréviaire im- 
primé à Tiers chez Robert Maffalin l’an 1jf7. Sc lé» 
Bréviaires Manufcrits des ficelés precedents difcnt«la 
mcfme Chofe. 
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ces Evcfques partirent de Rome pour venir dans 
les Gaules , & qu’ils n’y arrivèrent que l'an 253 , 
c’cft qucplulieurs de nos Bréviaires manufcrits 6c 
imprimez aufti-bicn que Grégoire de Tours met- 
tent pofitivcmcnt que à Romana Sede mijji font 
temporibus Decii : ce qui veut dire que ceux de 
cette fainte troupe qui partirent plus tard que les 
autres , reçurent leur million du Clergé de Rome 
durant la vacance du Siégé Apoftoïique , qui 
fut de quatorze mois : En effet ils ne vinrent en 
France qu’au temps de Decc. La grande pcrlêcu- 
tion excitée contre les Chreftiens après le marty- 
re de faint Fabien ayant pendant plus d’un an em- 
pêché le Clergé de Rome de s’alfcmbler pour 
élire un Pape , 6c les Evcfques 6c Ecclcfiaftiqucs 
qui avoient cfté deftinez pour la million des 
Gaules, ayant cfté obligez de partir 6c d’avancer 
leur voyage de crainte d’y eftrc envelopcz , 6c 
laint Corneille 11’ayant efté élu que fur le déclin 
de l’Empire decc Perfecuteur •, on conjecture par 
la que le mot miffi a Sede slpoflolica , fc doit en- Romahat 
tendre que leur million vint du Clergé de Ro- Clerui St ~ 
me durant la vacance du Siégé : Car il eft évident ^^* c *”** 
plus que le jour par l’hiftoire de noftre faint Au- c i e p tas 
ftremoine, par le témoignage de tous les Ecri- ronius *n- 
Yainsde fa vie tant du vieux temps , que du nô- no 
tre, 6c par celuy du mefme faint Grégoire , que * 
ces Saints vinrent en Franc# , lorfque Novat 6c 
Novatien troubloient l’Eglife par leurs erreurs > ' 
que laint Sixte, laint Hypolite, ÔC laint Laurent 
donnèrent leur vie pour Jefus-Chrift *, 6c que nô- 
tre faint Auftremoine après fon départ de Rome , 

6 c fon arrivée dans le pays d’Auvergne avant que 
d’entrer dans Clermont, fut loger chez un des 
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plus cclcbres Sénateurs du pays , nommé Calfius, 
qui le reçut avec toute la civilité poflible, & que 
noftre laint Millionnaire l’ayant connu atteint de 
la lepre en fut touché de compalfion , & pour 
Je recompenfer de la charité qu’il luy avoit fai- 
te en le recevant chez luy , il le délivra de cet- 
te maladie par lès prières , & luy fit entendre 
en melme temps qu’il devoit attribuer Ûl gueri- 
fon à la vertu delaFoy qu’il prôfefloit ; & que ce 
Seigneur s’cftant fait inftruire des myfteres de 
noftre fainte Religion , il renonça aux Idoles, ÔC 
futbaptifé avec la famille -, qu’enfuite il le con- 
duifit à Clermont, & le logea dans Ibn Palais^ 
Ce qui donna une grande ouverture pour prêcher 
Jcfus-Chrift avec liberté , 5 c faire connoiftrc 
au peuple de cette Capitale de la Province , que 
pour parvenir au véritable bonheur il faloit re- 
noncer à la fupcrftition des Idoles , & croire 
qu’il n’y avoit qu’un Dieu au Ciel , qui gouver- 
noit tout le monde par fa fagelfe , qu’il faloit 
croire en luy , garder lès commandemens & fai- 
re penitence. Tels dilcours & autres lèmb labiés 
que tenoit noftre fervent Prédicateur , les entre- 
tiens familiers qu’il avoit avec eux , & les gue- 
rilons miraculeulès qu’il faifoitdans la vifite de 
leurs malades , donnant témoignage des veritez 
qu’il prêchoit , firent une fi grande impreffion 
fur l’clprit des Idolâtres du pays d’Auvergne* 
que s’en eftant converti un grand nombre , tant 

{ >ar l’aide de lôn nouveau baptifé , que par cel- 
e des dilciplcs qu’il avoit emmenez d’Italie, qu’il 
s’éleva une émotion populaire fi furieulè le fix 
de Février de l’an 1 5 j , qu’il fut contraint de 
lè cacher , dans laquelle moururent par l’inftiga- 
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iionde Vi&orin Preftre des Idoles feint Antolian, 
feint Limine , & quelques autres Chrétiens qui 
furent la viéfcime de cet Idolâtre & de ce peuple 
mutiné. 

Les prémices de ce feng verfé la féconde ou 
troifiéme année des Prédications de noftre Apo- 
ftre, attira tant de bénédictions fur le peuple de 
la ville <3 c dü voifinage , que celuy qui en avoit 
cfté le plus violent perlecuteur, devint par les re- 
montrances & par les exhortations charitables de 
feint Cafly , de Miniftre des Idoles > Prédicateur 
de Jefus-Chrift de de fon Evangile. En effet les 
conférences , & les entretiens familiers qu’il eut 
avec noftre feint Prélat , ayant achevé de faire 
en luy ce que noftre Sénateur avoit commencé , il 
futbien-roft trouvé digne de recevoir le Baptême: 

Le zele qu’avoit fait paroiftre feint Cafly en pro- 
curant cette converfion , fut fi extraordinaire, 
qu’il mérita d’eftre honoré du Sacerdoce , & d’e- 
' tre fait Coadjuteur de noftre illuftre Prédicateur 
«dans les travaux de l’Epifcopat j enfin la ferveur 
. de ces deux nouveaux Difciples à procurer la 
fconverfion de leurs concitoyens , fut fi infatiga- 
ble , & avança fi bien l’œuvre de Dieu , jointe 
aux miracles & prédications de feint Auftrcmoi- 
ne , qvic dans moins de 12 à 1 3 ans la ville fut 
prefque toute Chrétienne. 

Ce fut donc environ cette année ou la fui- L’an if ja 
vante * que noftre feint Evefque voyant les grands 

*Sanflus Aufiremonim d Romana S tdefumrxoqu* Pon- 
tifia in G Allim mijfus . .. Arvernum venit . . , i6l- di- 
vine afflatm ffiritu Evangelicif verbis cAcutitntibus pa- 
yants frolavit mer a ejfe deliramenta Deorum fimulachr » ; 

Dti autm invifibilem in tjfentia unira tem verbis , & 
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miracuUs demonjlrit'vit , utArvernis cum pagaHa tmfté- 
tate divortium facere <£» Catholict Religioni adh&rere 
fuaferit : quod Ht promptius excqueretur , SanftosSire- 
natum , Marium, Marne tum , Antoninum , 
rium , t/iA , «m* & doftrin* focios ad fuperiores infert9~ 
rejaue Provinciâ partes , tanquam fertiles , *w/- 

fem albicantes fegetes , Chrijlumque divmitus pro- 
pendcntes populos defttnavit. Breviarium Clarom. le S. 

Novembre dans les leçons de faine Auftromoine. 

\ 

& les petits , les riches 3c les pauvres , les hom- 
mes 3c les femmes embrafler genereufement la 
creance de l’Evangile, le refolut de porter fa 
charité par tous les Cantons de h Province > 3c 
de les faire participans du bonheur de la Capita- 
le. Pour cet effet il envoyé faint Mary dans les 
montagnes vers Salcrs& Mauriat , faint Sircnat, 
ou Cerncuf du cofté de Thiers , de Cropiere 3c 
de Bilhom j faint Ne&aire dans les bourgs les 
plus peuplez de cette partie qui eftau midy de la 
ville, Authezat, Plauzat, Nêcher, Champeix, 
3c Montegut j faint Mamet dans le haut pays du 
cofté d’Aurillac, de Vie & de Murat , faint An- 
tonin dans la baffe Auvergne, Aigucpcrfè , Gannat> . 
Cuflet,& Souvigny. La vie exemplaire , les gue- 
rifons miraculeufesque Dieu operoit par le mini- 
ftcrc de ces ouvriers Evangéliques , firent bien- 
toft connoiftre aux peuples de ces contrées que 
la Religion qu’ils profefïoicnt cftoit la vérita- 
ble , 3c qu’il falok s’y ranger pour avoir la véri- 
table vie. * • . \ 

Lczele de noftre Saint Ce portant encore plus 
loin,&: ne pouvant eftre borné dans l’ctendue 
do la Province , il envoyé faint Privât dans le 
Gevaudan ; les Auteurs de l’opinion contraire 
fê trouvent dans ce rencontre du intiment de 
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Grégoire de Tours, & del’Eglife d'Auvergne ; 
car rcconnoiftant le Martyre de faint Privât 
eftrc arrivé ,. iorfquc les Troupes 3 e Crocus ra- 
vageoienc le Roüergue, le Gevaudan , & le* Lan- 
guedoc , c’eft avouer que la Million de noftrc 
faint Apôtre cft du temps de Déce , & non de 
Domitien , puis qu’il avoit envoyé faint Privât 
à Mande. 

Ce fut aulfi cette même année , ou dans l'an- 
née fuivante, Sc après l’Ordination de S. Privât, 
que faint Auftrcmoinc envoya à Bourges faint 
Ûrfin, comme il fc prouve par nos Bréviaires, 
& par le Chapitre 29. du premier Livre des 
Hiftoircs de Grégoire de Tours. Dans le prece- 
dent Chapitre cet Autheur avoit parlé de la 
Million des fept Evefques envoyez en France 
durant l’Empire de Déce j & dans tout le cours 
de ccluy-cy , il traite à plein de la converfion 
de ceux de Bourges , & de la maifon qui leur 
fut donnée par Leocade pour en faire une Egli- 
fe , avec cette remarque bien judicicufe Si à 
noftrc propos , qu’il eftoit de la Race du célé- 
bré Vetius Epagatus mattyrifé à Lyon l’an 179. 
dont il avoit fait mention au Chapitre 27. du 
même Livre , en parlant du Martyre de faint 
Photin premier Evêque de Lyon , Sc de faint 
Ircnéc fon fucceflcur. Ce qui prouve admirable- 
ment bien que le Chapitre 1 8. de fon Hilton c 
n’a pas cfté dépravé par les Libraires ; puifquc 
dans les Chapitres precedents & fubfequens il 
fuit mervcilleufement bien la Chronologie des 
temps , dans lefqucls ont vécu, & font morts 
ceux dont il fait l’Hiftoire , Sc il s’enfuit ne- 
çellaircment par le fil des matictes qu’il traite , 
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que ce fut apres la mort de Dece, que faint 
tJrfin fut envoyé i Bourges. Autrement il fau- 
drait mcttre’lcs Chapitres a 8. a?. 30. 3 t. 8C 
fuivans en la place du 14. aj. 16. 6c 17. ce qui 
cauferoit une abfurdité épouventable dans le 
premier Livre de fon Hiftoirc , ôc ferait vivre 
les Empereurs , les Papes , Ôc les Evêques du 
premier , 8c fécond fiecle dans le troifiéme , 8c 
marcher les enfans devant leurs Peres » 8c le* 
delcendans devant ceux qui les ont precccdcz : 
Et pour expliquer la chofc un peu plus au long, le 
Chapitre a 8. dit, que ce fut fous Dece que les 
Evêques vinrent en France *, le Chapitre a 9. 
traite de la converfion du Peuple de Bourges ; 
nos Bréviaires aflêurent que faint Urfin fut or- 
donné par faint Auftremoine quelque temps 
après fon arrivée dans Clermont } ôc nous 
croyons que ce fut l’année 255. comment £e 
prouve par la fuite des chofes qu’il y traite par 
noftte Chronologie, &par cette remarque que 
J^eocade qui donna là maifon à faint Urfin,eftoit 
de la race d’Epagatus qui mourut à Lyon com- 
me j’ay dit l’an 17 9. Le Chapitre 30. raconte le 
martyre du Pape faint Corneille , 8c de faint 
Çyprien Evefque de Carthage, & les perfecutions 
lufcitécs contre lés Chrcftiens par les Empe- 
reurs Valerien, & Gallien les années 256. 257. 
5 8. 59. 60. 61 .8c 262. avec la rcuoltc de Crocus 
fous leur Empire ; le Chapitre 31. fait mention 
du martyre de faint Caflÿ,& de faint. Vi&orinl 
Mais nos Bréviaires ajoutent cert;c circonftance, 
qu’ils verferent leur fang lors de la prife de la 
ville par Crocus , confcflans genereufemenç 
J 1 s u s-C h R 1 s . t avec fix mille deux cens foi- 
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xante-fix autres Habitans Chrcftiens. Le Cha- 
pitre 3a. traite, du martyre de faint Privât Evc- 
que de Mande arrive le.31. Aouft de l’an 1 66. 
ou 167. Le Chapitre 33. parle de la grande 
pcrlecution de Diocletian contre les Chrcftiens 
qui commença l’an 284. ou 285. & qui continua 
plus de 10. ans en plufîeurs endroits. Et le 
Chapitre 3 4. traite de l’Empire du Grand Con- 
ftantin , & de la naiflincc du grand S. Martin. 
Toute cette narration ne fait-elle pas voir tres- 
çlaircment, que la venue de faint Auftremoine, 
& des Evefques ne fut que dans le troifiéme 
fieele , ôc qu’il n’y a rien d’ altéré dans le pre- 
mier Livre de l’Hiftoirc de ce faint Archevêque 
de Tours, comme il paroît par ce petit abrégé, 
& par les évenemens qu’il y raconte. 

I l n’cft pas hors de fujet d ’obfervcr en cette 
occafion l’erreur de l’Ecrivain de la Vie de faint 
Martial imprimée à Clermont chez Nicolas 
Jacquard l’an 1676. qui fe vante en plulicurs 
endroits de fon Livre d’avoir lu la Légende de 
faint Auftremoine dans noftre Bréviaire, mais il 
falloit que pour lors fes yeux ne vift’ent pas 
dair 3 car il y auroit veu , que c’eft noftre Apô- 
tre qui a envoyé faint Urfin dans le Berry , 
comme il fc voir par la leékure des leçons de 
tous nos Bréviaires anciens, éc nouveaux. Audi 
PEglifc de Bourges en témoignage du bien-fait 
reccu par le minifterc de noftre Saint , a tou- 
jours reconnu fon Eglifc pour fa Mcrp , & don- 
né dans fes Conciles , & aflemblées qui s’y font 
tenues le premier rang à fon Evêque , Se aux 
Députez de fon Clergé. Cependant il ofo af- 
feuter qu’on a toujours ignoré le Pape , ou l’E- 
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vcfque qui l’avoit envoyé à Bourges *,*& pour 
faire valoir Ton propre fentiment , il croit que 
c’eft faint Martial qui ayant efté ( fuivant ion 
fentiment ) l’Apoftre de toute l’Aquitaine , l’a 
efté aufli du Berry. S’il faut fuppofer de telles 
çhofes fans preuves , ny témoins > il fera bien 
aifé de faire des Livres , mais des Livres fabu- 
leux & non des véritables Hiftoires, 

Pour continuer le fil de noftre difeours que 
nous avions interrompu par cette petite digref- 
’ fïon,il faut fçavoir que Crocus Prince Alleman, 
s’eftant révolté contre les Empereurs Valerian 
& Gallien , paftà le Rhin l’an i6i. ou 161 . 
qu’il entra dans les Gaules avec une Armée de 
quarante mille hommes , que l’ayant trouvée 
dégarnie des foldats de l’Empire , ravagea la 
plufpart de fes Provinces , pilla, Sc brûla tout 
» ce qui eftoit à fon palTage , & qui s’oppofoit a 
fes armes , eftant venu mettre le fiege devant la 
ville d’Auvergne l’an a5j. encore qu’apres quel- 
que refiftanee la ville fe fut rendue par compo- 
fition , il ne laiffa pas neanmoins de faire palTer 
par le trenchant de l’épée tous les habitans qui 
çonfeflcrent J e s u s-C hrist. Le nombre des 
Fidellcs qu’il fit mourir fut fi grand qu’il s’en 
compta fans les filles , femmes , garçons, & vieil- 
lards, feulement pour les hommes d’âge, & ca- 
• pablcs de porter les armes fix mille deux cens 
foixantc-fix , qui receurcnt tous la couronne du 
martyre. par le glaive de ce tyran , & furent en- 
fevelis avec faint Cafli, faint Viétorin , & faint 
Maxime par les Chrcfticns qui relièrent hors 
1’chceinte de la ville dans le Cemetiere, & dans 
jjEglifc qui en porte le nom ; & ne/c cçntemaat 
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pas d'avoir affouvy fa rage contre ceux qui luy 
avoient fait quelque refiftance , & qui profef- 
foient une Religion differente de la fienne, vou- 
lue encore par le confeil de fa merc , & pour 
s’attirer de la réputation détruire un Temple , 
tout Idolâtre qu’il eftoit , qui pour fa grandeur, 
# & pour la beauté de fa ftrùéture paffoit pour 
une des merveilles du monde. Scs murailles 
avoient 3 o, pieds d’épaiflèur , fon pavé eftoit 
de marbre , fa couverture de plomb , & fur l’Au- 
tel duquel il y avoit un Mercure de Bronze fi 
prodigieux qu’il avoit fix vingt pieds de hau- 
teur , Se paffoit pour un miracle de l’Art , dont 
l’ Architecte avoit eu pour la façon quarante 
mille fefterces , fans rien fournir. 

Ce Chapitre du Livre premier des Hiftoires 
de Grégoire de Toufs prouve clairement , que 
la venue de noftre faint Prélat en Auvergne fut 
au temps de Déce , non de Claude , ny de Do- 
mitien , puifque faint Cafîy , & faint Viétorin , 
comme a efté remarqué , donnèrent leur vie pour 
Jesus-Christ quelques années après leur 
converfion , Nec multo po/l per martyrium , die 
faint Grégoire au Chapitre 3 1. Se nos Bréviai- 
res Manufcrits 5 c imprimez dans la Vie de faint 
Caffy , ln terris fociati , ad C ce le JH a régna migra- 
verunt , Ce qui veut dire en bonne explication , 
que dix à douze ans après la converfion de faint 
Cafly , & fept à huit de celle de faint Vi&orin, 
- ils reccurent la recompenfc de leurs travaux, & 
la couronne du martyre. Je fais Juges ceux de 
l’opinion contraire , fi le mot, nec multo pojl per 
rpartyrium ad Cœleflia régna migraverunt , fe doit 
entendre que ce ne fut que deux cent vingt ans 


Greg, Tur. 
I. 1 . Hifi. 

C ]0 & JI. 


Tline l. 37 . 
chaf. 7 . 


Digitized by Google 



310 L’Origine 

après , Sc fi cela ne veut pas dire que ce fut 
quelques années après leur converfion, ou io. 
à 1 1. ans après la mort de Déce , & non après 
celle de Claude, qui eftoit arrivée zio. ans au- 
paravant, & 1 8 o. ans après celle de Domitien 
qu’ils vcrfercnt leur fan g pour confefler Jefus- 
Cfrrift. Cette glorieufe mort de faint Cafly , de 
faint Viékorin , &c de la plufpart de nos habi- 
tans Chreftiens arriva comme j’ay dit l’an z 6 j. 

Noftre Prélat nonobftant tant de traverfes, 
de perfecutions , & de fléaux , dont Dieu avoit 
affligé Içs Peuples de la Gaule , * & en particu- 
lier ceux de fon Diocefe par les mal-heurs de 
la guerre , voyant que la Religion Chrefticnne 
eftoit defirée de tous, & embraflée par la meil- 
leure partie des habitans de la ville , que les 
Peuples de la Province venoient de tous cotez 
entendre fes Sermons , qu’on s’emprefloit pour 
avoir des Catechiftes , & des Prédicateurs , que 
l’on renverfoit les Idoles , qu’on mettoit à leur 
place le Crucifix , que les Temples fe chan- 
geoient en Eglifes , crût fâgement que pour 
accroiftre des commencemens ** que Dieu rcm- 

* Dtjlruuntur fimultttbrorum délabra VMnx,carrtwnt 
Idole, ac mirtfic* funclt Crucis triguntur vexilla. An- 
tiphon a i. Ttrtii Noélurni , de l'Office de laint Auftrc- 
inoinc. 

Fax Chrifii E cclifit prâdicatur , ver a falutis notifie 
di$undttur,lattd Avilis PredicAtorum or do paffim magni- 
fieatur. Antiphona 5 . Tertii Nofturni. De l’Office de 
faint Auftremoinc. 

** Ventrakilts Pontifex fpiritAÜ Utatur gaudic, dum 
■fuo confpictt jludio gregem Dominé multiplie i augmen- 
tAti numéro. Antiphona 1. Ttrtii No&urni. De l’Offi- 
ce de faint Aaftrcmoinc. 
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plifloit tant de bcnedi étions, il falloitquc doref- 
navant il appliquai! fes principaux foins à élever 
des plantes qui puflent perpétuer la fèmence 
qu’il avoir jettée dans le champ qui luy avoit 
cfté commis , & que cette terre à demy incul- 
te ne pourrait pas long-temps porter les fruits 
qu’il en elperoit, s’il ne cultivoit par le minifte- 
re de plufieurs ce qu’il ne pouvoit fiüre par luy- 
xnelme. * Il prit donc foin d’aflèmbler quanti- 
té de jeunes gens de ceux qu’il avoit baptifcz, 
qui avoient du jugement , de l’efprit , & de la 
(agclfe , & des perfonnes d’â^c les plus propres , 

& les plus capables qu'il put choifir entre les * 
plus fervens de fon peuple , pour veiller fur U 
conduite de cette jeunette , l’informer de fes dé- 
portemens, leur faifoit des entretiens fpirituels , 

& des conférences de Do&rinc à des heures ré- 
glées , &c après leur avoir donné toutes les in- 
ftruétions , dont il les jugeoit capables les ’ cn- 
voyoit en divers quartiers de la ville , & dans 
les Bourgs de la campagne pour inftruirc les 
peuples , déraciner le Paganifine , apprendre aux 
Villageois qu’il n’y avoit qu’un Dieu au monde, 
que luy foui meritoit d’eftre forvy & adoré , 
qu’il falloit le prier fouvent , garder fes com- 
mandemens , pratiquer la vertu, & faire de bon- 
nes œuvres. Ceux qui dans ces emplois s’ac- 

* Biturigas verb ZJrJinumEpifcopum deJtinsvit,Ca 
thtiumtnos inftru&ts laptifavit , facro Çhrifmute deli - 
nitos confirmavit , liuratos & probatos ad Ordmes Ee- * 
cltftafticos promovit 5 prout à Chrifto , Aptjlolis, & Apo- 
ftolicii viris traditum eft , Eccle/îafltcam Hierarchium ' 
tjformAvit , Clericos monachos perftttionis Régulant 
otocuit. Breviurium ÇUrtm , tn Ltiïtone j. Officii fancH 
Auflrtmonii. 
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quittèrent le mieux de leurs devoirs , qui avan- 
cèrent la Religion, qui maintinrent la pieté dans 
ceux qu’ils av oient inftruits , furent promus aux 
faints Ordres , 6c eurent le gouvernement des 
Eglifes qui avoient cité érigées par leurs tra- 
vaux. 

Son zele fe portant encore plus Ioing , trouva 
moyen d’alTemblcr quantité de veuves , 6c de 
Viefges , 6c leur apprend que pour furmonter 
le monde , 5c fes vanitez , il falloit aimer la 
Prière , pratiquer l’humilité, eftre dans un con- 
tinuel exercice de la vertu, fervir les pauvres, 
vifiter les malades , 6c s’occuper infatigablement 
au travail , fe lupporter les uns 6c les autres , 
aymer le prochain pour l’amour de Dieu , 6c 
Dieu par delTus toutes chofes, que par ces pra- 
tiques clics pourroient obtenir la pcrfeverance 
dans la vertu , 6c avoir une recompenfe éter- 
nelle. 

Pour les hommes qui avoient efté dans le de- 
fordrc^Ôc qui avoient mené une vie toute fen- 
fuelle , il leur faifbit comprendre qne pour fur- 
monter leurs pallions, il falloit faire pénitence, 
s’éloigner des occafions , fuir les compagnies 
dangereufes, aymer la retraite, garder le filcn- 
cc, fe retirer dans les folitudes, n’y parler qu’avec 
Dieu , s’occuper au travail des mains , aymer le 
jeûne , palier le refte de leurs jours dans l’exer- 
cice de la penitence , 6c dans une parfaite mor- 
. tification de leurs fens. 

Apres des Reglemens Ct feinteraent établis 
pour l’avancement de la Foy , 6c pour l’amen- 
dement des mœurs , jugeant qu’il eftoit temps 
d’aller conlbler par fe prefence le cœur des Fi- 


Bigitized by Google 


des Eglifcs de ¥ rance. 3 1 $' 

ddes dilperfez dans les Villages éloignez , & 
encourager par lès paroles ceux qui étoient chan- 
celans dans la Foy , il fut vifiter les Chrefticns 
des Bourgs les plus peuplez de la Limagne. Les 
Hiftoriens de fa vie racontent qu’étant arrivé à 
Piaulât , il fit conftruire aux frais des Fidellcs 
de ce Bourg une Eglite à l’honneur de S. Pierre; 
qu’enlùite il fut à Y (Foire , puis le tranlporta 
dans les montagnes , & dans le haut Pays, pour 
voir ceux qui avoient efté convertis par teint 
Mary , & par teint Mamet ; & qu’aprés une 
courte fi pénible >• & un travail tres-fatiganr 
pour fon âge avancé , il vint prendre du repos 
dans Clermont , pour quelque temps après en- 
treprendre une courte encore plus laborieute, 
comme nous allons dire pretentement, 

Noftre teint Prélat voyant que la Religion 
Chreftienne avoir pris d’afléz fortes racines dans 
le Pays d’Auvergne , te refolut fuivant les or- 
dres qu’il en avoir du Saint Siégé d’aller com- 
muniquer a^x Peuples voifins de fon Dioccfe 
les grâces , dont Dieu honoroit fon miniftere. 
Ayant donc pour quelque temps laiifé la con- 
duite de fon troupeau à teint Urbic qu’il avoit 
déjà choifi pour fon Coadjuteur , il vifitc en 
palTant les Fidelles d’Artonne , d’Aigueperte , de 
Cuflet, & de Souvigny, par tes Sermons confir- 
me les Fidellcs de ces Eglites à demeurer fer- 
mes dans la Foy , puis prend te route vers Ne- 
vers , où pendant un fe’our de quelques mois , 
ayant gagné à J e s u s-C hrist grand nombre 
de Citoyens par la ferveur de loti zele , & par la 
vehemence de tes difeours , 8c par quantité de 
gugrifons mitaculeutes fur les infirmes, Ôc fur les 
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malades du Pays , avant que les quitter conlà- 
cre lâint Patrice pour leur Evêque , & s’en re- 
rourne à Clermont voir fon cher troupeau 5 cc 
fut environ l’an il 6 . ou 287. que ce voyage 
fut entrepris , & non au commencement de fon 
Epilcopat , comme l’Epoque des Evefqucs du 
Nivernois le fait aflèz comprendre , fans qu’il 
loit belbin d’autre preuve : Car tous les 
Ecrivains de fa Vie aüeurent qu’à la fortie du 
Lyonnois, il entra dans l’Auvergne par les mon- 
tagnes qui nous leparent du Foreft , comme le 
plus court chemin, & qu’il vint à Clermont par 
Château-Landon , & par Cropicre , d’où je con- 
clus que cc ne peut cftre par Nevcrs qui eft à 

F lus de 3 o. lieues de là , comme quelques-uns 
ont ofé dire 3 fans faire reflexion aux deuxcir- 
conttances que je viens de remarquer. 

* Saint Auftremoine avoit gouverné l’Eglife 
d’Auvergne plus de 3 6 . ans , lors que fe fentant 
accablé de vicilleflc , & ayant des travaux fur 
les bras plus que Ibn âge ne pouvoir porter, qui 
luy oftoient une partie du loifir qu’il auroit 
louhaité employer pour mieux fe difpolèr à la 
mort , relolut de s en éloigner du corps , & de 
faire une retraite qui luy donnait plus de temps 
pour vacquer au loin de fa confcience , & au 
moyen de procurer par des prières plus ferven- 

* Tandem fejfus annis & laboribus i» fartem one- 
ris Eptfcepalts , quod triginta ftx annos fuftinuerat ; 
fan Hum ‘Vrbicum coadjutorem, & fuccejforem tlegit ,&• 
ad TJfiedortnfem teemum divina contemplaturus ( nikil 
tamen debiti Pafioralis omitens ) fe recepit. Le Bréviai- 
re de Clermont dans la cinquième Leçon de l’Office' 
de làint Auftremoine. - 
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tés le falut de ceux qu’il n’avoit pû convertir 
par lès Prédications. Pour cet effet ayant laide 
la conduite de fbn troupeau à un Coadjuteur 
de la probité duquel il eftoit certain , & dont 
il fçavoit le mérité depuis long-temps , il s’en 
alla à fix lieues de la ville , dans un Hermitage 
qu’il s’étoit préparé prés d’Y floire , fans nean- 
moins par cette abfènce obmettre ce qui con- 
cernoit l’avancement de la Religion , & le bon 
régime de l’Eglifc qu’il venoit de iaiffer, & qu’il 
avoit mile fous la conduite de faint Urbic , qui 
nonobftant cet éloignement ne laidoit pas de 
luy communiquer par Lettres les plus importan- 
tes affaires , de prendre fes avis > & de fuivre fes 
confeils. 

Quoy que noftre Solitaire fut dans fbn De- 
fert appliqué à la contemplation des chofês cc- 
leftes , & des veritez étemelles* & qu’il occu- 
pât! tous les momens qu’il avoir dans ce repos 
au fàlut de fbn ame , & à obtenir du Ciel la 
grâce de la perfeverance , il ne laiffoit pourtant 

{ ►as de penfêr à celuy des autres , & de chercher 
es Brebis égarées de la maifbn de Juda , qui 
eftoient tous les jours devant fes yeux , l’aveu- 
glement defquels perçoit fans cefle fbn pauvre 
Cœur i ayant donc entrepris de gagner à Jefus- 
Chrift les enfans de quelques Juifs de fon voi- 
finage , les Peres defquels il n’avoit pu tirer de 
l’erreur par fês Sermons , il y en euft un au 
bout de quelque temps qui fut trouvé digne du 
Baptême , & dont le Pere eftoit chef de la Sy- 
nagogue qu’ils avoient à Y fToire ; Cette con- 
ycrfîon étant venue à la connoiffance de ce 
cœur endure y j il en fut tellement irrité qu'il 
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refolut de s’en venger * ayant donc aflemblé là' 
plus grande parrie des Juifs qui demeuroient 
dans Ta Contrée , leur raconta fa douleur & les 
ayant trouvez dilpolêz à le fuivre , les amena au 
lieu où étoit noftre Solitaire* D’abord l’ayant 
accablé d’injures & de menaces , ils vinrent en- 
fuite aux coups, & luy en donnèrent fi grande 
quantité qu’ils le laiflerent mort fur la place , 
puis ils luy coupèrent la telle , qu’enfuite ils 
jetteront dans un Puits. 

Les Dilciples de noftre lâint Apoftre grande- 
ment affligez de la mort de leur Pafteur , & de 
leur Maiftre , envoyèrent avertir lâint Urbic à 
Clermont, lequel étant venu avec quelques-uns 
des principaux de Ion Clergé , & des plus dé- 
vots de (on Peuple , l’enfevelirent avec pompe, 
& luy rendirent tous les honneurs funèbres qui 
ctoient dûs à (a qualité, Si que dévoient des 
en fan» à leur bon Pcre. Le martyre de lâint 
Auftremoine,fuivant les MartyrologesRomain,de 
France , & de Clermont , & les Ecrivains de là 
Vie , arriva le premier jour de Novembre de 
l’an 29 j. du Pape Cajus le 11. & le 12. de 
l’Empire de Diocletian , en fe tenant à l’Epoque 
de Grégoire de Tours , il avoit quitté le Siège 
Epiicopal dés l’année- 189. qu’il avoit tenu 36. 
ans, comme difent les Âutheurs de fa Vie , Si'’ 
demeuré fix ans dans la folitude lors que les 
Juits l’y maflacrerent j fon fcpulchrc demeura 
(ans honneur ju(qu’à l’an 564. que la folle fut 
commandée par Cautin y lâint Avit 2. du nom 
transféra les Reliques au Monafterc de Volvic 
l'an 66 S. puis clics furent tranlportées à celuy 
de Mozac l’an 765. cn prçfence de Pépin Roy de 
France. Probablement 
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Probablement c’elt de cette conduite de lame 
Auftremoine qui avoit defigné de Ton vivant 
Paint Vrbicpour luy fuccedcr , que les Chanoi- 
ne de la Cathédrale ont pris la coutume de le 
choifir desfucceflcurs de leurs Canonicats , mais 
c’eft Pans faire reflexion que dans ce commence- 
ment de la publication de la Foy, il eftoit impor- 
tant que l’Eglilê ne fut pas deftituée de Paftcur 
après la mort du premier. Ce qui auroit pû ar- 
river s’il n’y avoit efté pourveupar avance , tant 
parce qu’elle eftoit encore dans (on bçrccan, qua 
caufe des perfecutionsqui affligeoient les fidclles, 
& qui les cmpéchoicnt de s’aflémbler ; c’eftoit 
donc une neccflïté de ne pas la laifler orpheline*; 
D’ailleurs Paint Auftremoine s’eftant choifl un 
fuccefl'eur qui n’eftoit pas Pon parent , &c qui avoit 
des qualités qui le rendoient digne du fupréme 
Sacerdoce , eftant un des principaux Sénateurs 
du pais , que Pon Eloquence , & Pon grand fça- 
yoir avoient fait élever a cét eftat , lequel eftoit 
tres-bieninftruitdenos myftéres, ÔC très -ferme 
dans la Foy , qu’il avoit embraflee , & que (es 
vertus , & Pon crédit avoient rendu le protecteur 
d’une religion naiflante. Ce que le belcfin , & la 
neccflïté preflante dd’Eglilè tirent faire à ce pre- 
mier Apôtre de l’ Auvergne , c’cft maintenant la 
cupidité, & l’amour des-ordonné qu’on a pour 
des parents. Ces Chanoines de (bnEgli(è,en (c 
choififl'ants des fucceflèurs , ne conflderent pour 
l’ordinaire que la chair, & le(âng, qui tfes-Pou- 
vent n’ont pour tout mérite queceluy d’eftre pa- 
rents de ceux qui Pc démetent de leurs bénéfices 
en leur faveur , & c’eft ce que les Canons Apo- 
ftoliques , les Paint Peres , tte les Conciles defen- 
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dent dans leurs conftitutions.Lc Canon y 6. des 
Apôtres ne veut pas que les Evêques Ce laiflènt 
toucher aux femiments de la chair , otl aux inte- 
rets de la parenté dans le’ choix qu’ils font de 
leurs fuccelfcurs \ car la diftribution des chofes 
faintes ne le doit pas faire par des pallions hu- 
maines , non oportet Epifcopum fratrem fuum , vel 
filium , vel prop'mcjUHm in Epifcopum ordinarr,h<ere- 
desenim Epifcopatüs facere non juftum efi , nec hu- 
inano t ffrftu divina funt trattanda , fi fiat , non va- 
leat ordinatio , ipfe veto excommunie atione privetur , 
Origénedans l’homelie n. fur les nombres fait 
un excellent dilcours fur ce fujet , difeant Eccle- 
fiarum Principes, dit il, fucceffores fibi non eos qui 
confanguinitate carnis junttifkm>Tcftamento /ignare, 
necjue hareditarium Tradere Ecclefia principatum , 
Jed referre ad ludicïum Del, & non eligere ilium cjuem 
humanus commendat ajfeElus > fed Dei Iudicio totum 
de fucce/foris EleÜione permittere.N unejuid non pote- 
rat A'Ioyfes eligere principem populo , & vero ju- 
dicio eligere ad c/nein dixerat Deus , elige prasbiteros 
populo & Propincjuis agrorum , & pradiorum re- 
linc/Haturkareditas , gubernatio populi illi tradatur 
cjiicm Deus elegerit. 

On peut m’objeder que comme le premier 
liège ne vaqua pas par la mort de làirrt Pierre , il 
s’ choit choili dés fon vivant faint Lin, &: lâint 
Clement , qu’il les avoit facrez , & ordonne 
qu’ils fulTent fes fuccelTeurs \ fur cét exemple 
faint Auftremoine ,8c plufreurs faints Evêques de 
ces premiers ficelés avoient fait la même choie, 
faint Alexandre avoit choili faint Athanalè pour 
luy luccedcr dans la chaire d’Alexandrie , comme 
iuy même nomma le lainr Prctre^ierrc pour 
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remplir Ton fiége apres fa mort ; faint Auguftui 
nomma fon Succcfièùr , comme faint Valérc l'a- 
voir defignéi qüe’cette conduite qu’ils gardent 
maintenant dans la prclçntation qu’ils font de 
leurs Parents pour remplir leurs Canonicats après 
leur mort » n’ett pas blâmable, puifqu’ils fe rè- 
glent fur de fi faint modelés. Niais on leur ré- 
pond que ces laints Evêques fc lunt choifis des 
iuccefleurs qui nettoient pas leurs Parents , qui 
pour leurs qualités meritoient de remplir tres- 
dignement les Chaires qu’ils leur laiflbient’>qu’aii 
contraire les Chanoines le choififlent des fuccef- 
feursde leurs bénéfices qui leur font proches, qui 
fouvent n’en font pas dignes faute d’age, de ca- 
pacité , & de mérité , comme l’expcrience le fait 
voir, journellement. Le procédé , & la manière 
qu’ils gardent pour y parvenir fe peuvent lire 
dans le petit livre intitulé , Refolution d’un cas im- 
portant de morale , fur l'ufage de plufeurs chapi- 
tres du Royaume dam la collation des prebenaes , 
Imprimé l’an 1678.011 il eft tres-bien prouvé que 
le choix qu’ils en font n’eft pas trop canonique, 
parce qu’ils reçoivent contre les Decrets des Con- 
ciles des perfonnes qui ne font pas en eftat de ren- 
dre lèrvice a l’Eglife,de J . 6 . 7 . & 8 . ans , & qui 
louvent n’ont pour tout mérité que la recomman- 
dation de ccluy qui f* démet du bénéfice en leur 
faveur , emnes Canonicatus ( dit le Concile de 
Trente ) habeant annixum ordinem près bit erij,dia- t 
conatus , vel fub diaconat îis ...... & conferantur 

tantum magijtris , vel dottoribus , aut licentiatis in 
Theologia , vel jure canonico \ par confequcnt c’eft 
faire contre cette conftitution que de bailler ces 
Chanoinies à des enfans de 14. 15. 16. 18. Se i oï 
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ans , qui ne peuvent s’acquitcr des obligations 

que le bénéfice demande , pour n’avoir la capa- 

Ï iacité 8c l’âge requis pour prendre dans l'année 
es ordres majeurs. SeJ 14. c. n.de reforrrmt. 

J'ay extrait la vie de lâint Auftremoine de 
Grégoire de Tours, des vieux Bréviaires de Cler- 
mont , & de faint Flout , manuferits & Impri- 
més de Monfieur Savaron dans lès origines » dé 
Jacques Branche dans la vie des faints d'Auver- 
gne , & de fon Hiftoirc manuferite compoféc 
par feu Monfieur le Chanoine Mauguin , il y a 
prés de quatre-vingts ans , comme l’ayant tirée 
des vieux légendaires de nôtre Eglilë Cathédrale 
de nôtre Dame du Port, de lâint Geneft, & des ar-' 
chives des Monafteres de faint Ailyre, & d’Yfi 
foire. Ce qu’il y a de différence, c’cftque je me 
fuis attaché à Grégoire de Tours , & à Monfieur 
Savaron, comme les plus fidelles , & les plus 
exaéfcs dans l’hiftoire , qui mettent Ùl venue dans 
le troifiéme ficelé ; & non aux autres , qui n’ont 
fait que des rapfodies , faute de Içavoir faire le 
difoernement des temps dans lelquels ont vécu * 
& font morts les premiers lâints de i’Eglilê. Pour 
ignorer la Chronologie ils ont mélé les événe- 
ments du premier & lecond fiécle, avec ceux du 
troifiéme , & ont fait un mélange d’hiftoire le 
plus confus qui fut jamais. 




Digitized by Googli 


des Eglifes de France. 


CHAPITRE III, 

Evénements qui prouvent que faint Auflrc- 
moine n'a pas efié envoy é par faint Pierre, 
mais par le Pape faint Fabien , ou par 
le Clergé de Rome , lors de la vacance du 
fiége l’an zyj. Dece tenant l’Empire. 

La conftruftion d un temple merveilleux , & d'un 
Colojfe de 90. coudées à f honneur de Mercure 
dans la ville d'Auvergne l’an 60. de notre 
Salut. 

I. Prïuvb. 

D Ans la fupofitionque feint Pierre ayt envoyé 
nôtre feint Apôtre dans l’Auvergne , comme 
l’aflèurent les >Autheurs de l’opinion contraire, 
il eft à prefumer , & à croire qu’il auroit eu de 
Dieu les mêmes grâces qu’il eut , lors que vé- 
ritablement il y vint , & qu’il y fut envoyé par 
feint Fabien ; & qu’il auroit fait les mêmes pro- 
grès pour l’avancement de la Foy dans le premier 
faécle , que ceux qu’il fit dans le troifiéme , & 
dans la même étendue d’années opéré autant 
de convenions (bus l’Empire de Claude , & de 
Néron comme il s’en fit fous celuy de Déce , de 
Valerian, deGallien, d’Aurelian, & de Diocîe- 
t'an. Car il fe voit par les Hiftoircs de nôtre 
feint Gregoirç , & par le témoignage de nos Bre- 
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viaires que le nombre de ceux qu’il convertir 
fur fi grand que 10. à iz. ans apres (on arrivé* 
dans Clermont la plus grande partie des Habitans; 
eftoit gagnée à Jïsus-ChrÏst , 8c des prin- 
cipaux auffi bien que du Peuple , comme il fe 
connaît parles dépences,&: libéralités qui s y fai- 
foient pour conftruire quantité d’Eglifes , & de 
Chapelles à la gloire de Dieu , 8c a l’honneur de 
fes Saints! II fe voit cependant par le témoignage 
de l’hiftoire prophane , que durant l’Empire de 
Néron environ Pan 60 il fe fit dans la ville d’Au- 
vergne un Edifice à l’honneur de Mercure d’une 
dépence fi prodigieüfe , 8c d’une Structure fi a d£ 
mirable que toutes les libéralités , 8c les richefi 
fes des Habitans de la ville de Çlermont d’au- 
jourd’huy, des nobles, & commodes de la Pro- 
vince n’y pourraient pas fuffire , 8c un Colofiè de 
Bronze d’une grandeur fi démefurée qu’au raport 
de Pline qui en a fait la defeription , pour avoir 
efté fabriqué de Ion temps, il eftoit préférable fi 
celuy de Rhodes , qui paftoit neantmoins pour 
une desfept merveilles du monde , 8c avoit plus 
de quatre-vingts coudées de hautj pour la façon 
duquel feulement le Statuaire avoit eu neant- 
moins , fans rien fournir que fes peines , quarante 
mule fefterces. Eft-il croyable que fi. la ville de 
Clermont euft embrafte la Foy , 8c efté toute 
Chreftiéne des l’année 5 8 . ou 60. fuppofant la 
venue de feint Auftremoinc l’année 4 6. Sc que les 
Sénateurs & perlbnncs de condition euftent efté 
de ce nombre, que l’année 60. 8c 65. que le nom- 
bre des Chrcfticns devoit eftre augmenté, Sc la 
tic votion plus fervente , on euft fait un Temple fi 
magnifique pour des faux Dieux , 8c élcyé un^ 
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Idole d’une dépence fi extraordinaire , 8c qui al- 
loit dans l’exces. On auroit trouvé de la refiftan- 
ce dans les grands , & dans les petits, dans les ri- 
ches, 8c dans les pauvres ;onauroit renvcrféun 
deflein qui ailoit au mépris du Dieu vivant on 
n’auroit pas contribué d’un deuier , ny d'une 
obole pour la conftruétion de cét édifice , 8c pour 
l’élévation de cette Statue. Et n’eft-il pasincroia- 
blcque faint CalTy, 8c faint Vrbic,qui eftoient 
d’une naiflànce tres-illultre , & de l’ordre des Sé- 
nateurs , par confisquent qui avoient du pouvoir, 
8c du crédit dans la ville , que l’un 8c l’autre n’a- 
yent rien dit , ny rien fait pour empefeher le bâ- 
timent d’un Temple, & l’élévation d'un CololFc 
qui ailoit à renverfer tous leurs foins , 8c tous 
leurs travaux î Pouvoient-ils prêcher la véritable 
Religion d’un côté , 8c de l’autre confentir qu’on 
érigeât des Autels à Mercure, & à Jupiter î Ces 
deux faints Coadjuteurs de feint Auftremoine , ÔC 
les premiers Chrétiens de la ville auroient-ils 
foufïcrt une telle entreprife ? n’auraient Us pas 
verfé leur feng , 8c donné leur vie pour l'empê- 
cher} Cependant ,ny feint Auftremoine , ny faiqc 
Vrbic , ny aucun de nos premiers Chrétiens n’a 
efté dans ce danger : la raifon eft qu iln’y en avoir 
pas dans Clermont pour lors , 8c que faint Mar- 
tial, & feint Auftremoine n’y vinrent que deux 
fiecles après , & dans un temps , où tout le mon- 
de embrafloit la Foy , qui le repandoit libre- 
ment par tout , nonobftanr les perfccutions de 
Déce, de Valcrian , de Gallien , d’ Aurclian , 8c de 
Pipcletiau. 
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¥ lu fieur s Bglifes bâties dans Clermont par. 
J faint Aitflremoine , & mifes fous la prote- 
ction des faints martyrifés dans le troifé- 
me fiecle. 

II. Preuvi. 

* • ; ■ *' 

N Oftrc faint Prélat auroit-il pu porter les 
Chrétiens de Clermont à bâtir , & conftrui- 
re un fi grand nombre cl’Eglilès , d’Oratoires , & 
de Chapelles , comme il s’en fit de ion temps 
dans la ville d’Auvergne , s’il y eftoit venu durant 
le règne de Claude , de de Néron. La perlêcution 
fut trop horrible pendant prés de deux ficelés 6 c 
la Religion Chrétienne n’avoit pas pris des raci- 
nes afl’cz profondes dans l’elpritdes peuples 1 , & 
dans les villes capitales de l’Empire pour olèr en- 
treprendre fi publiquement des édifices, où dé- 
voient fe tenir des aflemblécs qui cftoient lèvere- 
ment deffenduës par les Edits des Empereurs. 
L’on mobje&era que la ville d’Auvergne n’eftoif 
pas fujette aux loix de Rome , ny gouvernée par 
des Prcfidcnts de leur part pour y rendre la juftice, 
& y recevoir le tribut qu’elle payoit aux Empe- 
reurs -, par confcquent qu’on ;y pouvoir prêcher 
la Religion Chrétienne hardiment , & fins crainte 
de trouble. 

Il eft vray quelle n’y eftoit pas fujette , & que 
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cette republique avoir un Sénat qui rendoit la ju- 
stice aux Peuples de fa dépendance, & qui levoit 
par fes propres officiers le tribut qui cftoit dû au 
fife , fans qu’il fût befoin d’un receveur de la part 
des Romains pour l’exiger. Cela n’cmpclchoit 
pourtant pas qu’elle ne fe regift par les loix Ro- 
maines, comme elle le fait encore aujourd’huy , 
& qu’elle ne rendift obeïHancc à ce qui venoit de 
la part des Empereurs, & du fenat de Rome: elle 
n’auroit cû garde d’embrafl'er ouvertement une 
religion qui cftoit décriée , & défendue rigourcu- 
(èmentpar les Edits des Empereurs: cela luyau- 
roit fait des affaires , il eftoit delà politique de 
la rejetter, & de ne j>as la permettre fi toft.Mais 
dans la fuitte des années, lorlqu’clle fut répandue 
par toutes les Provincesjqu’il y avoit déjà eu des 
Empereurs qui l’avoicnt embraflee nouvellement 
comme les Philipes j d’autres qui par le patte l’a- 
voient tolérée & foufferte , comme Vcfpafien, 
Tire , Antonin , Heliogabale,Scvcre , & quelques 
autres -, que de 45. Empereurs, qui avoient gou- 
verné l’Empire depuis Néron jûlques à Valecian 
il n’y en avoit eu que neuf qui l’euflent perlccutée 
ouvertement , ils crurent lagement qu’ils pou- 
voientbicn tolérer , ce que Rome avoir plufieurs 
fois toléré , permettre une Religion que la plus- 
part des villes , que Lyon, & Vienne les voifines 
avoient depuis plus d’un fieclereçeuë à bras ou- 
verts pour cela le Sénat d’Auvergne confcntitquc 
les Peuples de la lurildiétion rembraflaflent , & 
fitt’ent conftruire des Eglilès , & des Oratoires à 
l’honneur du vray Dieu , 8 c de fes fiunts , dcfîrite- 
bant Aras (difent nos vieux Bréviaires dans les 
leçons de l’office de faine Auftremoine ) nbi d«- 
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monibus ante A facrijicaverant , & ipjts in lacis cum 
magno conamine , & magno décoré Ecclefias con- 
firuebant a quibus per idem tempus , mos , & amor 
in pradiEla urbe increvit , ut tanta, bafîlict , domi- 
no opitulante , confbuerentur 3 ejuanta quidam in nul - 
la aliarum civitatum regni Francia conjlrutla cer- 
nuntur , pro quibus fnmme Pater omnipotent pofci- 
mus , qui tam egregium pradicatorem mittere dig- 
ttatus es , per quem elipt tam innumerabilem popu-. 
lum perditum qd eœleftia revocares, 

Voicy les noms de quelques unes de celles qui 
ont efté conftruites du vivant de noftre Apoftre, 
& qui relient pour la plus-part en nature, ou d’au- 
tres bâties fur leurs ruincs.Dans çe nombre je ne 
mets pas l’Eglilè de noftre Dame d’Entrc-laints 
dans laquelle eftoit autres-fois le Baptiftaire , qui 
cft la première, & la plus ancienne du Diocelè, ÔC 
qui maintenant eft un célébré monaftere de l’or- 
dre de faint Benoift , conlàcré par faint Martial 
quelques mpis avant la venue de faint Auilremoi- 
ne dans le bout d’un de nos fauxbourgs pour la 
conlolation des Chreftiens qu’il trouva dans la 
cité d’Auvergne. 

La première que je trouve avoir efté bâtie 
dans Clermont par laint Auftremoine eft l’Eglilè 
Cathedralle qu’anciennement on appclloit,la Me- 
re Eglilè , qu’on croit avoir efté la mailon de laint 
Cafly, lequel après y avoir logé noftre Apoftre à 
fon arrivée dans la ville d’Auvergne , y alTem- 
bloitles fidclles ,leur prêchoit l’Evangile, Sc y 
cclcbroitles laint myftercs, le nombre des Chré- 


tiens s’eftant augmenté par les Prédications, & par 
les miracles que Dieu operoit par le miniftere de 
fon prédicateur, elle fut bien toft changée enEgli- 
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fe, qn’il mit & confiera fous la protection de la 
Uivine Marie merc de Jcfus , & du glorieux mar- 
tyr faint Laurent , qui dépuis peu avoir enduré a 
Rome divers tourmens , 8 c fouffert un glorieux 
martyre dans la pcrfccution de Valerian 1 an 261. 
Nore Cathedralle reconnoitce faint Diacre pour 
fon premier, &c plus ancien Patron, après la feinte 
Vierge •, 8 c c’eft celle-là mefme que faint Grégoire 
de Tours appelle veterrima Ecclefiarum intramu - 
ros urbis , dont il fait la dclcnption au c. 1 6. du 1. 
1 . de fes hiftoires , 8 c dans laquelle repofent les re- 
liques de feint Agricole , & de faint Vital -, il la 
nomme la plus ancienne des Eglifes de la ville, par- 
ce que hors l’enceinte des murs , il y avoit celle 
de noftre Dame des faints martyrs qui eftoit en- 
core plus ancienne ; & nous dirons en fon lieu 
pourquoy faint Agricole , & faint Vital , faint Au- 
(l remoine, 8 c faint Bonnet font aulïi reconnus les 


Patrons de cette mere Eglife. 

Saniïusvero Namatius pofi obitum Ruftici Epifcopi 
apud Arvernas in diebus illis oiïavus erat Epijcopus, 
hic Ecclefiam <jha nunc confiât , & veterrima intra 
muras civitatis habetur,fuo ftudio fabricavit , ha- 
bentem inion gum pedes centum ejuinquaginta , in la- 
tum pedes Jexaginta , in altum infra capfam ufcjue 
cerner am pedes c/uinc/uaginta, in ante obfîdam rot un- 
dam habens ab utroejue latere aflellas eleganti con- 
ftruüas opéré , totumejue adificiurn in modum Crttcis 
habetur expo/itum , habetfeneflras 42. Columnas 70. 
O fia 0B0. Terror namefue ibidem Del, & claritas 
magna confpicitur , & vers plerumque inibi odor 
ejuafi. arematum fuaviffimus advenire a Religiojîs 
fentitur. Parletes , & altarium opéré farfurio , ex 
rnulto marmorum gcnerc exornamenta habent , txaüo 
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ergo omnino decimo anno adificio , beatus Pontife# 
Bononiam civitatem Italie Sacerdotes dirigit , ut ei 
reliquiasfaniïorum Vit ali t , & Agricola exhibe ant , 
quos pro nornine Chrifti Deinoflri maniftfiijfim'e Cru- 
cifixos ejfe cognovimus. Creg. Turon. \.%.c.\6. 

La fécondé Eglilè que je trouve avoir efté bâ- 
tie dans Clermont du temps de noftre faint Apo- 
ftre , eft celle de làinte Croix , ou du Sauveur 
portant fa Croix, qui n’eftoit éloignée que de io. 
ou de i i. pas de la Cathedralle , & qui a retenu 
ce nom ju (qu’au temps des premières croifades, 
que la dévotion des Peuples a dépuis appellé du 
faint Scpulchre, en conüderation de la fepulturc 
de noftre Seigneur qui y avoitefté depeintepar la 
pieté des Pèlerins revenants de la Paleftine , avec 
toutes les figures en relief qui reprefentoient ce 
myftere , laquelle fut en partie détruite l’an 1500. 
par Jacques d’ Amboife Evêque de Clermont pour 
faire la place , & polèr la Fontaine qui eft entre 
l’Hoftel de l’Evêque, & l’Eglilè Cathedralle; l’au- 
tre partie de cette Eglilè a duré jufques a l’an 166% 
que l’on acheva de démolir ce qui enreftoitpour 
faire la place qui eft devant l’Evêché, & l’Eglilè 
un peu plus Ipatieulè qu’elle n’eftoit. 

La troifiéme , eft I’Eglilè Collegiale , & Par- 
roiffiale de faint Pierre , & de faint Paul , com- 
munément appellée de làint Pierre , comme il eft 
remarqué au leccmd no darne de l’office de noftre. 
Saint. Crefcente fidelium numéro , Ecclefiam conftru- 
xit, quant in beati Pétri principe apofiolorum honore 
dedicavit. 

La quatrième eft celle de faint Michel q ua erat 
in porticu occident ali matris Ecclefïœ , comme j’ay 
lu dans] quelques-uns de nos anciens Bréviaires \ 
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C’eft dans cette Eglife , 8c Chapelle que noftre 
Taint Bonnet pafloit les nuits en prières , 8e Orai- 
fons, & dans laquelle la fainte Vierge luy appa- 
rut avec une grande troupe d’ Anges , & de bien- 
heureux en luy baillant une Chatuble pour dire 
la fainte Méfié , que nous confervons avec tant de 
foin , & que nous ne montrons qu’une fois l’an- 
née pour contenter la dévotion des Peuples,qui 
viennent la voir de tout levoifinage le 1 5. Jan- 
vier, jour de fa Fête j elle fut détruite il y a envi- 
ron 3. fiecles , lors qu’on fît deflèin d'achever 
l’Eglife Cathedralle ,qui eft encore imparfaite de 
ce cofté-là& qu’on vouloit continuer jufques au 
grand degré des gras j il ne refte prefentement 
que l’effigie de cét Archange fur la pointe de la 
muraille qui eft du coté du couchant , entre les 
deux grandes Tours, ou Clochers de la vieille 
Eglife, qu’on y a pofé en mémoire de cette dé- 
molition. 


La cinquième , eft celle desfaints martyrs Caf- 
fy , Viétorin , Maxime, & fix mille deux cents 
foixante fîx autres , qui dans ces premiers fiecles 
n’eftoit pasloing des murailles de la ville , com- 
me remarque Grégoire de Tours, & maintenant 
eft lés Clermont , 8 c fut conftruite en l’honneur 


de ceux qui verferent leur fang pour Jefus-CHrift 
lorfque l’impie Crocus s’empara de la ville d’Au- 
vergne l’an de grâce 165. 8 c qui avoient efté en- 
fevelis pour la plus-part dans le voiftnage de cette 
Eglife , 8 c à l’entour de celle de noftre Dame 
d’éntre-faints , lefquellcs s’appellent encore de ce 
nom , 8 c quelles ont retenu depuis la naiflancc 
de l’Eelife jufques à noftre temps. 

La uxiéme eft celle dçfaint Simphçriçn mai> 
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tyrifé à Autun l’an 174. dans la ? perfccutio;n dff 
l’Empereur Aurèlian; c’cft prcfçntcment un Cha* 
pitre confiderable de Chanoines,une bonne par- 
tie delà ville eftant du reflbrt de cette Parroifte* 

& dépuis l’an 660. n’a plus fon ancien nom mais 
celuy de faim Gçnés , parce que le corps de ce 
faint Evêque y fut transféré. Cette Eglife polïede 
encore ceux de faint Sidoine Apollinaire & de 
faint Quenuan, qui y ont efté tranfportés. • 

La l'eptiéme eft l’Eglife de faint Maurice & de 
fes Compagnons martyrs , qui ayant rcfufé d’af- 
fifter àun l'acrifice folemnel que Maximich vou- 
loir faire à fes Idoles en aétion de grâces d’une 
viétoire remportée , endurèrent dans la Savoye 
uneglorieufe mort le 11. de Septembre de l’an 
287. par l’ordre exprès de ce cruel Empereur. 
Baroniusmet leur martyre plus tard de quelques 
années -.mais Èutrope,Adonde Vienne, fie les an- 
ciens Hiftoriens le marquent au commencement 
de la perfecution de Diocletian , & de l’aflocia- 
tion t dc fon collègue àl’Empire.Lagenercufe mort 
des foldats de cette pieufe légion s’eftànt répan- 
due dans les Provinces voilînes , on commença a 
leur faire des vœux , & à fe recommander à leurs 
prières du vivant de nôtre faint Apoftre, on en- 
gea dans Clermont une Eglife à leur, honneur qui 
eftoit autres fois dans l’enceinte de la ville, main- 
tenant elle eft hors des murs; elle a retenu le nom 
de fon premier Patron jufques à l’an 730. quelle 
commença de s’appcllerde faint Bonnet , à rai- 
fon que Procule Evêque de Clermont y fit trauf- 
portcrlecorpsdece faint Evêque fon prcdccef- 
feur, qui revenant de Rome cftoit dccedé à Lyon 
25. ans auparavant , lequel repofa dans cette pa$ 
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foifle jufques à l’an 1095» qu’il fut porté fur le 
maiftre Autel de l’Eglüc Cathédrale ; dépuis cet- 
te tranllation , elle a encore changé de nom, 6 c 
fc nomme maintenant de faint Ferrcol , à caufe 
d’une portion notable des Reliques de ce faint 
Martyr qu’elle poflede , &r de la dévotion des 
Peuples qui y accourent de toutes parts le jour 
de fa Fête pour implorer fon afîîftancc. C’eft au- 
jourd’huy un célébré Séminaire de l’inftitut de 
Meilleurs de faint Sulpicc de Paris; il s’efleve tous 
les ans dans cette fainte maifon prés de 8 o. Eccle- 
fiaftiques qu’on difpofc par divers exercices de 
pieté , & de doétrine , à fc rendre capables de 
recevoir les faints ordres , & de remplir les be-* 
nefices Sc les Cures qui font en très-grand nom- 
bre dans le Diocefe. 

La huitiéme,cft l’Eglifc de Chantoiien , ou de 
Chantoing , qui cft prefentement un Monaftcre 
de Religieux Carmes Déchauftès, & qui a efté une 
Abbaye de Chanoines réguliers de faint Augu- 
ftin ; c’cftoit auparavant un Prieuré Cure du pa- 
tronage , & de la dépendance de la Cathedralle. 
Ce qui me fait croire que cette Eglifc avoit efté 
bâtie du vivant de faint Auftremoine , c’eft que 
faint V rbic fon fucccfleur y a efté quai! au com- 
mencement do fon Epifcopat en retraite, pour y 
faire penitence de la faute qu’il avoir faite d’a- 
voir habité avec fa femme , après s’en eftre fepa- 
ré pour «ftte Evêque , & qu’il y fut enterré après 
fa mort au raportde Grégoire de Tours au cha- 
pitre 39. du premier livre de fon Hiftoirc& de 
Moniteur Savaron in V rbico. 

Le neuvième , eftl’Eglile de faint André lés 
Clermont , prefentement c’eft un Monaftcre de 
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Abbaye de Chanoines Réguliers de l’Ordre d£ 
Premontré. La preuve que ]’ay qu’elle fut con- 
ftruite du temps de faint Auftremoine , c eft que 
faint Trigride en eftoit Reéfccur du vivant de faine 
Legonce troisième Evêque de Clermont , par 
confequent s elle eftoit Bafilique quelque temps 
devant. 

La dixiéme , eft celle de faint Cyr, & de faintc 
ïulite martyrs , vulgairement faint Cirgucs j ce 
qui fait conje&urer quelle eftoit Oratoire dés le 
temps de noftre Apoftre , c’eft qu’il fe trouve 
qu’elle avoir eftéEglife long-temps avant lave- 
nue de l’Abbc faint Abraham , qui vivoit dans 
Clermont l’an 4 5 o. & qui mourut dans une gran- 
de vieilcfle du f temps que faint Sidoine eftoiç 
Evêque l’an 478. que noftre faint Grégoire com- 
pare à râifon de fes vertus , & de fa Foy au pre- 
mier Pcre des croyants ; outre que le martyre de 
fainre Julite , 8 c de faint Cyr eftoit arrivé àTarfe 
de Cilicic quelques années avant le martyre de 
noftre Apoftre pendant la perfecution de Diode- 
dan. Ce qui a efté monaftere dans ces premiers 
fiecles de l’Eglife, n’eft prefenterïient qu’une (im- 
pie Paroifïè des tauxbourgs du patronage de la 
mere Eglife ; la fontaine qui n*en eft qu’a 15. 
ou io 4 prs porte encore le nom de ce faint 
Abbé , qu’on appelle commnnement la fontaine 
de faint Abraham. 

Les autres Eglifes de Clermont n’ont efté con- 
ftruites que dans les fiecles fuivants , comme il 
fe dira en fon lieu , eftant certain qu il y en avoir 
un plus grand nombre du temps de faint Auftre- 
moine , s’il en faut croire le témoignage de nos 
Bréviaires , 8 c de celuy de Grégoire de Tours 

dans 
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dans la vie de S.Quentian* mais qui dans la fuite 
& par le malheur des guerres ont efté envelopées 
dans les ruines de la cité d’Auvergne , dont il ne 
refte prefentement qu’une petite partie qu’on ap- 
pelle Clermont pour eftre fituée au plus haut du 
monticule, & de la Coline, où cette ancienne ville 
eftoitpoféc : Les terres, vignes , granges, & hé- 
ritages qui font à l’entour de fes murs en retien- 
nent encore le nom , qu’on appelle communé- 
ment dans le pais Lafcitas, ou CitÀ ; parccque cet- 
te ville eftoit fituée pour la plus grande partie 
aux endroits , où font lcfdites vignes, terres, jar- 
dins ; & comme difentnos vieux Bréviaires lors 
qu’ils en font la defeription , fon plan , &c fou 
(on afliete eftoit pour la meilleure part dans la 
coline & plaine qui regarde le Levant, & le Midyî 
ce qui eftoit le Fort, & la Citadele J cft prefen- 
tement la ville, comme tous les HabitanS fça- 
vent très bien : s’eftant trouvé de nos jours, & 
journellement fc voit la meme chofe par ceux qui 
veulent crcufer de la pierre dans leurs héritages 
,qui font à l’entour de la ville ; des maifons, 8 c 
des édifices ruinés , qui paroiflent avoir efté très 
fomptueux,& d’une ftruékure plus admirable que 
ceux d’aujourd’huy. 

Sur cette quantité d’Eglifes , & d’Oratoircs je 
tire quatre preuves qui font voir que faint Au- 
ftremoine n’eft venu en Auvergne que dans le 
troifiéme fiecle. La première d’avoir pris pour pa- 
tron de la Cathedralle avec la fainte Vierge le 
glorieux martyr faint Laurent, qui mourut pour 
J e s u S-C h r 1 s t l’an 160. félon Onuphre, ou 
l’an 16 1 . félon Baronius dans la pcrfecution de 
Valerian, & de Gallien. La fécondé eft l’Eghfc 

R 
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Parroilfiale des Saints Cafly, Viéfcorin & autreî 
qui ont cftt martyrifez par Crocus l’an z 6 f ; 
La troifiéme eft l’Eglife Collegiale & Parroif- 
fiale de laint Symphorien martyrifé à Aututi 
l’an z 7 4. qui maintenant s’appelle de Saint 
Gênez. La quatrième l’Eglife dej*aint Maurice; 
& Tes Compagnons Martyrs qui furent décapi- 
tez par Maximicn l’an z8j. communément de 
faint Bonnet , de faint Ferreol , ou du Séminai- 
re. Noftre faint Apoftre pouvoit-il établir des 
Parroifles dans la ville d’Auvergne avant leur 
. Inftitution dan& l’Eglife , puis qu’on ne com- 

mença à en ériger dans les villes Epifcopales 
& dans les Bourgs de la Campagne que vers 
le milieu du troifiéme fieele , comme nous li- 
Trttlyttrti f ons j ans J a yj e <ju p a p e Denys , qui ne com- 
'Eccltjins & mcn( - a de tenir le Saint Sicse de Rome que 

in t*rbe di- vers 1 an t.6\. lequel il garda onze années, 
vifitiVar- ? latine en fa Vie , & Baronius l'an zjo. n. 5 . 
rochtas & & de confacrer des Oratoires à l’honneur des 
Diœeefts Saints qui ne dévoient venir au monde & mourir 

* t l ue deux fodes après fa venue en Auvergne. 

D’où j’infere que faint Auftrcmoine n’eft venu 
dans Clermont que dans le troifiéme fieele , 
puifqu’il a furvécu au glorieux triomphe des 
Saints , à l’honneur defquels il a érigé les Egli- 
fes , dont je viens de parler. 
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CHAPITRÉ y; 

L’ Auvergne ne commença à avoir des 
martyrs que l'an 

I . * , 

III. Preuve. 


S I la Foy avoit efté prefchée dans l’Auvergne 
du vivant de Claude, de Néron, & deDo- 
initien , il y attroit eu fans doute quelques Mar- 
tyrs dans Clermonr ; & noftre Saint Prédica- 
teur n’auroit pas pu faire bâtir tant d’Eglifes, 
inftituër le faint Ordre du Clergé , répandre 
l’Ordre Monachal en divers lieux de la Provin- 
ce , confacrer un grand nombre de Vierges , & 
faire de Ci faints etabliflemeris durant l’Empirq 
de Néron , & de Domitien , & dans un temps Cl 
horriblement mauvais , comme le fiit celuy de 
ces deüxfruels Tyran^j&il ne feferoit pas écou- 
lé deux fiecles entiers fans fe répandre quelque 
goûte de fang.Chteftien , noftre illuftre faint 
J ulien qui donna fa vie pour j e s u s-C hrist 
la quatrième ou cinquième apnée de l’Empire 
de Dioclctian , ne leroit pas reconnu je pre- 
mier Martyr du Païs d’Auvergne. On m’ob jette- 
ra d’abord pourquoy j'avance ce Paradoxe * 
puifque faint Antolian , faint Limine, , faint 
Yi&orin , & plus de flx mille autres.donnerent 
leur vie dés le temps de Déce, de Valcrian,& 
de Gallien , qui eft 15. à 3 o. ans devant la Per- 
lccution de Maximien ôc de Diocletian. Voie/ 
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comme je le prouve. Saint Antolian ÿ & faint 
Limine donnèrent 4 la vérité leur vie pour 
J s s u s-C h r i s t quelques années plûtoft , 
mais ce fut dans une émotion populaire fufci- 
tée contre les Chreftiens par les Preftres de 
l’Idole de Vaflo , Ôc ce fans aucune forme de 
Juftice, mais par remportement ôc par l’impe- 
tuofité d’un Peuple ému , & pouffé par les pa- 
roles feditieufes de quelques Idolâtres. Saint 
Calfy, faint ViCtorin , faint Maxime, & fix mille 
foixante autres furent égorgez par la barbarie 
d’un victorieux cruel , indigné 'qu’on euft rc- 
fifté à fes armes , qu’en fe deffendant valeüreu- 
femenr on euft faic perif quantité de fes Sol- 
dats dans les attaques , 8c aftauts qu’il avoit 
donnez à la ville ; ayant fçeu après la reddition 
que les Chreftiens y avoient plus apporté de 
rcfiftance que les autres , enragé de leur valeur, 
8c en voulant à la Religion qu’ils profefToient 
les fit chercher par tout •, & ceux qui eurent le 
courage de confelfer J e s u s-C h r i s t furent 
la viétime de cet Impie victorieux : n(pis avant 
ce temps-là , c’eft-à-dire dépuis l’an 4 6 . que 
faint Pierre envoya faint Auftremoine à Cler- 
mont au dire de ceux de l’opinion contraire 
jufqu’à fan azj. qu’il ne fe trouve aucuns 
Martyrs dans l’Auvergne , ny aucun Preftre, ny 
Evêque qui ait tenu le Siégé Epifcopal, que les 
Martyrologes d’Adon, d’Ùfuard, de Clermont 
ôc de France ne falTent mémoire d’aucun , & 
que faint Grégoire de Tours, qui eftoit du Païs 
fils d’un Sénateur de la ville , ôc Neveu d’un de 
nos Evêques , n’ait jamais fçeu qu’il y en euft 
eu ( il en auroit fait mention dans fes oeuvres. 
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comme il a fait de beaucoup d’autres de la 
France ) c’eft une des plus fortes preuves que 
l’on puifle avoir pour dire que la Foy n’y a 
efté prefchée que dans le troifiéme fiecle , 8c 
que les Hiftoires de Sevcre Sulpice , 8c dudit 
Grégoire qui la font répandre fort tard dans les 
Gaules font trcs-veritables , 8c quelles n’ont 
pas efté dépravées i ce qui fe vérifié encore 
tres-clairement par la Chronologie cxadfce de 
nos Evefques toute tirée des Ouvrages de Gré- 
goire de Tours , de Monfieur Savaron dans fes 
Origines, 8c de la Gaule Chrcfticnne de Mef- Arvernis 
fieurs de Sainte Marthe. En voicy les Cita- *’» Gallia 
tions tirées des Martyrologes , & dcl’Hiftoirc 
Ecclefiaftique dans la ville d’Auvergne , on fait ”‘ s 
' la naiflancc au Ciel des Saints Antolian, 8c Li- r0 [\ r 0w ' 
mine Martyrs. Greg. de Tours 1. 1. hiftor. C. 31. G allie. & 
& dans le Chapitre 6 y du Livre premier des mi- Clarom. 6. 
racles . ' 

Mais nos Bréviaires manuferits, & Imprimez 
ajoutent cette circonftance , que ce fut par 
l’inftigation de Vidfcorin Preftre des Idoles , 
qu’ils endurèrent une mort glorieufe pour la 
confeflion de l’Evangile de Jésus-Christ 
ayant fufeité la populace contre eux , il s’en- 
fuit neceflairement que ce fut l’année 257. ou 
158. puifque quelque temps après ce Vidtorin 
ayant efté converty par Caflius , il donna fa vie 
pour la même confeflion l’année 265. avec fix 
mille deux cens foixante-fix autres , * lors de la 
prife de la ville d'Auvergne par l’Armée de 

* Arvernis natalis SS. Cxflij, Viftorini, Maximini, 
eum alits fox millions dusentis fexaginta [ex. Ereviar. 

& fdartjr. Clarom. Rom. & G allie, jj. Mail. 
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Ciotus , Grégoire de Tours Livre i. de fes fflftoi- 
res Chapitre j i . &c nos Bréviaires manufcrits & 
Imprimez le jour de leur fefte. 

' * A Brioude dans le même Pais d’Auvergne 
Te fait la Fefte de faint Julien Martyr Compa' 
gnon de faint Ferreol T rjbun. Comme il lcr- 
voit Noftre Seigneur fous l’habit de Soldat , i^ 
fut pris par les Huilfiers du Prefident Crifpin , 
& tué d’un horrible genre de mort , ayant eu 
le goficr fcoupé j le Bréviaire de Clermont Ici 
jour de fa fefte le x8. Aouft , & Grégoire de 
Tours au Livre x. des miracles de faint Julien, 
ce fut dans la Perfecution de Diocletiaft l'an--: 
née i S 8 . Ce faint Martyr eft Patron du noble 
Chapitre dés Comtes de Brioude , qui après, 
çeluy de faint Lambert du J-iege , de iaint Jean 
de Lyon , & de faint Martin de Tours eft cêluy’ 
de la France qui a les plus beaux droits. Gre-» 
goire de Tours qfti luy eftoit extrêmement de^ 
Vot a décrit fes combats , & fes miracles. 

' ** Dans le mefmc Pais d’Auvergne fe fait 
auffi la Fefte de faint Sirene qui perfeverant 
conftammcnt à prcfçher J e s u s-C hrisTj, 
nonobftant les deffenfes des Infidèles receut la 

’ ' , . t , . . * ; , . : s. ' • 

* Br tv ut e apud Arvtrnos pajfto fanfti fuliani Mâp- 
tyris qui cum effet beats F erreoli Tribuns Cernes, & ijs 
babitu militari fervirtt -, inperfecutiene Dioclettant k 
rhilitibus tentas diffefto gutture morte horribils netatuS 
ejl. Martyr^ Rem. G allie. & Clarotn. tg. Augufli, • 

** Claromonte Arvernerum fan fl s Sireni Martyris , 
qui pr opter egregiam in Çhrifli nomint confitendo con - 
. flantiam dira paffus exafto illuftri Agone palmam fem- 
piterna gloria accepit. Martyr. Gallic. & Clarom. tj. 
Febr. Le Martyre de ce Saint arriva au commence- 
ment de la Perfecution de Diocletian environ l’an 
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rccompcnfe de Tes travaux , & de Ton héroï- 
que vertu par divers fupplices , qui donnèrent 
fin à fe vie. Le vulgaire l’appelle feint Sirenat , 
d’autres feint Cerneuf > il cltoit venu d’Italie 
avec feint Auftremoine , qui quelque temps 
apres Ion arrivée dans le Pais l’avoit envoyé 
prelchcr l’Evangile dans le Liuradois du côté 
de Thiers , de Cropierc , & d’Ambcrt j c’cft le 
Patron de la ville & du Chapitre de Bilhom , 
qui après celuy de la Cathédrale cil un des plus 
célébrés de la Province* lequel a encore cet 
avantage de (K>lTeder plufieurs goûtes d’un Sang 
miraculeux de Noftre Seigneur renfermé dans 
une fiole de cryftal aufli vermeil, comme s’il ne 
venoit que d’eftre répandu , & qu’on montre 
deux fois l’année aux Feftcs de la Sainte Croix 
de May , & de Septembre à tous les Peuples 
du Diocefe , ôc de diverlês Provinces qui vien- 
nent eftrc lcs # Ipc&ateurs de ce miracle conti- v 
nuel. 

* Dans le mefine Pais, on fait la Feftc de feint 
Amand Martyr , lequel endura divers fupplices 
pour la Confcffïon de Jefus-Chrift. 

Au même Pays d’Auvergne la ville d’Yfloire 
vit l’aflaffinat commis en la perfonne de faine 
Auftremoine premier Evefque de Clermont par 

*. Arvernis fanéti Amantii , qui fidt prefians , & 
morum cafitmonta infignis Chnftiani Rtligionis actu- 
fatus Iudtcis mandate diris divtxatus tormtntis ; quo 
acerbius tortus , eo fortins , libcriufque Chrifii Dommi 
nomtn confejfus efi. Demumque tn confiant! fidei affe- 
• veratione ad txtremos fptritus perfevtrans , nobili Aga- 
ric , immortalis glorta donativum percepit. Marty roi. 
Gallic. 7 , Februarit. 
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une troupe de perfides Juifs en hayne de noftrë 
fainte Religion , & de ce qu’il avoir converty 
le fils du Prince de leur Synagogue , le premier 
de Novembre de l’an 295. & le 10. de l’Em- 
pire de Diocletian. Arvemis fanfti Auflremonii 
frimi ejufdem Civitatis Epifcopi. Martyr. Rom . 
Caille. & Clarom. 

Au mefme Pays fe célébré la Fefte de fâint 
Adorateur , que quelques Idolâtres firent mou- 
rir cruellement en hayne de noftrc lâinte Reli- 
gion > c’eftoit un jeune Gentil-homme qui avoic 
efté converty par faint Ambroile j*Sa naiflance . 
au Ciel fut l’année 390. ou environ. Martyrol. 
G allie, le 14. de Novembre. Ce font les Mar- 
tyrs d’Auvergne que l’Eglifo reconnoift pour 
tels , & il ne s’en trouve point d’autres dans 
tous les Martyrologes , ny dans l’Hiftoire. 


CHAPITRE VI. 

Les meurtriers de faint Auflremoine ne 
'vinrent établir des colonies en Auvergne 
que fin la fin du fécond fiecle. 

* K 

IV. Preuve, 

L A quatrième raifon qui monftrc é vident 
ment que làint Auftremoine n’a point efté 
envoyé par faint Pierre , c’eft qu’il eft dit dans 
fa Vie qu’il y avoit une Colonie des Juifs dans 
la ville d’Ylîbire ,, & qu’ayant converry , Sc 
baptifé le fils d’un des principaux , en hayne de 
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cela il en fut mal-traité , & qu’il mourut des 
coups que ce Peuple perfide luy donna. J’ay 
donc à faire voir qu’il n’y avoit aucuns Juifs 
dans l’Auvergne dans le premier fiecle :Et pour 
prendre la chofe dans fon Origine , il faut fça- 
voir que ces maudits meurtriers depuis le mo- 
ment qu’ils mirent J e s u s-C hrist en Croix, 
qui eftoit le véritable Meflie promis par la Loy, 
& par les Prophètes , allèrent toujours de mal 
en pis , de l’aDyfme de la fèdition dans l’abyf- 
me de la révolté , & des cruautez exercées con- 
tre les premiers Chrcftiens dans le maflacre des 
Officiers de Celar , de quelques migandages 8c 
émotions populaires à une rébellion ouverte 
contre les Prefidens envoyez de leur part -, Si 
bien que ce Peuple s’eflant entièrement révol- 
té , & voulant à toute force Iccouër le joug de 
l’Empire de Rome, environ l’an 66 . de noftre 
fàlut , l’Empereur Néron y envoya Velpaficn 
Ibn Lieutenant pour les ranger à leur devoir:Dé- 
puis le commencement de cette guerre qui dura 
dix-fept ans, julqu’à là fin , il périt par le glai- 
ve des Romains plus de trois cens mille hom- 
mes du Peuple Juif , onze cens mille perlbnnes 
dans le fiege 8c dans la prife de Jerufdem , Sc 
nonante-lèpt mille jeunes hommes qui furent 
faits Efclaves, Sc vendus par Tite l’année 71 . 8c 
dilperfez un à un , deux à deux , ou par dixai- 
nes , fi l’on veut , dans les Provinces voifines de 
la Judée pour eftre employés aux travaux les 
plus vils , & les plus mécaniques qui lbient;&: 
ce Peuple qui fe vantoit d’ eftre libre , exempt 
d’Impofts , 8c de fubfides, qui n’avoit pas voulu 
obéir aux Empereurs fut contraint en punition 
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dé Ion Déicide » & de là rébellion de fe fôû,- 
mettre aux moindres Sujets de l’Empire , & de. 
demeurer dans l’ElcIayage le refte de lès jours. 
Ce n’eft donc pas de ceux-là que font delcen- 
dus ceux qui firent mourir noftrç làint Apoftre 
dans YlToire depuis l’année 71. qu’ils furent 
vendus par Tite jufqu’à l’an Si. que mourut 
iàint Auftremoine fuivant leur opinion •, il, y a 
trop peu de diftance pour faire que des hom- 
mes çlclaycs fans filles , ny femmes venus de 
l’Orient , pauvres , & dépourveus de tout fe-« 
cours humain , lâns biens , richeflès , ny poflcA 
fions, puis q#ïls eftoient efclaves , ayant fallu 

S u’ils eulïent palfépour y venir de ville en ville, 
e village en village , de Province en Province , 
de la Judée , & Paleftine dans la Phçenicie , 
Syrie , Cilicie , Pamphilie, Lycie , Lydie , Phry- 
gic , Byrhinie , Thrace , Macedoine , Dalmatie, 
lllyrie , Lombardie , Piémont , Daufiné , Lyon- 
nois, & Forcft -, ou fi l’on veut que de la Iudée, 
ils loyenr venus dans l’Idumée Terre de Gelïèn, 
Egypte 0 Lybic Ægyptienne , Cyréne , Affrique , 
Numidie , Mauritanie , & mis fur mer pour en* 
trer dans les Elpagnes,les traverlèr toutes , puis 
venir dans les Gaules par la Catalogne ,.le Col 
de Pertuis , le Rouflillon , le Languedoc , tra- 
verlèr les montagnes qui nous lèparent du Ge- 
vaudan , Roüergue , 8c Qijercy, & prendre enfin 
des habitations dans noftre Limagne : ou bien 
fi l’on ne veut pas qifils y loyent venus de cette 
maniéré, ce fera làns doute par la voye de mer: 
Ces 97.milleEfclavcs,ou quelques-uns d’enrr’eux 
fc 1 er ont embarquez à Cefarée , Tyr, Sidon* 
Tripoly , Bcrithe , ou dans quelque Port de laj 
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|?aleftine , ou de l’Egypte. Si ceux qui (ont dé 
contraire opinion à la naître , & qui alfeurent 
que ce font ceux-là qui vinrent en Auvergne , 
Je leur demande fi des Efc laves qui n’ont ny 
lïard i ny denier , dépourveus de tous biens , 
ont pu difpoler de leurs perfonnes , & de leur 
liberté pour venir de fi' loing établir une Colo- 
nie dans fi peu d’e(pace de temps , & ce (ans 
aucune pcrlbnnc du lêxe pour s’aflèurer de faire 
une habitation permanente , & de durée qui 

Î >ut leur donner des luccefl’eurs Sç heritiers de 
eurs*bicns? y pouvoit-il avoir pour lors des 

Î icrfonncs atfez charitables pour les défrayer de 
a dépance de leur voyage durant l’Empire de 
Domitien ? les Chreftiens ne pouvoient pas la 
faire , ils avoient cfté dépouillez de leurs biens 
& pofleffions par cet Empereur qui lcsperlècu- 
ta étrangement. S’il y en avoir de cachet, & de 
couverts qui euflent échapé la mort, & la con- 
filcation de leurs biens , fans doute ils auroient 
plütoft aififté leurs freres perfecutcz qui étoient 
dans les fers , & dans les Priions , que non pas 
une Nation qui avoit fait mourir fon Sauveur, 
lapidé faint Eftienne , emprifonné les Apoftres , 
& fait mille maux à tous les Fidcllcs. Ce ne pou- 
voir pas cftre non plus les Gentils, faire du bien 
•à lès ennemis , eftoit une vertu inconnue aux 
Payens, l’Idolâtrie, & le Judaïfine eftoient deux 
Religions trop oppofccs pour s’aymer , & s’en- 
tre-lervir ? Pouvoit-ce eftre des Pilotes , des 
Marchands qui eu(Tent fait traverfer un trajet 
de mer de quinze cens lieues pour un remer- 
ciement , à des (èditieux & à des révoltez con- 
tre leur Souverain , les uns eftoient trop mercc- 
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paires pour payer le paflage > de fournir à la 
nourriture d’un Peuple , qui eftoit l’execration 
. de toutes les Nations de la terre. Difons donc 
que cette Colonie qui vint s’établir dans noftrc 
Limagne eftoit de ces Juifs qui l’année 137, fu- 
rent chaffez de leur Pays , de leurs Terres , de 
pofleffions, de contraints par les Ordres cxprez 
d’Adrien de for tir de Jeur Territoire pour cner- 
cher des habitations ailleurs , le leur ayant efté 
confifqué par cet Empereur , de baillé aux Pcu^ 

f >les du voiiinage de la Paleftine en punition de 
eur révolté , de des cruautez exercées fur les 
Officiers Romains en divers endroits de l’Em- 
pire. Et pour prendre les choies dans leur com^ 
piencement > ce Peuple perfide s’eftant derechef 
révolté contre la majefte des Empereurs l’année 
133. fit des maflacres horribles contre les Ro-> 

. mains dans tous les endroits , où il fut le plus 
fort. Adrien pour reprimer l’audace de punir la 
perfidie de cette Nation déloyale, fut obligé d’y 
envoyer divers Capitaines , de Lieutenans pour 
les mettre à la raifon. Dans une feule Cam- 
pagne il en fut tué cinquante mille portans ar- 
mes par l’Armée de l’Empire > cinquante des 
plus belles villes qu’ils euflent , furent ren ver- 
fées de détruites entièrement , neuf cens quatre 
vingt de cinq Bourgs brûlez de réduits en cen- 
dres par Jule Severe fon Lieutenant •> de l’an 137. 
que fe termina cette guerre , la Judée leur fut 
entièrement oftée,& deffenfes faites fur peine dç 
la vie de n’y mettre jamais les pieds. Tous les 
habitans de naiflance Juifve furent dépouillez 
de tous leurs biens , chaffez de Jerufalem , de 
contraints d’aller demeurer autre part y la ville , 
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6i tout le Pays baillé à cultiver aux Gentils 6c 
aux Nations voifines. Il mourut dans cette fé- 
condé guerre en divers combats , & rencontres 
cinc| cens quatre-vingts mille Juifs , fans un 
nombre infini de ceux qui périrent par la faim , 
de maladie , de mifere > par le feu , 6c par les 
flammes dans ieurs propres maifôns. Ceux qui 
refterent de cette grande , & univerfclle calami- 
té furent obligez de chercher des domiciles chez 
les Nations voifines i Si bien qu’ayant quitté 
l’Afie , 6c les Provinces du Levant où ils eftoient 


en horreur , il y en eût un grand nombre qui 
vinrent faire leurs demeures dans l’Occident , 
dans les Allemagnes , l’Italie , les Gaules , & les 
Efpagnes : ce qui neanmoins n’arriva pas d’a- 
bord qu’ils furent chaffèz de la Judée , mais 
peu à peu , ,6c fuivant que leurs moyens , 6c 
Facultez le permettoient , 6c que leur indufirie , 
& le travail de leurs mains pouvoient fulfire 
à la dépenlë de leurs voyages. Il n’eft pas croya- 
ble qu’une Nation vagabonde dépourveuc de 
tout fècours humain , abandonnée de Dieu mê- 


me , pût d’un plein faut , 6c d’une volée venir 
de Jerufàlcm , & de la Judée dans les Gaules , 


elle y employa quantité d’années : Ceux qui 
ont dequoy , 6c font fournis de viatique peu- 
vent aller facilement par toute la terre en 
payant leur dépenfè,mais un Peuple pauvre, 
défaille , fans bien , ny appuy de perfonne , qui 
ne gagnoit fa vie que par fon induftrie , Sc par 
le travail de fes mains il luy falloir du temps 
6c beaucoup d’années pour venir dans l’Au- 
vergne , fur tout s’il eftoit chargé , & embar- 
rafl'é de femmes , d’enfans , 6c de bagage. Pour 
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cette railon je (oûtiens que cette Colonie dç 
Juifs établie â Ylfoire eftoit de ceux qui (atti- 
rent de Jerufalem , & de la Judée pàt l’ordre , 
& le commandement de l’Empereur Adrien 
l’année 1 37. & qu’au boiit de quelques années 
quelques pelotons de ce Peuple eftans venus en 
France » il y en eut deux , ou trois qui vinrent 
s’établir dans noftre Limagne , l’un à Clermont^ 
l’autre dans le Territoire ai (foire : En effet il 
falloit qu’ils y fuflent arrivez long-temps avant 
l’année 2.95. en laquelle ils firent mourir (àint 
Auftremoine , puis c[u’il y avoir déjà des Fa-» 
milles entières chargées d’enfans , qui fçavoient 
le langage du Pays , & une Synagogue bâtie » 
& entretenue à leurs dépens , & fournie de 
tous les Officiers que demandoit leur jLoy : 
d’où je tire cette conçlufion que (àint Auftre- 
tnoine n’eft pas venu, en Auvergne durant l’Em- 
pire de Claude , & de Domitien , mais de 
Déce -, puifqüe ceux qui l’ont fait mourir n’é- 
toient en Auvergne , que du temps de celuj 
de Dioclétien. Gcticbrard. ex Fafio. 
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CHAPITRE VII. 

Les Parents de Saint Alyre quatrième Eve- 
. que de Clermont ± convertis & Baftifex* 

. far Saint Aujlremoine . 

V. P K E U V I. 

I L eft rapporté dans la vie de faint Âlyrc 
quatrième Evêque de Clermont, qu’il fut 
élu dans cette charge les dernier es années de 
l’Empire du Grand Conftantin , 5c que fes Pa- - 
rents avoient efté convertis par S. Auftremoi- 
ne 5c quil àvoit baptifé toute cette familles 
Le témoignage des Autheurs de cette vie 
prouve très - bien que c’eft feulement dans le 
troifiéme fieele , qile la Foy a efté prêchéc en 
ce Pais d’Auvergne , quand les parents de faint 
Alyre furent baptifez *, il falloit quils euffenc 
vingt ou Vingt-cinq ans pour le moins , parce 
que dans ces premiers fiecles on ne -baptifoit 
que des Adultes pleinement inftruits de nos 
Myfteres *, fans doûltc ils avoient des cftfans* 
ou en eurent quelque-temps après. Saint Aü- 
ftremoine vint à Clermont dans l’Automne de 
l’an 252 s Saint Alyre fut à Treves pour dé- 
livrer d£ la puiflance du Démon la Fille de 
Clement Maxime Empereur, Tan 385 , 5c dé- 
céda fur les chemins s’en revenant en Auver- 
gne le cinquième de Juin de la même année, 
rerfons le cas qu’il ayt vécu une ccntainç 
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. Ü’artnées , ce qui eft trop pour un ÈvéquC des 
premiers fiecles , qu’il eft probable avoir tra- 
vaillé infatigablement durant le cours de Ion 
Epifcopat ; autrement il n’auroit pas mérité 
la qualité de Saint, & Dieu n’auroit pas tant 
bperé de miracles devant fon Tombeau par 
fon interceflion , comme il s’en eft fait du de- 
puis. Tigride fon Frère qui l’a ay^é à fup- 
porter les travaux de cette charge, & qui a 
mérité le Titre de Bien-heureux par fes rares 
vertus , n’a vécu que 70 ans , comme il eft dit 
dans fa vie ; & faint Martin qui leur eftoit 
Contemporain n’ayant gardé l’Epifcopat qu’une 
Vingtaine d’années, n’a vécu en tout que 80 
ans , de forte qu’on n’en peut donner pour le 
plus que cent à faint Alyre noftre Evêque. 
Difons maintenant que fi faint Auftremoine 
eftoit venu en Auvergne l’an 4 6 , & qu’il fût 
vray qu’il euft converty les parents de faint 
Alyre , & Baptifé toute cette famille , il fe 
trpuveroit que ce quatrième Evêque de Cler- 
mont auroit vécu plus de trois cents ans , ce 
qui eft abfùrdc , & nullement fouftenable* 
Dans ces premiers fiecles de l’Eglife, on nevi- 
voit pas plus de temps que l’on fait aujour- 
d’huy , comme il feroit aifé de le prouver par 
les vies de quantité de Saints de ces premiers 
temps, & par le témoignage mefme des Au- 
theurs Prophanes. Cette remarque tirée du 
propre aveu de ceux de l’opinion contraire , 
fait voir clairement que c*eft dans le troifîé- 
me fiecle, que la Foy a efté Prêchée dans Cler- 
m ont , puis que faint Alyre qui avoir efté ba- 
pt’fé par noftre premier Evefque avec fes pa- 
rents 
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Kiiti mourut l’an $8j. Comme l'on Hiftoire le 
prouve indubitablement , & de là je con- 
clus par une confluence infallible que faint 
Auftrcraoine n’cft venu en Auvergne que 
l’an x 53. 


CHAPITRE VIII. 

• * » 

La conftrutfion de l'Eglïfe Cathedralle 3 & 

» de celle de Nojlre-Dame d 'Entre- Saints , 

.. ‘ ou des Saints Martyrs. 

V l . Preuve. 

« 

L ’Ecrivain de la vie de Saint Aiÿrc , 
& TAutheur de celle des Saints d’Auver- 
gne, difent que faint Martial a fait bâtir l’E- 

Î 'jlife Cathedralle de Clermont, qui eft appel- 
ée par Saint Grégoire de Tohrs Veterrima Ec- 
ole fiarHm ihtra muras Vrbis, èc que faint Ati- 
* flremoine a fait conftruire celle de Noftrc- 
Dame d’Entre-Saints , qtïe riotis croyons plus 
ancienne, comme ii fc fuppofe par le partage 
du mênie Grégoire; qui pour faite différence 
de celle de la Ville d’avec celle des Fauxbourgs 
inet Ce mot ititra muros Vrbis. Sùppofé donc 
que fairit Martial i & faint Auftrcmoine ayent 
efté envoyei par faint Pierre Tari 46 de no- 
ftre falut , & le 4. de l’Empire de Claude,’ 
Comme les Autheurs de Cette opinion l*aflu- 
rent, il fe trouvera qii’il y aura eu des Chré- 
tiens dans l’Auvergne avant le départ de Rome 
4 c Ces deux premiers Apoftrés de i’Aquitainé i 
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ce même avant celuv de faint Pierre de Jcrtt- 
falem, & de la Juaée. 

Voicy mes raifons. Les Ecrivains de la vie 
de ces deux Saints s’accordent en cecy, que 
faint Martial chemin faifant pour aller à Li- 
moges s’anêta quelques-jours dans Clermont, 
Ce qu’il confacra une Eglife à l’honneur delà 
Divine Marie , c’eft la Cathedralle à leur di- 



re ; il falloir donc qu’il y eût des Chrétiens 
dans la Ville d’Auvergne avant fa venue , 
n’eftant pas neoeftaire d’Eglifc , où il n’y a pas 
de fidcles pour la fréquenter, & y faire leurs 
Tricres. A quel propos donc eft-ce que Gré- 
goire de Tours appelle cette Cathedralle Ve- 
terrima Ecclejîaritm mtra muros Vrbïs\ C’eft 
pour faire la différence d’une plus ancienne 
qui eftoit dans les Fauxbourgs , autrement ce 
faint Arehevefque n’auroit pas eu raifon d’é- 
crire dans fes Hiftoires qu’elle eftoic la plus 
ancienne de la Viilc , s’il n*y en avoit pas eu 
une plus ancienne dans fes dehors > il ne faL 
loit pas mettre ce mot lntra muros Vrbil , il ' 
eftoit fuperflu j par qui donc cette Egli- 
fe plus ancienne , qui eftoit dans les Faux- 
bourgs , a t’clle efté bâtie ? Par faint Auftre- 
moine, à ce qu’ils difent ( ce qui neanmoins 
n’a jamais efté , ) cet Apoftre eft donc venu 
dans Clermont avant faint Martial ; puis qu’au 
jugement de noftrc Grégoire, ( qui fçavpit 
rres-bicn l’Hiftoire de fon Pais. ) il y avoir 
une Eglife dans les Fauxbourgs plus ancien- 
ne que celle de la Ville, que les Autheurs de 
ces vies difent avoir efté bâtie par noftre pre- 
mier Evefquc i maintenant je leur demande. 
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fcette Eglife plus ancienne depuis quel temps 
y eftoit elle i ils me répondront fans doute 
un, ou deux ans avant la venue de faint Mar- 
tial , c’eft à dite l’année 44 , ou 4$. Parce que 
fuivant leut opinion, il partit de Rome l'an- 
née 4 G pour aller à Limoges. Ceux qui la 
firent bâtir demeurèrent - ils long-temps à la 
mettre dans fa perfection , deux , ou trois ans. 
Il falut acheter la place, faire les fondements, 
plevcr les murailles , les crefpir , blanchir , met- 
tre le toit , pofer le pavé , faire des portes , 
des vitres, 8 c l’accommoder de quelques or- 
nemens. Combien de temps s’eft il employé 
à coût cela ? deux, ou trois ans au moins. Nous 
voilà déjà à l’année 41. Pour faire cette dé- 
pence ne falut-il pas que les Chrétiens s’aflem- 
blaflènt, 8 c que chacun fe cottifât félon fes 
moyens , & avant tout cela n’avoit-ii pas fa- 
lû. inftruire ces perfonnes de la beauté , de 
l’excellence, & de la. Sainteté de noftrc Reli- 


gion ? Combien de temps s’employa t’il pour 
former l’efprit , 8 c les mœurs de ce Peuple 
Idolâtre î 4, ou j ans \ c’eft donc l’année 37, 
ou 3 8 , que les Auvergnats . embraflerent la 
Religion Chrétienne ! 'Avant que de fe refou- 
dre à quitter les Idoles pour s’attacher à la 
Religion d’un Dieu qui avoit < cfté Cru- 
cifié ; Combien de temps fe paffa t’il î un , 
ou deux ans au moins ! Il falloir bien ce petit 
efpace pour defabufer les peuples de la fuper- 
ftirion de leurs Idoles , les porter au culte, 
du vray Dieu , 8 c à embralïèr la Sainte 
folie de la Croix. Depuis Jerufalem jufques 
à Clermont pour traverfer tant de Mers , 8 t 

* M 
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de Provinces , 5 c faire feize à dix-huit cents 
lieues de trajet. Un homme qui vcnoit àpié, 
5 c fans viatique * combien de temps a-t’il mis 
en chemin? prés d’un art \ Voilà donc un Dif- 
ciplc dans l’Auvergne depuis l’année 34* fans 
Caradere &c fans permiflîon. Premièrement fans 
caradere fil ne fe fit aucune Ordination dépuis 
celle des Diacres par les Apoftres l’année 34, 
5 c celle de faint Paul , & de faint Barnabé par 
le Clergé d’Antioche l’année 40 , julques à 
l’année 4! , bu 43 , que faint Pierre , & les 
Apoftres cortfacrerent les Difciplcs. Seconde- 
ment fans miifion ; il ne fut arreté dans le Sa- 
cré College que l’on iroit Prêcher aux Gen- 
tils , qu après qu’on eût entendu le rapport de 
Ce premier Apoftre fur les merveilles qui s’é- 
toient paiTées dans la converfion de Corneille, 
& de fes gens, & dans la plus faine opinion 
Àft. iï.i*. ce ne fut qu’environ l’an 41, Cette vérité 
établie, 5 c qui eft de la Sainte Ecriture, il 
s’enfuit qu’il y a eu des Chrétiens dans le 
fonds de l’Occident avant que faint Pierre 
eùft baptifé le Centenier , & que faint Paul 2 
& faine Barnabé fe fuftent tranfporrez à An- 
tioche de Syrie , 5 c à Tarfe de Gilitie. Il 
s’enfuit encore par là que faint Auftremoine a 
porté la connoiffance de Jésus - Christ dans 
le Pais d’Auvergne , avant que faint Pierre , 
5 c les Apoftres l’eulfent Prefché aux Nations 
voifines de «la Judée, par confequcnt que nous 
fournies Chrétiens , avant ceux de Ccfàrée» 
de Tyr , de Sydon , de Joppc , de Tarfe, 
d’Antioche, & de Rome ; 8 c par une fuite 
neceftaire que ce Difciple qui nous a Prefché 
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l’Evangile n’eftanç ny Preftre, ny Evefque a 
vécu prés de trois cens ans , tenu le Sicge Epif- 
copal 16 j ans, paflé (ain & fauf le Règne 
de 4J Empereurs, & eu le privilège d’avoir 
veu toutes les révolutions qui fe font paifées 
pendant trois fiecles dans l’Empire Romain , 
& échapc les tourmens 8c la mort dans les 
temps que toutes les Provinces de l’Empire 
nageoient dans le fang Chrétien par la perfe- 
cution des Empereurs ; que vingt-cinq Papes 
n’ont pu éviter , 8c que dix milliçns de Mar- 
tyrs ont répandu gencreufetnent , tandis que 
naître Apaftre , & les Chrétiens de la Ville 8c 
de la Province d’Auvergne jouïlToient d’une 
profonde paix i que leurs voiEns de Lyon , 8c 
de Vienne eftoient cruellement tourmentez. 
Ce privilège fpccial, 8c extraordinaire eftoic 
refervé pour les fideles de Clermont, & non 
pour ceux des autres Rations. Voilà quelques- 
unes des abEirditez qui s’enfuivent de l’opi- 
nion de ceux qui mettent la venue de faint Au- 
ftremoine , 8c de faint Martial , 8c la publica- 
tion de l’Evangile dans le premier fiecle & du- 
rant le Régné de Claude, 8c de Néron. Pour 
donc ne pas entrer dans un mélange d’erreurs, 
d’qpinions confufes, il faut s’en tenir au 
fentiment de Severe Sulpice , qui fait venir 
fort tard en France les Evefques, 8c à celuy de 
Grégoire de Tours, qui m et leur a'rivce du- 
rant l'Empire de Déce , non de Claude, de Né- 
ron, 8c de D.omitien, 8c de nos anciens Bré- 
viaires qui aflurént la meme çhofe, & qui di~ 
fent que faint Martial çhemin faifant pour al- 
ler à Limoges, pour contenter la dévotion des 

S iij 


Digitized by Google 



3 J 4 V Origine 

fidèles qu’il trouva'darts Clermont, confacra 
le lieu de leur aflèrablée en Oratoire , qu’il 
mit fous la prote&ion de la Divine Marie Mcrc 
de Jésus c’eft la Chapelle de Noftre - Dame 
d’Entre-Saints enclofc dans l’Eglife , & Monâ- 
ftere que nous appelions de faint Alyre j & que 
faint Auftremoine eftant arrive qüclques mois 
après dans l’ Automne de la mefmc année fit la 
mefme chofe de la maifon , où il cftoit logé : 
t’eft où prefentement eft la mère Eglife, que 
d’un nom .plus connu , le commun du peuple 
appelle la Cathedralle , pour avoir efté la pre- 
mière Chaire de noftre Prédicateur , & laine 
Jîvefque. 

I \ . - • 


chapitre IX. 

Ctft la Tradition de l’Eglife d'Auvergne , 
que les fpt Evefjues vinrent en France 
du temps de T)éce l’an 153. 

V. 1 1. Preuve. 

O N a pu remarquer dans quelques-uns 
des Chapitres precedents comme les Lé- 
gendes de nos premiers Saints contiennent, & 
la négative , & l’affirmative de ma propor- 
tion. Toutes fois par les chofes qui arrive- 
rez après leur départ de Rome , & lors do 
leur entrée en France , par l’Epoque Chrono- 
logique des fuccefleurs de Saint Auftremoine 
dans l’Evêché de Clermont , par la folution 
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qu’on a donnée aux objections qu’on pouvoir 
faire, 8c par les obfervations fuivantes, il fc 
void clairement que ce fut du temps de Décc 
que les Evefques furent envoyez dans les Gau- 
les par le Saint Siégé, 

1. Les Bréviaires Imprimez par l’ordre exprès 
de nos Evefques , 8c de fon Chapitre pour 
l’ufage des Eglifes de ce Diocefe, chez Jean 
le Petit à P^ris l’an 1 5 z 8 , 8c à Thiers chc? 
Roberç Maflalin l’année 1557. dans la Légen- 
de dç faint Auftremoine le 8 . Novembre di- 
fent qu’ils furent envoyez en France durant 
l’Empire de Déce. Sanüus igitur Aujlremomut 
Apofiolorum ChrifH D'fclpulus temporibus Gccit 
Imperatoris cum aliis cju'am plunmis Condfcipu * 

lis in G allias mijfus leoitur ad pradicandum 

Hi vero mijji fnnt Turonicis Gratianus Epifco - 
pus i Arelatenfibus Trophimus Epifcopus ; Nar - 
bona Paulus Epifcopus -, Tolofit Santrmnus Epf- 
copus j Parifîis Dionyfus Epifcopus ; Lernovi- 
cenfibus Marùalis Epifcopus ; Arvernu vero 
Aufiremonius efl dtftinatus Epifcopus. Et dans 
les Leçons de faint Cailÿ le 15 May, quel- 
que temps après que faint Auftremoine euft 
converty Camus qui eftoit une perlonne tic 
grande qualité , il l’ordonna Prcftre , & le ht 
fon Vicaire ; ce Callîus ayant converty Vidto- 
rin Preftrc des Idoles , quelque temps après 
cette converfîon cesi deux nouveaux Chre- 
{tiens donnèrent leur vie dans la perfecution. 
de Valcrien, 8c de Gallien ; 8c nous croyons 
que ce fut fuivant la Chronologie dcsHiitoi- 
res de Grégoire de Tours, 8c de nos Bréviai- 
res l’an zéy , lors de la prile de la Ville d’Au- 

S iiij 
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vergne par Crocus, puifquc Valcrien, & Gai- , 
lien ne commencèrent à regner que l*an 157 , 
de que Çrocus ne pafla le Rhein, & n’entra dan| 
les Gaules à main armée que l’an 1 6 1 , ou 
1 61 , qu’il ravagea , & pilla pendant prés de 
dix ans. . • 

i. Les Bréviaires mauufqrits de çe Diocefe 
du il, 13 , & 14 fiecle que j’ay y eus Se lus ’ 
tant dans nos Archives, que dans diverfes BiJ 
bliotheques , mettent auffi la venue des fepj 
Evefques au temps de Déce dans les Leçons de 
faint CalTy , & de Tain; Auftremoine, & con- 
firment qu’ayant inftruit & converty Cafllus» 
qu’enfuite il l’ordonna Preftre , & que Caftius 
ayant converty Vi<^orin , l’un Se l’autre quel- 
que temps après leur converfion donnè- 
rent leqr vie dans la perfecucion de Valcrien, 
de de Qallien. Ntc multo poft Martyrium per 
effufionem fanguinis pro Chrifio , Cœlorum Régna 
ftmt adepti } par confequent c’eft faint Fabien 
qui a envoyé faint Auftremoine en Auvergne, 

<8 c non faint Pierre , puifqu’il eftoit mort il y 
• avoit deux cents ans. 

3. Le Martyrologe de la Cathedralle de Cler-y 
mont qui fut écrit les premières années du Re- 
né de faint Loiiis l’an m$, fait diftin&ion 
c fainr Denys d’Athencs , d’avec faint Denys? 

de Paris i par ce témoignage il s’enfuit que ce 
premier Evefque de Paris, n’eftant pas l’Arcopa- 
gite, qu’il n’y eft venu qu’avec les fix autres 
dans le troifiéme fiecle. • 

4 . U eft dit dans la vie de faint Prieft, Pro » 
jtÙns , five PrajeffuSy Evefque de Clertpont qui 
verl'a fon fang dans le feptiéme fiecle pour la 
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ponfervation du Temporel de fon Eglife, qu’il 
avoit compofé un Livre de la Légende des Saints 
de fon Diocefc; c’eft-ce qu’afleurent nos Bré- 
viaires anciens, & nouveaux dans les Leçons de 
Ton Office , Jacques Branche dans la vie des 
Saints d’Auvergne Imprimée au Puy l’an 16 J x. 
Surius en Ta vie le zj Janvier , & Sigibertdans 
fa Chronique \ Par confequent il eft probable 
que c’eft de luy que les Ecrivains de ces Légen- 
des, dans les fiecles qui fui virent celuy de ce S. 
Martyr , ont appris que ces fept Evefques vin- 
rent du temps de Déce j quoy que du depuis 
elles ayent efté' dépravées par quelques petits 
Difciples d’Hilduin. Neanmoins lesevenemen* 
dont Us font mention , & qui fepaflfercnt après 
leur arrivée dans les Gaules, font connoiftre , 
comme j’ay dit que ces Corre&eurs ne fçavoient 
ny la Chronologie, ny l’Hiftoire des prenjtfjtrs 
fiecles, puis qu’ils mefloient les evenemens du 
troifiéme dans le premier , & ceux du premier 
dans le troifiéme. 

* 5. Du temps de Grégoire de Tours, on Ii- 
foit la Lcgende des Saints dans les Eglifes du 

Diocefe de Clermont, cela fc void dans le Cha- 

. ' ’ - > * 

* Dits pajponit erat Tolyearpi Martyr it magni, & in 
Rtcemagenji vico Civitatis Arverna ejtis foltmnia ce- 
lebrantur , ItBa igitur paffione cum r cliqua pajfionibut 
quas Canon Sacèrdotalis invexit tcmpHs adfaerificium 
advmit . Greg. Chap.16. 

SanBus vero Sidenius tanta facundit erat ut pie v 
rumque ex lmprovifo luculentijfimi qui volebat null » 
obfi fiente mora comporter et.... 

Qued in prafatione libri qutm de Mijps ab eocom- 
pofitis conjunximus , pltnths dttlaravimut. Greg. 
Juron, t. h. x, t. u. 
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pitre 8 6. du Livre i . de la gloire des Martyr*^' 
& au Chapit. z z du z. Livre des Hiftoires de ce 
Saint Arcnevefque i il cft dit que faint Sidoine 
avoit compofé un Livre de Méfiés , & dans le 
Chapitre zi de çe mefme livre, il eft rapporté 
que faint Abraham Abbé , ayant invité un jour 
de fcfte folemnelle ce Saint Evefque de venir 
celebrer les Divins Offices dans i’Eghfe de S. 
Cirgues, qui cft aux Fauxbourgs de Clermonr, 
que tout à coup on luy enleva le Livre dont il 
fe fervoit pour cette célébration >nonçbftant ce 
malicieux larcin, il ne laifTa pas de continuer 
POffice , & de prononcer avec l’admiration de 
tous les afliftans les me fines paroles , comme fi 
le livre avoit efté devant fes yeux j 8c fur la fin 
de ce mefme chapitre, il eft remarqué qu’il avoit 
fait un Livre de Méfiés ( pour l’ufage fansdoq- 
te , 8c le fervice de fon Eglife. ) Sur ce témoi- 
gnage on peut tirer cette confequenc^, 8c dire 
que ce n’eft pas les Pfeaumcs que l’on chante 
qu’il avoit compofez , ny les Leçons de l’Ofit- 
ce, ny les Epiftres, & Evangiles qui fc difent 
toute l’année dans la Cathedralle , 8c dans les 
Collegiales de la Ville, & duDiocefe, puisque 
tout cela eft tiré de l’Ecriture Sainte -, mais que 
c’cft le Livre de la Lcgende des Saints , & de la 
paflion des Martyrs, dont parle Grégoire de 
Tours au livre i. des miracles. Chapitre 86, 8c 
qu’il appelle Miflél , dans le Chapitre zz. 
du Livre z. de fes Hiftoires , parce que Inter 
Mijfarum folemnia , 8c avant qu’offrir le Corps 
de J e s u s-C h r i s t , on lifoit à haute voix les 
avions de ceux qui eftoient allez à une meilleu- 
re vie , 8c l’on racontoit les combats qu’ils, 
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ayoicnt foufferts pour la doffcnfe de la Relig i, 
afin que par cette lefture les fidèles fulTent inci- 
tez à imitée leurs vertus, & à mettre en prati- 
que leurs faints enfeignemens. Dans la compofi- 
tion de ce Livre , faint Sidoine ne manqua pas 
fans doute d’y mettre les actions remarquables 
de faint Àuftremoine, fen premier predeceff.ur 
dans l’Evelché de Clermont , & ce qu’il avoir 
fait , & enduré pour répandre la Religion Chrc- 
ftienne dans le Pars , & en quel temps il y eftoiç 
venu; puis qu’il y faifoit mention de celle de 
iàint Polycarpc , qui eftoit un Evefque d’une 
Province éloignée. C’eft donc probablement 
de ce Livre que faint Grégoire de Tours avoir 
fçeu que ces fept Evefques vinrent du temps de 
Déce , comme faint Prieft l’avoit tiré des oeuvres 


dudit faint Grégoire, & de cette Legende de 
faint Sidoine ; fuivant cette remarque , nous 
pouvons tirer cette conclufion , & dire puis que 
nos Bréviaires du 1 6. 15.14. 1 & ta. fie- 

cles nous apprennent que les fept Evefques vin- 
rent en France du temps de Déce , que probable- 
ment ceux du 1 1 , dp 10, du 9, & du 8. 
fiecles, qui neanmoins ne fe trouvent plus , ont 
dit la mcfme chofe ; puis qu’on peut prouver par 
les Autheursdu 7. 6. & 5. fieilee que ces fept 
Evefques vinrent en ce temps-là, & qu’ils furent 
envoyez par le Pape faint Fabien , ou par le Cler- 
gé de Rome durant la vacance du Siégé, qui fut 
de quatorze mois. 

Je demande maintenant d’où cft-ce que ces 
deux Saints & anciens Ecrivains de noftre Fran- 


ce fçavaient que ces Prédicateurs eftoient ve- 
nus du temps de Déce , finon de l’Autheur de 
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Ja vie de faint Saturnin premier Evefque de 
Touloufc, ou du Livre des Leçons de S. Sidoi- 
ne. Car il n’eft pas croyable que ce Saint Evef- 
que qui n’eftoit pas éloigné du fiecle des pre- 
miers Evefqucs de ces fept Villes, qui paftbit 

f »our le plus fçavant homme de Ton temps dans 
es lettres humaines , qui fçavoit parfaitement 
l’Hiftoire Profane , & Ecclefiaftique , & qui 
eftoit un Poète, & un Orateur achevé, comme . 
cela fe connoît par ce qui nous refte de fes 
Oeuvres, euft fait un Livre pour l’ufage des 
Eglifes de fon Diocefe remply de narrations 
douteufes, & incertaines, 8c qui! euft mefté 
en écrivant la Le^endc de nos Saints, les éve- 
nemens du troificme fiecle dans le premier , Sc 
& ceux du premier dans le troifiéme j & dans 
lefquels il ne fc remarque qu’un ftile groflier , Sc 
tres-mal ordonné, au lieu de cette Eloquence 
qui luy eftoit propre, Sc naturelle :C’elt ce qu’on 
ne doit pas fe perfuader d’un homme confommé 
dans le Sciences, Sc quiavoit une facilité mer- 
veilleufe à s’expliquer , ‘ comme l’a tres-biea 
obfervé Grégoire de Tours dans le Chapitre n. 
du Livre que je viens de citer. Ce feroit aulfi 
très mal à propos , Sc à contre Cens que Genna- 
de , Sc Tritheme auroient dit qu’il eftoit le plus 
fçavant homme de fon temps , s’il avoit compa- 
lé les Légendes de la vie de ces premiers Saints , 
de la maniéré, que nous les avons dans nos vieux 
Breviairesde ftile en eft trop mal ordonné pour 
avoir efté didé par un homme fi Eloquent. Je 
crois mefrae que fi elles eftoient venues à fa 
connoiflance qu’il n’euft pas permis qu’on en 
eut fait k ledure, tant elles choquent & le 
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fens commun , & la vérité de l’Hiftoire , & que 
c’cft dans les ficelés qui fuivirent ccluy d’Hil- 
duin, & par quelqu’un des Se&ateurs de Ton 
opinion qu’elles ont efté fabriquées. Car l’Hi- 
ftoire nous apprend qu’environ 6 o ans après la 
mort de faint Pricft, les Sarrafins eftant entrez 
en France par la Provence , & le Languedoc 
avec des Armées nombreufes » ils firent périr 
une multitude infinie de peuple , ils pillèrent , 
ruinèrent* & brûlèrent avec noftre Ville tou- 
tes celles qui fe trouvèrent à leur partage , &C 
qui leur faifoient quelque refiftence , & comme 
dit Adon de Vienne, Saraceni totam jicjuita^ 
nlam valantes , & omnia flammis exurentes , 
Mànafteria «jHoefue ac loca facra feedantes \nrtn- 
mermn populttm abjicUtnt , &c. Que quarante 
ans après Pépin ayant pris la Cité d’Auvergne, 
il la fit mettre au pillage , & que le Château de 
Clermont , dont le Comte Eulalie s’eftoit faifi 
avec fes troupes > dans l’enceinte duquel eftoit 
la Cathcdralle , l’Hoftel Epifcopal , la Maifon 
de Ville, le logement des Chanoines & grand 
nombre d’autres maifons, ayant fait quelque re- 
fiftance, & nes’eftant pas voulu rendre à la pre- 
mière fommation , il le prit d’artaut , enluitç 
le fit piller, & brûler, te qu’il fut tout détruit 
& réduit en cendres , & ceux qui s’y trouvèrent 
en âge de fe deffendre & de porter les armes, 
furent tous paflez par le fil de l’épée, pour 
s’ eftre trouvez avec leur Comte dans le party de 
Gayfre , contre ce premier Roy de la race des 
Carlovingiens. Que les Normands dans le neuf, 
& dixiéme fiecle firent un femblablc traitement 
à ce qui reftoit d’entier dans la Ville, tant avis 
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Églifcs, qu’aux raaifons. Après tant de prifes,' 
d’incendies, Sc de bouleverfements, il ne faut 
pas s’eftonners’ilne fe trouve plus aucuns exem- 
plaires de l’Ouvrage de ces deux Saints Evef- 
ques, qui fans doute périrent dans les ruines,’ 

& incendies de la Cité d’Auvergne , du Châ- 
teau de Clermont , de la Mere Eglife , & de 
celles de fa dépendance, & qu’il ne fevoid dans 
nos Archives que deux ou trois Titres du di- 
xiéme fiecle , des precedents aucune chofe f 
Témoignage certain du deperiflement de leurs 
Oeuvres dans cette prife , & de la viciffitudc J 
Sc inconftance des chofes humaines. , 

- On peut ajouter à cette Tradition & au té- 
moignage de ce$ trois anciens Autheurs d’Au- 
vergne , celuy dé trois autres du mefme Pars , Sc 
de ces derniers tefnpsJ . 

! Le premier eft celuy du do&e Gcnebrard,’ 
Religieux Benediâin du Convent de MauzaC 
prés de Riom , qui fut Dodïeur de Paris , Pro- 
fefleur Royal en langue Hébraïque , qu’il avoir 
àprife avec les Humanitez dans l’Abbaye & Mo- 
nafterede faint Alyrede Clermont, Sc qUÏ en- 
fuite fut Archevefque d’Aix en Provence, le- 
quel dans fa Chronologie met la Venue de Saint 
Saturnin, premier Evefque deTouloufe, durant 
l’Empire de Déce ; la Table des Evefques de 
cette capitalle du Languedoc , fait connoître 
la vérité qu’il a avancée^ on peut la lire chez 
Catel dans fon Hiftoire des Evefques de Tou- « 
ïoufe au Livre y. Sc dans la Gaule Chreftiennc 
de Meflieurs de Sainte Marthe. . 

Le fécond eft de Monfleur Savaron Prefidcnt, 

& Lieutenant General en la Scnefchauflce , Sc 
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Siégé Prefidial d’Auvergne à Clermont , le- 
quel prouve folidement dans fes Origines , que 
feint Auftremoine n’y fut envoyé qu’au temps 
de Déce l'an 15;. Et cc parl’immediate fuccef- 
fion des Evcfques qui le furent après Iuy. 

Le troifiéme eft celuy du Perc Sirmond de 
la Compagnie de Jésus, connu de tous lesSça- 
vants, pour quantité d’Excellens Ouvrages qu’il 
a donnez au public ; mais particulièrement par 
fes Notes fur les Conciles de France , lequel 
dans un petit Traité qu’il a intitulé De duobus 
Dionyfiiiy fait voir que feint Denys d’ Athènes 
n’eft pas ccluy de Paris* & que ce dernier ne 
vint dans les Gaules que du temps que feint Fa- 
bien tenoit le Siegede Rome ; & la Table Chro- 
nologique des Evcfques de cette première Ville 
de France , donne tres-bien a connoiftre que 
ce fut feulement du vivant de ce Pape , & nori 
du temps de feint Clemént qu*il y fut envoyé. 
J’en rapporte quelques raifons dans les Ghapi-* 
tre 7 , 8 , 8c 9 , de la première partie , que je 
ne crois pas indignes de= la curiofité des le- 
cteurs de ce petit Ouvrage. • 

• Le fentiment de ces trois Grands Perfonna- 

F es confirme authentiquement la Tradition de 
Eglifede Clermont *• qui né met la venue des 
fept Evefques que durant l’Empire de Déce, 5 C 
la légitimé fucceflion de ceux qui furent les fuc- 
cefleurs de feint Auftremoine, quej’ay établie 
dans le Chap. 14. le fait auffi tres-bien con> 
prendre , fans qu’on puifTe l’infirmer par des 
objections*, tant l’argufncnt eft fort, & convain- 
cant , quelques répliqués qu’on pUifle faite. 
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CHAPTRË.X. 

L'inptution du Chant des Pfeatmes fur là 
jin du troifiéme fiecle dans l'Eglifi 
-, . de Bourges. 

. ; ' «V 

VIII. PrïUVÉ. 

S Aint Grégoire de Tours dans le Chapitre 
x 8. du premier Livre dé les Hiftoires, nous 
ayant dit que les fept Evefqucs vinrent ert 
France du temps que Déce tenoit l'Empire , SC 
dans le Chapitre 19; du. même Livre qu’un de 
cçs Evefques envoya à Bourges oh de les Dilci- 
ples pour y annoncer l’Evangile de Jésus- 
Christ, qiié qe Difciple après y avoir fait 
quelques conVerfîonS * & donné les Ordres à 
quelques-uns de ceux quil avoir convertis, 
qu’il leur àpprit le Chant des Pfcaumes , Sc U 
maniéré de celcbrer les faints Offices avec là 
Iblemnité requife. De eornm Vert Difcipulis qui— 
dam C'tvitatèm Bituricenfium aggreflits , falutart 
omnium Cbriftum, Dovùnum populis nuntiavit : ex 
his ergo pauci admodkm credtntes Clerici Ordinati 
ritum Pfallendl fufcipiunt , & qualiter omnipo- 
tents Deo foletnnia ctlebrart debeant imbuuntur. 
Creg. Turon. au paflage cité; , . 

j i Si les fept Evefques eftoient venus en 
France l’an 4 6, Sc que faint Auftremoine euflt 
envoyé faint Urfin à Bourges l'an 50. ou 60. ce 
Difciple feroit le premier qui auroit inftitué le 

Chant 
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Çhant des Pfeaumes dans l’Eglife Latine , 
ç’eft ce que .perfonne n’a ofé avancer jufqu’à 
cette heure que je fçaehe., 

i. Ce Difciple de faint Auftremoine auroit-il 
pu inftituër le Chant alternatif des Pfeaumes 
dans l’Eglife. de Bourges deux cens, <S c tant d’an- 
nées. avant, leuj: Traduction en .Langue. Latine. 
Tous les Interprètes de l’Ecriture conviennent 
en cecy , que l.a première Traduction de la 
Bible de l’Hebreu en Grec, fut faite du temps 
de Ptolomée, Philadelphe 28 5 - ans. avant la 
naiflànce du Sauveur. La, fecoiade eft celle que 
le Juif Aquila fit l’an. 137. de noftre falut. La 
çroifiéme eft de .Xhcodotion l’an 1 83* La qua- 
trième de Symmaque l’an 263. La. cinquième 
d’Origéne l’an 23 3... La.fixiémc eft de faint Lu- 
cien Martyr l’an 280. ou .290. La fepticme eft 
çelle que ; faint Pamphile donna au public envi 
ron le même temps * puis qu’il, mourut au com- 
mencement, du quatrième fiecle .dans la Perfe- 
cution de Maximicn , & la huitième, fut faite 
par faint Hicrofme. environ l’an 390. Toutes, 
çes Traductions du vieux; Teft amène font dç 
l’Hehreu. en Grec , mais celles du Grec en Latin 
ne furent faites qu’aprés ces. dernières,, ce qui 
donne à entendre que cclle.de la vulgate & des 
Pfeaumes , donc l’Eglife Occidentale fe fçrvoit, 
dans le troifiéme fieclcj cftoitou d’Origéne,ou 
de fa\nt Lucien, ou de faint Pamphile, parce que 
celles d’ Aquila, de Theodotion , & de Symma- 
que eftans pleines de fautes d’erreurs ne fu- 
rent pas. traduites, & n’eurent pas cours en TE- 
* Çlife Latine. Ce fondement pofé il eft indubi-, 
table que l’Eglife Romaine ne commença a fe 
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icrvir de la Traduction de la Bible en lahgtfe 
Latine , qu’aprés qu Origene , faim Lucien , 8c 
faint Pamphile l’eurent traduite de l’Hebreu en 
Grec , 8c que les Peres de l’Occident l’eurent 
mife du Grec en Larin , en fuivant mot à mot la 
Tradu&ion de ces faints Auteurs jee qui nean- 
moins ne peut avoir efté fait que fur la fin du 
troifiéme fiecle , par confequent cela fait croire 
que le Chant des Pfeaumcs de David ne fut éta- 
bly dans les Eglifes de l’Occident qu’aprés ces 
dernieres Traductions , 8c que faint Urûn n’a- 
voit en main , lors qu’il inftitua ce Chant dans 
Bourges que celle qui avoit efté faite par Ori- 
gene , ou par faint Lucien » ou par faint Pam- 
phile , par confequent qu’il ne fut envoyé a 
Bourges , que fur la fin du ttoifiéme fiecle. 

3 . Si cette Pfalmodic alternative avoit efté 
inftituée par cet Apoftrc du Berry fur la fin du 
premier fiecle ou au commencement du fécond 
elle auroit fait de l’éclat , donné à parler au 
monde , fait connoiftre les Chrcfticns , 8c donné 
occafion aux Magiftrats de les perfecuter:Cc qui 
n’aurqit pas manqué d’arriver , fi on euft chanté 
à haute voix les Pfeaumes de David dans le lieu 
de leurs atïemblées, durant les Régnés de Néron, 
de Domitien , de Trajan , d’Adrien , 8c de leur» 
fucccflèurs : Cependant il n’y eut point de Mar- 
tyrs dans Bourges 8c dans Clermont pendant 1» 
vie de ces Empereurs , parce que ce Chant n’y 
fut eftably , que fous le Régné de Confiance 
Chlore , & dans les temps que les pcrfecution» 
commencèrent à eefTer en France , ce Chant à 
deux Chœurs par les Ecclcfiaftiqucs de l’Eglife 
de Bourges fur la fin du ttoifiéme fiecle parole 
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a mon fens urt Argument fi fort & convaincant, 
qu’il-cft. impofiible d’y donner atteinte, à moins 
que de trouver des Autheurs qui veuillent afieu- 
rer que cette Traduction de la Bible , & des 
Heaumes fut faite dan9 le premier ficelé , ce 
que jeire crois pas qu’ils ofent fouftenir ; puif- 
que jufqu’à maintenant aucun Interprète ne l’a 
dit que je fçache -, Se s’ils me font voir que la 
vulgate a efté traduite dés çe temps-là , je me 
rangeray de leur cofté , & feray de leur fenti- 
ment \ mais jufqu’ alors je me tiendray à Sevcre 
Sulpice, & à Grégoire de Tours , qui ne font 
venir les Evefques en France que fort tard : 
veu qu’il le prouve par les raifons que j’ay * 
dites , que le Chant des Heaumes ne fut infti- 
tué dans Bourges que fur la fin du troifiéme 
fiecle , ou au commencement du quatrième. 



CHAPITRE XI. 


Contenant la réponfè aux objections prïfes 
des Bréviaires du Diocefe. 

IX. Preuve. 

* 4 ' ; • • 4 t \ . 

V Ous me dites avec tant d aflurance , & 
comme une chofc tout à fait certaine, que 
l’Eglife d’Auvergne n’a recetl la Foy que dans 
le troifiéme fiecle , cependant les Bréviaires de 
Clermont , & de faint Flour , imprimez à Paris 
chez Jean le Petit l’an 152.9. & a Thiers chez' 
Robert Maflalin l’an 1557 . difent en termes ex- 

T ij 
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prez i. Dans les Leçons de l’Office de falnï 
Cafry le 15. May , que faint Pierre envoya fepc 
Evcfques en France du temps de l’Empereur 
Claude , fçavoir à Tours faint Gatien } a Arles 
faint Trophime i à Narbonne faint Paul > à 
Touloulc faint Saturnin ; à Paris faint Denys ; 
à Limoges faint Martial , & à Clermont faint 
Auftremoine. * 

z. Dans la Légende de l’Office de faint Mary 
le 8. Juin que ce même Apoftre ayant emmené 
de la Judée à Rome faint Neftaire, faint Mamet, 
& faint Mary , qu il les envoya Cn ce pais d’Aü* 
vcrgnci f 

Et dans les Leçons de ce faint Evcfque le 
8. de Novembre que ce fut de faint Clement 
fon fucceflêur qu’ils receurent leur Million. 
Pourquoy donc dire avec tant de hardieffe que 
la Foy n’a efté prefehée dans Clermont que da 
temps de Déce , & non de Claude , & de Do- 
miticn , puis qu’il paroît par les Leçons de nos 
Bréviaires , que ce fur dans le premier fiecle que 
ces Saints furent envoyez en France. 

1. Pour répondre à ce que vous m’objcélez, 
il eft vray que ces Bréviaires Imprimez, & quel- 
ques-uns de ceux qui font manuferits , difent 
nettement dans l’Office de ces trois Saints, que 
durant l’Empire de Claude , environ l’an 4 6 . 
faint Pierre envoya les fept Ëvefqucs en France, 
mais il eft vray aufli , & cela eft plus clair que 
le jour que ces Bréviaires tant manuferits qu’im- 
primez dans les mêmes Leçons difent que ce 
fut durant l’Empire de Déce qui vivoit l’an 
* 5 ?- 

La première Leçon de noftre Apoftre com- 
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mencc ainfi. S andins igitur j 4 uftremonlus Apoflo- 
lorum Chrijii Difcipulus Temporibus Decil lmpe~ 
ratons , cum aliis <juam plurimis condifcipulis in 
Gallias miffus Legitur ad pradicandnm. Et pour 
preuve que ce fut du meme temps de Décc qu’ils 
vinrent, & non de Çlaudp , & de Dpmiticn, 
ç’cft qu’il eft dit expreflement qu’ils partirent 
de Rome lors de l’hcrcfic de Novatien, laquelle 
ne commença à s’éclore qu’aprés la mort du 
Pape faint Fabien , que Déce fit mourir le i 8. 
de Janvier de l'an aja. félon Onuphre, & félon 
Baronius l’an 253 . & qui n’éclata qu’aprés l’E- 
* leétion du Pape faint Corneille l’an 153. félon 
le fentiment du premier , &c félon celuy du fé- 
cond , l’année fuivante 254. Voilà la première 
réponfc à voftre qbjeétion. 

Dans les Leçons dç faint CafTy le 15. May , 
le mefme faint Pierre durant l’Empire du me- 
me Claude, envoyé en France les fufdits Evcf- 
ques pour y prefeher la Foy , & dans les mêmes 
Leçons il eft dit que noftrc faint Auftremoinc 
ayant converty faint Caffy qui eftoitqn perfon- 
nage tres-illuftre par fa naiffance , & qu’ayant 
connu fon grand mérité , il le fit Preftre, de fon 
Vicaire, & qu’il mourut dans la pcrfccution de 
Yalerian , & de Gallien , qui ont tenu l’Empire 
de Rome depuis l’an 45 7 . jufqu’à l’an 268. & 
un peu plus bas dans le même Office, que quel- 
que temps après fa converfion, & celle de Viéto- 
rin Preftre des Idoles que faint Cafly avoit con- 
verty , ils endurèrent un glorieux martyre j ce 
qui eft conforme à ce qu’en a écrit Grégoire de 
Tours ap Livre 1. de ion Hiftoire, Chap. 5 1. 
yn homme de bon fens,& tant foit peu rai tonna- 

T n> ; 
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blc doit-il croire que ces mots , Nec multr 
pofî Martyrium fer tffufionem fanguinis pro Cbrifto 
Calorum régna funt adepti , fe doivent entendre 
que ce fut feulement deux cens 8c vingt ans 
après leur converfion , 8c non quelques années 
comme f affaire ce faint Aufheur , qu’ils facri- 
fiererit leur vie pour Jésus-Christ , c’eft 
la féconde folution à voftre difficulté. 

; -i Et dans l’Office de faint Mary le 8. Juin , il 
eft dit qu’il fut Difcipjc de Noftre Seigneur, 
8c qu’il fuivit faint Pierre, & faint Paul à Rome. 
Voilà uqc propofition tout à fait contraire à 
l’Hiftoiré des Aftes , 8c par confequcnt une er- 
reur tres-groffiete , faint Pierre , 8c faint Paul 
n’eftans jamais venus à Rome énfemble , & de 
compagnie j il eft dit auffi dans le mefme en- 
droit que faint Pierre donna faint Mary à faint 
Àuftremoine pour l’accompagner dans la Mil- 
lion d’Auvergne avec faint bîc&aire » 8c faint 
M^mét. L’Hiftoire cy-defTus écrite de noftre 
faint Apoftrc fait voir la faufteré de cette opi- 
nion , 8c les obfervations fur celle de faint Mar- 
tial la font encore mieux connoiftre, fans qu’il 
foit befoin de s’étendre davantage pour remar- 
quer les abfurdîrez qui s’en enfuivent , & qui 
font contenues dans les Lcgendes de ces Saints. 

L’ignorance de ceux qui eurent le foin 
de l’impreffion de ces Offices , ne voulant pas 
s’en tenir aux anciens Bréviaires manuferits du 
Diocefc , à noftre Martyrologe , & à la Tra- 
dition de noftre Eglife, ils entreprirent par un 
zelc mal ordonné de corriger les Légendes de 
ces premiers Saints du pays, pour fuivre le fen- 
timent des Hilduiniftes » les ont remplies de 
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Fables , & d’erreurs j comme fi l’opîtiion qui 
met la venue de pes Evefques du temps de 
Claude , fervoit à retirer de l’Enfer les âmes 
de nos Anceftres qui fe font perdues par le re- 
tardement de cette Million pour eftre morts 
dans le culte des Idoles , 8c qui fe feroient fau- 
vez par le Baptefme , 8c par la Pénitence dans 
la Religion Chreftienne , fi elle y avoit efte 
prefehée dans le premier fiede , s’imaginans , 
dis-je, que par l’addition des noms de S. Pierre 
& de Claude , de faint Clément, 8c de Domi- 
tien , ôc en y laiflant ceux , A fuecetforibus Apo- 
Jlolorum Tempore Decii , V alentiniam , & Nova- 
tiani , Ils pourroient concilier deux opinions fi 
oppofees , 8c confondre par ce moyen les éve- 
nemens du premier fiecle avec ceux du troifié- 
me , ce qui fait un compofé d’Hiftoire le plus 
confus qui £c foit veu , 8c dont voicy des preu- 
ves. 

Dans l’Office de ces Saints, il eft dit que ce 
fut faint Clément Pape, qui les envoya en Fran- 
ce \ dans l’autre que ce fut faint Pierre -, dans le 
troifiéjne que c’eftoit du temps de l’Empereur 
Claude qu’ils y vinrent ; puis ils ajoutent , que 
c'étoit durant le regne de Déce , que ces Mif- 
fionnaires eftoient Difciples de Jesus-Christ , 
qu’ils ont veu fes miracles , aflifte i la Cene , 
8c efté témoins de fa Refurredion , & de fon 
Afccnfion au Ciel; que neanmoins ils ont prefi* 
ché en France au temps que Déce, ValeFian , 8c 
Gallien tenoient l’Empire de Rome ; que quel- 
ques-uns de ceux qu’ils convertirent par feun? 
miracles , 8c Prédications moururent dans les 
pcrl'ecutions fiifcitces contre les Chreftiensy 

T iii) 
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que ces Empereurs lorfque faint Pierre le* en- 
voya en France , les herefies de Valentinien, de 
Novat, & de Novatien affligeoient grandement 
l’Eglifc. Se peut-il dire de plus grandes inepties, 
& abfttrditez que celles-là , les faifeufs de Ro- 
mains n’en firent jamais de femblables , en ra- 
contant les avantures de leurs Héros imaginai- 
res. Ainfi la preuve que vous croyez avoir 
contre moy eft vifîblement contre vous , puis 
quelle fait voir clairement que ces fept Evefc 
ques font venus en France du temps que Déce 
tenoit l’Empire , que Novatien infeétoit ljE- 

f jlife par fes erreurs , & que Valerian, & Gal- 
ien la perfccütoient par leurs Edits, & par leurs 
armes. Ces trois circonftances expliquées net- 
tement dans les Leçons de l’Office de ces trois 
Saints , appuyées du témoignage de Grégoire 
de Tours qui y eft entièrement conforme , de 
l’^liftoire Ecclefiaftique de Baronius , & de 
Sponde , & de la datte des évenetnens qui le 
paflerent lors de leur venue en France , font 
voir clairement que la Foy n’a commencé à s’y 
rrefeher que l’an iy 3. & non l’an 4 6. ? 
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CHAPITRE XII. 

• . * ; * * 2 


Contenant la . reponfe aux objections tirées, 
des Martyrologes Romain > d'Vfuar.d , 
d' A don , de France y & des Annales Ecr 
clefiajlicjues de Baronins , & S ponde. 

t • * • " . 

' . *• 

X. Preu.v !.. 

• * • 4 «» # • 

« 

V Ous avez donné une tres-bonne folution 
à ma première difficulté , mais en voicy 
jine qui ne me paroift pas petite , 8c qui vous 
donnera de la jpeine à refondre ) c’eft que je 
trouve quantité de Martyrs dans les Gaules au 
fécond necle de l’Eglifè , 8c au commencement 
du troifiéme , par confoquent la Foy y a efte 
prefehée avant 1 Empire de Déce , de Valerian* 
8c de Gallien , puis qu’il y a eu quantité de 
Martyrs , coftime faint Photin premier Evêqu« 
de Lyon, faint Vetius Epagatus, fàinte Blandine, 
fainte Flocelle , faint Bénigne, fàinte Venerande, 
de un très-grand nombre dans les temps d’An- 
tonin , 8c de Marc-Aurele , dont les noms fc 
Voyent dans les ‘Martyrologes Romain , 8c de 
France dans Eufèbe, Grégoire de Tours, 8c dans 
les Annales de Baronius , 8c de Sponde. 

I. Pour répondre à voftre obje&ion , 8c la 
refoudre avec Méthode, je divife les il, per- 
fêcutions des Empereurs Romains contre les 
Chreftiens en quatre Ordres differents , 8c les 

jtfartyrs des Gaules en trois Claffès , 8c avoue 

* 
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franchement qu’il y a eu quelques ChrcôiertS' 
en France avant la venue de faint Photin , de 


faint Crelcent, Sc des lept Evefques, mais je nie 

3 u’il y ait eu des Martyrs dans nos Provinces 
épuis l’an 45. de noftre làluj: jufqu’à l’an ijo. 
La première perfccution des Gentils contre 
les Fidelles qui fut fans effufion de fâng prit 
fon origine lors du banniflement des Juifs de la 
ville de Rome l’an 49. qui eftoit la feptiéme 
de l’Empire de Claude , & la lîxiéme du Siégé 
de faint Pierre , laquelle continua fortement 
fous Néron , Domitian , Trajan , & Adrien 1 
Rome , & dans plulîeurs villes des Provinces 
de l’Empire julqu’à l’an 1 y o. mais non pas en 
France , puisqu’il n’y avoit pas de Chreftiens, 
ou fort peu , fuivant le témoignage de Severe 
Sulpice, de Grégoire de Tours, & la vérité de 
l’Hiftoire. 


La fuite de ce difeours prouvera tres-bicn 
ce que ces faints, & anciens Autheurs ont avan- 
cé , & fera voir que les Eglifes de ce Royaume 
qui ont eu des Evefques depuis la publication 
de l’Evangile jusqu'au cinquième iîeçle font 
uniformes à ce fèntiment. 


La fécondé perfecution des Empereurs contre 
les Chreftiens , qui à proprement parler eft la 

Î iremiere des Martyrs de la France , commença 
e dixiéme de l’Empire d’Antonin environ l’an 
1 50. continua fous Marc-Aurelc , & dura fous 
la plufpart de fes fuccefleurs , julqu’à l’an 147. 
qu’elle celïa par l’avenement des Philippes i 
l’Empire , dans laquelle moururent à Lyon par 
divers tourmens en differens jours , & années 
foint Julien le » 3 . Février, (àint Epipode le a a* 
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Avril , faine Alexandre avec trente-quatre au- 
tres le 14. Avril. A Châlons lur Saône fâint 
Marcel le 4 . Septembre , & fainte Vcncrandc le 
14. Novembre , à Langres les fâints Speufipe, 

Eleufipc , Meleufipe , & fainte Leonille leur 
ayeule le 17. Janvier. Ces Martyrs avoient efté 
inftruits, & baptifez par fain.t Beni^ne qui mou- 
rut à Dijon dans la perfecurion d r Aurdien en- 
viron l’an 274. & font neanmoins marque? 
Contemporains fuivant le nouveau Martyrolo- 
ge Romain à ceux qui dans Lyon donnèrent 
leur vie pour J ï. su s- Christ dans la perfe- 
cution d’Antonin, & de Marc-Aurele l’an 17p. 

N’en déplaifê toutesfois à Baromus , & à ceux 
de fon party , le témoignage de Severe Sulpice , 
de Grégoire de Tours , des anciens Martyrolo- 
ges Romain , de Bede , d’Ufuard , d’Adon y ré- 
pugnent entièrement par le rapport propre de 
ce fçavant Annabfte, C’cft pourquoy cet hom- 
me fi éclairé dans l’Hiftoiré de l’Eglifè eut grand 
tort , lors de l’impreffion de fès Notes fur le 
Martyrologe de changer le raôt de Pajfi funt M*rtyr*l. 
fitb Aureliano , pour mettre ccluy de fub Àure- ^ oman - 
Ho , puifque Bede, Adon , Ufuard, Mambricc , L^^‘ nic 
Surius , èc les anciens Martyrologes mettent Je 
martyre de la plufpart de ces Saints de la Bour- 
gogne dans la pcrfècution d’Aurelien , Sc non 
de Marc-Aurele, & ce fous prétexté que Qua- 
dratus qui fit mourir les faintsSpeufipc, Eleu- Baronius 
Tipe, & Meleufipe avoir efté Conful avec Lucius dans fes 
Verus l’an 1 7 o. Ce grand Cardinal nfexcufèra 3 *" ur 
s’il luy plaît, fi je luy dis en cette rencontre £ ï7 a jan- 
que cette confèqucnce ne devoit pas s’en en- v ; er t & u 
fuivre. , n’eftant pas croyable qu’une Famille Noremb. 
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Çonfulaire euft cfté éteinte dans là (bûche, mais 
probable que ce Quadratus laifla des décen- 
Hans , & des heritiers de fes biens comme de 
fon nom , & que ce Prefident qui fut envoyé 
en France durant le Régné d'Aurelian eftoit de 
la Race de ce Conful, puis qu’il en portoit le 
nom , & qu’il y avoit un fiecle que le premier 
eftoit mort, & qu’il pofTedoit une Charge qu’oa 
ne donnoit qu’à des Sénateurs Romains, & aux 
perfonnes de race Çonfulaire. Voicy encore 
d’autres raifons. 

i. Dans la Legende de feint Benigne chez le 
meme Surius , il eft dit qu’on luy fit fouffrir le 
martyre, lors qu’on bâtifloit les murailles delà 
ville de Dijon, Or il eft confiant parl’Hiftoirc 
que l’Empereur Aurelian en eft le Fondateur , 
& que c eft luy qui les fit conftruire. Gregor. . 
T'uron. I. j . Hiflor. c. 1 8 . circa finem. 

i. Que ce (àint Martyr ayant eftémené de- 
vant cet Empereur lors qu’il eftoit appliqué à 
ce bâtiment i il l’interrogea de fon pays, & de 
la proféffion ; qu’ayant répondu qu’il eftoit 
Çhreftien , il le fit battre , & mal-traiter par 
lès Officiers, & Satelliftes, enfuite mourir tres^ 
cruellement. Ces fupplices & tourmens qu’on 
fit endurer à ce premier Apoftre de la Bour- 
gogne conviennent mieux à l’humeur farour 
che , & fanguinaire d’Aurelian , qu’à celle de 
Marc-Aurele j car il eft certain que le premier 
eftoit un violent, & un emporté , que l’autre 
eftoit tres-fege & retenu , tant dans (es paroles, 
que dans fes a&ions : & (1 dans les Payens il y 
a eu de la véritable fogefle , ccttuy-cy en a eu 
plus qu’aucun autre. De plus on fçait qu’Au- 
£ # 
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rclian perfecuta cftrangement les Chrcfticns 
dans toutes les Provinces de l’Empire , & que 
Marc-Aurele ne leur fît jamais aucun mal par 
luy-même; Si les Prefeéts, & Lieutenans en fi- 
rent mourir plufieurs dans les provinces , ce 11e 
fut pas precifement par les Ordres , mais en 
vertu des Ordonnances faites contre eux par les 
precedents Empereurs il avoit mefine deffen- 
du de les per£cuter pour le fait de la Religion, 
il n’auroit donc pas voulu pratiquer ce qu’il 
condamnoit dans les autres , ç’auroit cfté une 
tache trop grande dans un Stoicicn fi achevé , 
comme on le fait pafler j car cet homme avoit 
toutes les qualitez que l’on peut defirer en un 
Empereur pour la félicité des peuples. Durant 
fon Régné on vit l’accompliflement de ce vieux 
Provcroe , Que le monde fêroit heureux fi les 
Philofophes eftoient Roys, ou fi les Roys étoient 
Philofophes : Marc-Aurele faifoit profefllon de 
la fe<fte des Stoïques , & la pratiquoit exaétc- 
ment \ il n’eft donc pas croyable qu’il fe fuft em- 
porté en des inventives contre faint Benigne, 
encore moins par des fupplicés fi extraordinai- 
res comme ceux qu’on Iuy fit fouffrir en fà per- 
fônnc. 

3. Le même Surius dans la Legende des 
Saints Martyrs Speufipe , Elcufipc , & Meleu- 
fipe , dit qu’ils moururent dans la perfccution 
d'Aurelian j Ce n’eft donc pas fous i Empire de 
Marc-Aurele qu’ils furent convertis par faint 
Benigne , puifque cet Empereur eftoit mort il y 
avoir cent ans, ces trois Saints auroient vécu 
plus de fix vingts ans , s’il faut adjoûter foy à 
ce quç difènt ceux de l’opinion contraire, parce 
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que leur Legende âfTeure qu’ils n’avoient qu’etï- 
viron 1 5 . ans lors qu’on les jetta dans les flam- 
mes , & que Leonille leur ayeule mourut quel- 
que temps après dans les tourmens , ce qui fe- 
roit la faire vivre prés de deux cens ans, & les 
petits fils fix vingts ans : comment accorder des 
contradictions fi vifibles, fi on ne s’en tient pas' 
à l’opinion des anciens Aüthcurs qui mettent 
leur cenverfion , & leur martyre ibus Aurelian,’ 
auflî-bien que celuÿ de faint Bénigne , & des 
autres Saints de ta Bourgogne. -, ,1 

4. Saint Benigne avoir efté Difciple de laint 
Irenée au rapport de Surius , & ce fut nean- 
moins fuivant Baronius dans la perfècution de 
Marc Aurelc environ l’an 172. qu’il donna fa 
vie pour J e s u s-C h r is t , 8 C non dans celle 
d’Aurelian l’an 274. Comment entendre cela,' 
puifqué làint Irenée ne fut fait Evefque de 
Lyon que 7.' à 8 . ans après la mort de faint 
Benigne , par le témoignage propre de ce fça- 
vant Annalifte , & qu’il paroift par la Legende 
de ce làint Martyr qu’il eftoit dans un âge fort 
avancé lors qu’on le fit mourir , & qu’il avoit 
prefehé le faint Evangile dans les villes de la" 
Bourgogne pendant plus de vingt ans , ce qui 
veut aire qu’il eftoit Preftrc quarante ans avant 
que faint Irenée fut fait Evefque. 

Toutes ces circonftances n’authorifênt-elles 
pas parfaitement Bien les Paflagcs de Grégoire 
de Tours qui mettent les Martyrs de Lyon dans 
le premier rang , ceux d’Auvergne dans le fé- 
cond , enfuice ceux de Bourgogne-’ 

Ceux qui viennent après ceux-là, & qui font 
neanmoins les premiers, & que je ûe mets quç 
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les féconds , pour ne pas tout à fait contredire 
Barônius , font ceux qui verférent leur fang 
dans la ville de Lyon durant la perfécution de 
Marc Aurele , dont lç nombre fut très- grand j 
la Religion Chreftienne y ayant efté prefchée 
Vers le milieu du fécond fiecle par faint Photin» 
il y eut dans cette ville un nombre infini de 
perfônnes de l’un , & de l’autre féxe qui fàcri- 
fierent leur vie pour J 1 s u s-C hrist Dans 
cette perfécution l’an 179. les plus confidera- 
bles de cette Eglife Primatiale du Royaume 
font faint Vetius Epagatus , dont j’ay parlé au 
Chapitre z. Saint Photin fon premier Evefque, 
que faint Polycarpe y avoit envoyé , * que pour 
cette raifbn le Martyrologe Gallican qualifie de 
premier Apoftre de la France , & qu’on ne luy 
auroit pas pas donnée fi les fept Evefques y 
eftoient venus dépuis le premier fiecle, ** Sainte 
Blandine qui fut dans fon fexe la plus illuftre 
Martyre de toutes les Gaules pour les divers 
tourmens & fupplices qu’elle endura conftam- 
ment à plufieurs reprifés & une infinité d’au- 
tres de tout âge , de tout féxe , & de toute con- 
dition , le nombre fut fi exceffif que la Saône Bartmns 
devint toute rouge du fang qui fe coula des * nno * 7 9 : 
rues , & places dans cette rivicre & dans le n - l °S' n6 - 

* §}uibus bénéficiés , inter Gall'u Apojiolos , ut pri- 
tnarius haberetur jure promeritus efi. 

** Beatus Ireneus in modici temporis [patio pradi - 
cutané fua Civitatem reddidit Chrtflianam , fed tie- 
nt ente perfecutione tanta ibi multitudo Chrifiianorum 
ob cenfejftonem Domintti nomma efi jugulata , ut fier 
flateas fiumina currerent de [angnint Chrifitano , quo- 
rum nec numerum , net nomina tolligtn potumut, 

Greg. Turw. I- 1. Wfi- Chaf. 17 . 
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JLholne. Quelques années après fous l’Empeteüf 
Severe faint Irenée lècond Evefquc de Lyon, &C 
fuccelfeur de faint Photin qui par lès Sermons , 
& lès écrits avoit beaucoup contribué à lacon- 
verfion des Habitans , obtint la couronne dii 
fnartyre pour la recompenlc de fes travaux, avec 
la meilleure partie- de ceux qu’il avpit conver- 
tis le iS. Juin. Dans Vienne faint Zacharie 
fuccelfeur de faint Crefccns , faint Martin , 
faint Verus achetèrent la courfe de leur vie par 
un glorieux martyre pour la même confcflion , 
avec les Saints Severin, Exupere, Felicien , &Ç 
plufieurs Citoyens , dépuis le milieu du fécond 
fîecle jufqu’ay commencement du troifiéme 1 9.. 
Novembre. S’il y a quelque difficulté fur les 
temps de la Million de faint Crclcens , & des 
Martyrs devienne, le Chapitre cinq de laprer 
miere Partie l’a fuffifamment éclaircie. Ces deux, 
villes Primatiales ayans eu te privilège du Ciçi 
d’avoir obtenu les premiers des Prédicateurs, 
qui y prelchcrcnt l’Evangile avec grande .bener 
di&ion& fuccez. Dans le Vivarets faint Andeol 
Sous-Diacre envoyé en France avec faint Irenée 
acheva la courfe de (a vie le premier jour de 
May par divers tourmens dans la mefine perle- 
çution de Severe, Baronius l’an n. 6 . A 

Belànçon fâint Fcrreol , & faint Ferieu envoyez' 
par faint Irènée pout y prelcher l’Evangile 
achevèrent la coürlè de Tcurs Prédications pdr 
Un glorieux martyre dans la même perfecution 
la même année , ou. environ. , , 

. La troifiéme perfecution fut Celle de Déce, de 
Valerian , de Gallien , & d’Aurelian , qui fc 
compte depuis l’an 153. jufqli’à l’ari 18^ 6 c 

JC 
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je rriets le martyre des faints Antolian , 8c Lï- 
mine , qui durant l’Empire de Déce , ou de 
Gallus , 8 c Volulien Tes fuccefleurs , eurent le 
bon-heur de répandre leur fang pour noftre 
fainte Religion dans une émotion populaire 
jfulcitée contre les premiers Chreftiens de Cler- 
mont par les Preftres de l’Idole de Vnfto , 8 c ce 
fut comme il a efté dit, le lixicme de Février de 
l’année 155. Dans le Diôcefe d’Alby faint Ama- 
rante martyr le 7. de Novembre. Dans la meme 
perfecution arriva le glorieux martyre de faint 
Saturnin premier Evcfque de Touloufe , qui y 
avoir efté envoyé quelques années auparavant; 
c’eft le fentiment du do&e Genebrard dans fa 
Chronologie , 8c de Guilhaume Car cl dans fon 
Hiftoire des Evefques de Touloufe, en cela con- 
formes au Martyrologe Romain le No- 
vembre. . ; - j : •• 

• < « * 

- , A Nice en Provence faint Baflus fon prcrfiier 
Evefque , lequel mourut pour la Foy au com- 
mencement de l’Empire de V alerian*& de Gallicn 
le cinquième de Décembre de l’année 257. & 
faint Ponce fon fudceftèur rcceut la couronne 
. du martyre le 14. de May de l’an 264. Dans la 
meme perfecution. à Vienne en Daufiné , ceiuy 
de faint Florence Evefque le 3. de Janvier , 8 c 
dans Clermont durant le règne de ces mêmes 
Empereurs le .15. de May de l’an 265. ceiuy 
•des faints Cafty , Viétorin , Maxime, 8c de fix 
mille deux cens foixante fix autre?, qui donnè- 
rent leur vie pour cçtte même. Foy , lorfque 
Crocus pris la Cité d’ Auvergne. lAprés ceux-là 
fuit- la confeftion^ illuftre de faint Privât de 
Mande envoyé par faint Auftremtune dans le 

V 


3 8 1 1* Origine 

Gevaujan , qui ayant efté cruellement battu pat 
lesfoldats du meme Crocus pour garentir tort 
troupeau de la puifl'ance de ce rebelle, rendit 
quelques jours après (on ame glorieule entre 
les mains de Dieu le 1 r. Aouft de l’an x6j. A 
Autun la naifflmee au Ciel de faint Symphorien 
martyr daus U pcrfecution d’Aurelian le zi* 
Aouft de l’an 17 4. & à Sens fous le même Em- 
pereur celle de fainte Colombe Vierge & mar- 
tyre le 51. Décembre. 

Saint Rftveriand premier Evefque d’ Autun , 
Paul Preftre , dix &J autres perfonnes facrifie- 
rent leur vie dans la même perfecudon le K 
Juin. Dans le Territoire de Troyes faint Patro- 
cle , & faint Sabinion martyrs le ai. & a 9. 
Janvier, 8c faint Venerand le 14. de Novem- 
bre dans la même pcrfecution , & fous, le même 
Empereur recourent la couronne du martyre. 

Si après ceux-là , il y a eu en France des Evê- 
ques, desPrefties , & des Séculiers qui ayent 
efté Martyrs , ce n’a efté que fur la fin du troi- 
fiéme fiecle , ou au commencement du quatriè- 
me , dans la perfecudon de Diocletian , & de 
Maximien , qui fut la plus cruelle de toutes 
celles qui affligèrent l’Eglife. En effet ces deux 
Tigres voqlans à quelque prix que ce fut exter- 
miner du monde le nom Chtcfticn , dépendi- 
rent dans toute l'étendue de leur domination 
par des Edits tres-feveres l’exercice de noftre 
fainte Religion. On .ne voyoic par toutes les 
villes que des échaffauts, &c gibets dans les Pla- 
ces , 8 c daoi.les rues que des ftatuës de Jupiter, 
de Mercure, de Mars, de Diane , & de Venus, 
jufques dans les Fours à cuire le pain, dans les 
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bains , lavoirs , & maifons publiques, pour re- 
connoiftre par le culte extérieur que les Paycns 
rendoient à ces Idoles ceux qui eftans de pro- 
feflion Chrçftienne le refufoient à ces figures de 
jaois, & de marbre pour le rendre à un Dieu 
qui remplit toutes chofcs par fon eftence, & qui 
ne peut eftrc renfermé dans la pierre , & dans 
|e bronze. Pour mieux reufllr dans leur perni- 
cieux deflèin , & n’en pas retarder l’execution 
par la rçfiftancc de ceux qui pouvoient leur faire 
de Ja peine •, Ces cruels Empereurs 'commencè- 
rent cette fanglante Tragédie par les Officiers 
&, foldats Chreftiens de leurs armées, puis par 
les Evefques , 2c par les Preftres comme le^ 
Chefs du troupeau de J e s u s-C hrist, afin 
que par leur défaite ils pufient avoir meilleur 
marché de la vie de leurs ouailles, 

\ Leur rage ne fe borna pas fur le feul fang 
des Fidelles , il falut encore par de nouveaux 
Édits ordonner à tous les Officiers de détruire, 
abbatre, & démolir toutes les Eglifes, Temples, 
& Bafiliques confiâmes à l’honneur du vray 
Dieu , qui eftoient dans l’étenduë de l’Empire, 
5c dans lefquels le Fils de Marie, 2c le Crucifié 

g >ur le falut de tous eftoit reconnu , & adoré. 

e n’efi pas tencore tout , il falut faire des nou- 
velles Ordonnances, fe faifir de tous les Cahyers 
jfacrez , en deffendre la ledure fous peine de la 
vie, & s’emparer de tous les Livres, & volumes 
qui traitoient de la Religion Chrefiienne , & 
qui parloient de nos faints myfteres , qu’on 
brûlait enfuite par la main du Bourreau. Ce 
fut donc dans cette, quatrième & fanglante per- 
fecution, ou lors que Confiance, & Galère te- 
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noient l'Empire , ou dans l’intervalle des atl- 
nées que Licinius , & Maxence la difputoient 
au grand Conftantin que la France vit verfer 
- dans toutes Tes Provinces le fang d’un très- 
grand nombre d’Evêques , de Preftres , de fol- 
dats, ôc d’une infinité de perfonnesde tout âge, 
de tout fexe , & de toute condition. Jufqu’alors, 
il n’y avoit quafi eu que la Bourgogne, le Lyon- 
nois , le Daufiné , & l’Auvergne qui euflenc 
cfté le Theatre de ces principaux martyrs’, mais 
dans cette derniere perfecution toutes les Pro- 
vinces du Royaume en refl'entirent les funeftes 
effets. 

LaSavoye vit le fpe&acle fanglant de la mort 
^e faint Maurice, & delix mil fix cens foixan- 
te foldats de la Légion Thebaine , le zi. Sep- 
tembre de l’an 187. Soleurre en Suide ccluy 
des iaints Viéfcor , & Urfe foldats de la même 
Légion le 30. du même mois. Confiance dans 
le même Pays celuy de faint Pelage martyr le 
z S. Aouft. La ville de Brioude en Auvergne faic 
le même jour la nailfance du glorieux faiat 
Julien martyr, qui donna fa tefte à couper aux 
Huidîers qui le pourfuivoient,& la ville devien- 
ne celuy de S. Ferreol Tribun le 18. de Septem- 
bre de la même année 288. Lcshabitans de la 
ville d’Agen en Guiennc furent les fpe&ateurs 
des glorieux combats de fainte Foy , & de faint 
Caprais fon premier Evêque le fixiéme & le 
vingtième Octobre. Celle d’Alby de faint Clair 
fon premier Evêque le 1 . Juin. Auxerre de faint 
Peregrin fon Apoftre le 16. May. Angoulefme 
de faint Auzone fon premier Evcquc le 11. Juin. 
Limoges de fainte Valérie Vierge , & martyre 
U dixiéme de Décembre. Tournav en Flandre 
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de faint Piaton le j . Oèlobre. Amiens en Pi- 
cardie , & fon Territoire ceux de (on premier 
Evêque j & de faint Fufcian , Gentian , Crefpin , 
Crefpinian , & de faint Quentin le zj. de Sep- 
tembre , onze Décembre , 6 c le 15. & 51. Octo- 
bre. La ville de Sens de faint Sabinien fon pre- 
mier Evêque , & des faints Porentian, Serotin , 
Altin,& Edoal le 31. Décembre. Befançon de 
faint Lin fon premier Evêque , Sc de faint Clair 
Preflre , le quatrième Novembre. Touloufc des 
faints Honncfle, Sc Papoul. 

Beauvais des faints Lucian , Maximien, & 
Julian le 8 . de Janvier. Autun des faints An- 
dochius, Félix, &Thyrfc le 14. Septembre. La 
ville d’yfloire au Pais d’Auvergne vit rafTaffi- 
nat commis en la perfonne de faint Auftremot- 
ne premier Evêque de Clermont par une troupe 
de perfides Juifs en haine de noflre faince Reli- 
gion , & de ce qu’il avoir converty le fiLc du 
Frince de leur Synagogue , le premier de No- 
vembre de l’an 195. Dans le meme pays la ville 
de Bilhom fait la naiflance au Ciel de faint 
Syrene , ou Cerneuf qui perfeverant coriftam- 
ment à prefeher J e s u s-C hrist nonobftant 
les deffenfes des Infidellçs rcceut la recompenfe 
de.fes travaux par divers tournons qui donnè- 
rent fin à fa vie le 2,3. de Février. La ville de 
Bayeux fait la Feftc de fainte Quitterie Vierge, 
& Martyre le 11. May, Paris de faint Juflin 1. 
Aouft. La ville de Trêves les combats des laints 
Maxence , Confiance , Jullin , Crefcence , Pal* 
mace , & d’un nombre innombrable de Mar- 
tyrs le 5. & le 6 . O&obre, & le 1 2. Décembre. 
AÜfc dans la Bourgogne la Fefle de fainte Reine 
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yieige & Martyre, le 9. de Septembre. Le Dio- 
cefe d’Agde celle des faints Tybcre, Modeftè', 
& Florence le 10. de Novembre. Âix en Pro- 
vence faint Mytre le 1 3. Novembre. Arles de 
faint Gênés Greffier le 25. Aoüft. Arras de fainre 
Saturnine Vierge , 8c Martyre le 4. Juin Au- • 
tun de faint Procule, le 4. Novembre , le ter- 
ritoire de Beauvais le martyre de faint Juft. 
Ambrun en Daufiné celuy des faints Vincent, 
Oronce, & Vidor le zî. Janvier. Marfeille des 
faints Hermes 8 c Andrieu 1. Mars, & des faints 
Vidor, Alexandre, Felician, & Longin 2 1. Juil- 
let. Pamicrs de faint Antonin z. Septembre. 
Paris de faint Lucain 30. Odobre, 

1 Noyon de faint Amand , Alexandre , & fes 
Compagnons Martyrs le fixiéme Juin,des faints 
Heraldc , Paul , Aquilin avec deux autres le 1 7 J 
May, & des faints Martyrs Valerian , Macrin, 
8c Gordian le 17- Septembre. La viïle de Rheims, 
8c fon territoire fainte Marque Vierge , & Mar- 
tyre le (S . Janvier ; faint Maur, & les Compa- 
gnons Martyrs le 2 3. Aouft , 8c de faint Sixte 
ïon premier Evefquc envoyé par Sixte 2. l’an- 
née 161. Sens fait la fefte de faint Sidoine le 
1 1 . Juillet , & de faine Paterne le 1 z.de Novem- 
bre. Troyes fainte Julie Vierge ,*'& les faints 
Claude , Jufte , Jucundin , & Compagnons Mar- 
tyrs le h. 8c 24. Juillet. Lyon faint Minerve, 8c 
faint Eleazare avec huit autres Martyrs le 23. 
Aouft, 8c fainte Benoifte Vierge , 8c Martyre le 
S . Odobre. Paris le glorieux martyre de faint 
Denys , de faint Ruftic, 8c de faint Eleuthere fes 
Compagnons , qui achevèrent la courfe de leur 
vie p^r divers genres de tourmens que le Prc- 
fident Fcfcennius leur fit fouffrir le 9. Odobre. 
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Rouen faint Nicaife ion premier Evefque, Qui- 
rin Preftrc , Sçubicule Diacre, & Pientia Vierge 
curent le bon-heur de finir leur vie dans les 
fupplices , que le mefine Prefeéfc leur fit endurer 
le 1 1 , Oéfcobre. 

Si la France vit dans ces premiers ficelés de 
rEgliie quelques autres Martyrs, Saintes le mar- 
tyre de faint Eutrope fon premier Evefque , & 
de fainte Euftelle Vierge le 3 o. Avril , Nifmes 
celuy de làmtBaudilc le 10. May, Rhcims de 
faint Nicaife Evefque , Eutrope fa fœur , & de 
plufieurs autres martyrs, l£ 4.Decembre, Troyes 
en Champagne faint Nemoire Diacre , & plu- 
sieurs autres le 7. de Septembre i ils doivent 
cftre rapportez dans la perfecution de Julien 
l’Apoftat , ou lors qu Attila avec fes Huns rava- 
gea la Belgique , & Celtique , ou durant que 
les Gots, Oc les Vandales s’emparèrent de nos 
provinces dans le cinquième ficelé. Et pour 
preuve que ç’cft dans cette quatrième & deiv 
niere perfecution de Diocletian , que nos villes 
& campagnes furent empourprées du fang de 
ces illuftres martyrs , & non dans les deux pre- 
mières , quoy qu’en quelques endroits les Mar- 
tyrologes femblcnt dire le contraire pour quel- 
ques-uns d’eux , trois pu idiotes raifons feront 
connoiftre évidemment cette vérité. 

i. L’Hiftüire du Saint , dont nous écrivons la 
Vie , mes remarques fut celle de ûinc Martial , 
& la detfenfe que j’ay entrcprilè des Partages 
de Grégoire de Tours qui marquent le temps 
de la venue des fept Evefques , font voir plus 
clairement que le jour que la Foy n’a efté pref- 
chee en France que dans le troiuéme ficelé , & 
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que les villes d’ Autan , de Sens , d’Auxerre , de 
Befançon, de Langres, de Châlons, de Rhcims» 
de Beauvais , d’Amiens , de Noyon, de Soiflons, 
de Troyes , de Mets , de Toul , de Verdun , de 
Liege, de Tournay , Rouen , d’Evrcux , d’Or-r 
leans , du Mans , de Nantes , de Rennes , de 
Keippercorentin , de Poitiers, d’Angoulelme, de 
Bouideaux, d’Agen, d’Alby , de Cahors, Car- 
cafl'onne, d’Eauzc , de Bcziers , de Digne , de 
M arfeillc, d’Ambrun, d’Apt,Vaizon, d’Avignon, . 
de Valence , de Die , de Morienne , Geneve, 
Mandes, Ncvers, & Bourges , font après Lyon, 
Vienne , Treves, Paris , Tours , Limoges, Tou- 
loufc , Narbonne , Arles , Nice , & Clermont les 
premières du Royaume, qui embraflerent l’E- 
vangile , & dont la pufpart virent verfer le fang 
de leurs premiers Evefques dans les perfecu- 
tions de Valerian , de Gallicn , d’Aurelian , de 
Maximin , de Diocletian , de Confiance , de 
Galère, de Licinius, & de Maxence *, & fi ces 
Prélats qui furent prefeher dans ces villes par 
ordre du Saint Siégé , avoient eflé envoyez par 
Paint Pierre, ou par faint Clcment, comme quel- 
ques-uns croyent, 

i. Ceux qui fuccederent à leurs Sieges au- 
ront probablement eftè martyrs dans les perfe- 
cutions qui fuivirent celles de Néron, de Domi- 
tien , & qui affligèrent l’Eglife à diverlès repri- 
fes pendant plus de deux cens cinquante ans. 

Cependant ikny eut plus de martyrs en 
France après ceux qui moururent dans ccttc 
derniere perfecution. Il fe voit neanmoins que 
dans cet intervalle de temps , c’eft à dire dé- 
puis l’an 50. que ce$ perfecutions commence- 

1 * 4 % * x . • * ' 
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jrent , jufqu’à l’an 311. qu’elles prirent fin , la 
ville de Rome vit 15. Papes martyrifez pour la 
Foy , Antioche , & Alexandrie dix à douze de 
leurs Patriarches , & Brefie un pareil nombre 
de Tes Evefques ; ainfi à proportion les autres 
villes d’Italie, 8 c des Provinces tant de l’Afic , 
que de l’Affriquc virent répandre dans l’encein- 
te de leurs murs le fangnon pas d’un Evêque, 
mais de plufieurs , '& plufieurs milliers de mar- 
tyrs de tout âge , & de toute condition. Qifil 
n’y ait que la feule France qui n’ayt point veu 
ce fpe&acle tragique , qui dura plus de deuxr 
ficelés dans les autres Provinces, & que toute 
la fureur des Empereurs Romains fe foit ter- 
minée à ne faire- mourir qu’un Evefque , ou 
deux dans quelques-unes de nos villes , pen- 
dant que dans toutes les autres de la domina- 
tion Romaine , il y en a eu dix à douze quafi 
de fuite , n’eft-ce pas un Argument qui prouve 
que ces Evêques furent epvoyez fort tard par 
le Saint Siégé. 

i. Il y auroit eu fiicccfîivemcnt dans nos 
villes dépuis l'an 45. jufqu’à l’an 554.. que le 
tint le fécond Concile d’Arles pour le moins 
2 j. ou 30. Evcques i dans Rome il y eut 37. 
Souverains Pontifes, 8 c il ne fe trouve dans ces 
villes Epifcopales de la France , à l’exception de 
Lyon , de Vienne , 5 c de Trêves dépuis la publi- 
cation de l’Evangile jufqu’à la tenue des Con- 
ciles d’Arles , 1. & z. de Cologne 8 c de Beziers, 
que 3. ou 4. Evêques dans chacune , comme il 
paraît par les’Tables, & noms des Evêques qui 
lignèrent Jcs dccifions de ces Conciles : au lieu 
fjue cela devrait eftre le 10. le zj. ou le tren- 
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ticme Prélat en rang de chacune de çes villes ÿ 
ce n’eft que le î. le 3 , ou le quatrième ; car de 
dire que toutes ces Eglifes de France'. ayent 
ignoré le nom de leurs premiers Pafteurs,erré 
dans l’Hiftoire propre de leur pays , & manqué 
d’en tenir un Regiftre, ce feroit une négligen- 
ce trop blâmable, & dont on ne peut pas les ac- 
eufer fans injuftice , fans faire un tort notable â 
la mémoire de tant d’illuftres ôc faints Perfon- 
nages qui les ont gouvernées dépuis la naifïàn- 
ce du Chriftianifmc jufqu’à la paix rendue à 
4 ’Eglife par l’advenement du grand Conftantin 
à l’Empire. Platine, Onuphrc, Baronius, Spon- 
dc , & le grand Bullaire nous apprennent que 
depuis l’an 44. jufqu’â la tenue du a. Concile 
d’Arles , comme j’ay déjà dit, $7. Papes ont 
tenu le Siégé de faint Pierre à Rome, 3 9. Evê- 
ques la Chaire de Jerufalem , ai. Patriarches 
celle d’Antioche, & quafi autant celle d’Alexan- 
drie i Lyon , & Vienne , qui embrasèrent la Foy 
un ficelé plus tard 1 $. à 14, Archevêques dans 
chacune de ces Primatiales , Mayence 19. & 
Trêves 17. Ôc que les villes de France qui la 
receurent plûtoft fuivant l’opinion des Hildui- 
niftes , & de Baronius , & de meilleure heure 
que Lyon , & Vienne ; puifque ce fut durant 
l’Empire de Claude , que les fept Evêques vin- 
rent à Paris, Tours, Limoges, Touloufe, Nar- 
bonne , Arles, & Clermont, & que faint Photin, 
& faint Crefcens ne vinrent à Lyon, & à Vienne 
que durant celuy d’Antonin , ou de Marc-Au- 
rele, quelles n’ ayent eu que 1. ou 3. Evêques 
dépuis l’an 4 5. jufqu’à l’an 354. qui devroient 
en avoir eu un plus grand nombre que Lyon> 
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& Vienne ; N’eftçe pas un argument qui prou- 
ve qu’elles receurent la Foy plus tard î C’eft une 
conlequence fi évidente qu’elle ne peut eftre 
conteftée que par ceux qui ignorent entière- 
ment l’Hiftoire de l’Eglife, & qui ne Te payent 
pas de raifons. 

3. Les Vies que nous avons de laplufparc 
de ces Evêques > & les Tables Chronologiques 
de toutes les Eglil'es Cathédrales difent pofiti- 
veineot le nom de chacun des Evcfques qui ont 
fhccedé les uns après les autres , comme nous 
le prouvons clairement par les Livres de Gré- 
goire de Tours, par la lifte dcsEvêques de Cler- 
mont j & par tous ceux -qui ont décrit leurs 
faintes aétionç , qui difent pofitivement que 
faint Urbic afuccedé à faint Auftrempine, faint 
Legonce à faint Urbic > ainfi de tous les au- 
tres jufqu’d faint Avit qui eftoit de fon temps , 
& qui décéda quelques années avant luy fur la 
fin du fixiéme fiecle. Par la Chronologie des 
autres Evêques du Royaume , on peut faire les 
mêmes obfervations > on ne doit aonc pas fans 
témérité prefiwnerque ces meres Eglifes ayent 
manqué a écrire , & à tenir un Regiftre du 
nom de leurs Evêques , les loix de l’Eglilè pri- 
mitive furent trop exprefles , la dévotion, & le 
zele des Chreftiens envers ceux qui furent leurs 
premiers Pafteurs trop fervent pour avoir efté 
mis en oubly : Ainfi il faut croire, que les Ca- 
talogues que nous avons des Evêques des pre- 
miers fiecles ont efté tenus cxa&ement puis 
qu’ils font voir une fucceflion continuelle des 
uns aux autres , & par les decifions^des Conciles 
qu’ils ont figné , le ficelé qu’ils vivoient , & par 
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lesquels on conclud évidemment que la Foy n’a 
efté prefehée que fort tard en France. 

D’ailleurs les Hiftoires de la plufpart de nos 
premiers Saints nous apprennent qu’ils ont efté 
inftruits , baptifez , ou ordonnez par les fepe 
Evêques envoyez par faint Fabien durant l’Em- 
pire de Déce, S. CalTy envoyé quelques années 
après fa converfion par S. Auftremoine acheva fa 
courfe dans la perfecution de Valerian , Si de 
Gallien l’an 165. Saint Privât envoyé à Mande 
par le même Apoftre mourut des coups qu’il 
receut des foldats de Crocus l’an 167. Saint 
Fremin premier Evêque d’Amiens qui avoit efté 
converty , & baptifé par faint Saturnin premier 
Evêque deTouloufe mourut dans la perlecution 
de Diocletian Fan 50; . S. Nicaife premier Evê- 
que de Roüen, Saint Santm premier Evefque de 
Meaux, & faint Taurin premier Evetque d’E- 
vreux receurent leur Miffion de faint Dcnys. 
Le Catalogue des Evêques de ces trois villes fait 
çonnoiftre que ce fut feulement dans le troi- 
fiéme fiecle qu’elles embralferent la Foy , puis 
qn’ils allèrent à une meilleure vie au commen- 
cement du quatrième. 

L’Ecrivain de la vie de faint Martial & les 
Leçons de fon Office afleurent que cet Apôtre 
du Limofin a inftuué les Eglifes de Bourdeaux, 
d’Agen, de Cahors, d’Angouleftne, &c de Poi- 
tiers; par cet aveu il eft clair que ces villes n’ont 
receu la Foy , que fur la fin au troifiéme fiecle, 
ou au commencement du quatrième. 

Saint Genulphe Difciple de faint Martial eft 
fait Evefque de Cahors par le Pape Sixte 1 1 . 
environ l’an 2.60. Florence troifiéme Evefque de 
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Cahors eftoit Contemporain à faint Paulin, qui 
vivoic l’an 370. ils s’éctivoient l’un à l'autre. 

Gilbert ne fut envoyé à Bourdeaux par faint 
Martial qu’environ l’an 170. puifque fon fuc- 
ceflcurOrientalis fe trouve avoir aflifté au Con- 
cile d’Arles l’an 3 14. 

Saint Auzone premier Evêque d’Angoulefme, 
n’y fut aufli envoyé qu’environ ce même temps, 
puis qu’il eft plus que probable qu’il ne mou- 
rut que dans la perfecution de Diocletian 5 la 
fuite de fes fucceflèurs prouve cette vêtit* , ou 
cette Table eft fautive , ce qu’on ne doit pas 
croire. 

Saint Caprais premier Evefquc d’Agen en- 
voyé dans la Guienne par faint Martial receut 
avec faintc Foy la Laureole du martyre dans la 
perfecution de Diocletian. De dire que toutes 
ces Eglifes ont receu le faint Evangile dépuis le 
premier ftecle fans nous apprendre les noms de 
ceux qui le leur ont prefehé avant ceux que je 
viens de nommer qui n’ont vécu que dans le 
trûiftéme & quatrième fiecle ; c’eft âccüfer ceux 
qui les ont gouvernées dans la fuite , d’avoir 
négligé d’écrire dans leurs Dyptiques les noms 
de leurs premiers Prédicateurs : ce qui eft une 
témérité trop grande , 8 c qu’on ne peut facile- 
ment fe perfuader pour y ajouter foy. 

Liberius premier Evefque de Poitiers fut en- 
core ordonné par faine Martial , il palfa à une 
meilleure vie environ Tan z8o. comme il fe 
, conjcékure par la Table, Chronologique des 
Evefques de Poitou, puifque faint Hilaire qui 
eft fon dixième fuccefl’eur vivoit l’an 375. 

Si faiift Auftremoine , faint Denys , éc faint 
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Martial eftoient ven,us en France depuis l’an 
46. eft-il croyable qu’eux , & les Evêques qu’ils 
envoyèrent dans les villes que nous venons de 
nommer y ayent tenu leur fiege prés de crois 
cens ans >• puifque leurs fuccefleurs immédiats ne 
moururent que dans le quatrième fiecle, & nous 
jfçavons par leurs propres Hiftoires que faine 
Auftremoine n*a tenu le fien que ; 6 . ans , faine 
Martial que a 8. & faint Denys environ le mê- 
me nombre d’années , mefme moins : Et s’ils 
n’ont vécu que cet âge dans ces Charges, eft il, 
à croire que toutes ces Eglifes après leur decez 
ayent cfté orphelines plus de deux fiecles , &: 
qu’il ne fè (oit trouvé aucun Séculier entre 
ceux qu’ils convertirent , nÿ aucun Ecclefiafti- 
que de leur Clergé capable d’occuper leurs pla- 
ces pendant une vacance de fi longue durée 
c’eft ce qui ne peut entrer dans l’imagination 
de ceux qui fçavent quelque chofe de PHiftoi- 
ife de ces premiers fiecles. 

Peut-on encore fe perfuader que leurs com- 
pagnons de voyage,"Sc de Miflîon , faint Paul 
de Narbonne & Paint Trophime d’Arles ayent 
vécu le mefme âpe de trois fiecles , & que leurs 
Eglifes ayent efté dans les mefmes peines d’en 
trouver pour en envoyer dans les villes qui 
eftoient dans ces commencemens , & qui font 
encore du reflort de ces Métropoles. Car il eft 
évident que les villes d’Aix , de Marfeille / de 
Toulon, de Fréjus, d’Avignon, de Vaizon, d’O- 
range, de Beziers, de Nifmes, de Montpelicr, 
de CarcafToonc /de Lodève, & autres Eglifes de 
leurs fuffragan ces n’ont eu des Evefques, que 
dans le croincmc & quatrième fiecles. - 
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Les mefmes obfervations fe peuvent tirer de 
la Table Chronologique de celles qui ont efté , 
établies par faint Catien de Tours , ou par Tes 
fuccelfeürs j qu’il eft confiant qu’ils n’ont eu 
des Evefqùes que dans le troifiéme &c quatriè- 
me fiecles, telles que font les villes du Mans, 
d’Angers, de Nantes, de Rennes , & autres de 
fa dépendance. Si bien qu’il faut conclure que 
c’eft du temps de Déce que ces Èvefques font 
venus, 8 c que le fang des martyrs que la France 
vit verfer dans ces commencemens de la publi- 
cation de l’Evangile , n’a efté répandu que dans 
les perfecutions de Valerian , de Gatlien, d’Au- 
relian * 8 c de Diocletian , & non dans celles de 
Néron ,deDomitien , & de Trajan. On peut 
adjoûter à toutes ces raifons le témoignage de 
Monficur du Sauzay qui fans y penfer , & con- 
tre fon intention le trouve du fentiment de 
Grégoire de Tours -, car dans fon Martyrologe 
le premier de Novembre , il dit que faint Pierre 
a envoyé faint Auftremoine en Auvergne , & 
dans le mefme Ouvrage le fix de Février , le 
19. Mars, & le 1 j. May , il afteure que le mefme 
Auftremoine avec les faints Antolian , Liminc , 
Viéfcorin , Maxime , & plufieurs autres endurè- 
rent une mort glorieufe , lors de la prife de 
Clermont par Crocus ; Comment accorder des 
alertions fi oppofée* ; cet Auteur fait venir 
faint Auftremoine du temps de Claude , il le 
fait neanmoins mourir du temps de Valerian, & 
de Gailien , fous l’Empire defquels Crocus fe 
révolta, n’eft-ce pas luy faire tenir le fiege d’ Au- 
vergne 110. ans , quoy que tous les Ecrivains 
de la vie mettent qu*il ne l'a gardé quç 



jjà .. V Origine 

ans : Cette Remarque ne fait-elle pas conrîoî- 
tre clairement les contradictions des Autheurs 
de l’opinion contraire , &c ne juftifie-t’elle pas 
le texte de Grégoire de Tours , & le témoigna- 
ge de nos Bréviaires ; qui difent pofitivemcnt 
que cesfaints martyrs moururent quelque temps 
après leur converfion par faint Auftremoine j ce 
qui eft afleurer que c’cft du temps deDéce, que 
les Evefques vinrent en France , & non du 
temps de Claude. 


CHAP TRE XIII. 

* , ■ ^ ' . • v . , j 

Contenant La réponfe aux objections , qu'on 
peut faire fur ce qui a ejLc avancé tou- 
chant l'ancienne noblejfe de l'Eglife 
d'Auvergne. ' 

V!‘ I. O B i E C T I O K. , 

T 7 O us avez dit dans le Chapitre i. que la 
,pV Statue qui eft à la porte méridionale de 
l’Eglife de Clermont , eftoit le Portfait de faint 
Autremoine fon premier Evefque.i parce qu’ila 
fur fa main gauche une Eglife en témoignage 
qu’il en eft le fondateur , & le premier Apoftrci 
ce qui neanmoins n’a aucune apparence , eftant 
plus probable que c*eft celuy d’Urbain 1 1. qa’on 
y a mis en mémoire du. fameux Concile de la 
Croifade tenu par ce Pape dans l’Eglife de 
Clermont au mois de Novembre de l’année 
_io9j. Pour preuve de cela , on Yoit fur fatefte 
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une Tiare, & lesEvefques qui font â fa droite, 
2 c à fa gauche devant ce Portail ont des Mitres 
ouvertes, la fienne eftanr toute fermée. 

Relponfe 1. Il eft vray que la Mitre de ce 
Pontife a de la reflemblance d une Tiare, mais 
ce n’eft pas à dire que ç’en foit une pour cela, 
c’eft une Mître à la mode ancienne, les Tiares 
des Papes ont ordinairement trois guirlandes, 
2 c ccHe-cy n’en a aucune. Au relie à quel pro- 
pos auroit-on mis ce Portrait d’Urbain 1 1 . avec 
celuy des Evefques deClcrmont, puis qu’il n’eft; 
ny Fondateur , ny Cien-faéleur particulier de 
leur Eglife , Sc qu’il fe voit au bas de fon Aube 
des Paremens en broderie fuivant l’ufage de 
i’Eglife de Clermont qui eft differente en ce 
Rit des autres Cathédrales du Royaume. 

Le Pottrait de ce premier Evefque de la ville 
d’Auvergne, & ceux de fes fuccefleurs qui font 
èu devant de ce Portail , dont il y en a qui ont 
àufli le Pallium , font tres-probablemcnt de l’E- 

f life qui fut conftruite- dans le neuvième ou 
ixiéme fiecle , puis qu’ils font de pierre blan- 
che i car la pierre de taille de la vieille Eglife 
eftoit de cette efpece , & celle de l’Eglife d’au- 
jourd’huy eft toute de pierre grife , & s’ils ne 
font pas de la vieille Eglife , ils font donc de 
ceux qui furent taillez du temps que la nou- 
velle fe bâtifloit , cela veut dire qu’ils furent 
mis dans les Niches de la porte du Midy , 
environ l’an 1170. qu’elle fut achevée de 
bâtir. . ; v 

Sur ce Pallium de faint Àuftremoine , on 
pourroit encore objcâer , que dans les trois pre- 
miers fiecles , les Miniftres de l’Eglife eft ans 
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dans la perfecution , les Métropolitains ne ds- 
manderent pas à fc dilfingucr de leurs Suffra- 
gans par des Orncmcns cxtraordinaircs,& qu’on 
lcait que nos Saints Pores les Papes ne com- 
mencèrent à les honorer de ce véhément, que 
dans le cinquième & fixiéme fieclcs. Suivant 
cette remarque on pourroit dire que ft ce Por- 
trait n’eft. pas celuy de faint Auftrcmoine , c’eft 
donc celuy de faint Namace fon huitième fuc- 
ceflenr , qui vivoit Pan 440. Et pour marque 
que ce peut cltrc ctluy de faint Namace, plu- 
tôt!: que celuy d’U.bain 1 1 . c’eft qu’il tient fur 
fa gauche uncEglifc en témoignage de ce qu’il 
fit bâtir cette belle Bafilique , dont fait men- 
tion Grégoire de Tours au Livre 1. de fes 
Hiftoires Chapitre 16. Ce qui confirmeroit la 
preuve que les Evcfques de Clermont font les 
premiers de la France qui furent honorez du 
Pallium par nos Saints Pcres les Papes , puis- 
que ceux d’Arles ne l’eurent qu’au commence- 
ment du fixiéme fiecle , &c ceux de Lyon , de 
Vienne , de Narbonne , d’Eauzc , d’Auch , de 
Bourges , de Sens , de Rouen , &c de Bourdeaux 
que dans les fuivans comme nous avons dir. 

A cet Ornement du Pallium de faint Auftre- 
moine on pourroit ad jouter celuy de la double 
Croix , dont fes fuccefteurs Evelques , & le 
Chapitre de Clermont Ce font de tout temps 
fervi dans les fondions publiques de leur mi- 
jfiiftere , & dont ils font encore en pofleffion ; 
ce qui lcroit une pieuve que leur Eglilè a cfté 
autresfois Métropole , n’eft an t pas à prefumer 
qu’elle ait ufurpé fi vifiblemcnt dépuis tant de 
ficelés une marque fi autentique de Primatie , 
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fi par le parte elle n’avoit pas efté dans cet 
honneur , & ce à la veuë & au fccu de trois 
Papes Sc des principaux Archcvcfques 8 c Evef- 
ques du Royaume qui s'y font aflëmblez pen- 
dant fix fois pour y tenir des Conciles ; ce qui 
eft un témoignage qu ils n’ignoroient pas qu’au- 
trefois elle avoit eu cet avantage , puis qu’ils 
confentoient qu’elle en conlervât les marques. 

C’cft probablement pour ce (ujet qu’on voit 
une Croix de Primat fur la Charte de laine 
Gênés , laquelle eft lur l’Autel de fa Chapelle 
dans l’Fglife Collegiale de fon nom. Çe faine 
Pontife tenoit le Siégé d’Auvergne vers l’an 
650. Cette Charte fut faite, à ce que je crois, 
au temps qu’on y tranfporta les Reliques, c’cft 
à dire qu’elle eft du 10. ou du onzième fiecle, 

{ >arce que jufqu’alors on n’avoit pas transféré 
es Corps de nos Evefques dans les Eglifes dç 
la ville, avant ces temps- là ils avaient cfté quart 
tous enfevelis avec les corps des autres habir 
tans dans les Eglifcs, ou Cemctieres qui étoienc 
hors l’enceinte dç fes murailles , luivant les 
Conftitutions Impériales; & on ne commença 
à fe relafcher de ces Reglemcns très Canoniques, 
que dans les fieclcs qui fui virent le dixiéme, ou 
l’onzième , & à les tranflater des Eglifcs qui 
avoient efté démolies par les Sarrafins, 8 c par 
les Normans dans celles qu’on avoit rebâties 
dans la ville , apres que ces Infidèles eurent 
quitté le pays. Cela fe . prouve encore par le 
Portrait de ce mefme Saint , lequel eft en borte 
fur la pierre qui fait la face de fon Maufolée 
au devant de la porte Occidentale de la même 
Eglife , tenant à fa gauche une Croix double 
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élevée , St ayant fur la tefte une Mître clofe 
prcfque femblable à celle que j’ay dit qu’avoit 
faine Auftremoine. Ces observations quoy que 
legeres me font prefumer que les Evefques 
d'Auvergne avoient efté Métropolitains , ou 
Primats , durant la première Race de nos Roys, 
puis qu’ils en portoient des marques. 

2. Objection. Vous avez encore avancé 
dans le Chapitre 1. que la ville d’Auvergne étoit 
une ville libre gouvernée par un Sénat qui ren- 
doit Juftice aux Peuples de fa dépendance fans 
aucun Prefeét ny Prcfîdent de la part des Ro- 
mains j par là vous tirez une conlequence que 
les Evefques p St leur Eglife participèrent à cette 
liberté , St qu’ils ne furent fournis à la Jurif- 
diétion d’aucun Métropolitain durant les pre- 
miers fiecles de l’Eglife, mais feulement au Saint' 
Siégé de Rome. 

Rcfponle. Il cft vray que j’ay avancé ce que 
vous dites , St comme je vois que vous voulez 
eftre éclaircy des raifons qui peuvent m’avoir 
porté à le faire , voicy ce que j’en conjecture. 
Dans la Notice des Provinces ae l’Empire faite 
par les ordres de l’Empereur Augufle 3 toutes les 
Gaules s’y trouvent cîivifées en dix-fept Pro- 
tinces j les fix plus confiderables eftoient gou- 
vernées par des perfonnes Confulaires , St les 
onze autres par des Prefeéts , ou Prefidensy 
dans ceçte Lifte , St Notice , il n’eft fait men- 
tion que d’une feule Aquitaine. Laraifon qu’on 
peut donner pourquoy il né parlé dans cette 
Notice que d’une feule Aquitaine , non plus 
que dans Animien Marcellin , c’eft que l’autre 
cftoit une Province libre , qui en comprenant 
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plusieurs autres moindres , n’avoit befoin ny de 
Conful, ny de Prefident de la part des Romains^ 
parce qu’elle avoir un Sénat > & des Sénateurs 
en grand nombre pour régir , &r gouverner les 
Peuples de fa dépendance , & leur rendre la 
Juftice* C’eft ce qui fit dire à Pline qui vivoit 
fous les fuccefleurs immédiats de ce premier 
Empereur dans la defeription qu’il a faite des 
villes & Peuples de la Gaule, que celuy d’Au- 
vergne eftoit libre , & ne dépendoit de per- 
forine : Ce qui donne à comprendre que les 
Romains pour des raifons d’Eftat les avoient 
non feulement lailfez dans la liberté qu’ils 
avoient avant que Jules Cefar euft entrepris la 
conquefte des Gaules , mais mefme les avoient 
exemptez d’impofts , & de fubfides en payant 
un tribut à Rome. Et pour preuve que les Au- 
vergnats eftoient libres , & indépendans , c’eft 
que dans la Lettre première du Livre 7. des 
Epiftresde Sidonius,il cftraportc que le pays 
d’Auvergne fervoit de porte aux Gors pour en- 
trer dans les Terres Romaines. Rarnor eftGothos 
in Romanum folum caflra moviffe , h nie fi m per 
rhptiom nos miferi Arverni jamta fumas . N œmcjue 
odiis inimicorum huic pecularia fomenta fubmim- 
ftramus, cfuia ejuod needum terminas fnos ab Ocea - 
no in Rhodanum L'ureris alveo termin avérant 

O 

Solam ( fttb ope Chrifti ) morarn de noftro obice pa- 
tUintwr. 

S’il euft appartenu aux Romains , ce faint 
Evefquc n’aurok pas dit qu’il eftoit une porte 
pour entrer dans les Provinces de la dépendan- 
ce de Rome -, il fe feroit expliqué autrement, 
& dans cette mefme Lettre , & dans quelques 
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autres , il dit qu’il cftoit comme une barrière 
qui empéchoit que les Gots ne firtcnt palTet 
leurs armées dans les terres de la dépendance 
de Rome. Ces exprdlions donnent à compren- 
dre que les Auvergnats n’eftoient pas Sujets des 
Romains , mais leurs Alliez, & qu’ils eftoient 
Seigneurs de leur territoire. 

Pour donner un plus grand jour aux Parta- 
ges de cet Autheur , 8c à quelques autres fur le 
niefme füjct qui font dans iesEpiftres, il faut 
fçavoir que l’Empereur Honoré par un Traité 
particulier , avoir abandonné aux Gots la Septi- 
manie , êk la Novempopulanic. Jornandes in 
Hifioria Gothorum. I. 3 z. 

■ P aulus Diacoms l. 4. in Honor'io Imperatore, 
& Savaron dans fin Commentaire fur PEpiJirs 
i. Livre du 3 . de Sidonius u4pollinaris. 

Ce fonr les Provinces qui font aujourd’huy 
des Parlemcns deTouloufe, de Pau , 8c de Bour- 
dcaux , & qui comprcnoient les trois Aquitai- 
nes, à l’exception de l’Auvergne, 8c du Berry. 
Or les Roys Gots n’eftans pas contcns de ce par- 
cage faifoient fouvent la guerre aux Romains. 
Pour donc aller du Languedoc , & de la Ga f- 
cogne dans les Provinces Romaines qui cftoicnç 
au de là de la Loire , il falloir fouvent parter par 
l’Auvergne, laquelle en ce temps-là eftoit d’une 
plus grande étendue quelle n’cft aujourd’huy ; 
puis qu’elle s’étendoit du Rhofne jufqu’à la 
Loire ; C’eft comme le donnent à entendre Si- 
donius au Partage cité , &Aymoin au rapport 
de Savaron dans fon Commentaire fur les Epî- ‘ 
très de Sidonius dans l’Epiftre 4 . du Livre 3 , 
diians que fon Territoire eiloit fort grand. 
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jirvernorum fines latins porri gebant nr , Bur^un- 
dionibus cjuippe , & Gothis erant affines , & con- 
termini j ce qui veut dire que tout cet cfpace 
de pays qui eftoit entre le Royaume des Gots, 
celuy des Bourguignons , Si les terres Romai- 
nes appartenoient aux Auvergnats :car le Rhône 
du côté de l’Orient divifoit le Dauphiné d’avec 
l’Auvergne > la ville de Vienne cftant dans ce 
temps-là la Capitale du Royaume des Bour- 
guignons : l'Occan , & la Loire cftans les bor- 
nes de celuy des Gots du cofté du Septentrion, 
& du Couchant les Sévcnes , & le Gevaudan ; 
leRoüerguc,& le Quercy feparoient les Gots 
des Auvergnats du côté du Midy : l’Autunois , 
le Nivernois, i’Auxcrrois, la Bcauflc , & quel- 
ques autres Provinces au de-là de la Loire, fai- 
foientau Septentrion les limites de l’Auvergne, 
& compofoient les Terres Romaines, dont Si- 
doniuS parle dans Tes Epiftres , & lefquelles ne 
furent conquifes par Clovis , de les François 
qu’en viron zj. ans apres, par confequent que 
le pays qui eftoit au milieu de ces trois E.rars 
appartenoit à la Republique des Auvergnats: 
ôc c’eft ce qui faifoit qu’ils eftoient devenus 
l’envie des Bourguignons , & le fu jet du diffé- 
rent qui eftoit entre les Gots , & les Romains. 
Oppidum 'f u idem noftrum , id eft y Arvcrna Civitas , 
raporte le me fine Sidonius, ejuafi ejuerndam fui 
limitif obicem , circurnfufarum nobis gentiitm arma 
certificant j fie amulorum fibi in medio pofiti po- 
pulorum lacheimabilis prada , (UfpetH Burgnndio- 
nibus proxirni Gothis , nec impugnantnm ira , rtec 
propugnantum car émus invtaia. Epi fi. 4. /. 5, 
déjà cité. 
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‘ Et pour autre témoignage de la liberté deç 
Auvergnats , c’eft que dans leur Capitale il y 
avoit un Sénat étably furie modèle de celuy de 
Rome pour rendre la Juftice aux Peuples de fa 
dépendance fans aucun Prefeét, ny Prefident de 
la part des Romains. S’ils en euflèut envoyé 
lots qu’ils eftoient maiftres de la Gaule , Gré- 
goire de Tours en auroit fait mention dans fes 
écrits , comme il fait de tous les Ducs, Comtes, 
de Gouverneurs qui furent établis par les Gots , 
de les François , lors qu’ils en devinrent le$ 
Seigneurs , & les maiftres : ce qu’il n’ auroit pas 
manqué de faire , fi ces premiers y eulfeht en- 
voyé des Prefe&s pour y rendre la Juftice. Voicy 
ce que nous trouvons de ce Sénat , & des Pri- 
vilèges de la ville, où il refidoit , dans les œu- 
vres de ce faint Autheur. Dans le Chapitre 19. 
du Livre 1. de fes Hiftoircs, il eft dit que faint 
Urbic fucceffeur de faint Auftremoine dans i’E- 
vefché d’Auvergne avoit efté Sénateur dé la 
meme ville. Apud Arvernum poft Auftremomten 
Epifiopum pr<taicatorem(jfte,primus Epifcopus Vr- 
bi ch s fuit ex Senatàribus converfus. Ce qu’il n au- 
roit pas avancé fi dans Clermont il n’y avoit 
pas eu de Sénat , lors que faint Auftremoine y 
fut envoyé pour prefeher l’Evangile. 

Saint Martin voyageant par la France envi- 
ron l*an 590. pour convertir ce qui reftoit de 
Payens, de d’idolâtres dans les Provinccs,comme 
il fut party du Bourg d’Artonnc pour venir dans 
Clermont, les Sénateurs de la ville furent au de- 
vant de luy prés de trois lieues, Senatores Arvernl 
■vemv.nt in occurfum tui ( luy dirent ceux qui l’ac- 
compagnoienr. (Grégoire de Tours au^Chap. 5. 
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de la gloire des Confefleurs , de Vîtalina Vir- 
gine i il y aYoit donc du temps de faine Martin» 

& du grand Theodofe un Sénat 45 c des Séna- 
teurs dans la ville d’Auvergne. 

Après le décès de faint Arthcme cinquième L’an 
fuccefl'eur de fairlt Aullremoine , le Peuple & le ° 

Clergé d’Auvergne choifircnt pour luy fucceder 
un Sénateur appellé Venerand , Apud Arver- 
num pofi tranfitum fanfti Artemïi , Venerandus t 
Setiatoribus Epifiopus ordinatur. Voilà un Séna- 
teur Auvergnat fait Evefquc de Clermont fous 
les Empereurs Arcade & Honoré. Grégoire de 
Tours an Livre 1. de fis Hifio'tres. Chapitre I 3. 

Le fils unique d’un Sénateur époulè la fille L’an 400: 
unique d’un autre Sénateur » qui eftoit extrême- 
ment riche *, ce Mariage fe contracta environ 
l’an 400 : il y avoit donc un Sénat dans la ville 
d’Auvergne en ce temps-là * puis qu’il y avoir 
des Sénateurs qui marioient leurs garçons avec 
des filles d’autres Sénateurs. Per idem tempus 
juvenis quidam de Senatoribus Arvernis cum ma- 
gnis opibus fimilem fibi in conjugio puellam ex- 
petit , erat autem uterque unions Patri. Gregorius 
Turon. lib. 1, Hift. c. 4Z. 

Flavius Avitus n’eftant encore que (impie Ci- L’an 410. 
royen fut envoyé en Ambaflade par le Sénat 
d’Auvergne vers Confiance Cefat, pour J’exhor- 
ter à mettre la paix entre le Patrice Ætius , & 
Thcodoric Roy des Vifigots ; Ce dernier après 
avoir pillé[& ravagé la Provence , avoit affiegé 
ce premier dans la ville d’Arles, Flavius Avitus 
civis Arvernenfis ex Arvemorum decreto ad Con- 
fiant mm Cafarem légat us pacis interTheodoricutn , 

& tÆtium Patricium inernda médius » & Inter- 
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près y Ter utriujgue militU ma gifler. Il fut Prcr 
fecft des Gaules l’an 439. puis Empereur après 
la mort de Yalentinian III. & de Maxime l’an 
45 5 . Sidonius JtÿoUinaris Epifl. 3. /, 3. Carm. 7. 
Panegyrici -y. 1 3 5. 195. 307. & 460. & Grégoire 
de Tours an 1. 1. c.\ 1. de fis Hifloires. Ce célé- 
bré Pcrfonnage avant qu’eftre Empereur avoir 
marié une de fes filles à Tonance Ferreol Séna- 
teur de la ville d’Auvergne , lequel fut Prefe<Sfc 
du Prétoire des Gaules les années 450. 45 1.4 j 2. 

&4J3. 

Edice autant illuftre par fa naiflance , puis 
qu’il eftoit fils de PEmpcreur Avite , comme il 
eftoit renommé par fon courage pour avoir dé- 
livré avec un Camp volant de foldats la ville 
& la Province d’Auvergne fa Patrie des incur- 
vons des Gots , & recommandable par fes au- 
mônes pour avoir nourry pendant tour le temps 
d’une grande famine plus de 4000. pauvres, éroit 
Sénateur de la même ville d’Auvergne : c’eft ce 
qu’en témoigne Sidonius Appollinaris dans l’E- 
piftre 3. du 1.3 . & dans le I.5 • Epiftrc 1 6. Greg. 
de Tours dans le Livre des miracles de faint 
Martin , & Baronius dans fes Annales l’an 4 66. 
num. 3 . 

Saint Sidoine Appollinaire quelques années 
avant qu’être fait Evefque d’Auvergne , eftoit 
allé à Rome par ordre de ce même Sénat pour 
demander fecours à l’Empereur Anthéme con- 
tre les courfes continuelles , que les Gots fai- 
foient dans la Province. Epifl. 5 . du l. 1 . de fis 
Epiflres. 

L’an 471. après le décès de faint Eparce , ce 
fâint Sénateur Auvergnat fut fait Evefque de 
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, jClcrmont. Ckm antem effet magnifie* fanftitatis , 
fit que ex Senatoribus prirnis. C’eft comme en 
parle Greg. de Tours au 1 . 2. de fes Hift. c.2$ f 

Eutrope qui fut Prefeét des Gaules du temps L’an 470. 
jqu’Anthçmc tenoit l’Empire, eftoit natif d’une 
famille de Clermont toute Chreftienne, de qui 
gvoip eu quantité de Sénateurs très- pieux , on 
peut lire l’Epiftre fixiéme du Liv. des Epift. de 
faint Sidoine , l’Epiftre 6. du 1 . 1. l’Epiftre 6 • 
du 1 . 3. de l’Epiftre 2. du 1 .6. 

Leon Chancelier d’Evarix Roy des Gots, eftoit L’an 47,. 
petit fils de Marcus Fronto célébré Sénateur 
Auvergnat. On peut voir la Lettre 3. du Livre 
8. des Epiftre^de faint Sidoine, de la Lettre 21. • 
du Livre 4. C’eft ce même Leon qui fit rétablir 
faint Sidoine dans l’Evcfché de Clermont qu’E- 
varix en avoit chaflé , lors qu après un long 
fiege la ville fe fut rendue par compofition i 
ce Roy Arrien l’an 475. 

Si ces obfervations ont fait voir qu’il y avoic 
un Sénat dans la ville d’Auvergne du temps des 
Romains, celles-cy feront remarquer que ce mê- 
me Sénat , fous les Gots de les François y fut 
çonfervé dans l’exercice de fa Jurifdiétion : La 
différence qui s’y trouve , c’eft que ces deux 
derniers Peuples après qu’ils eurent fournis la 
ville , de la Province d’Auvergne fous leur do- 
mination , y établirent un Comte, Duc, ou Gou- 
verneur pour prefider fur ce Sénat > de qu’ils 
aflujettirent a un tribut les Peuples de la Pro- 
vince , à l’exception de la ville Capitale qui en 
fut exempte , de qui fut confervée dans fes Pri- 
vilèges de libertez. 

Lorfque le Duc Viétorie eftoit Gouverneur de 

» ' • i • . K * 4 • \ \ 
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la ville , Se Province d’Auvergne pour Evaril| 
Roy des Gots , le Sénateur Enchirius ayant efté 
accufé de quelques malverfations j ce Gouver- 
neur le fit mettre en prilon , puis mourir. Gré- 
goire de Tours au Livre 1. de fes Hiftoires, 
Chapitre 10. Voilà donc des Sénateurs dans 
' Clermont du temps qu’Evarix en eftoit le 
maiftre. 

Pluficurs Sénateurs Auvergnats moururent 
dans la Bataille de Vogladen l’an 507. que le 
Comte Appollinaire General de leur armée , & 
fils de faint Sidoine avoit conduite dans le Poi- 
tou , pour fortifier l’armée d’Alaric contre celle 
de Clovis , Maximu s ibi tune Arvemorum popu~ 
Int qui cum ylppollinare v entrât , & primi c/m 
erant ex Senatoribus corruerunt. Grégoire de 
Tours au Livre 1. de fes Hiftoires Chap. $7. 
Il y avoit donc du temps d’Alaric, & de Clovis 
un Sénat & des Sénateurs dans Clermont. 

Environ l’an jzo. faint Gai eftant encore fort 
jeune , voyant que fon Pcre le vouloir marier 
avec la fille d’un des principaux Sénateurs de la 
ville , fe retira de la maiton de fon Perc , & 
s’alla enfermer dans le Monaftcte de Cornon , 
qui eftoit à deux lieux de là. Grégoire de Tours, 
dam la Vie des Peres , Chapitre 6. 

Arcade Sénateur de la ville d’Auvergne fur 
le bruit qui couroit, que Thierry Roy d’Auftra- 
fie eftoit mort dans la guerre contre le Roy de 
Turingc,perfuade à Chilperic Roy de Paris de 
s’emparer de l’Auvergne , du Roiicrgue , & du 
Gcvaudan qui eftoient de la dépendance de fon 
frere Thierry. Grégoire de Tours aux Chapitres, 
7. & 9. du Livre 5. de fes Hiftoires. Cela fait 
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cdnnoiftre que les Sénateurs de la ville d’Au- 
vergne eftoient extrêmement confiderez par les 
Roys de la première Race , puis qu’ils fe fer- 
voient de leurs confeils dans les affaires les plus 
importantes. 

Hortance eftoit un des principaux Sénateurs L’an jty. 
de la ville , lorfque le Roy Thierry le choifit 
pour en eftre Comte & Gouverneur. Grégoire 
de Tours dans le Cbap. 4. de la Vie des Peres. 

Ennodius Sénateur infulte faint Gai dans le L’an j4*. 
Refeétoire de la mere Eglife. Nam & Enno- 
dius cjuidam ex Scnatoribus Presbyter , cum in 
Convivio Ecclefia , multis calumniis atcjue convi- 
büs lacefijfet , confurgens Sacerdos loca bafilica- 
rum circmbat. Greg. Turon. in vitis Patrum , c. ^ 
il y avoir donc vers l’an 540. un Sénat dans la 
ville d’Auvergne , puisqu’il y avoir dans la Car- 
thedrale des Chanoines qui eftoient Sénateurs. 

Durant l’Epi feopat de Cautin , & lors que L’an y sot 
Chramne fils de Clorairc I. faifoit fa demeure 
dans la ville de Clermont i cet heritier de la 
Couronne y faifoit quantité d’aéèions indignes 
<le fa n ai ftance Royale, jufqu’à enlever des hiles 
des Sénateurs pour les faire époufer à fes do- 
meftiques , Cbrar/mus bis diebus apud Arver- 
num reft débat , mule a enim coupe tune per eum 
irrationabilitér gerebantur , &c. haut plias Se - 
natorum dans Pradonibus fuis , &c. Les turpitu- 
des , tyrannies , & violences de ce Prince fe paf- 
ferent dans Clermont, depuis l’an y 57 . jufqu’à: 
l’an 56 1 . Il y avoir donc un Sénat dans la ville 
d’Auvergne fous les petits fils du grand Clovis, 
puis qu’on y marioit quantité de filles de Sé- 
nateurs. 
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Saint ôregoirc Archevcfquc de Tours, duquel 
rlous avons fi fouvent parle dans cet Ouvrage 
eftoic natif de Clermont , 8 c fils du Sénateur 
Florent , lequel eftoit frere du Bien-heureux 
Gai Evefque d’Auvergne. C’eft ce qu’il en af- 
f'eure Iuy-même dans les Chapitres 6 . 8 c 14. 
de la Vie des Peres. Cette illuftrc famille 
déccndoit du fameux Epâgatus martyrifé à Lyon 
durant l’Empire de Marc-Auréle , & de ce re- 
nommé Leocadc qui donna à faint Urfin le Pa- 
lais qu’il avoir à Bourges pour en bâtir l’Eglife 
de faint Eftienne que les premiers Chreftiens du 
Berry ne mirent dans la perfection cju’on voit 
que vers lé commencement du quatrième fiecle, 
comme il fe prouve par le Chapitre 29. du Liv. 
i. desHiftoires de ce faint Autheur , & par 
tout le fil de cet Ouvrage , qui prouve que la 
Foy n’y commença d’eftre prefehée que fur la 
fin du troifiéme fiecle -, parce que fi elle avoit 
efté bâtie avant ce temps-là , elle auroit cfté dé- 
truite comme les autres Eglifes par l’ordre des 
Empereurs Dioclétien , 8 c Maximicn dés l’ati 
300. ou plûtoft -, ce qui fait croire que lesfon- 
demens de cette Eglife de Bourges ne furent 
jettez que fous l’Empire de Confiance Chlore,' 
Ou dans les premières années de celuy de Con- 
ftantin fon fils, 8 c fuccefleur. 

J’aurois pu prouver qu’il y a eu un Sénat 
dans l’Auvergne jufqu’à l’an 729. que les Sar- 
rafins prirent la ville , 8 c dans laquelle ils firent 
de maux infinis 8 c qu’il y a duré jufqu’à l’an 
761. qu’elle tomba fous la puiflancc de Pépin 
qui l’humilia étrangement pour s’eftre trouvée 
dans le party de Gayfre contre luy ; mais comme 
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J’ay borné mon travail aux années que Grégoire 
de Tours a finy le fîen , je ne parlcray pas da- 
vantage de ce Sénat , ny des Privilèges de la 
ville où il refidoit , mais je feray obferver qu’il 
luy en reftoit encore quelques marques fur la 
fin du treiziéme fiecle , puis quelle avoir encore 
le droit de faire fabriquer toute forte de mon- 
noye en cuivre , or , & argent. Le ferment que 
les Chanoines de la mere Eglife prétoient le 

Déclaration de Philippe s le Bel en faveur de 
l’Evêque & du Chapitre de Clermont 
pour le fait de la Monnoye. 

P H iîippus Dei gratin ïrancorum Rex, 'Vniverjis prt- 
fentes littiras infpetluris falutem. Notum facimns 
qrtod cum inter nos ex parte un a , dilettum, & fidelem 
nojlrum, Eptfcopum Ciaromontis , ac Capitulai» ejufdem 
loct ex altéra fuper jure cudendt monetam in locis certis, 
ac curfu monete quod jus pars utraque ad fe afferit per- 
tinere lis pendent , ut dicitur coram nobis , nofque pro 
necejjana utilitate regni nojlri apud Montem Ferrandum 
incuit ,fcu fabricari fecerimus, & adbuc facinmus mo~ 
netam. Nolumus per" hoc nobis , fuccefforibufque nojlris , 
jus novum altquod atquiratur , vel quoi ipfis Eptfcopo, 
Çr Capitule in fuis libertatibus , feu liti mot a fuper hoc 
prejudtcium in aliquo generetur , in cujus rei tejtimo- 
nium prefentts litteras Stgilli nojlri fecimus appenfione 
muniri. Aclum apud fan Hum Germanum tn La y a die 
Mercurii pofl octavam Trinitatis anno Domini millefi- 
mo ducentefimo nonagefimo quinto. 

Cette déclaration eft en Parchemin dans les Archi- 
ves du Chapitre , fcellée en cire jaune du grand Sçcau 
aux Armes du Roy , attachée à la procedure dudit 
Procez. 

Serment que les Evêques faifoient au Chapitre le 
jdur de leur réception furo me monetam vel Magijlrum 
ment t * non mutaturum fine ajftnju commune Capitulé, 
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, Celuy des Chanoines ètoit conceu çn ces termes au 
fciiillcc 17. du Livre de la Canonc, Ut moneta l'g*- 
liter fiat , & ne fraus ahqua etrea eam committatur 
turam , & dtltgenttam adhibebo. 

jour de leur réception , & par lequel ils promet- 
toienc de ne point altérer la Monnoye i & le 
different qui arriva entre Aymard de Cros Evê- 
que de Clermont , & Philippes le Bel , font bien 
connoiftre que ce droit de battre la monnoye 
provenoit de fon ancienne liberté, puifque juf- 
qu’alors la monnoye de fon coin avoir eu cours 
dans le Pays : ces pièces d’or, & d’argent avoient 
d’un côté une Croix avec ces mots gravez à 
l’entour , Urbs Arverna , & de l’autre côté il ÿ 
avoit l’Image de la Vierge avec ces autres mots, 
Santta Maria, , qui donnoient à entendre que 
cette Reyne du Ciel eftoit la Tutelaire , & la 
Proteâr ice de la ville , & du Pays d’Auvergne : 
On peut lire ces Remarques plus au long dans 
les Origines de Savaron page iji. & fuivantes. 

Toutes ces autoritez font des preuves certai- 
nes que Clermont a efté une ville libre , 8C 
d’auffi grande réputation fous la première Race 
de nos Roys , comme lors qu’elle cftoit fous 
l’Empire des Romains ; par conlèquent quelle 
avoit des avantages qui la firent confiderçr par 
deffus plufieurs autres de l’Aquitaine , & qui 
fans doute obligèrent nos Saints Peres les Pape* 
à y envoyer des Millionnaires Apoftoliques plû- 
toft qu’à Bourges , & à Eauze qui n’en eurent 
neanmoins que quelques années après; & ce en 
confideration qu’elle çffoit la {dus noble ville 
de l’Aquitaine, & queBourdeaux quoy que très- 
confiderabie n’eut le bon-heur d’en avoir que 

vers? 
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oers Tait 278. 6c laquelle ne devint Métropole 
Ecclefialliquc que lors qu’Evarix Roy des Gots 
l’eût chofie pour la Capitale de fon Eftat, parce 
que celle d’Auvergne avait continuellement re- 
filé au progret de fes armes , 6c fait des efforts 
extraordinaires pour fc garantir de fa domina- 
. tion , comme il fc prouve par les Ambalïàdcs 
qu’elle envoya à Rome pour avoir dü l'ecoufs 
-6c par les guerres continuelles que fes Citoyens 
curent contre ce Roy ions la conduite d’Edice 
leur Capitaine, & General j & dans mon fens, 
.ce fut le commencement de fa dccadence, & ce 
fut pour lors qu’elle ceffa d’eftre ce qu’elle avoir 
-elle , c’eft à dire une République libre ; que fës 
droits , &c Privilèges furent transférez ailleurs , 
,& par fa difgrace que les villes d’Eauze , de 
Bourdcaux , & de Bourges devinrent tes Mé- 
tropoles Civiles 6c ECclefîaftiques de toutes les 
Aquitaines. On peut lire une partie des infor- 
tunes de cette pauvre v>Ile dans les Lettres de 
faint Sidoine, dans lefqüellcs il raconte commis 
le pays d’Auvergne ayant efté expofé pendant 
long-temps aux courfes , 6c pilleties d’Evarix 
Roy des Gots, qu’enfuite il s’en prit à la Ca- 
pitale qu’il tint alfiegee plufieurs mois , & qui 
fut obligée de fe rendre lous des conditions qui 
ne furent pas gardées par ce Prince fans foy; 
car après y cftre entré avec fon armée, il la mit 
an pillage & dans le dernier faccagemcnt , il 
renverfa fes murailles eti divers endroits , fit 
mettre le feu à la plufpart de fes marfons, égor- 
ger fes principaux habirans, le relie fut contraint 
de quitter la ville , 6c d’abandonner le Pays. 
• Yoicy comme ce faint Evêque s’en explique à 

tr. . . : C Y 
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un de fes principaux Diocefains > c*eft dans 
Lettre z* du 3 . liv. de fes Epiftres. Salutat te 
. populus Arvernus eu jus paru a tuguria magnus 
hofpes implefti , non ambitiofits comitatu fied am- 
b tendus ajfcftu. Deus bone , cjuod gaudium fuit la- 
borlofis cum tu fanBum pedem femirutis mœnibuf 
intulifti , &c. Quas tu lachrymas > ut parens om- 
nium fuper ddes incendio prorutas , & domicilia 
femirufta fudifti ? quantum doluifti , Campos fipul- 
tos ojfibus infepultis ! qua tua deinceps exhortatio y 
y u a reparationem fuadentis animofitas ? his adjiei- 
tur , cjuod cum inveneris Civitatem non minus civi - 
ca fimultate quam barbarica incurfione vacuatam, 
pacem omnibus fuadens , charitatem illis , illos Pa- 
triA reddidifiïtfuibus tuo monitu non minus in unum 
confilium , quam in unum oppidum revert entibus f 
mûri tibi debent plebem reduBam , plebs reduBa 
concordiam . Le refte de ce paflage fe peut lire 
chez cet Autheur au Livre cite. Evarix enim 
Rex Gothorum Arverna longa obfidione vallavit , 
cade ,ferro , & incendio depopulatus efl. Savaro 
ad locum citât um & in Epi fl. 7. lib. 6 . ad Grdctim 
Majfilienfem Epifcopum . 

De plus dans le Livre 3. Epiftre 1 2. il dit que 
la campagne voifine de la Cite d’Auvergne étoit 

Î leine de cendres , & d’étincelles des Edifices 
ruiez par les Gots, dans l’Epiftre 5. du Livre 
3, que fes murailles furent renverfées en divers 
endroits , Semiruti murorum aggeres . Et dans 
TÈpiftre 3. du Livre 7. il fe plaint de la fervi- 
* tuae dans laquelle l’avoit mife Evarix , non- 
obftant la foy donnée de la conferver dans fes 
Privilèges. Si cjuidem noflri hic nunc eft infelicis 
Anguli fiat us eu jus ( ut fama confirmât ) rneJier 
fuit fitb bello , quam fnb pace condltio , faBa efl 
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fervitus nofira pretium fecuritatis aliéna, Alrver- 
norum (proh. dolor ) Servitus , qui Ji prifia replia 
carentur audcbant fi quondamfratres Latios di- 
cere , & fanguine ab Iliaco populos computare , fi 
recentia memorabuntur , ij funt qui viribus pro- 
priis hofiium publicorurn arma remorati funt. 

* Cei fut donc en cc temps-là que ce Peuple 
qui fe vantoit d’eftre defeendu des Troyens, qui 
appelloit les Romains fes freres , qui pour cette 
confideration , ou pour d'autres meilleures avoit 
cfté laiifé libre par ces maiftres du monde , lors 
qu’ils conquirent les Gaules, commença de ref- 
fentir le joug d’une domination étrangère, que 
des Ducs, ôc des Comtes envoyez parles Gots 
curent le gouvernement de Ton Etat , qui, par 
des loix nouvelle^, & pat les vexations qu’ils 
firent dans tous les endroits de la Province, ré- 
duisirent fes Peuples , comme parle Sidonius au 
Paflage cité , dans une déplorable fervitude. 

Les Auvergnats apres un tel changement ne 
fuient plus confiderez comme un Peuple libre , 
ny fa Capitale comme la plus noble ville des 
Aquitaines j elle ne décheut neanmoins, à mon 
fèns , de tant de beaux droits dont elle joiiilîbit 
que lorfque les Sarrafins fous Abderame , & les 
François fous Pépin l’eurent mife dans la defo- 

* Arverni Latios aufi fedicere fra.tr es. Lucain.x. 

Sanguine ab Iliaco fopuli. Petrus Piclavienfs in 

lantgyrico Pétri venernbilis. 

Hune Latia gentts Regum de ftirpe patentes , 

Arverni fopuli progenuere Duces. 

Pft mihi que. latio fe fanguine tollit alumnam , 

Tellus clara viris, cui non dédit optima quondam f 

Rerum opifex naturaparem. 

Sidonius in taneg, Avitt Augufli verfu 140. 

Y ij* 
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lation, dont je parle en divers endroits de Cet-.. 

Ouvrage. 

Ce fut donc dans cette prife , dans ce facca- 
gement, & dans l’incendie & la deftruéfcion de 
fon Château que la mere Eglife en perdant fes 
Titres, fes Otncmens , & les Vaiflèaux facrcz 
perdit la noble prérogative qu’elle avoit d’eftre 
une des plus illuftres Eglifes de la France •,& fes 
Evêques , ny fon Clergé depuis ce grand de- 
faftre , n’ont jamais pû la relever de cette dif- 
grâce. Les perfecutions qui leur furent fufci- 
tées par les Comtes, & principaux Seigneurs du 
pays, qui s’emparèrent de fes biens, 5 c les chan- 
gemens qui arrivèrent à la Capitale de leur Siégé 
furent les obftacles , & les empéchemcns do- 
meftiques qui leur ofterent Jes moyens de l’en- 
treprendre. En effet nous apprenons par l’Hi- 
ftpirc que Fan 670. faint Pricft fut aflafliné avec 
deux de les Aumôniers pout s’eftre allé plaindre 
au Roy de ce que quelques principaux Seigneurs 
du pays ufurpoient impunément les biens de 
fon Eglife. Sigibert dans fa Chronique. Ad an- 
nurn 670. Surtus Tome x. Savaron dans [es Ori- 
gines , & les Martyrologes de Bede, dsidon, d'V- 
fnard , de Rome , & les Bréviaires de Clermont le 
25. & 2 G. Janvier. 

Que l’an 7 2 9. les Sarrafins ayans pris la ville, 
après l’avoir pillée , ruiné fes Temples, & Egli- 
fes , ils la brûlèrent. Adon de Tienne dans fit 
Chronique , & Aymoin dans l'fJifioirc de France 
l. Chapitre 

Après leur départ s’eftant un peu remife, elle 
fut aftiegée &; prife par Pépin Fan 76 x . Son Çhâ- 
teau ayant voulu relifter fur emporté d’aftaut , 
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puis réduit en cendres avec toutes les maifons, 
8c Egüfcs qui eftoient dans fon enceinte. Adon 
de Vienne , Aymoin , & S avoir on. 

L’an 855. ou environ, les Normands après 
avoir ravagé la plufpart des Provinces de la 
France , vinrent mettre le fiege devant la même 
ville, l’ayant prife , ils la pillèrent , & la mirent 
dans une déplorable defolation. Les Bréviaire dft 
JDiocefe , Savaron , & Sainte Marthe dans le 
Catalogue des Evêques de Clermont in Simone. 

L’an 861. laine Sigon ayant cfté élu par les 
Chanoines de la Cathédrale, Eftiennc 1 1. Comte 
d’Auvergne indigné de ce qu’on n’y avoit pas 
élevé une de fes Créatures , chafle faint Sigon 
de fon Siégé , 8c s’empare des biens de l’Eglifc, 
Nicolatts Papa Lettre 66. & les Bréviaires de 
Clermont. 

L’an 895. les Normands cftans pour la fécon- 
dé fois revenus en Auvergne, ils pillèrent, brû- 
lèrent , 8c renverferent derechef dans le Pays, 8c 
dans la ville tout ce qui ht la moindre relïrtance 
à leur fureur. 

Après la mort d’Eftienne V. & environ l'an 
1075 R-obert III. Comte d’Auvergne voulant 
faire mettre une de fes Créatures à la place de 
ce défunt Evcque , 8c par ce moyen s’acconv 
moder plus facilement de quelque partie des 
biens de l’Eglife , perfecute les Chanoines , 8ç 
leur enleve leurs revenus. Cette perfecution 
dure jufqu’à l’an 1077. que les Evçques aflcm- 
blez dans Clermont pour remédier à ce defoc- 
dre élurent Durant fécond Abbé de la Chaife- 


Dieu, à la place de celuy que le Comte y avoit 
introduit. Hugues de Flavigny dans fa Chronique « 

Y iij 
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L’an iïio. ou environ , Eftiennc VI. fut 
chaflé de fon Siégé, 6c dépouillé de fes revenus 
par Guillaume I V. Comte d’Auvergne , les 
Chanoines de fa Cathédrale fouffrent Te même 
traitement. Louis V I. dit le Gros, fur les plain- 
tes de cet Evêque , 6e de fes Chanoines vint 
en perfonne dans le pays avec une greffe ar- 
mée , accompagné des Comtes de Bretagne , 
d’Anjou, de Nevers, 6e des principaux Seigneurs 
du Royaume, ayant pris la ville de Clermont, 
il obligea ce Comte à rendre à fon Evêque, 6c 
aux Chanoines de fon Eglife les biens qu’il leut 
avoit oftez. Cinq ans après s’étant derechef ré- 
volté contre fon Evêque , l’ayant chaffé de fon 
Siégé , 6c s’eftant emparé de fes biens , fut en- 
core remis par le même Roy , qui revint en 
Auvergne pour la fécondé fois avec une Armée 
plus nombreufe que la precedente. Suger dans la 
Vie de Louis le Gros . G a gain , Paul Emile , Jean 
du Bouchet , Çjr Savaron. 

Robert fut chaffé de fon Siégé l’an i 199. par 
Guy Ion frere Comte d’Auvergne. Philippes 
Dieu- donné pour mettre ce Seigneur à la rai- 
fon fut obligé d’envoyer une Armée en Au- 
vergne, qui ayant pris la ville de Clermont, & 
Jcs Châteaux du Comte, le contraignit par ce 
moyen à reftitucr ce qu’il avoit ufurpé. Du TiHet 
en fes Mémoires , /. 1 . Savaron dans fes Origines , 
Le même Comte ayant renouvellé fes rapines 
contre fes Sujets , Sc les perfecutions contre le 
Clergé de la Mere Eglife , mis en prifon fon Eve* 
que, 6c faifi fes biens, il fut derechef rétably par 
l’i rmee du même Philippes conduite par Guy 
d 'Empierre, qui s’eftant tendu maiftre de Çler* 
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mont , & de toutes les places & Châteaux de ce 
Comte , les confifqua à la Couronne en punition 
de fa double révolte , & perfidie. Les Autheurs 
que j’ay cités . 

Pendant toutes ces perlècutions qui durèrent 
l’efpacc de fix fiecles, plus ou moins, les Evêques 
& le Chapitre de Clermont cftoient allez oc- 
cupez à garentir du pillage le Temporel de leur 
Eglife , fans ofer entreprendre à maintenir des 
Privilèges qui ne leur portoient aucun revenu. 
C’eft peut-eftre pour cette raifon que l’Abbé 
Suger voyant que de fon temps le peuple d’Au- 
vergne ofoient encore fc glorifier de ces préro- 
gatives anciennes, leur reproche cette vanité. Fa 
tempefiatis tempori , dit ce principal Miniftre de 
l’Etat dans la vie de Louis le Gros, Arverrtorum 
Pontifex Claromontenjis , vir honefht vit a & def- 
fenfor Ecclefi a iltufiris , & pulfatus , & pulfus 
Arvernorum super b i a nova, et 
A n t 1 Qji A , qua eis titulatur , ad Dominum Re- 
gem confugiens , querelam Ecclefia lachrimabllem 
deponit. 

Dans toutes ces prifes de la ville d’Auvergne, 
& dans toutes les perfecutions qui furent lulci- 
tées à fes Evcfques , & à fon Clergé par les 
Seigneurs du Pays , & par tous les Traitez de 
Paix , & d’accommodement qui furent moyen- 
nez entre les Evefques , & les Comtes par l*s 
Papes, ou par les Roys l’Eglife, y perdoit tou- 
jours quelque chofe de fes biens , ou de fes 
droits. Cela fe connoît par la Donation d’Etien- 
ne II. de l’an 959. continuée par fonTeftament 
de l’année 97 6 . lequel voyant que fa Cathédrale 
s’eftoit beaucoup appauvrie durant ces guerres* 

Y iiij 
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& perfecutions !uy donna les dixmes des Egli- 
fes de Pompiniar , de faint Bauzire, & d’Olby j 
& par celuy de Rcnco de l’an 1047. qui pour 
cettv, même confideration , donnai Ton Chapitrç 
les Cens , & rentes qu’il avoir en divers Vil- 
lages. 

2. Par une Bulle d’innocent III. du cinquiè- 
me May de l’an 1216. dattéc Tertio norias Maij 
Pontificatns ejujdem anno decimo nono apud urbem 
1 veterem , Scellée en plomb de foyc jaune , &C 
rouge , par laquelle ce grand Pape donne per- 
million a Robert Evêque , & au Chapitre dé 
Clermont de faire un retranchement de dix Pré- 
bendes pour rai fon des pertes que l’Eglife avoir 
faites de fes biens, & revenus durant ces guer- 
res. - : * 1 . . . . . : . ; 

? . Par le ferment des Chanoines qui fut dref- 
fé l’an 1207. par Robert Evefque, le Prévôt,. 
1 Abbé , le Doyen & Chanoines du Chapitre, 
par lequel les nouveaux rcccus promettaient , Ôc 
juraient de ne point confcntir à ce que doref- 
navant le bien de leurEglife fut vendu,& aliéné. 
Ego N . CanonicHs in Ècclejia Clarornontcnfi de 
novo Infiitutus promitto , ejuod bona fide, & pré 
pojfe mèo jura Claromontenjis Ecclefia dtffen - 
dam y Terras , feu pojfejfiones diminui , vel aliénait 
non permittam, ô'c. Ce qui donne à foits-enten- 
dre , que par le pafle on en avoit vendu , & alié- 
né, ou permis qu'il fût enlevé fans y porter dé 
la refiftance. Ce ferment eft au commencement 
du Livre appcllé de la Canone, lequel eft dans 
les Archives de ladite Eglifc. • • ' 

4. On fçait que plufieurs Terres & Seigneu- 
ries qui eftoient aux Evefques , & à leur Chapiv 
* ‘ 4 
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tre, nen font plus maintenant : Ce qui donne i 
prefumer que dans les temps fâcheux de ces 
troubles.l’Eglifc de Clermont fut conrrainte de 
les relafcher , &c dans les accommodemens qui 
furent faits d’en retenir feulement les Fiefs , & 
que les principaux Seigneurs de la Province dans 
Ja fuite ont rendu à plulîeurs de nos Evefques, 
& qu’ils rendirent dernièrement à Gilbert dé 
Veny d’Arbouze , & qu’auparavant ils avoient 
rendus à Guillaume Duprat , & à fes Predecef- 
feurs Evefques , dont voicy le dénombrement à 
la referve de ceux qui leur font dûs comme Sei- 
gneurs particuliers de Bilhom,de Mauzun, dé 
Vcrtaizon , de Cornon , de Lempde , & de Beau- 
regard', 8c dont je ne feray pas mention prefen-r 
tement. 

Les Comtes d’Auvergne ont rendu le Fief, & 
hommage aux Evefques , & Chapitre de Cler- 
mont pour les Châteaux , & Seigneuries de 
Roffiat , de Vinzele , de Marfat, de faint Bonnet, 
de Novacelle. 

Les Dauphins d’Auvergne pour les Châteaux 
& Seigneuries de Montroignon , de Chamalie- 
res, d’Aubierc, d'Opme, de Chanonat, de Cham- 
panille , de Dlaufat , de Montrodés, de Vcrnines, 
-d’Auriere , de Montegut-le-blain. 

Les Seigneurs de Montgâcon pour les Châ- 
teaux , & Terres de Nebouzat, de Mont-Redon, 
, de Gerzat , Trendat , Ligonne, Pont- 

igneurs d’Aurillac pour la Baftide , 8c 
JRoquebroc. 

Les Ducs de Bourbon pour Jofleran , 8ç 
jBeflè. . ^ O \j.. .. * 


d’Epinay 

gibaud. 

. Les Se 
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Les Ducs de Ventadour pour Châlus, Cham^ 
piniafel, Mauriat , Miremont, Monclar, Bofclar. 

Les Seigneurs de Montmorin pour Mont- 
morin. 

Les Seigneurs de BafEe pour Baffie , Viverol 
8c Marfat. 

, Les Seigneurs d’Apchom pour Apchom , les 
Volmiers , les Falgoux , faine Vincent, les Cha- 
linargues. 

Les Seigneurs de Maure pour les Chalards. 

Les Ducs de Mercœur pour le Luguet. 

Les Comtes de Poreft pour Vouloure , Lîu 
barge. 

} Les Seigneurs de tous ces Châteaux doivent 
comme j’ay dit le Fief aux Evefques, 8c à l’Eglifc 
de Clermont , quoy qu’ordinairement ils ne 
Payent rendu qu’aux Evefques , comme à ceux 
qui font le Chef de leur Chapitre. 

Voicy les noms de ceux qui le doivent aux 
Chanoines, 8c non aux Evefques ; parce que les 
uns & les autres ont leurs revenus diftinèts & 
lèparez depuis la fin du douzième fiecle qu’ils 
firent leur partage quoy qu’ils ne faflent qu’un 
mefme Corps. 

Les Seigneurs d’Alaignat doivent le Fief au 
Chapitre Cathédral pour Alaignat, Ceyffat,Tre- 
farct , Monte-meyre , & pour tous les Cens, ren- 
tes , dixmes , percieres, manœuvres, champs, jar- 
dins, Prez, maifons,terres cultes & incultes, bois, 
eaux , ruilTeaux , pacages, 8c autres droits à eux 
appartenans dans lefeuts Villages, 8c Parroiflès. 

Les Seigneurs de Murol pour tout ce qu’ils 
pofledent dans Beaune-le-froid 8c Territoire. 

Les Seigneurs de Chaumettes pour le Village 
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de Chaumettes, 8c pour tous les prez,pafcages , 
jardins, terres cultes & incultes, & autres droits 
qu’ils pofledent dans ledit Village & tenemens. 

Les Seigneurs de Proudincs pour les dixmes, 
terres , prez , cens , percieres , 8c autres droits 
qu’ils pofledent dans la Parroifle de Sauvaignat. 

Les Seigneurs de Tournelles pour le Village 
de Rochedun , Parroifle de Novaut, 8c pour tout 
ce qu’ils poffedent dans ledit Village 8c terri* 
toire. 

Les Seigneurs de Brugheas pour la terre , dix- 
mes & Château de Brugheas. 

Les Seigneurs d’Eauze pour la moitié des Vil- 
lages de la Penarie , 8c Moutillet , 8c pour les 
terres , prez, pacages , 8c autres droits qu’ils per- 
çoivent dans lefdits Villages. 

Les Seigneurs du Bourg Laffie 8c faint Ger- 
main prés Hermans pour les Villages de Vie, 
8c Plautadour, 8c pour tout ce qu’ils pofledent 
dans lefdits territoires. 

LesiSeigneurs d’Epinchal pour les Villages de 
Befle 8 c Chaudefou. 

Les Seigneurs du Creft pour laTerre de Juliat, 
prez , terres , Vergers, 8c dépendances. 

Les Seigneurs de Neufous Parroifle de Gele , 
pour les cens, rentes, percieres, 8 c autres droits 
qu’ils perçoivent dans ledit Village 8c terri- 
toire. 

Les Seigneurs de Tierzat pour les dixmes 
qu’ils pofledent dans ladite Paroifle. 

Les Seigneurs Ecclefiaftiques 8c Séculiers qui 
perçoivent des dixmes dans la Paroifle de faint 
Servin prés Aurilhac. 

Les Seigneurs de faint Prieft pour les dixmes 
qu’ils pofledent dans cette Parroifle*. 


TT 
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Le fleur de Chanteranc prés Clermont pour 
le moulin , prez , terres, vignes, & percieres qui 
en dépendent. 

Les Seigneurs de Charbonnieres-les-vicilles 
pour les cens, percieres, dixmes, terres, prez, 
pafeages, & autres droits à eux appartenans, 8c 

Ï tar expiez tout le Village & territoire dcCha- 
udet fitué dans ladite Parroilïè. 

Le Seigneur de Terillette pour le Village du 
Puy-Saint-Bonnet, les maifons, granges, jardins, 
terres cultes , & incultes, prez, pafcages,garencs, 
ôc autres redevances à eux appartenais. 

Les Seigneurs de la Tour d’Qlicrgues pour le 
Village de la Veyfltere , &pour tout ce qui leur 
appartient dans ledit Village & territoire. 

Les Seigneurs deDurtol peur le bois, dixmes^ 
cens, terres, prez, vergers , & autres droits & de- 
voirs qu’ils pollèdcnt dans ledit Village & ter- 
ritoire. - . . 

Les Seigneurs du petit Peyrigniat pour les * 
dixmes qu’ils perçoivent dans ce Village. Ces 
derniers Seigneurs outre le Fief & hommage 
doivent dix fols au Chapitre Cathédral à cha- 
que mutation de Prevoft , & les raifons de vraye 
jfemblance qu’on peut donner pourquoy les Sei- 
gneurs de toutes ces terres nobles doivent le Fief 
aux Evefques , &: à l’Eglife de Clermont •, c'eft ou 
parce que ces terres & Seigneuries leur avoient 
appartenu ou en tout , ou en partie ; ou parce 
quelles dévoient quelques cens , rentes , ou de- 
voirs Seigneuriaux , donc elles fe font libérées 
par le moyen de ces Fiefs , & hommages. Car 
il n’eft pas croyable que cette Eglife tres-noble 
2c ties-ancienne , & qui eftoit autrefois une des 
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plus confidcrabies de la France ait perdu tant de 
prérogatives, de redevances, Sc de beaux droits, 
fi ce neft par le moyen des révolutions que j’ay 
Racontées , qui l’ont mîfe dans la décadence * 
où elle fe trouve depuis quelques fieelts. 


C H A P T R E XIV. 

Table chronologique des Evefques de cler - 
. mont y & des évenemens plus remar - 
- quables qui font arrive ^ dans la ville ck 
■ leur fiege , depuis faint Auf remoine juf 
qu’au dece*f de faint Avit premier du 
nom , qui mourut fan y 94. dans lequel 
Grégoire de Tours a finy F Hifioire de nos 
Evefques . 

1 . 

C ’Eft icj lè fort de la propofition que j’ay 
avancée , lorfque j’ay foûrenu que le Cha- 
pitre a 8. du premier Livre de Grégoire de T ours 
n’a pas efté dépravé, & je défie toute la foule 
des Autheurs de l’opinion contraire d’y pouvoir 
donner aucune atteinte , à moins que d’avoir un 
front de bronze , ÔC d’ofer encore dire, que non 
feulement le Chapitre 28. mais tous les Livres , 
Chapitres, pages & lignes des œuvres de ce faint 
Archevefquc Font encore efté par les Libraires , 
Ôc c’eft ce que Belle-foieft , éc Baronius n’ont 
jamais ofé dire , mais feulement qu’au lieu de 
fub Decio , il falloir lire Jub Dominant) , -fe per- 
fuadans quj n’y avoit que ce fçul mot de^o** 
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rompu dans les œuvres de ce faint Autheur. Mais 
j’ay fait voir dans la Vie de noftre Apoftre an 
Chapitre z. lafoiblefle de leur raifonnement , 

& monftré qu’il falloir neceflaireraent lire , fub 
Decio , n®r \ fub Domttano. Cette vérité trouve 
un grand éclaircilTement dans la fuite de ce dif- 
cours, faifant voir la fucceflion légitimé des fuc- 
cefl'eurs de faint Auftremoinc dans le Siégé de 
Clermont , & les années qu’un chacun d’eux la * 
tenu , à commencer dépuis l’an z j 3 . que noftre 
faint Apôtre vint de Rome, jufqu’à faint Avit 
premier du nom, dans lequel Grégoire de Tours 
a finy l’Hiftoire de nos Evefques , & qui n’a ja- 
mais efté interrompue quelques guerres, peftes, 
révolutions , & changemens qui foyent arrivez 
par les ruines , prifes j & bouleverfemens entiers 
de la ville de fon Siégé Epifcopal. 

Par cette multitude de raifons que j’ay à dire 
dans la fuite , il fe prouve clairement que faint 
Auftremoinc n’eft venu en Auvergne que l’an 
x 5 J • qu’il quitta l’Evêché à faint Urbic l’an 189. 

& que le jour de fa naiflance au Ciel fut le pre- 
mier de Novembre de l’an z?f. & fe tirent de 
Grégoire de Tours , de nos Bréviaires, de Mon- 
ficur Savaron dans fes Origines , & de la Gaule 
Chrefticnne de Meilleurs de Sainte Marthe. 

Le z. Evêque faint Urbic, eftoit Sénateur , & 
marié lors qu’il fut choifi par faint Auftremoinc 
pour eftre fon Coadjuteur , & mérita par fes ver- 
tus , & belles qualitez de luy fucceder. Ses prin- 
cipallcs occupatione dans cette importante Char- 
ge eftoient la Prière, l’Oraifon, l’inftruékion des 
Peuples , le foulagement des ncccflîteux , & la 
vifitc des malades t il fut enterré dans le Mo- 
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naftere de Chantoia prés Clermont l’an 3 i a. : 
dans lequel il avoit demeuré en retraittc,pour fait 
penitence de la faute qu’il avoit faite d'avoir 
connu fa femme après s’en eftre fcparé , en ac- 
ceptant le fardeau ae l’Epifcopat. j 4 pud sfrver- 
ttos poft Auftremonium Epifcopum pradicatoremque 
primas Epifcopus Vrbicus fuit ex Scnatoribus con- 
verfus , uxorem habens y qua juxta confuetudinem * 
Ecclefiafticam remot a à confortio Sacerdotis religio- 
fevivebat ; vacabant enim ambo orationi , clemo fi- 
nis y atquc operibus bonis , &c. 

In cujus loco Legonus Epifcopus fubrogatur t Greg. 

Turon. 1 . 1 . Hiftor. cup. 3 9. 

3. Evefquc faint Legone, ou Legonce a fiegé 

dépuis l’an 31a. jufqu’à l’an 337. Greg. Turon. Livret. Jet 
l. x. Hiftor. cap. 39. il fut enterré prés Clermont Evf / cl *~ 
dans un de les héritages fur l’Occident de la rom,n,t *‘. 
ville, où dépuis les Chrefticns bâtirent une Eglife 
qui fut appellée de fon nom ; on croit que c’eft 
la Chapelle dite des Cordeliers vieux prés Beau- 
repaire y parce qu’avant leur établiflement dans 
l’enceinte de la ville l’an 1*65. ces bons Reli- 
gieux y avoient demeuré quelque temps. Le 
Domaine de cette Eglilc cft le Preciput de l’an- 
cien Chanoine de la Cathédrale. Du vivant de ce 
faint Pontife mourut dans le pays d’Auvergne le Arvtmîs 
1 6. Mars de l’an- 310. ou environ faint Patrice defofitio 
premier Evêque de Nevers , il avoit efté confacr éfanfti Pi- 
pât faint Auftremoine , comme l’aflèurent tous tr,c ” *P'f- 
nos Bréviaires , & il y avoit efté envoyé pour co ^‘, 
prefeher la Foy 2 8 7. * ( 6% Mirtii. 

4. Saint Illulc communément faint Alyre fuc- 
ceda à Legorice, & a Siégé depuis l’an 337. juf- 
qua 3 2 j. qui ®ft le troificme du Régné de 
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-Clément Maxime. Voicy ce qu’en dit Gregôiw 
de Tours au Livre i. de fes Hiftoires Chapi- 
tre 40. Qu? dcfunSlo , ( Legontio ) fanttus lllidius 
-fuccejfit , vir eximi <e fanSlitatis , ac praclara virtu - 
- tis , qui in tarit a fanttitate emicuit , ut fama ejus 
itiarn extrait coi fines adiret. Vndc fattum efl J ut 
Jmperatoris , Trevctici expetitus filiam à fpiritu 
immun do curaret , quod in libro illo quern de ejus 
•Vit a confcripfimuS) memoravimusfiuit autem,ut fama 
refert , Vdlde fenex & plenus aierum , plenufque 
bonis operibus cjuifxlici confummatione vit a hujus 
.perfetto Tr ami terni gravit ad Chrifium ; fepultufque 
in Chrypta , in fuburbio Civitatis illius j habuit ad- 
tem , & A rchidiaconum nomine & mtrito jufium 
qui & curfurn vit a bonis operibus confunrmans mu- 
gi fri tumulofociatur. Jam vero pofitranfitum beats 
lllidii Confejforis tanta virtutes apparent , ut nec 
fcribi intégré queant , nec rhemoria retineri. Jduk 
fanftus Nepotianus fuccejfit. Grégoire de Tours au 
Chapitre cité. . , 1 . „ , , - , . . 

Ce vencrable Pontife pat la fainteté de fa vie, 
Allant devenu le Temple du faint Efprit, & fc’s 
vertus éminentes Payant rendu recommandable 
d tous ceux qui le cbnnoilïoient, & qui avoient 
entendu parler de luy, portèrent Clement Maxi- 
me à l’envoyer quérir pour délivrer fa fille de la 
polTeilion du démon , -comme il fut arrivé àTré- 
ves.,& qu’il euft paflfé la nuit en prières dansk 
Palais de l'Empereur , le matin eftant venu on 
luy prefente cette fille , l’ayant confiderée d’un 
ceil de compafllon, & mis les doigts dans fa bou- 
che , commanda au démon d’en fortir. L’Empe- 
reur furpris d’un miracle fi prompt, & voulant 
ieconnoiftre un bien-fait fi extraordinaire pre- 
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fcnta à noftre faint vieillard des Tommes immen- 
Tes d’or & d’argent j ce qu’ayant refufé il obtint 
que le tribut que la ville payoit en bled & en vin 
fe payeroit en argent : Comme il s’en retournoit 
dans ion Diocefc après cette délivrance , il mou- 
rut par les chemins le cinquième Juin de l’an- 
née 385. Tes domeftiques portèrent Ton corps d 
Clermont & l’enfevelircnt avec honneur dans 
î’Eglife de Notre Dame d’Entre-Saints, où Dieu 
operoit journellement plufieurs miracles par Ton 
interceffion , & en fi grand nombre qu’il fau- 
droit des volumes entiers pour les décrire j tout 
cecy eft tiré de Grégoire de Tours dans la Vie 
des Peres Chapitre 2 . Ses faintes Reliques repo- 
fent prefentement avec celles de faint Juft dans 
un même tombeau aux Faux- bourgs de Cler- 
mont dans l’Abbaye, & Monaftere de Ton nom. 

Il faut neanmoins obferver que Grégoire de 
Tours au Chapitre cité dit qu’il a mérité la 
qualité de Saint, non pas pour les miracles qu’il 
a fait pendant fa vie, n’en ayant fait qu’un feul, 
mais pour ceux qui ont efté faits par fon in- 
terccflion après fa mort, dont le nombre eft in- 
fïny. Par la déclaration de ce faint Archevelquc 
qui avoir efté guery d’une grande maladie par 
fon crédit auprès de Dieu , le connoît l’erreur 
de l’Ecrivain de la Vie de ce quatrième Evêque 
de Clermont compofée le fiecle pafte par un Re- 
ligieux de cette Abbaye , celle des Leçons de 
fon Office , & de Jacques Branche dans la Vie 
des Saints d’Auvergne , qui difent que de fon 
vivant il refufeita trois morts : Ce qui n’eft pas 
au rapport du même faint Grégoire , mais on 
peut bien croire que ces trois tniracles de.la re- 
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fürre&ion peuvent avoir efté faits par 1‘attoü- 
chcment de fes Reliques après fon décès •, puif- 
que Dieu ne cejToit point d’y opérer quantité 
de guerifons rhiraculeufes envers ceux qui par 
leurs prières avoient recours aux intercédions de 
Ton Serviteur. 

Saint Ncpotian fut le fuccclTeüt de faint Alyre 
dans l’Evêché de Clermont au rapport de Grc- 
goire de Tours. Igiiur apud Aruernos fanüut 
Nepotianus quart us habetur Epifcopus , &c. I. i* 
LJiflor. Cap, 41* de Monfieur Savaron , & de 
nos Bréviaires , il mourut l’an 3 94. & fur en- 
terré au Cemeticte de Notre-Dame d’Entre- 
Saints , où prefenternent eft l’Eglifc de faint Ve- 
nerand j ceux qui font malades de la fièvre , 8 t 
qui vont faire leurs Prières fur fon fepulchte fc 
trouvent guéris, ou grandement foulagez. Voicy 
ce qu’on dit Grégoire de Tours au Livre de la 
gloire des Confcifeurs Chapitre 37* ibi , & 
fanüus Nepotianus Epifcopus requiefeit qui fuit ik 
faculo fumma vir fanttitatis , obtificns ttunc curtt 
Domirii poten'tia , qùa ab eofuerint implorata. Sape 
enim fuper hoc fepulchrum frigoriticorum oratio fufit 
defderatam retinet medicinarn. 

Durant le Pontificat de cet Evefque mourit- 
rent dans Clermont les deux Amans dont parle 
faint Grégoire de Tours dans le Livre de fes 
Hiftoires Chapitre 4a. Et dans le Livre de la 
gloire des Confefleurs Chapitre 31* qui par un 
miracle extraordinaire de la grâce * aemeurans 
dans la mefmc maifon , mangeans à la mefme 
table , & couchans dans une mefme chambre * 
gardèrent tout le temps de leur Nfariage une 
virginité inviolable. La femme eftant venue à 
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mourir la première , comme on la mettoit dans 
le tombeau , fon mary dit à la compagnie, en 
élevant les yeux & les mains au Ciel : Je l’avois 
épouféc V ierge, grâces à Dieu elle cft morte de 
tnefme. En fouriant à fon mary du fond de fa 
Biere, elle luy répondit : Pourquoy découvrez- 
vous une chofe fur laquelle on ne vous inter- 
rogeoit pas. Quelque temps après le mary étant 
venu à mourir, fut enterré dans le mcfme Ce- 
metiere , & dans un endroit un peu éloigné de 
celuy où fa femme eftoit enfevelie •, mais le len- 
demain les deux tombeaux fe trouvèrent proche 
l’un de l’autre , quoy que diftans de quelques 
pas de feparez par la muraille de l’Eglife. Gens 
du monde apprenez de ces deux époux élevez 
Sc nourris dans la delicateflè , à mener dans le 
Mariage une vie plus continente que celle que 
vous y menez, & à vous priver quelquesfois des 
plaifirs permis , fi vous voulez obtenir une gloire 
qui approche de celle dont ces deux illuftres 
Amans joüilTent dans le Ciel. Les corps de ces 
deux chattes époux repofent dans l’Eglife de 
faint Alyre au Faux-bourg de Clermont. 

Lors que ce faint tenoit le Siège d’Auvergne,’ 
faint Martin Archevêque de Tours paflant par 
Artonne pour venir dans Clermont , voulut ren- 
dre vifite à une fille qui y vivoit en grande fain- 
teté nommée Vitaline. Ayant trouvé quelle eftoit 
deccdée dépuis quelques jours, il fut fur fontom- 
beau,l’interrogeantfi elle joiiifloir de lavifion de 
Dieu, elle luy répondit quelle eftoit dans le Pur- 
gatoire pour avoir lavé fes mains, & fon vifage, 
ie jour du ‘grand Vendredy ; ce faint promit de 
prier Dieu pour elle. Le lendemain eftant re- 

Z ij 


Digitized by Google 



43 * I? Origine 

tourné fur fon fepulchre luy parle derechef, Sc 
luy dit que dans trois jours elle feroit délivrée 
de fes peines , Sc quelle joiiiroit de la gloire. 
Grégoire de Tours au Chapitre 5 . de la gloire des 
Confejfeurs. Les jeunes filles & Damoifelles qui 
lavent leurs mains & leurs vifages , Sc ayment 
tant à fe parer doivent prendre leçon fur ce 
quelles deviendront un jour ; puis qu’une fainte 
fille qui toute fa vie avoit cfté dans la pénitence, 
Sc la mortification , fe trouve enfevelie dans les 
flammes du Purgatoire çour une petite legeretéi 
qu’elles jugent elles-mcmes de l’état de leurs 
confciences , fi dans les foins quelles prennent 
pour s’ajufter elles n’ont point d’autre intention 
que de paroiftre belles , & d’allumer dans le 
cœur des hommes les flammes de l’amour défi 
honnéfte. 

Il fe conjecture que ce fut durant que ce faint 
cftoit Evelque de Clermont, que la petite ville 
du Velay fut érigée en Evêché , Si qui depuis fut 
transféré au Puy par faint Vofy. Dans ces com- 
mencemens de la publication de l’Evangile , les 
Evcfques des Villes & Citez envoyoient dans 
les petites villes , & dans les Bourgs éloignez de 
deux à trois journées de leurs Sieges des Co- 
Evefques , qui eftoiCnt des Prélats qui leur 
eftoient inferieurs, qui neanmoins faifoient les 
mcfmcs fonctions que les Evefqucs j ils don- 
noient le Sacrement de Confirmation , éta- 
blifl’oient des LeCteurs Si des Exorciftss 
dans les Villages , ordonnoient des Diacres » 
Sc des Preftres dans les petites villes Sc dans 
les Bourgs, & faifoient généralement ‘tout ce qui 
cft attaché au caraCtere des Evelques , à l’ex- 
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ception neanmoins qu’ils ne pouvoient facrer 
des Co-Evefques , ny en établir dans les Bourgs 
& dans les Villes. Noftre faint Sidoine les ap- 

{ >elle , j 4 ntiftites A4. Epift. 6 . & 1 1 . les Capitu- 
aires , Villanl Epifcopi , parce qu’ils eftoient en- 
voyez dans les V îllages par les Evêques des villes, 
ce qui leur eftoit d’un grand fècours pour i'ac- 
croiflement de la Foy , 8 c d’un notable foulagc- 
ment dans les travaux qu’il falloir fupporter 
dans ces commcncemens de la Prédication de 
l’Evangile. 

La petite ville du Velay, que maintenant on - 
appelle de faint Paulian ayant reflenty le fruit 
que ces Prélats amovibles failoicnt dans le pays 
pour déraciner & détruire le Paganifme , 8 c 
voyant un grand changement; dans la converfion 
des mœurs de fes habitans voulut avoir des Evê- 
ques en Titre fiables 8 c permanens,pour achever 
de convertir par leur refidence aéluelle ce qui 
reftoit d’Idolatres dans leur Canton. Comme 
l’Evefque dé Clermont ne pouvoit confcntir à 
Féreélion de cet Evefché j parce que cela luy 
eftoit deffendu par les faints Decrets , * qui ne 
vouloient pas qu’011 en inftituaft dans les petites 
villes , que la leur n’eftoit pas aftez’ peuplée, 
que fa fituation dans un terroir aftez cham- 
pêtre 11’en feroit jamais une ville remarquable , 
par confequent quelle ne pouvoit pas cftre le 

\ ' { 

* Non oportet in villulis Epifcopos conftitui..Concil. 
Laodic. Can, 37 . 

Licentia danda non efi ordinandi Epifcopur» aut in 
vico al/quo , ant in modita Civitate t cui fufficit unus 
Pr&Jbyter , ne •vilefeat nomen Epifcopi auftoripas. Cont. 
Sardic, Can. 6 . an.)^6. 
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Sieg'e & la demeure d’un Evefque , euft recours 
au Saint Siégé par le moyen des Vicomtes & 
Nobles du Pays, qui ayant depuis peu quitté le 
culte des Idoles pour embrafler la Religion 
Chreftienne, eftoient bien aifes d’honorer leur 
principal lieu de la refidence d’un Evefque, jouir 

{ >ar ce moyen de fa prefence , & avoir la confo- 
ation de conférer louvent avec le Pafteur de 
leurs âmes. 

m Et comme cet Evêché avoit efté étably par 

le Saint Siège fans l’exprès confentement de l’E- 
vefque » il a depuis ce temps-là demeuré immé- 
diatement fournis à nos [Saints Peresles Papes, 
fans dépendre d’aucun Métropolitain. Ce font 
les raifons apparentes , & de vray-femblance 
qu’on peut avoir de I’inftitution de cet Evêché 
dans un petit lieu ; puifque jufqu’alors il ne s’en 
eftoit érigé que dans les villes confiderables:quoy 
que depuis, quelques Bourgs & petites villes de 
noftre France ayent participé au mefme avanta- 
ge. Dans le Chapitre premier j’ay rapporté quel- 
ques autres raifons de cette inftitution , fi elles 
ne fatisfont pas les Le&eurs , je foûmets mon ju- 
gement à ceux qui en diront de meilleures. 

Le premier Prélat du Vclay s’appelle George, 
5- Zofime il ell honoré de la qualité de Saint dans les 
Pàpe dans Feftcs de l’Eglife du Puy qui en fait là Fefte le 
î Epîtrezj. .Octobre, & qu’on conjecture avoir efté Ori- 
ginaire du Velay , parce qu’il n’eftoit pas permis 
dans ce temps-la de prendre des Evcfques étran- 
gers , & d’une autre Province pour exclurre les 
Prcftres du Pays qui s’en trouvoient dignes ôc 
capables : Et fe prouve par Grégoire de Tours 
que dans le Velay la Famille des Georges tenoit 
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un des premiers rangs ; * puifque dans le ficelé 
qui fuivit , un Vicomte de cette Famille obtint 
le gouvernement de la Province d Auvergne. 

Environ le mefme temps Saint Front fut en- 
voyé à Perigueux, il eftoit'Originaire de la ville 
de Clermont, comme il fe conjeéhire par la Let- 
tre vingt-uniéme du quatrième Livre des Epi- 
très de Sidonius Appollinaris. La Famille des 
Fronts cftoit tres-illuftre dans l’Auvergne, non 
pas tant par leur noblefte , comme parce que 
ceux de cette Famille vivoient en grande repu- 
' ration de fainteté , & qu’ils avoient un foin tout 
particulier d’éleyer leurs enfans dans 1 etude des 

Sciences. ... 

6 . Saint Arthemc a tenu le fiege depuis I an 
594. jufquau 14. Janvier de l’an 410. Ce faint 
allant de Trêves en Efpagne où il cftoit envoyé 
par Clement Maxime , tomba malade dans Cler- 
mont. Ayant cfté vifité par faint Nepotian , & 
guery de fa fievre, touché de Dieu quitta le 
monde , s’enrolla aufervicc de celuv qui l’avoit 
converty , mérita par fes faints déportemens 
d’eftre fait fon fuccclfeur , & gouverna douze 
ans l’Egüfe d’Auvergne avec une çrande fagefte 
& prudence. Voicy comme en parle Grégoire de 
Tours au Livre 1. de fesHiftoires, Chapitre 41. 
yj 7 y e viris vero legati in Hifpaniam mittebantur , 
ex quibus Artem'ms quidam admirabilis fapienti* , 
atque pulchriutdinis , & prima atate flore» s , vi 
febrium efl coreeptus. Pracedentibns vero altis hic 
apnd Arvernos agrotus relinejuitur. Nam eo fera- 

* E 0 quoque t empote quo Georgius V al av or am civis 
jîrverna nrbts Comitatu potiebatur. Greg. Turon.l.M 
gliri* Confejforum , cap-H- & }$: .... 
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■pore apttd Trtveros fponfali erat viticulo nexus. Et 
fanfto alitent Nepotiano vifitatus , atqut oleo fantto 
pcrunEhis , tribnente Domino, redditur fanitati j qui 
cum al? eodem fanüo-verbum pradicationis accepif- 
fet , oblitus tam fponfam terrenam , quam facultates 
proprias , fanEla copulatur Ecclefu ,faRufque Cle- 
ricus in tanta pralatus efifanSlitate , ut beato Ne- 
potiano fuccejfor exifterct ad regendas gregis domi- 
tîici caulas. Son faine corps fut transféré il y a 
quelques ficelés de l’Eglife qui portoit fon nom 
au Quartier du Pont de la pierre , & mis dans 
une chaffc fur l’Autel de la tres-fàinte Trinité 
au derrière du maiftre-Autcl , qu’on ne defeend 
que pour des befoins prenants, & pour la pre- 
{ervation du feu ; quand on voit que les fecours 
humains n’y peuvent porter remede , comme il 
advint l’an 1 60 1 . que s’eftant mis en neuf oit 
dix maifons éloignées les unes des autres , 
on eut recours aux interfceflîons de faine 
Arthcme , la chaiTe duquel fut defeenduë de fa 
place , 8c porrée par toute la ville en une Pro- 
ceffion generale ordonnée à cet effet par le Cha- 
pitre de ladite Eglife fur la rcquifition des ha- 
oitans ; 8c deflors comme dépuis quand le feu 
s’eft mis à quelque maifon , il ne paffe pas outre 
enluy expofant de fesReliqucsiCe que Meilleurs 
de la Cathedralle tâchent d’cxecuter avec pieté 
& diligence, en s’y tranfportans eux-mêmes en 
Proccffion avec lus Ecclehaftiqucs de leur Eglife, 
comme tous les habitans fçavent tres-bien ; 8c 
cela fc pratique exactement dans les iilcendies 
qui arrivent dans la ville 8 c dans les Faux- 
bourgs 

7. Saint Vencrand cftoit Sénateur quand il 
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fut fait Evefque , il fucceda à faint Arthémc 
l’an 4x0. mourut la veille de Noël de Pan 
413. & fut enterre- dans l’Eglife de fon nom 
prés l’Abbaye de faint Alyre aux Faux-bourgs 
de la ville. Voicy ce qu’en rapporte Grégoire 
de Tours au Livre 2. de lès Hiftoires Chap. 1 5 . 
Apiid Arvernum pofl Tranfitum fanSü Artemii 
V enerandus è Senatoribus Epijcopus Ordinatur ; 
qualis aiitern fuerit hic Pontifex teftatur Prasbyter 
Paulinus dicens : fi enim hos videas dignos Domino 
S Acer dot es , vePExuperium Tolofe , vel Simplicium 
Vienne t vel Amandum Bnrdegala , vel Diogcnia- 
num Albiga , vel Dinamium Encolifrnæ , vel Ve- 
nerandum Aï-vernis , vel Alethium Cadurcis , vel 
mine Pegaftmn Petracoriis , utcumque fe habent 
fdculi mala videbis profefto dignijfimos totins fidei 
Rcligionifque euftodes. 

L’Eglife d’Auvergne fait fa Fcfte le dix-htiit 
de Janvier , on peut voir le Livre 2. des Hiftoi- 
res de Grégoire deTours Chapitre 13. & les Cha- 
pitres 35. 3 6 . & 37 . de la gloire des Confeflëurs. 
Baronius en fait aufli mention dans fon Marty- 
rologe le 1 4. Novembre à la Lettre C. 

Du vivant de ce faint Evefque, environ l’an 
418. faint Flour premier Evefque de Lodève, 
fur le différend qui arriva à railbn de fon éleéfcioa 
entre Patrocle d’Arles , * 6 t Hilaire de Narbon- 
ne, laiiïë la Chaire de Lodève à Silvanus , &: fc 
retire dans l’Auvergne fur la montagne qui por- 
te maintenant fon nom , où il demeura en re- 
traite et en penitence le refte de fes jours. Comme 
Dieu operoit tous les jours plulieurs miracles 

* T) un s la vie de ces deux Archevêques chez Mejfteurs 
de Sainte Marthe dans leur Gaule Chrefiienne. 
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par fon interceflion devant Ton tombeâu \ cette 
îolitude devint bien-tôt un célébré Monaftere , 
puis un gros Bourg. Dans la fuite des fieclcs 
Jean XXII. en fît une ville Epifcopale l’an 1317. 

8 . Saint Ruftic a tenu le Siégé d’Auvergne de- 
puis l’an 414. jufqu’i 440. Après le dcçés de 
laint yenerand,comme il y eut conteftation pour 
l’éieétion d’un nouvel Evefque , cettuy-cy fut 
choifi par une voye divine, &lc feptiéme Evêque 
de Clermont félon noftre Grégoire, ne comptant 
point félon fa coutume S. Auuremoine qui en eft 
le premier. Ses faints Offcmens font dans une 
chaftc de bois doré fur l'Autel de l’Eglife d’Aunat 
à une lieue de Clermont où fans cefl'e Dieu opéré 
plufieurs miracles par les mérités de fon faint Ser- 
viteur. Pofi obitum ( Artemii ) fada apud cives pro 
Epifcopatu cotentio vertebatur,cunique partes inter fe 
divift alium aliumque eligere vellent, magna collijio 
erat populi,refdentibus tamen E pifeopis dieDominico 
millier quidam velata , atque devota Deo , auden- 
ter ad eos ingreditur, qua ail : Audite me, Sacerdo- 
tes Dornini , feitote enim quod non eft in bis bene - 
placitum Deo , quos bic ad Sacerdotium eligere valo- 
ns. Ecee enim Dominus bodie ipfe Jibi providebît 
Antiftitem itaque noltte conturbare , ne que colli- 
dere populum s fed eftote patientes parumper •, Domi- 
nus enim nunc diriget , qui regat Ecclefiam banc. 
His itaque mirantibus bac verba , fub'tto Rufticus 
nomme, qui erat ipfe urbis Arverna Dioecefi Prasby - 
ter advenif , ipje enim jam mulieri per vifonem 
fuerat indicatus , quo vijo ait ; en ipfum quem ele- 
git Dominus. Ecce qualem vobis Dominus Pontifi- 
cem deftinavit , hic Ordinetur Epifcopus , cuntta 
contentione poftpofita clamavit dignum , ac juftum 
effe , qui in Cathedra pojitus ,feptmus in codem loco 
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Pontifie aï us bonorem Populo gaudente fufcépit. 

Creg. Fur on. l.i. Hifior. c.i 5 . & 16. 

Le Bréviaire de Clermont , la vie de$ Saints 
d’Auvergne , & Baronius dans Ton Martyrologe 
font mention de ce faint Evefque le 24. Sep- 
tembre jour de fa Fefte. 

9. Saint Namace eftoit Sénateur , & avoir efté 
marié , il a tenu le Siégé Epifcopal depuis l’an 
440. jufqu’à 4 6 1 . Ce faint Ev.efque fit conftrui- 
re i’Eglife Cathédrale dont Grégoire de Tours 
parle avec t^nt d’éloge au Livre 2. t de fes Hiftoires 
Chapitre r$. de porter de la ville de Boulogne 
en Italie une notable partie des Corps des faints 
Agricole, & Vital qui repofent encore fur nôr 
tre Autel, & qui font après la divine Marie, de 
S. Laurent les plus anciens Patrons de cette Mcre 
Eglife, comme j’ay déjà remarqué. dans le Cha- L.z.Hifk 
pitre 2. de la Vie de faint Auftremoinc. Voicy c *i 
comme en parle noftre faint Hiftorien. S an 51 us 
vero Namatius pofi obitum Ruftici Epifcopi apud 
Arvcrnos in diebus illis OElavns erat Epifcopus , 
hic Ecclejiam cjua mine confiât , & veterrima intra 
muros Civitatis habetur^fuo ftudio fabricavit , ha- 
it entem in longum pedes centum cjitincjiiaginta , in 
latum pedes fexaginta , in ante obfidem rotundam 
habens ab utroejue latere aflellas ele garni opère 
çonftru 5 las , totumejue adificium in modum Cruels 
habetyr cxpoJitum> habetfenefiras 42. columnas 70. 

O fila 8. Ferror namejue ibidem JDei , & claritas 
magna confpicitur , & verè plerumcjuç inibi odor 
quafî aromatum fuavijfmus advenire a Religiofi 
fentitur , parietes , '& altarium opéré Sarfitrio p ex 
rnulto marmornm genere exornamenta h abêtit* 

ExaElo ergo omnino in decimo anno adificio , beat us 
Pontifex Bononiam Civitatis Italia Sacerdotcs di- 
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rigit , ut et reliquats faniïorum Vitdlis , & .Agricole 
exhibeant , quos pro nomme Dei nofki mamfejlijfi- 
me crucifixos ejfe cognovimus. Cette Eglife de 
faint Namace fut brûlée , & détruite par l’Armée 
de Pépin avec toutes les maifons qui cftoient 
dans 1 enceinte du Château de Clermont, que la 
garnifon de Gayfrc Duc d’Aquitaine n’avoit pas 
voulu remettre à ce Roy apres la reddition de la 
ville; caries deux Tours , & clochers qui font 
du codé d’Occident , & les deux parcelles de 
Galerie que l’on voit dans le Cloiftre,font de l’E- 
glife qui fut bâtie du temps de Charlemagnè, 
&dc Loiiis le Débonnaire, & qui fut confacrée 
avec grande magnificence par l’Evefque Eftien- 
ne 1 1. du nom environ l’an 945 . fur lefquelles 
Tours ou clochers fur la fin du premier fieclc, 
ou au commencement du douzième lorfque l’u- 
fage des grofles cloches fe rendit commun dans 
les Eglifes d’Occident, on adjoûta des pointes, 
ou pinacles pour fervir à en mettre , comme il 
paroît par la pierre & maflonnerie de la pointe 
de ces clochers , qui eft toute differente du corps 
de ces Tours. Voicy ce que noftre Martyrologe 
raconte de cette Eglife bâtie dans le neuvième 
fiecle , c’ejt au feuillet 6 5 . col. 1 . Quarto nonas 
Junii Arvcrnis Civitate dedicatio Bajïlica faniïa 
Maria , quant Stepbauus inc lit us Pontifex miro 
honore fieri rogavit , & ipfe confecravit. La Dédi- 
cacé de celle de faint Namace fe faifoit le i S. 
Novembre qui eft le lendemain de la Tranfla- 
tion des Reliques des faints Agricole 6c Vital 
Patrons de l’Eglife , & celle-cy fe faifoit Je 1. 
jour de Juin. Cette fécondé Bafilique , à l’ex- 
ception de ces deux Tours ou clochers fut dé- 
truite l’an 1148. par le Chapitre de ladite Eglife 
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pour conftruire celle d’aprefent qui eft encore 
plus belle , mais qui a demeuré imparfaite de ce 
cofté-là , & qu'on n a pu achever a caufe de la 
mifere des temps &c pauvreté des peuples. Ce 
neuvième Evelque de la ville d’Auvergne, donc 
nous avions interrompu l’Hiftoire par cette pe- 
tite digicfïïon , fut enterré hors les murs de la 
ville dans l’Eglife de faint Eftienne, laquelle fut 
détruite par les Sarrafins avec pluficurs autres j 
lorfque l’an 7 29. & 7 3 o. ils ravagèrent la Pro- 
vence , le Languedoc , & les Aquitaines , fur les 
ruines de laquelle il s’en eft bâty une moindre 
qu’on appelle communément de faint Patrocle , 
qui maintenant eft une Parroifle des Faux-bourgs 
du Patronage de la Mere Eglife. Saint Grégoi- 
re de Tours fait encore mention de ce fain fEvê- 
que dans le Chapitre 44. du Livre 1 . des mira- 
cles. 

‘ 1 o. Saint Eparche fucced^ a faint Namace* & 
gouverna l’Eglifc d’Auvergne dépuis l’an 461. 
jufqu’à 471. Voicy ce qu’en dit Grégoire de 
Tours 1.2. de fes Hiftoires Chap. il. Defunfto 
apud Arvernos Namatio Epifcopo Eparchlus fuc - 
ceffit , vir fanftiftimus , atque Religiofus , & quia 
eo ternpore Ecclefia parvam intra muros urhis poft 
Jeffionem habebat , ipft Sacerdoti in ipfo quod modo 
Salvatorium dicitur manfto erat , atque ad grattas 
Deo tempore noÜurno rcâdendas ad altariumEccle - 
fia confurgebat faftum eft ut notte quadam ingrc- 
diens y plenam Ecclefiam damonibus reperiret, ipfum - 
que principem in modum ornât a mulieris , in Throni 
illius Cathcdram refidentem y cui ait Pontifex:0 me- 
retrix execrandajion fufficit tibi loca cunfta variis 
pollutmibm infiçerc , adbuc & Cathçdram 4 
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boniino confecratam fœtida fsjfionii tus accejfionè 
'colncjmnns ; abfcede de domo Dei , ne à te ampliui 
polluatur , &c. Ce diable habillé en Courtifanc 
qui apparut à faint Eparche , lors qu’il eftoit la 
nuit en prières dans noftre Cathédrale , & cette 
multitude infinie de démons à l’entour de la 
Chaire Epifcopale qui rendoient des adorations 
à cet Efprit de tenebres, 6c qu'il chafifa honteu- 
fement de ce lieu tres-faint, arrive tous les jours 
réellement à la face du Clergé, Sc de tout le peu- 
ple , lorfque les jeunes Damoifelles avec leurs 
Galans y viennent non pas pour y prier Dieu, 
luy demander pardon de leurs pechez , Iuy crier 
miferioorde , Sc s’humilier en fa prefence pour 
attirer fur leur conduite fes grâces & fes benc- 
diélionsjmais pour y parler de galanterie, de dan- 
fes , de Comcdie , de jeux , de promenades, & de 
palfe-tcmps; Cette Mere Ëglife n’eft pas pour 
elles une maifon de prières , mais une Salle de 
bal i car Dieu n’y cft pas reconnu nÿ adoré î Ces 
Idoles de chair y reçoivent des proteftations de 
fervices, & des hommages qui ne font dus qu’à 
Dieu feul ; ce lont ces telles legeres, Sc fans Re- 
ligion qui reçoivent les adorations de ces impies 
6c de ces libertins, & non pas J Es us-Christ 
refidant fur nos Autels. Par cette vifion Dieu 
voulut faire connoiftrc à ce faint Evcfque ce qui 
devoit arriver dans nos Eglifes dans les temps à 
venir. Dieu veuille que cela ne continue plus , 
Sc que ceux qui liront cecy avcmflfcnt ceux SC 
celles fur lcfquclles ils auront du pouvoir Sc de 
l’afcendant.de ne pas faire d’une maifon d’Orai- 
fon un rendez-vous de galanterie, Sc de liber- 
tinage. 
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Par le récit de cette Hiftoire, il fe voit que les 
Evêc pxes de ces premiers liecles logeoient dans la 
mailon que nous appelions de l’Abbé, qui pour 
lors tenoit à la mailon de faint Sauveur , ou du 
faint Sepulchrej que ce faint Ecrivain appelle 
Salvatorium , à raifon de cette proximité ; qua 
l’on commença à détruire il y a cent quatre- 
vingt quatre ans pour faire la place , 8 c mettre 
la fontaine que l’on y voit prefentement. Ce 
logement des Evêques jôignoit de jour à l’Eglifé 
faint Sauveur, dans laquelle on entroit par une 
porte intérieure que dépuis l’on a fermée : c’eft 
par celle-là que nos faints Evefques entroient la 
nuit dans la Mere Eglife pour y prier Dieu, 
comme il fe lit dans les Vies de faint Urbic, de 
faint Eparche , de faint Sidoine , de de faint 
Bonnet. Dans les liecles qui fuivirent celuy-cy» 
les Evefques & leur Clergé agrandirent ce lo- 

f eraent qui cftoit peu de cnofe du temps de faint 
parche , comme remarque Grégoire de Tours 
par ces mots. Ecole fia parvam intra muros urbis 
pofliflionem habebat , & ne comprenoit que cette 
maifen de l’Abbaye ; & ce qui en fut détruit 
l’an 1500. pour faire la place, & pofer la fon- 
taine qui eft entre la Cathedralle , & l’Hôtel 
Epifcopal : mais dépuis , c^eft à dire jufqu’au lie- 
clc qu’ils [aillèrent cet appartement pour le lait- 
tfer aux Chanoines, & prendre celuy où ils logent 

( >refentement , il tenoit apparemment dépuis 
’Abbaye jufqu’à la Tranchée des gras, l’ancien 
Cemetiere où eft la Croix , lequel faifoit la fe- 
paration de l’autre aille de ce logement , Sc s’é- 
tentloit jufqu’à celuy des Enfans de Chœur , & 
comprenoit encore cet autre corps de Logis 'de- 
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vant la Place & Cemetiere de Clermont i qui eft 
depuis la Chapelle d’Alaigre jufqu’à la Tour de 
la monnoye, dans lequel eft auffi la Chapelle de 
faint Nicolas. 

Il y avoit encore dans cette habitation des 
Chanoines , outre la Mere Eglife dans laquelle 
on celcbroit les divins Offices avec beaucoup de 
lôlemnité , & qui eftoit le centre de leurs loge- 
mens, quatre ou cinq Eglifes , ou Chapelles do- 
meftiques deftinées pour d’autres fondions Ec- 
clcfiaftiques , feparées neanmoins les unes des 
autres de 40. à yo. pas plus ou moins ; fçavoir 
celle de faine Pierre ( le Livre des Eglifes de 
Clermont appelle cette Eglife , Sanüus Petrus in 
Caficllo , parce qu’elle eftoit dans l’enceinte du 
Château pour la diftinguer des autres Eglifes de 
ce nom qui eftoient dans la ville ) de faint Mi- 
chel, celle de faint Sauveur, autrement du faint 
Sepulchre, celle de faint Gilles, & une dans la 
rue de Vernines, dont je ne fçay pas le nom, qui 
pour eftre en partie détruite fert à des ufages 
profanes, (ans comprendre celle qui eft dans l’Hô- 
tel des Evefques. De tous ces appartenons, & de 
leurs Chapelles , il ne relie quaii de cet ancien 
Cloître que trois Cuifines avec leurs Refe&oirs, 
que leur grandeur fait juger avoir efté conftrui- 
tes pour l’ufage & fervicc d’une nombreufe 
Communauté. 

Le premier eft celuy qu’on appelle commu- 
nément la Fonderie, parce qu’on s en eft fervy au- 
tresfois, pour fondre les plombs du couvert de 
1 Eglife , & fert prefentement pour mettre le 
bois des Enfans de Chœur , & de décharge à 
leur Cuifinç. 

If 
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Le 1 . fe voit dans une maifon proche le Cloî- 
tre. Le troifiéme eft dans l'Hotcl des Evefques, 
& fert aujourd’huy pour mettre leur bois , leur 
foin,& pour tenir les chevaux de leur écurie. Il 
n’eft pas hors de propos d’obferver en cette ren- 
contre que les Ecclelîaftiques logez dans ces ap- 
partenions eftoient fous. la direction de l’Abbé 
âc du Doyen j comme l’autre partie du Clergé 
de cette Mere Églifc eftoit fous celle du Prcvoft 
dans l’Hotel Epifcopal , qui dans ces temps-là 
avoit plus d’étenduë & de logement qu’il n’en 
a aujoürd’huy , parce qu’il avoir deux ou trois 
grands corps de Logis qu’on a abbatus pour 
foire la Cour & le Parterre qu’on y voit , fans 
peux du cofté de l’Occident , & du Midy qui 
font détruits , ou qu’on a aliénez. 

* La Simonie 8c l’incontinence des Eccleflafti: 

* &Jf* f e vot * Menât hic* vit* conftrinxerunt mon a- 
thic'e , & regulariter vivant .... fi militer , qui adCle- 
ricatum accédant , quoi nos nominamus Canomcam vi- 
tam volumus ut illi Canonici fecundum fuam regulam 
vivant, &Epifcopus eorumregat vitam. Conc.Aquifgan. 
anno 780. c. 71. 7$. & 77. Conc.Aquifgan. anno 8itf. 
idem tonflituit- 

In omnibus igitur quantum humana fragilitas fert. 
tnittit decrevimus , ut Canonici , Clerici Canonici vi- 
vant , obfervantes divin a Scrifture doftrinam , & docu- 
menta tatrum, & ut fimul manducent , & dormiant j 
& in fuo Clauftro maneant , & obedientiam fecundum 
Canones fuis Magifiris exhibeant. Concil.Mogunt . anno 
fci; .cap. 9. , 

Canonici & Clerici Civitatum qui in Epifcopiis con~ 
verfantur confideravimus , ut in Claufirts habitantes fi- 
mul omnes in uno dormitorio dormiant , fimul que in uno 
reficiantur Refeftorio , quo facilius ad horas Canonicas 
ctitbrandas occunere ; ae de vitu & confervatione fuÀ 

A a 
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ad moneri , & doceri .... Simili modo , Abbates 
Monapcriornr» in qmbus Canonic a vit» antiquités 
fuit . vel nunc vtdetur ejft , follicite fuis provi- 
deant Caitontcts , ut habeant Clauftra , & dormito - 
ri» in quibus Jimul dormi un t , pmulque repciantur , 
horas Cursonicas euflodiant , vi£ium , &veftitum jttxt » 
qttod poterit Abbas habeant , qub facilites ad Dei fervi- 
tium poffint conftringi, pntque Abbates pli fubditis bene 
vivendo duces , & prévit. Concil. Turon. j. an. 8ij. 
cap- ij. & *4- 

Ut Canontct in Civitate vel Monafieriis peut confti- 
tutum tft in dormitorio , & in Refeclorio eomedant , çp 
ta m fa ni , qnam inprmi Canonice vefliantur , atque in' 
Claufiris bons congruis de gant , & fui euflodia Cano- 
nira lectionis , (P ceteris divine, inpitutionis inpflant 
Ojfi’iis. Concil. Meld. an. 84}-. c. 73. 

Ut Epifcopi in Civitatibus fuis pfoximum Ecclepa 
fue Clauftrum infiitu»nt y in quo ipp cum clero fecundum 
Canonicam regulam Deo militent, Conc. Pontig. an. 87 6 - 
cap.i. . 

ques duhuitiérhe ficcîefut fi publique, que pour 
remedictà ce fcandalc, & les ranger à leur de- 
voir, les Empereurs Charlemaignc , & Louis le 
Débonnaire furent obligés d’aflemblcr les Evê- 
ques de leurs Eftats dans divers Conciles , dans 
ceux qui furent renus à Aix la Chapelle l’an 789^ 
à Mayence l’an 8 1 3. à Tours, 5 c à Arles la mefinc 
année. LcsEvefqucs de ces Conciles ^firent fous 
l’autorité, & le bonplaifir de ces Empereurs des 
conftitutions qui obligeoient tous les Ecclefiafti- 
ques, tant des Catheoralles , que des Collegiales 
à fe fermer dans des Cloîtres , à y vivre dans la fe- 
parationdu monde \ & afin que cela fût exacte- 
ment obfervé , on envoya dans les Provinces des 
Commiflàircs Apo/toliques , 5 c Royaux pour les 
contraindre à cmbrafl'er cette vie retirée , 5 c à ob- 
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ferver les Réglés qui furent drdfécS par lest, vé- 
cues dans ces Conciles. 

Ce moyen ayant rcüllî on vit en peu de temps 
lin grand changement , Sc une grande reforme 
dans le Clergé , mais' elle ne fut paÿ de durée ; 
les guerres , qui furvinrent par la defunion , Si 
menntclligcnce des Enfans de Loiiis le Débon- 
naire ayant attiré dans les Provinces Sc Roy au- > 
mes de leur dépendance une longue fuite de 
guerres ; & les Peuples du Nord y eftans entrez 
à main Armée , mirent tant de delordres & de 
Confulîon dans le Gouvernement , de dans tous 
les états Sc conditions de leur vafte Empire, que 
les pieux defleins de ces grands Princes furent 
bicn-toft avortez ; guifque dans le dixiéme Sc 
onzième fieclc. Ces Chanoines avoient quafi par 
tout quitté cette fainte régularité pour repren- 
dre la vie Scculiere. On fçait que ceux de Cler- 
mont eftoient entièrement dans le relafchemerit 
dés l’an 1050. ou 1060. puifquc quelques-uns 
des plus fervens Sc des mieux intentionnez 

f iour la vie régulière, furent obligez de quitter 
a compagnie de leurs Confrères, 6 c lefervice de 
la Mere Eglife , & d’aller demeurer hors la ville 
dans le monaftere de Chantoin , & de demander 
des dixmes , & fonds de terre pour leur nourri- 
ture Sc fubfiftance. 

Cette petite digrefïion eft pour faire remarquer 
qu’autres fois les Chanoines demeuroient prés de 
l’Eglife, qu’ils vivoient en commun , qu’ils man- 
geoient dans un même refcéloir,ddrmoient dans 
un même dortoir, & qu’ils eftoientfoüs la disci- 
pline d’un Prévôt , Sc d’un Abbé , & que dans les 
.fiecles qui fuivirent celuy de ce relafchement , ott 
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. ne fie pas trop bien de vendre , Si d’aliener tant de 
maifons , 3 c de baftiments, fous pretéxte qu’ils 
n’eftoient plus necelfaires ; puifque ces Chanoines 
avoient renoncé alavie Rcguliere, 3 c qu’ils s’é- 
toient retirés chez leurs parents en divers quar- 
tiers de la ville ; ils ferviroient neanmoins aujour- 
d’huy pour rendre les Chanoines plus affidûs aux 
Services divins, qui pour avoir leurs maifons éloi- 
gnées del’Eglife, manquent fouvent à ÿ venir. 

Ce fainr Evêque dont nous avions interrompu 
la vie par ces petites obfervations , avoit accoutu- 
mé tous les Carêmes de fe renfermer dans le Mo- 
naftere de Chantoin qu’il pafloit en retraite , jeu- 
nes , 3 c prières continuelles , jufques au Jeudy 
Saint, où fon Clergé & le peuple de la ville l’al- 
loient quérir en grande Pfaimodic Sc Proceflxon, 
3 c le conduifoient ainfi dans la Cathedralle , die 
Cœna Dornini cutn magno Pfallentie , comit antibus 
Clericis , civibnfejue ad Ecole fiant fuam revertebatur. 
Creg.Turon . au lieu cité; il mourut l’an. 47 a. 

. Dans Clermont du vivant de ce faint Evefque^ 
& le premier de Novembre de l’an 46 5. décéda 
faint AmabJe Prcftre, Chanoine ,& Chantre de 
l’Eglife Cathedralle , & fut enterré aux Faux- 
bourgs de la ville dans Un héritage qui luy àppat- 
tenoit , fuiVant la coutume de ce temps-là , qui 
dans la fuite des années fut érigé en Eglife qu’on 
croit cftre le même endroit , où prefentement eft 
celle de fainre Magdelaine : Mais à raifon des mi- 
racles que Dieu failoit devant fon tombeau par fes 
;mcritcs , faint Gai II. du nom environ l’an 649. 
fit transférer fon iaint Corps dans celle de faint 
Maxence qui n’en eft éloignée que de quelques 
pas , & qui s’appelle maintenant de S.Adjutour ; 
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Lorfque les Oflemens de ce faine Preftre repo- 
foient dans la première de ces deux Eglifes , le 
Duc Vièfcorie qui eftoit Gouverneur de la Pro- 
vince d’Auvergne pour Evarix Roy des Gots , 
paflant devant fon tombeau fans rendre l’hon- 
neur qui leur eftoit dû , ne put jamais avancer 
un pas , fon cheval demeurant immobile comme 
un rocher. Eftant defeendu par l’avis de fes do- 
meftiques , & ayant fait fa prière il continua 
fon chemin comme auparavant. Saint Grégoire 
fait mention de ce faint Preftre de noftrc Eglifc 
dans le Chapitre 3 ?. de la gloire des Confef- 
feurs. Fuit in fupradiüa Arvtma ttrbe , dit-il, ad- 
mirabilis fanUitatis quidam Amabilis , vici Rico- 
magenjîs Prasbyter , qui virtutibus magnis pracel- 
lens , fitpe Serpentibus dicitur imperajfe \ nam ad 
bu jus tumulum, cum Dux Fiftorius dcfpexijfet orare 
ajfixo è regioneequo , nequaquam poterat amovere. 
Quem cum fia gris , fiimulsfque urgeret * & ille 
quafî aneus ftaret immobilis tandem aliquando Dux 
à fuis comrnonitus , qui ut ita dicam ipfi pecudi (i- 
tÿilis erat fabius, ad Orationem defeenait, cumque fi- 
el élit er orajfet , qu'o vbluitjvit.Ad hujus fepulckrum 
Energumemtm vidi mundatum -, pèrjurantem di- 
riguijfe ut ferrum , crimen confejfnm illico abfolu- 
tum. 

Dans la fuite des fieclcs fes faints Oflemens 
furent tranfcortez dans Riom lieu de fa naiflan- 
ce y fon Egfiie Sc la Tradition veulent que ce 
fut l’onzième Juin de l’an 765. après que Pépin 
eût pris la ville d’Auvergne ; d’autres croycnt 
que ce fut feulement du temps qu’Eftienne fixiê- 
me eftoit Evêque l’an 1 120. qu’ayant cité charte 
de Clermont par Guillaume quatrième jComtc 
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d'Auvergne, & s’eftant réfugié dans le Château; 
<}e Riom , y fut afliegé par les Troupes de ce 
Comte , lefquels n’ayans pu le prendre ny par 
afl'aur , ny par le feu qu’on avoit mis aux Portes, 
les flammes s’eftans tournées contre les Aflie- 
geans furent contrains dç lever le fiege , & fe re- 
tirer. Ce Prélat croyant devoir fa délivrance aux 
mérités de laint Amable qu’il avoit invoqué dé- 
votement dans le befoin \ après avoir efté remis, 
& rétably dans Clermont par l’Armée du Roy , 
du Duc de Bretagne , & du Comte de Flandres 
fit bâtir dans Riom cette belle Eglife qui porte 
le nom de faint Amable , & y tranfporter fes; 
Reliques , où Dieu opéré quantité de miracles 
par les mérités de ce faint Preltrc. C’eft le Tu- 
télaire, & le Patron de cette ville, laquelle après 
Clermont eft la première , & la plus confidera- 
ble de la Province à caufe de fa ntuation, de (et 
belles rues , & maifons, de l’étcnduê* de fa Se- 
nefehauflee, & Prefidial, de fa Généralité, de fon 
Election , des trois Chapitres qui compofcnt 
fon Clergé , du College des Peres de l’Oraroire^ 
où l’on enfeigne avec les Humanités la Philofo- 
phie , & la Théologie, tk de plufieurs Monaftc- 
res de Religieux, & de Religieufes qui font dans 
fon enceinte & fes Fauxbourgs. 

1 1. Saint Sidoine A'ppollinaire fucceda à 
faint Eparche, Quo migrante , dit faint Grégoire 
de Tours, Sidonius ex PrdfeBo (Ubftituitur , vir 
fecundum ftchli dignitatem nobiliffirnus. * il avoit 

* Evarix Roy des Gots prit la ville d’Auvergne l’an 
47 j du temps que faint Sidoine en étoit Evêque- Ce 
Roy Arrien fit des maux infini?, dans le lays , Alaric 
4iy fucceda l'an 482. 
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efté Prcfcét des Gaules » 5 c gendre de l’Empe- 
reur Avit. Il eft connu de tous les Sçavanspour 
l'on rare genie 6c pour fes éminentes quali rez ; 
Gennade en Ton Livre des hommes Uluftrcs , &c 
Trjthérae en celuy des Ecrivains Ecclefiaftiqucs 
difent qu’il eftoit le plus fçavant homme de Ton 
temps aux Lettres humaines ; mais ce qui l’a 
rendu encore plus rccommendable a efté la cha- 
rité envers les pauvres j aufquels il diftribuoit fa 
vaiflelle d’argent , quand il n’avoit pas de mon- 
noyé à leur donneç, ôc fa patience à fupporter 
les injures 6c infultes qui luy furent faites par 
quelques-uns de -fes Ecclcfialtiques. Il décéda 
l’an 488. âgé de j 6. ans, 8c fut enterré dans l’E- 
glife de faint Saturnin, qui eftoit au Midy de la 
ville prés.Rabanefles, laquelle ayant efté détrui- 
te les lîccles fuivans par le mal-hcur des guer- 
res , fes Reliques furent tranfportées dans celle 
de faint Gênés. Le Dioccfe de Clermont fait fa 
Fefte le z 6. Aouft Grégoire de Tours parle de 
ce faint Pcirfonnagc dans les Chapitres zn zz. 
x 3. 8c 24. du Livre 4, de fes Hiftoires.Lc Mar- 
tyrologe Romain, 6c Baronius en fontaufli une 
honorable mention. Sa vie a efté do&cment 
écrite par Monfteur le Prefident Savaron , 6c par 
le Perc Sirmond ; ces deux fçavans Auvergnats 
ont donné au public des Commentaires fur fes 
Oeuvres. 

Le Leéteur aura pû remarquer comme faint 
Sidoine fut tiré de la Prefeékure pour eftre fait 
Evêque , quoy qu’engagé dans le Mariage *, Si 
dans l’efprit des Peuples l’Epifcopat eftoit quel- 
que chofe de moindre confideration que le gou- 
vçrnement des Peuples , ôc l’Intendance de la 
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Juilice , auroit-on olïé un Perfonnage de ce me- 
me qui eftoit gendre d’un Empereur , le plus 
fçavant &c le plusllluftre Perfonnage des Gaules,' 
d'un employ fi confiderable , & de Gouverneur 
de plufieurs Provinces pour le faire Evefque , fi 
l’Epifcopat n’eût pas efté une Charge beaucoup 
plus relevée. Le Clergé de Milan fur la fin dû 
fieclequi précéda celuy-cy, auroit-il obligé laint 
Ambroife fon Gouverneur d’accepter ce fardeau, 
fi cette dignité euft efté de moindre eftime que 
le Gouvernement d’une Prqvincc ? Eft-il du bon 
iens , & s’eft on jamais avifé quand l’on veut 
honorer une perfonne , & qu’à caufe de fon mé- 
rité l’on veut rendre plus recommandable,dc luy 
faire quitter un grand employ pour luy ctr bail- 
ler un moindre ; cela ne s’eft jamais, veu ! Di- 
fons donc , contre les maximes de quelques Po- 
litiques qui ont l’efprit du monde mieux que 
pelüy de l’Evangile , que de tous temps les peu- 
ples ont toujours cru que la plus haute dignité 
eftoit celle de l'Epifcopat, Cum fit culmen digni- 
tatum , Et comme dit Grégoire I X. F fi cap ut 
fu<t Diœcefis, etiam fi aiii finit in dignitate pofiti. 
In C. cum non liceat é de pntfcnptiombus : Que 
comme les parues du corps humain doivent à la 
telle toute la dêference comme celle qui les ré- 
git & gouverne -, aufli ceux qui tiennent le pre- 
mier rang dans les Provinces , à raifou de leur 
employ dans la Judicature & le Gouvernement 
des Peuples , ôc qui font les plus nobles parties 
de ce Corps après la telle , doivent aux Evef- 
ques la mefine fubordination que les membres à 
leur Chef, & la mefme obeiflancc que des en- 
fans àieurPere pour dire charge? du falut de 
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leurs âmes , dont Dieu leur demandera compte ; 
& comme le Roy doit eftre obey par tous les 
Sujets de fes Eftats , aufli les Evefques qui tien- 
nent la place de J e s u s-C hrist en terre qui 
eft le Roy des Roys , doivent eftre regardez 
comme fes Vicaires, & on doit à leur fupréiqe 
Sacerdoce une obeïftance relative à celuy dont 
ils font les Lieutenans , &c un honneur femblable 
à ccluy qu’on rend aux Roys : Et pour me 1er- 
yir des termes de ce meme Pape dans la Lettre à 
l’Empereur de Conftantinople. Dieu a fait, dit-il, 
deux grands luminaires dans le firmament , l’un 
qu’il a deftiné pour le jour, l’autre pour la nuit; 
ôc ûir la terre deux fublimes puiflànces , la pre- 
mière eft la Pontificale, la féconde eft la Ma- 
jefté des Roys : mais celle qui prefidc pendant 
le jour , c’eft à dire qui a fa domination fur les 
âmes , eft beaucoup plus confiderablc ; & celle 
qui prefide la nuit , c’eft à dire qui a fon pou- 
voir fur les biens pcriiîablcs de ce monde & fur 
les corps eft de moindre confideration : Et comme 
il y a de la différence de la Lune au Soleil , la 
mcfme fe rencontre entre la puiflànce des Prin- 
ces, & celle des Evefques , la Lune emprunte fa 
* lumière du Soleil , ce Globe reçoit la ficnne de 
celuy qui eft immédiatement fon Autheur, & eft 
beaucoup plus grand que celuy de la Lune ; par- 
là on peut juger fuivant les termes de la glofe 
fur le partage cité , de l’excellence d’une dignité 
par defllis l'autre. 

Praterea nofte debuerat , parlant à cet Empe- 
reur , quod fecit duo luminaria magna in firma- 
ment 0 Ccel i, hoc eft ttniverfalis Ecclefie , id eft duas 
biftituit digmta\es , qiu fiant Pontificalis auïïoritas. 
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& Refaits p ote fia s. Sed ilia qtta die ht s , id efl fpi- 
ritualibus , major efl -, qwt vero carnalibus minar j 
ut quanta efl inter Solem & Lunam , tanta inter 
Tontifices , & Reges d'fferentia cognofcatur , l.i.de 
majoritate & obedientia fit. 3 3. c. 6 . Solita benigni - 
tatis affèftu. Cela foit die en partant fans intenr 
tion de choquer perlonne , à railon des con- 
teftations arrivées de nos jours entre les Evef- 
. ques ôc. les Gouverneurs. 

* Du temps de ce faint Evefque mourut 
faint Abraham Conferteur renommé par fes mi- 
racles & la fainteté de fa vie , l’an 478. Gre- 
. goire de Tours a décrit fes faintes allions dans 
le Chapitre *3 . de la Vie des Peres. 

iz. Saint Apruncule Evefque de Langres 
fuyant la perfecution des Bourguignons qui le 
vouloient faire mourir , fe retira dans la ville 
d’Auvergne, & fuivant la Prophétie de faint Si- 
doine, elt fait fon fuccefleur , Noble a Cafiro I>i- 
vionenfi , per rnurttm dernijfus Arvernis advenif , 
ibique juxta verburn Dornini , c/uod pofuit iri ore 
. fanEH Sidonii , Z)ndecimut datas Epifcoptts. Il gou- 
verna fagement cette Eglife dépuis l’an 488. juf- 
qu’à 49 3, Il fut enterré dansl’Eglife S.Efticnne, 
qui cft une petite Parroifl'e des Faux-bourgs* 
Gregor.Turon. I. z . Hifi. chap. z 3. circa finent. 

Arvernis Durant le Pontificat de cet Evefque décéda 
S. Georgi* dansClcrmoht le 15. Février de l’an 490. fainte 
Martyrol George Vierge , dont la vie eft décrite par Gre- 
Rom. iy." goire de Tours au Livre de la gloire des Con- 
Tevrier. fcfl’curs, Chapitre 34. 

13. Saint Euphrafe fut le fuccerteur de faint 

* Arvernis fantti Abraht Ctnfcjforis fanititate , • 

mk/teuhs illujlris. Martyr. Rom, ij. 
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Aprunculc. Jlpud -Arvernos pojî obitum beats 
jlprunculi , fanftus Euphrafus çhtodccirrms Fpifco- 
pus babebatur. Hic quatuor amos pofb obitum 
Clodovei vixit , vigefimum-quintum Epifcopatus fui 
annum tranfiens , mourut plein de mérites & dé 
bonnes oeuvres , l’an 517. aflïfta aux Conciles 
d’Agdc , Per Paulinum Presbyterum l’an 506. &C 
d’Orléans par luy-mêmc l’an 51 1. Saint Qregoi- 
rc de Tours au Livre z. Chapitre 3 6- 8c au Livre 
3. Chapitre z. le met le douzième Evêque d’ Au- 
vergne , & dit qu’il a furvécu Clovis de 4. ans. 

Le 13. du mois d’ Avril de l’an 505. entre 
Royat ÔC Chamaliere prés Clermont décéda 
faint Mart Abbé dans l’Eglife qui porte main- 
tenant Ton nom ; fa vie 8c fes miracle* font dé- 
crirs par Grégoire de Tours au Chapitre 14. de 
la Vie des Pères. 

1 4. Appollinaire ne garda l’Evêché que qua- 
tre mois , comme il n’y cftoit pas entré par la 
belle voye, aufli ne le gouverna-t’il pas trop bien 
pendant ce peu de temps , il avoir fupplanté 
faint Quentian qui avoir cfté élîi par le Peuple, 
& l’en avoir fait départir par l’adrefïè d’Alchi- 
me fa fœur , & de Placidinc fa femme , & par 
les prefents quelles firent au Roy Thierry qu’il 
porta luy-mêmc. Ilia autan jjppollinarem ad 
Rcgem dirigunt , qui abiens oblatis rnultis muneri- 
bus in Epifcopatu fuccejfit , quo quatuor abutens 
menjibus migravit h ftculo. Grégoire de Tours 
autroifiéme Livre de fes Hiftoires, Chapitre z. 8c 
dans le troificmc Livre de fes miracles, Chapi- 
fre 6y. 

La fœur de fa femme fit bâtir l’Eglife de faint 
Antolian Martyr , on croit qu’elle eftoit au 
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mefme endroit , où à prefent cft le Monaftere 
de fainte Claire. Nos Bréviaires anciens & nou- 
veaux font mentio’n de cettç fainte Vierge d’Au- 
vergne dans l’Office de faint Venerand le 18. 
Janvier. 

15. Saint Quentian d’Evêque de Rhodés, dont 
il avoit efté chafle par la Faction des Gots , fut 
élu Evefque de Clermont pour la fécondé fois 
l’an 517. Mourut dans une grande vieilleffe le 
?o de Novembre de l’an 531. Grégoire de Tours 
dans la Vie des Peres Chapitre z. en fait une 
ties-honorable mention. 

Le Roy Thierry ayant mis le Èegc devant la 
ville , & voulant la ruiner , fut appaifé par les 
prières de ce faint Evefque , dont la vie eftoit 
pleine de bonnes œuvres , de merveilles & de 
miracles. Il fut enterré dans l’Eglife de faint 
Eftienne au cofté gauche de l’Autel } depuis fcs 
faints Oftèmens ont efté portez fur le maiftre Au- 
tel de l’Eglife de faint Gênés. Le Diocefe de 
Clermont fait fa Fefte le dixiéme de Novembre 
jour de fon décès. Du temps de ce faint Evef- 
que vivoit en Auvergne * faint Pourfain Abbé, 
dont la vie eft décrite par Grégoire de Tours 
au Chapitre j. de la Vie des Peres. 

16. Saint Gai I. du nom a fuccedé à faint 
Quentian , comme dit Grégoire de Tours au 
Livre 4. de fcs Hiftoires Chapitre 5. Cum béants 
Quintianus ab hoc mundo migrajfet , fartüus Gallitt 
in ejus Cathedram Rege opitulante JUbftitutus efi. 
Il a tenu le fiege dépuis le commencement de l’an- 

* In Territorio Arvernenfi fanât Portiani Abbatis , 
qui fub Theodorico Rege miraculis tlarmt. Martyr. Rom. 
14 .Novepib. 
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née 5 ; z. jufqu’au premier Juillet de l’an 559.1! 
eftoit de la race de Vetius Epagatus martyrifé 
à Lyon fous Marc- Auréle • l’an 179. Cette Fa- 
mille eftoit la plus recommendable , & la plus 
illuftre qui fut en France, au rapport de faint Gré- 
goire dans le Chapitre 6. de la Vie des Peres , 
ut in Galliis nihil inventât kr effe generofius atquc 
nobilius. Il avoit efté élevé à la pieté dans le 
Monaftere de Cornon , d'où il Fut tiré par faint 
Quentian pour fervir dans noftre Cathédrale ï 
où le Roy Thierry l’ayant veu, & entendu chan- 
ter l’emmena à Trêves avec pluficurs autres Ec- 
clclîaftiqucs pour former le Chant &laMufique 
de fa Chapelle Royale fur le modelle de la nô- 
tre. Ce faint Evêque , Sc Apruncule de Trêves 
cftans venus à dcceder en même temps, le Peu- 
ple & le Clergé de ces deux villes l’ayant de- 
mandé au Roy, il preféja Clermont à Trêves. 
Ce faint a aflifté au z. Concile d’Orléans l’an 
y 3 3. Per légat um fuum LaurentiUm Presbyterum J 
au Concile d’Auvergne l’an 535. d’OrlcansIII. 
Per Optarednm l’an 5 3 8. d’Orléans IV. l’an 541. 
& V. l’an 549. Il fut aufli tçnu un Concile dans 
Clermont du temps de cet Evclqùe environ l’an 
551. au rapport du P. Sirmorid, & du P. Labbe. 
Ce faint Evefque pafla à une meilleure vie le 1. 
de Juillet de l’ah 559. Grcg.de Tours l.z.chap. 
z 3. de la gloire des Martyrs, & Chapitre 6 . de la 
Vie des Peres , & aü Livre 4. de les Hiftoires 
chap. 5 . Ce faint Archevefque de Tours eftoit 
foh nevcu,& fils de LeOcadiO fa fœur j comriie il 
a écrit fa vie aflez au long, Sc qu’on peut la lire 
dans les lieux que j’ây cites,dahs la Vie des Saints 
d’Auvergne , Sc dans les LeçOns de foin Office, 
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le 1. de Juillet , je n’en veux dire que ecs deux 
mots. Le feu s’eftant pris dans la ville de (on 
Siégé fail'oit des dégâts époirventablcs , ÔC le 
menaçoit d’un incendie general , ' s’eftant mis 
en prières fort de PEglifeavec le Livre des faints 
Evangiles, Payant ouvert & oppofé à ces flam- 
mes dévorantes , dans un inftant il fut éteint. 
Cmn autem Arverna Civitas maximo incendio cre - 
maretur , ingrejfus Ecclejiam devotifiimè Domimm 
ante fanftum ait are cam lachrymis exoravit ,fur- 
genfque Evangeliis comprehenfis apertifque in ob- 
viant fe igni obtulit , quo obtempérante protinus ad 
afpeElum ejus , ita omnè incendium efi extinElum , 
ut uecfavilU quidem in eo igné rcmanjîjfent. 

La Pcfte ravageoit la Provence , & le Langue- 
doc , dépeuploit les villes &c les Villages ; cc 
faint Prélat prioit fans celle Dieu d’en garentir 
le Peuple d’Auvergne > luy ayant efté donné des 
afleurances de cette délivrance par un Ange qui 
luy fut envoyé du Ciel , en aétion de grâces de 
cette proniefle il fit vœu d’aller tous les ans en 
Proceflîon à pied à faint Julien de Brioude avec 
une partie de fes Ecclefiaftiques , lefquels chan- 
toient fans celle par les chemins en remerciant 
Dieu de cette faveur. Cum autem lues ilia quant 
inguinariam vocant per diverfas regiones defitviret , 
& maxime tune Arelatenfem Provinciam depopula- 
retur fanEhus G allas non tarnpro fe.quam pro populo 
fuo irepidus erat , cumque die , ac noElc Dominant 
deprecaretar , ut vivent plebern fuam vafiari non 
cerneret , per vifum noElis apparait ei Angélus Do- 
mini , qui ait ad eum : Bene enim te , O Sacerdos 
profpeElat divina pietas , pro tuo populo fupplican- 
tem , ldeoquc ne tirneas , ex audita efi Oratio tua 4 
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ç£r eoce eris cum populo tuo ab hac infirmitate li~ 
beratus , nullufcjue te vivente in regione ifia ab hac 
firage deperibii : nunc autem noli rnetucre, pofi ofto 
vero annos expletos migrabis a ftculo , ejuod poflea 
mamfefhtm fuit ; expergefaÜHS autem , & Deo 
grattas pro hac confolatione agens , Rogationes illas 
in/lituit y ut media c/uadragefirna Pfallendo ad bd- 
Jtlicam fantti Juliani Martyris itinere pedeflri ve- 
nirent i funt autem in hoc itinere ejuafi fiadia tre- 
centa fexaginta. On tient auffi par Tradition 
que ce faint Evefque offrant à Dieu un jour , de 
Fefte fur le Maiftre- Autel de. la Cathedralle le 
faint Corps de J h s us-C hiust, qu’une hiron- 
delle traverfant l’Eglife laiïfa tomber fon fient 
fur les faintes Efpeces qu’en mefmc inftant ce 
Saint les ayant acculées Sc reprifes d’incivilité 
leur commanda de fortir de l’Eglife , avec def- 
fenfes de n y entrer jamais plus 3 que ces oifeaux 
obéirent à fa voix. Ce miracle dure encore , 3c 
depuis ce moment on ne les a plus vcués volti- 
ger dans noftre Mcre Eglife , fur nos Clochers, 
ny dans les Collegialles , & Parroifliallcs de la 
ville, tandis que les maifons des Particuliers, 
Eglifcs,& Monaftercs des Mendians & Religieu- 
fes en font beaucoup incommodées durant le 
Printemps, l’Eftc, Sc l’Automne. Meilleurs de la 
Prétendue Religion Reformée , qui difent que 
Dieu n’écoute pas les prières de fes Servi- 
teurs , Sc qu'il n’y a qu’un Médiateur qui prie 
pour tous , peuvent fi bon leur fembie eftre les 
témoins & les fpeétateurs de ce prodige, que 
plufieurs millions de perfonnes ont veu depuis 
onze cens Sc tant d’années , & pourront voir 
s’il plaifi; à Dieu jufqu’à la fin des fieclcs. te 
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Corps de ee faint Evêque fut cqfevely *dahs 
l’Egîife de faint Laurcns, dans laquelle Grégoi- 
re de Tours en confidcration de ce que fon 
oncle y eftoit enterré , Sc la rendre par ce moyen 
plus recommendable,fit mettre une notable par- 
tie du corps de faint Brice fucceffeur de faint 
Martin dans l’Evcfché de Tours, Liber de fanftis 
Ecclejtis Claromontis , n. 3 . H y a neanmoins quel- 
ques fiecles qu’il a efté transféré dans I’Eglife 
Collégialle Noftre-Dame du Port, &fe trouve 
pofé fur fon Maiftre- Autel. 

17. Cautin après le décès de faint Gai , le 
Peuple & le Clergé vouloient élire l’ancien Cha- 
noine de la Cathedralle nommé Caton,qui ayant 
èfté dix ans Lc<fteur,cinq ans Sous- Diacrc,quin£e 
ans Dacre , Vingt ans Preftre , & tres-affidu aux . 
Offices divins de la nuit Se du jour , s’eftoit ren- 
du recommendable par fes aumônes *, mais que 
les emplois qu’il avoît exercez dans l’Eglife , & 
que fes liberalitez envers les neccffiteux avoient 
rendu vain St orgiieilleux. Sa vie fans reproche, 

St la bonne opinion qu’il avoit dé luy-mefmc 
luy ayans fait méprifer le confeil de fes amis,' 

St des Evefques qui eftoient venus affifter aux 
funérailles de faint Gai , & qui vouloient le fa- 
trer , le portoit à difpofer des empîoys St des 
factiltez de l’Eglife , comme s’il en eftoit déjà 
le fupréme dilpenfateur , l’ayant fait parler à 
Cautin avec trop de hauteur , lequel s’eftoië 
jfetté à fes pieds en luy demandant pardon des 
drmélez qü’il aèoit eus avec luy dans le paftè , 
qu'il avoit regardé d’un œil dédaigneux en lé 
menaçant de le mettre à la raifon : Cet Archi- 
diacre fe doutant bien par un procédé fi rebu- 
tant 
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tant que s’il eftoit fait Evcfque , dc$ paroles il 

f »ourroit venir aux coups & luy faire picce, prie 
a Poftc la nuit l'uivaïue , & fut trouver le Roy 
Theubald à Mets, luy apprit la mort de faint 
Gai , & le fupplia de luy donner fon agréement 
pour l’Evefché , & qu’il s’en acquittcroit avec 
honneur. Ce Roy ayant ordonné qu’il fût facré 
par les Evefqucs qui eftoient en Cour, luy donna 
de fes Chapelains & Officiers pour l’accom- 
pagner , & le mettre en pofTdfion de l’Evcfchc 
d’Auvergne. Ce qu’ayant cfté fait en diligence 
par le moyen des Juges Royaux, & les Députez 
de Caton eftans arrivez trop tard pour demander 
îe contentement du RoyJ’Evefché ayant cfté déia 
promis au premier , le Clergé & le Peuple fe di- 
viferent i ce Schilme dura tout le temps de lai 
vie de l’un & de l’autre. Cautin appuyé par le 
Roy , & par le Comte, tenoit fon Siégé dans là 
Cathedralic : Caton foûtenu de C-hrara fils de 
Clotaire Roy de Soiflbns qui pour lors faifoit 
la demeure dans Clermont ne voulant ceder à 
la force , ny au bon droit plaça le fien dans l’E- 
glifc de faint Pierre. Sa vie exemplaire & fes 
vertus l’ayant rendu trcs-rccommandable eftoic 
reconnu d’une bonne partie du Clergé & dui 
Peuple, nonobftant les violences de Cautin. L’E- 
leéfion de ces deux Compétiteurs ayant efté di- 
‘ verfe , leurs occupations le furent auffi } celuÿ 
que le Clergé & le Peuple avoient confidcré j 
s’appliquoit aux fondions de fon Miniftere; 
inftruifoit le Peuple, le repaiffoit des Sacremens,' 
& offroit tous les jours le Sacrifice de nos Au- 
tels pour le falut de fes Ouailles , & celuy qud ; 
là faveur & la puiflancc avoient élevé à ccctd 
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dignité s’adonnoit à la débauche , à la rapine^ 
à Pinjuftice, ôc à l’ufnre > les Juifs qui eftoient 
en grand nombre dans la ville eftoient pluscon- 
fiderez que les Chreftiens* Tant de péchez > & 
de fcandales attirèrent la colere du Ciel fur le 
Diocefe. Dieu pouf préparer les Peuples à rece- 
voir le châtiment que tant de crimes meritoient, 
voulut les en avertir par divers prodiges. Un jour 
de Fcfte pendant que Ton eclebroit P Office, un 
oyfeau fcmblable à Palloüette éteignit avec une 
vîtefle furprenante tous les Cierges , & lampes 
qui eftoient allumées dans PEglife fur la perche, 
& fur leç autels > eftant entrée dans le Sacraire 
pour y éteindre la lampe, en fut empefehée avec 
peine parles Sacritains qui la tuèrent. Un autre 
oyfeau de la mefme efpccc fit une femblable 
chofe dans PEglife de faint André , y éteignant 
la mefme nuit pendant les divins Offices les lam- 
pes & les Cierges 5 Et ce qui fut eftonnant 
c’eft que quand on voulut les ralumer on eût 
dit que ces luminaires avoient efté trempez 
dans Peau. Dans le même Pays pendant 
tout un jour on vit trois Soleils , mais qui 
eftoient tenebreux & obfcurs, la terre v trembla 
én pluficurs endroits j divers autres (ignés mi- 
rent Papprehenfion & l’épouvante dans Pefpric 
des habirans. Sut ces entrefaites la Pefte com- 
mença à fç faire fentif , & plufieurs perfonnes 
furent frapées tout à coup. Ce fléau qui avoit. 
ravagé la plufpàrt des Provinces de la France ÿ 
entraifnt la moitié des habicans du Royaume, & 
rendu defertes les villes les plus peuplées, n’eut 
plus de confideration pour les brebis de faint 
Gai , ny aucun égard à fes prières 5 car 
voyant que les y vrogneries * ici excoriions , & 
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ks defordres de Ton fucccffcur luy doilnoicnt ia 
main-levée dans le Dioccfe, elle y entra comme 
dans un pays ennemy » y fit des dégâts fi épou- 
ventables , que s’ils n’eftoient racontez par un 
Saint qui et! a efté le fpedlatcur , on auroit de 
la peine à les croire. Cette contagion eftoit fi 
violente qu’elle emportoit les hommes dans le 
premier , fécond, où troifiéme jour de leur mal : 
on n’a jamais pu fçavoir le nombre de ceux qui 
moururent de cette maladie tant il fut exceflif. 

Il ne fc troüvOit pas aflefc d’ouvriers pour faire 
les Bieres , ny affez de monde pour porter les 
corps au tombeau» 011 eftoit contraint de les en- 
fevelir à douzaines tout â la fois. Un jour de 
Dimanche on voulut compter ceux qui furent 
portez dans l’Eglife de faint Pierre , il s’en trou- 
va trois cens: Si à proportion les autres Parroif- 
fes de la ville avoient eu chaque jour autant de 
morts, on peut juger par là de la grandeur de la 
ville, de la multitude de fes habitans , Si de la 
Violence de cettt Pefte ; puis quelle avoit com- 
mencé fes dégâts. l’Efté precedent, les avoit con- 
tinuez pendant l’Hyver, & ne les ceffa que dans 
le Printemps de la prefente année , qu’elle em- 
porta nos deux Compétiteurs avec la meilleure 
partie de leur Peuple , mais qui eurent une fin 
aufli differente que leür vie. Caton pendant tout 
ce temps d’ affliction , & de mifere n’abandonna 
jamais ion Peuple , adminiftroit les Sacremens 
aux malades , enfevtliffoit les morts, & offroit 
tous les jours le faint Sacrifice pour leur falut , 

& il changea cette mifcrable vie en une meilleu- 
re après tant de travaux. Cautin au contraire 
voulant éviter la peine , & fe preferver du mal 
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contagieux avoit tout quitte s'enfuyant de peur* 
alloit de Château en Château , 8c de Village en 
Village pour s’en garentir. La Fefte de Pâques 
eftant proche , & croyanr que la Pefte eût ceflé,- 
il entra dans la ville pour le trouver à la foleni- 
nité, &en meurt le jour du grand Vendredy. Il 
a tenu le Sicge d’Auvergne depuis l’an 559. 
jufqu’à l’an j J 1 . Durant fon Diaconat , il eût * 
révélation de la gloire de faint Auftremoine pre- 
mier Evcfquc de Clermont , ordonna des priè- 
res à fon honneur * & rendit fon fèpulchre 
recommandable par l’inftitution de fa Fefte: 

Mais il ne marcha pas d’un pas égal , quand il 
fut fait Evêque ; on vit en la pcrïonne que ce 
Proverbe eftoit véritable , que les honneurs chan- 
gent foiivent les mœurs. Toutesfois parmy tant 
de défauts 8c de vices , je trouve deux a&ions 
qui rendent ce Prélat digne de louange ; la pre- 
mière d’avoir continué le Vœu de fon pre- 
dcceftcur d’aller à pied en proceffion à faint 
Julien de Brioude avec fon Clergé •, la féconde 
d’avoir excommunié Eulalie Comte , & Gouver- 
neur de la Province , qui eftoit accufé d’avoir 
Eut mourir fa mere , lors qu’elle prioit Dieu 
dans Ion Oratoire» parce qu’elle le reprenoit de 
fes débauches & adultérés. G,-cg. Turon. 1. 4. c.6. 

7. 1 1 . x z. & } o. circa finern , & 1 . 1 o. c. 8. 

18. Saint Avit eftoit natif de Clermont, 8c 
fils d’un des principaux Sénateurs de la ville. 
Ayant cfté élu quelques femaines après le decez 
de Cautin, il alla trouver le Roy Sigisbert dans 
la ville de Mets, lequel approuva le choix qu’on 
en avoit fait j il eftoit pieux 8c (çavant -, les aufte- 
ritez , les veilles , 8c la prière cftoient fçs plus 
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cheres delices. Au commencement de Ton Epil- 
copat il fit réparer l’Eglifc de faint Anrolian qui 
tomboit en ruine , & quelque temps apres il fit 
bâtir à Thiers celle de S. Gênés Martyr jdontlc 
Corps avoir efté trouvé dépuis peu par un La- 
boureur » aufli frais & vermeil comme s’il ne vc- 
noit que de répandre fon fang. Cette Eglifc par 
la dévotion des Peuples envers ce faint Martyr, 
eft devenue un célébré Chapitre. * Il fit aufli 
conftruirc dans fa ville Epifcopale celle de 

* Meflire Guillaume Depreux Doyen de l’Eglifc Colle- 
giale de Notre-Dame du Porta reconnu ce Cens & cette 
preftation annuelle au Chapitre Cathédral , fa Rccon- 
noiflancc eft au Livre $6. des nouvelles Rcconnoiflances, 
Feuillet 167 Verfv , & a efté paffée devant Bard Notaire 
le 10. Janvier après Midy de l’an i6ij. 

Meflirc Guillaume Alegre Doyen de la même Eglifc 
a aufli reconnue cette meme Preftation, elle eft au Ter- 
rier noir , Feuillet n & fut paflcc devant Pefant No- 
taire le 18 Mars de l'an r<srj. 

Meflirc Pierre Bomoly Doyen de la mcfme Eglife l’a 
aufli reconnu, (à reconnoiflance eft au Terrier rouge, 
cotte C, feuillet fi. & fut paflec devant Champaniat 
•Notaire le ; de Novembre de l’an 14 ji. 

Meflirc Girard Mcftardy Doyen de la mefme Eglife 
de Noftre Dame du Port a reconnu comme fes Prcde- 
cefleurs Doyens de toute ancienneté au Chapitre Ca- 
thédral de Clermont cette Preftation de dix-huit lois 
argent , & de fept Poinçons Sc derny de vin ; cette re- 
connoiflance fut receuë par Beflonis Notaire le Lundy 
11. May de l’an 1414. elle eft au Terrier cotté 48. 
feuillet 17. Verfo. 

Noftrc-Dame du Port , donna de fes biens pour 
la fubfiftance des Ecclcfiaftiqucs qui y lervoient 
Dieu ; fes fucceflcurs y ont aufli contribué de 
leurs revenus 5 les Chanoines de la Cathédrale 
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pour féconder la pieté & le zele de leurs Evef* 
ques , & augmenter le Service Divin dans une 
Hglife dediée à la divine M ar,ie , la dotèrent 
d’une portion de leur Patrimoine , aux condi- 
tions que la première dignité de çettc Collegiale 
feroit remplie par un Chanoine, ou Ecclefiafti- 
que de la Mcre Eglifc , de gremio Aîatris Ecclcr 
. fi* , ce font les termes de la Fondation , &ç 
u vieux q U » € |j c j uy payçjoit annuellement aux Vendan- 
folio, cou- S es de chacune année une redevance & preitation 
yert de Ba- annuelle de fëpt muids & demy de vin,ôc dix-huit 
fane noire, fols argent au premier jour de Mars , qui fç 
feuillet / 4 payent encore ; mais pour le droit de faire occu- 
Y er J°\ per ce Doyenné par un Ècclefiaftique de leur Egli- 
le,ils l’ont laifle perdre par leur négligence, aufli- 
bien que d’autres 4 ro J r ? » & Privilèges fur les 
principaux Bénéfices du Diocefe. Les Chanoi- 
nes de cette Collegiale ont le premier rang après 
ceux de la Cathédrale, quoy que les Eglifes des 
autres Chapitres foy ent plus anciennes, pour avoir 
efté fondées dés le fiecle de faint Auftremoinc_ f 
ou de faint Urbic fon fucccflcur, & ce en confi- 
deration de ce que Nos-Seigneurs les Evefqucs 
avec leur Chapitre font les Fondateurs des Béné- 
fices de cette Collegiale, Cette Eglife du Porc 
cft aufiî dite la plus ancienne , parce qu'aprés la 
deftruétion des Eglifes de Clermont par les 
Normands l’an 853. elle commença d’eftre rc-f 
bâtie vers l’an 870. & les autres ne le furent que 
long- temps après , ou dans les ficelés fuïvans 
comme je vay dire. 

1. Celle de l’Abbaye & Monafterc de, faint 
Alyre ne fut rebâtie que durant le Pontificat de 
Bernard , qu d’Eftienne IL vers l’an 930. ou 
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940. & Ton principal Clocher de pierre grife, 

3 ui eft d’une ftruékure differente du refte de l’é- 
ifice ne fut conftruit que dans le treiziéme qu 
quatorzième fiecle. 

a. Celle du Chapitre faint Gênés ne fut rc- 
mife dans l’eftat qu’elle eft, que vers l’an 980. 
& fon gros Clocher de pierre grife que dans le 
treiziéme ou quatorzième fiecle > fa ftruéture le 
fait connoiftre pour eftre d’une maflonnerie 
toute autre que celle de l’Eglife. 

L’Eglife Collegiale de faint Pierre fur re- 
bâtie à differentes reprifes dans le dixiéme 8 c 
onzième fiecle , 8 c fon Clocher de pierre de 
taille grife qu’on a dérnoly ces années pafTées 
ne fut fait que dans le quatorzième fiecle. 

4. Celle de faint Pierre de Ch^ntoin , qui a 
«fté ParroifTe & Abbaye , & qui maintenant eft 
un Convent de Religieux Carmes Déchauffez, ne 
fut rétablie qu’au commencement du douzième 
fiecle , lorfque quelques particuliers Chanoines 
quittèrent le fervice de la Cathédrale pour me- 
ner dans ce Monaftere une vie plus retirée. 

j. Celle de l’Abbaye de faint André ne fuç 
rebâtie par Guillaume V. Comte d’Auvergne,quc 
fur la fin du douzième fiecle ; 8 c l’Eglifc Cather 
drale ne fut conftruite pour la troifiéme fois que 
vers l'an 940. ce qui fe prouve par les deu* 
Clochers qui en reftent du cofté de l'Occident , 
& par la Dédicacé qu’en fit Eftienn c 1 1 . quel- 
ques anifces après , le Martyrologe de Clermont 
le dit en termes exprès au feuillet 65. eolomne 1. 
Quarto muas Junii Arvtrnis Civitate Dedicatlo 
B a fi lie a Sanfta Maria , quant Stephanus inclitus 
Pontifex miro honore fieri rogavit & ipfe conge- 
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cravit. Et on ne détruifit cette Eglife Cathédrale 
rebâtie pour la troifiéme fois, que vers l’an 1148. 
& ce pour en conftruire une plüsfupcrbe comme 
je le prouveray bien au long dans la Vie de Guy 
de la Tour Evêque de Clermont. Par ainfiil eft 
vray de dire, mais dans un fens tout autre que 
celuy du vulgaire, que l’Eglife Notre-Dame du 
^orc cft plus ancienne que toutes celles que je 
viens de nommer , quoy qu’elle ne foit par fa 
première Fondation que du fixiéme ficelé , & 
que toutes les autres ayent efté fondées depuis 
le temps de faint Auftrcmoine, ou de faint Urbic 
Ion fuccefTeur , 8 c que pour cette raifon faint 
Grégoire de Tours appelle Bafiliqucs dans la Vie 
de faint Gai ; parce qu’elles eftoient Parroifl'es 
trois ficelés avant que faint Avit eût fondé celle 
du Port. C’eft probablement pour ce fujet 
qu’elle fc trouve la plus mal partagée en reve- 
nus , fes aînées ayant eu la meilleure part des 
dixmes dans la diftribution qui en fut faite par 
nos Evêques fur la fin du cinquième ficelé, ou aq 
commencement du fixiéme. La raifon auffi qu’on 
peut avoir pourquoy on l’appelle Principale i 
‘c’eft qu’aprés que la ville 8 c les Egli fes de Cler- 
mont curent efté ruinées par les Romains, ayant 
efté rebâtie plûtoftque les autres, elle eut l’hon- 
.ncur pendant quelques années d’y voir officier 
l'Evcque 8 c les Chanoines de fa Cathédrale j ce 
qui luy fit obtenir le premier rang entre les Col- 
legiallcs, quoy qu’elle ne foit que la dtrniere de 
toutes celles de la ville par fa fondation , les 
autres Parrqifles 8 c Collegialles cftans plus an- 
ciennes, comme il a efté dit cy-devant dans le 
Chapitre 4. Et parce que Dieu fe plaît grande- 
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jnent à faire honorer (es Preftrcs , il eft impor- 
tant que je dife un mot de ce que fit nôtre faint 
Evcque dans la converfîon des Juifs , enfuite je 
raconteray ce qui fe pafla avec le Comte Eulalie 
dans la délivrance des Prifonniers. Il avoit fou- 
vent exhorté les premiers par fes Sermons , par 
les Conférences, & les entretiens qu’il avoit eus 
avec eux de quitter laLoy ancienne, & d’embraf- 
fer la nouvelle ; mais leurs entendemens eftoienc 
couverts d’un voile plus épais qu’une muraille ; 
Ce (aint Prélat 11e pouvant les vaincre par fes 
raifons, piioit fouvent Nôtre Seigneur de leur 
ouvrir les yeux , Sc de leur toucher le cœur : Un 
d’entre eux éclairé des lumières du Ciel luy de- 
manda le Bajnême ; ayant donc efté régénéré à 
la Feftc de Pâques par ces eaux falutaires, & re- 
ceu par ce moyen dans le giron de l’Eglife, fut 
mis dans le rang des veftus de blanc , que l’E- 
vêque ix fon Clergé conduifoient en Proceflion 
& grande folcmnité dépuis l’Eglife faint Alyre 
où cftoit le Baptiftaire , jufqu’i la Cathédrale 
pour rendre grâces à Dieu de cette Régénéra- 
tion fpirituelle qu’ils venoient de recevoir, ayans 
chacun un Cierge allumé : Comme cette faintc 
troupe eftoit fur le point d’entrer dans la ville , 
le Juif converty fut remarqué entre les autres 
par un autre Juif qui luy jetta quelques ordures 
fur la tefte & fur fes habillemens, en indignation 
de ce qu’il s’eftoit enrôlé dans la Milice d« 

. J e s u s-C h r i s t i le Peuple qui fui voit la Pro- 
ceflion indigné de ce procédé infolent le vouloit 
aflommer à coups de Pierre , mais il en fut em- 

{ tcfché par noftre faint Pontife qui deffendit de 
e pourîùivre & mal- traiter. 
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La Fefte de l’Afcenfion de Notre Seigneur 
eftant venue , il alla fuivant la coutume de fon 
Eglife vers la Bafilique où eftoit le Baptiftairc 
avec fon Clergé, & tout fon Peuple, lequel ayant 
quitte tout à coup fon Paftcur & la Proceffion , 
alla en foule vers la Synagogue des Juifs qui 
n’en eftoit pas loin prés Font-Juifve , ou Font- 
giéve au Quartier de faint Cirgues aux Faux- 
bourgs des Gras,& la démolirent n bien qu il n en 
parut aucun veftige, tout ce bâtiment ayant efte 
entièrement applany. Nôtre faint connoiflant 
que cette démolition n’avoit pas entièrement 
appaifé la fainte colere des Chreftiçns contre les 
Juifs , &c qu’ils eftoient beaucoup irritez contre 
ce Peuple pour l’adtion infolente commife pat 
un d’eux à la Fefte de Pâques contre ce nouveau 
Converty , & pour les injuftices qu’ils commet- 
toient contre les habitans necefliteux par leurs 
ufures, & appréhendant que leur zclc 8c empor- 
tement n'en demeurai!: pas à la deftruétion de leur 
Synagogue , les fit avertir plufieurs fois qu’il 
eftoit temps de reconnoiftre pour le véritable 
Meflic promis par la Loy Se les Prophètes, celuy 
que leurs Peres avoient attaché à une Croix, ou 
de fortir de la ville & du Pays , & le retirer ail- 
leurs; les Juifs émùs & ébranlez du difeoursde 
ces Députez , & fâchez de la ruine de leur Sy- 
nagogue , ne fçaehans que devenir , & chance- 
lans fur ce qu’ils dévoient faire , enfin touchez 
de Dieu envoyèrent la veille de la Pentecôte 
quelques-uns de leurs principaux Chefs à noftrc 
laint Prélat , qui luy annoncèrent de la part 
de tous les Juifs refidans dans la ville qu’ils 
croyoient que J e s « s-C h r. i s t eftoit le Fils 
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de Dieu vivant Prophetifé par leurs Peres , ÔC 
qu’ils vouloient eftrc baptifez. Cette bonne nou- 
velle l’ayant grandement réjouy, il paflale jour 
ôc la nuit de la Pentecofte en prières ôc actions 
de grâces ; le lendemain qui eftoit Lundy il fortit 
çn Proceflion avec fan Clergé , ôc les alla trou- 
ver au Baptiftaire qui n’eftoit pas beaucoup 
éloigné dp Quartier de leurs habitations*. A fou 
arrivée , & de fes Ecclefiaftiqucs dans cette Ba- 
filiq uc,toute cette multirude de Juifs feprofter- 
pa la face contre terre , Ôc demanda bien hum- 
blement la grâce du Baptême qui leur fut ac- 
cordée, puis leur donna le Sacrement de Con- 
firmation, enfuite furent conduits danslaMcrc 
Eglife pour remercier Dieu de la grâce qu’ils 
venoient de recevoir. On ne voyoit que tor- 
ches ardentes , que flambeaux & Cierges allu- 
mez, ôc que des habits blancs \ toute la ville 
eftoit dans la joye pour laconvcrfion de ce Peu- 
ple , le nqmbre des baptifez pafla plus de cinq 
cens , ôc ceux qui ne voulurent pas fe joindre à 
cette fainte troupe fortirent de la Province, ÔC 
allèrent demeurer à Marfeillc. La Converfiorç 
de ces Juifs arriva environ l’an 590. 

Voicy une aurre a&ion qui rendit encore fa 
conduite frcs-rcçommsndable. Ceux que les 
mauvaifes affaires , ÔC le mal-heur avoient jette 
dans les cachots , ôc dans les Conciergeries , 
n’ayans pu obtenir leur liberté de la Juftiçe par 
les prières , ôc par l’entrcmife de leur Eyefque , 
fe trouvèrent d’une maniéré invisible détachez 
de leurs fers , & les portes dçs Prifons s’eftans 
ouvertes d’elles-mèmcs, ils vont fe réfugier dans 
la Cathédrale j Eulalie qui eftoit Comte & Gou-. 
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vcrncur de la ville commande qu’on les remette 
dans les Priions, & qu’on adjoûte à leurs chaifnes 
d’autres plus pefantes j ce qu’ayantefté prompte- 
ment exécuté , ces pauvres Captifs font remis 
dans les liens : mais leurs entraves , & leurs me- 
notes s’eftans caflees comme du verre , & les 
portes des Prifons s’eftant derechef trouvées 
ouvertes , on eft contraint d’accorder aux méri- 
tés de noftrc Saint la délivrance de ces mifera- 
bles criminels. 

Quelques années après cette bonne oeuvre 
noftre faint Evêque pafla de cete vie à une meil- 
leure , & fut enterré dans TEglife de Noftre- 
Dame du Port , qui s’appelle ainfi *, parce qu’ an- 
ciennement entre cette Parroiflè, & le Monafte- 
re de Chantoin , & avant que la ville euft efté. 
bouleverfée, ruinée , & mife dans l’abrégé 8c 
circuit qu’elle a prefentement , il y avoit au de- 
vant de cette Eglife du cofté de l'Orient, & du 
Septentrion une place qu’on appelloit le Port, 
Quia erat juxta aggerem ( Jtve agrum ) publtcum, 

• qui eftoit le lieu du Port de toutes les denrées, 
vivres, marchandifes, 8c provifions qu’on appor- 
toit dans la ville pour la nourriture 8c le fervicc 
des habitans j ce Port, ou ce Marché eftoit à peu 
prés grand comme celuy de la Place de Jaude 
de la même ville , & s’eftendoit depuis cette Col- 
legiale jufqu’à la Porte de la Cité , qui en ce 
temps-là regardoit, & eftoit vis-à-vis de Chan- 
toin. Greg. Turon. I.4.. c. $ 4. /. y . c. 1 1 . /. 1 o. c. 7. 
1 . 1 . des miracles , c. 66. 67 . & 1. 1 . c. 48. & an 
liv. de la gloire des Confejfeurs , c. 3 1. circa finem. 
Grégoire de Tours qui décéda quelques années après 
a achevé dans ce Saint Ï.Hiftoire des Evêques de 
Clermont e 


Digitized by Google 



des Eglifes de France. 


471 


C H A P I T R E XV. 

Catalogue des Evefqucs qui ont tenu le Siégé 
de Clermont dépuis l'an 794. jufquen 
1 68t. & des événement pins remarqua- 
bles qui font arrive ^ dans la ville de 
leur Siégé pendant ce temps. 

J E m’eftois propole de finir la fucccffion des 
plus immédiats fuccefleurs de faint Auftre- 
moinc dans la Vie de faint Avit premier du 
nom , pour prouver que l’Epoque de faint Gré- 
goire ae Tours touchant le temps de la Million 
des fept premiers Apôtres de la France eftoit 
trcs-veritable : Depuis j’ay crû eftrc obligé de la 
continuer jufqu’à nos jours , quand mefmes ce 
ne feroit que pour faire remarquer le temps, 8c 
les années que les Evêques qui luy ont fuccedé 
ont gouverné le Siégé d’Auvergne s c’cft donc à 
quoy je ni’attachcray principalement dans ce 
Chapitre , je melleray neanmoins des traits 
d’Hiftoirc, &des circonftances qui ont efté ob- 
mifes par ceux qui m’ont devancé en ce petit 
travail. 

S. De s< derat eftoit un Preftre d’une tres- 
fainte vie , lors qu’il fut choifi par le Clergé 8c 
par le Peuple pour fucccder à faint Avit I. du 
nom. Il eu dit dans les Leçons de fon Office 
qu’il s’acquita tres-dignement de tous les de- 
voirs d’un faint Evêque j qu’eftant décédé le n. 
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de Février de l’an 6x5. il alla dans le Ciel re- 
cevoir la recompcnfe de Tes bonnes œuvres , & 
qu’il fur enterré au Faux-bourg de Clermont 
prés l’Eglife de laine Âlyre , où dans la fuite lei 
Chreftiens bâtirent une Eglife à fon honneur , 
laquelle fut détruite par les SarrafmS avec plu- 
fieurs autres l’an 7 151. ou 7} 0. / 

S. Avol, je ne feay rien dé ce faint Evê- 
que , liinon que fes Reliques repofent dans 
l’Eglife de faint Alyre.. 

S. Just fut enfevely dans la même Eglife 
de làint Alyre *, une partie de fon Maufolée s’y 
Voit avec fdn Epitaphe dans la Chapelle qui eft 
à gauche du maiftre-Autel; 

S. C e sai R e aflifta au Concile tenu à RhcimS 
l’an 630. les Faites de l’Eglife d’Auvergne le rc- 
connoilfent pour Bien-heureux ; il mourut à ce 
que je crois l’an 649. Sc fut enterré dans l’E- 
glife de fainte Magdelaine aux Faux-bourgs de 
Clermont , dans laquelle repofoient autrefois les 
Reliques de faint Amable qui dépuis ont efté 
transférées à Riom; 

Progole, je ne fçay rien de cet Evefque,finori 
qu’il en eft parlé dans les Vies de faint Gênés, 
oc de faint Prieft fes fuccefleurS. 

S. Genï's naquit dans Clermont fous lé 
Régné de Clotaire 1 1 . Son Pere qui eftoit un des 
principaux Sénateurs de la ville , eut foin de le 
faire élever dans les Lettres , & dans tftutes for- 
tes de vertus y fes belles qualitez portèrent le 
Peuple & le Clergé à l’élire après la mort dé 
Progole -, ce faint apres avoir fondé le Monaftc- 
re de Manlieu , & un Hôpital dans la ville , alla 
jouir d’une gloire immortelle le troifîéme jour 
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de Juin de l’année 656. Ton faint Corps fut 
transféré dans le dixiéme ou onzième fiecle du 
lieu où il avoit efté enterré dans l’Eglife qui por- 
te prefentement fon nom, & quieft après la Ca- 
thédrale la plus confiderablc des Eglifcs de la 
ville , tant à caufe de fon Chapitre que de fa 
Parroifle qui eft la plus grande , & la plus éten- 
due de celles de Clermont* 

S. F e l 1 x tenoit la Chaire d’Auvergne l’an 
660. il fut enterré dans rEglife.de faint Eftienne 
hors les murs. 

Carival ne tint le Siégé qu’il avoit ufurpé 
que 40. jours. 

S. P r 1 b 9 1 receut la Laureole du martyre le 
15. de Janvier de l’an 670. parla malice de quel- 
ques principaux Seigneurs du pays, qui avoienc 
ufurpé la meilleure partie des biens de fon Egli- 
fe j lefquels le firent afiafliner pat un Saxon nom' 
mé Radebert en haine & vengeance du Comte 
He&or, que Chilperic II. avoit fait mourir pour 
raifon des violences & tyrannies qu'il excrçoit 
fur le Clergé , & les Peuples de fon Gouverne- 
ment , & de ce qu’à fon exemple quelques Sei- 
gneurs de la Prolince faifoicnt le mefîne dans 
leurs Terres. Les Reliques de ce faint Evefque 
repofent à Volvic à deux lieues de Clermont, 
où il fouffrit le Martyre. Sigibert ad an. 670. 
Les Bréviaires du Diocefe le 1 j , Janvier , & Sa - 
varan dans fes Origines. 

Par le confeil de ce Bien-heureux Evêque,faint 
Gênés Comte d’Auvergne n’ayant point d’ en- 
fans de fon Mariage fonda deux Monafteres de 
Filles , que je crois eftre ceux de Beaumont , ôc 
de Marfat de l’Ordre de faint Benoift, parce qu’il 
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eft dit dans la Legende que de Ton temps il n’y 
avoit aucun Monaftere de Filles dans le pays , à 
mon fens ce ne peut eftre que ces deux que je 
viens de dire , ne fçachant pas qu’il y en ait dé 
plus anciens dans le Diocele. 

Ce Comte , dont je parle, fit auflî bâtir dans 
Chamalieres-lés- Clermont un Monaftere & une 
Eglife à l’honnour de fainte Thecle,& y fit trans- 
porter de Seleucie ville d’Afie la moitié du Corps 
de cette fameufe Difciple de l’Apoftre Saint Paul, 
comme cela eft vérifié par l’Ecriture qui eftoic 
fiir la lame de Plomb qu’on a trouvée dans la 
Charte où eftoient les Reliques de cette Première 
de toutes les Martyres , laquelle fut ouverte au 
mois de Juin de 1 année 1684. Ce Monaftere 
neanmoins de fainte Thecle eft un Chapitre 
de Chanoines dépuis l’onzième fiecle. 

S.. A v 1 T II* du nom eftoit d’une race tres- 
illuftre , & de l’Ordre des Sénateurs i il eftoit 
pieux , fçavant, & tres-bon Théologien; pendant 
tout le temps qu’il fut Evêque il s’appliqua a 
toutes fortes de bonnes oeuvres , & alla en rece- 
voir la rccompenfe le 21. Janvier de l’année 6 8 f.' 
Avant que mourir il dift â quelques-uns des prin- 
cipaux de fon Peuple qui eftoient à l’entour de 
don lit , que fi après fon decez le Peuple 8 c le 
Clergé vouloient avoir un bon Evefque , il fal- 
loit faire choix de fon frere Bonnet Gouverneur 
de Provence. . . . , 

S. Bonnet fut élu Evêque peu de jours 
après le decez de fon predecefieur ; comme ce 
Saint avoit Scrupule d’avoir efté élu par la re- 
commandation de fon frere , 8 c que cette ma- 
niéré d’élire eftoit, à fon fens , contre les faints 

Canons, 
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Canons ; Cela fut caufe qu’il ne garda pas long- 
temps le Siégé Epifcopal , car quelques années 
après il s’en démit, & s’alla retirer dans le Mo- 
naftere de Manlieu , où il mena pendant huit ou 
dix ans une vie plus Angélique qu’humaine ; re- 
venant de Rome où il clloit allé en Pèlerinage , 
il décéda à Lyon le 1 j. de Janvier de l’an 70g. 
Il s’eftoit démis de l’Evêché en faveur de Nor- 
debert depuis l’an 6g 8. ou environ* 

Nordebert. Safcience, fa vertu & fes 
mérités particuliers le firent ehoifir parS.Boftnet 
pour cftrc fon fuccerteür. 

Bubus; Je ne fçay combien de temps fou 
predecefleur 8 c luy ont gardé la Chaire d’Au- 
vergne , non plus que les quatre Evcfques qui 
luy ont fucccdé immédiatement. 

P r o c ul E tenoit le Siégé l’an 7 10. cet Evê- 
cjue envoya à Lyon quérir le Corps faint 
Bonnet que l’Archevefqtie Fralde luy accorda 
tres-volontiers. 

Th ai don. Du vivant de cet Evefcjue les 
Sarrafins eftans entrez dans l’Auvergne avec un 
grand corps d’ Année l’an 7 3 o. pillèrent , brûlè- 
rent , 8 c ruinèrent tout ce qui fe rencontra à 
leur pacage , 8 c firent une infinité de maux dans 
la ville 8 c dans la Province , profanans 8 c ren- 
verfans les Eglifes , les Monafteres , &: tous les 
lieux Saints. 

D A I B E N N E. 

Dortbert , du DtlMBËRT. 

EstiVnne I. l’an 76 1. qui eft la derniers 
année du Siège de cet Evefque ; le Roy Pépin 
prit la ville d’Auvergne , fon Château qui S'ap- 
pelait Clermont, & qui eftoit gardé par Blandin 

Ce 
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Comte d’Auvergne , ne s’eftant pas voulu ren- 
dre fut pris d’afiâut, & les foldats qui le tenoiem 
ayons efté tuez ou pris prifonniers, fut pille, puis 
réduit en cendres par ordre de ce Roy •, la Mere 
Eglife , & toutes les maifons qui eftoient dans 
l’enceinte du Château fe trouvèrent envelopées 
dans ce mal-hcur, avec les Eglifesde faint Sau- 
veur , de faint Michel , & de faint Pierre in 
Cajlcllo. Pour faire remarquer que ce fut dans 
cet incendie que l’Eglife Cathédrale conftruitc 
par faint Namace fut détruite , ou dans le temps 
que les Sarrafins prirent la ville : c’eft qu’il ne fc 
remarque aucuns veftiges de la Bafiliquc édifiée 
par ce faint Evêque dans ce qui fc voit de la 
vieille , ce qui fait croire qu’elle fut renverfée 
lorfque Pépin fit brûler le Château de Clermont* 
ou lorfque les Sarrafins le prirent. 

i°. Parce que l’Eglife bâtie par faint Namace 
n’avoif qu’un feul Autel , fuivant l’ufage de ce 
temps- là, comme il paroît par ladefeription qu’en 
a fait faint Grégoire de Tours dans le Chapitre 
1 G. du Livre 2. de les Hiftoires, & par le Livre 
de la Vie des Pcres Chap. 6 - 

1 9 . Celle qui fut conftruitc du temps de 
Charlemagne, ou de Loiiis le Débonnaire, en 
avoir fept 5 cela fc remarque chez Savaron dans 
le Livre des Eglifes de Clermont, Livre 1. nom- 
bre x. 

3 °. Les deux Clochers qui reftent fur pied du 
coftc de l’Occident ne font pas de celle qui fut 
bâtie dans le cinquième fiecle par faint Namace , 
mais de celle qui fut faite dans le neuvième ou 
dixiéme fiecle » puifque la première n’avoit ny 
cloches ny clochers j le Chapitre cité du Livre 2» 
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desHiftoires de Grégoire de Tours l’a fait con- 
noiftre clairement ; & l’itfage n’en fut introduit 
dans les Eglilès d’üçcident que long-temps après: 
ce qui inc-perfuade que la deftruétion de l’Eglifc 
Cathédrale bâtie par Namafius arriva, lorfque les 
Sarrafins, ou le Roy Pépin prirent la ville d’Au- 
Vergne te le Château de Clermont , te ce fut 
pour lors que tout y fut renverfé te bouleverfé, 
comme il paroît par le Plan des Places , des rues 
te des maifons de la ville d’aujourd’huy.qùi font 
dépuis ce temps tout-à-fait irrcgùlieres *, parce 
que ccui qui reftetent après la prife te l’incen- 
die de la ville fe logèrent comme ils prirent , les 
Magiltrats dans cette calamité n’y pouvans ap- 
porter aucun ordre. , , 

Sarraceni , Normani & infidèles Arvemam ce - 
■perunt , diruerunt & Ecclejias abriter unt. SavarO 
in Libro de Ecclefùs , & altaribus Claromontis. 

Ad ebe rt fut nommé par Pépin après la 
prife de la ville , te la mort d’Eftienne I. Cet 
Adebert Evêque mourut environ l’an 788. 

S. Stable décéda le premier de Janvier 
815?. il fur enterré comme je crois dans l’Eglife 
de iaint Alyre -, ce qui me le fait avancer, c’eit 
que les Religieux de cette Abbaye faifoient au- 
tresfois fâ Fcfte à huit Leçons, te fon Oékave à 
quatre. Ce pieux Evêque étoit d’un grand exem- 
ple te d’une grande vertu •, les Chanoines de fa 
Cathédrale, de faint Alyre , de faint Gênés, te des 
autres Collegiales, tant de la ville que de fon 
Diocefe fiirent de fon temps dbligei de fe met- 
tre en Réglé , te de vivre en commun fuivant lesr 
les Conftitutions Canoniques des Conciles de 
Mayence, de Tours, te d’autres lieux tenus pat 
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ordre de Charlemagne l’an 813. Sc d’Aix-la-Chà-*’ 
pelle par Louis le Ucbonnaijx l’an S 1 6 . le Clergé 
de la Mcre EgUfe garda cette régularité jufqu’à 
la fin de l’onzième fiede -, quelques Chanoines 
neanmoins ne voulans pas fe difpenfer de cette 
forme de vie , aymereht mieux quitter le ferviee 
de la Cathédrale , 5c fe retirer au Monaftere de 
Chantoin , que de difeontinuer l’Oblervance 
qu’ils avoient prifcr 
A v 1 t III. du nom* 

Stable II. Cet Evefque , & Avit fon pre- 
dcceUdir font obmis dans les Origines de Sâva- 
ron , 5 c la Gaule Chreftienne de Meflîeurs dé 
Sainte Marthe. Toutcsfois ils lont au rang des 
Evêques dans le Catalogue qui eft. dans les Ar- 
chives de l'Eglifc Cathédrale , 5 c dans cette qua- 
lité il fe trouve que Stable IL a ligné le Cor> 
eilc de Touly tenu prés Toul en Lorraine l’an- 
née 860. Charles le Chauve aiîîfta à ce Concile 
avec les Evefques de 14. de fes Provinces. 

Les Normands 5 c Danois eftans venus fur les 
côtes de France avec une Flotte nombreufe, des- 
cendirent dans la Neuftrie au commencement dti 
Règne d e Charles le Chauve l’an 841. Après 
avoir pillé 5 c ravagé la plufpart des Provinces 
du Royaume, vinrent aufii faire leurs courfes en 
Auvergne environ l’an 853 . s’eftans faifis de la 
ville la mirent dans une entière defolation, pro- 
fanèrent tous les lieux Saints , 5 c ruinèrent en- 
tièrement les Eglifes qui eftoient dans fon en- 
ceinte 5 c dans fes dehors , avc 5 un très-grand 
nombre d’autres dans tous les endroits de la Pro* 
vincc. 


S. S ig o n fut fait Evêque par le Clergé de 
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la Mcrc Eglife l’an 8 6 1. ayant cftc chaflc de ion 
Siégé, & dépouillé de fes revenus par Eftiennc 
Comte d’Auvergne , qui vouloit mettre en fa 
place un Ecclefiafti^uc nommé Adon -, il fut ré- 
tably par l’autorité du Pané Nicolas , qui en- 
voya exprès fes Légats en Auvergne pour obli- 
ger ce Comte à rentrer dans fon devoir , Sc 11e 
point prendre le party d’un ufurpatcur rC’cftce 
qui paroît par la Lettre 66. de ce grand Pape, & 
par l’Hiftoire de Juftel, chap. 4. Après le départ 
des Légats du Siégé Apoftçlique, ce faint Pon- 
tife employa fes foins à remplir dignement les 
devoirs de fa Charge , & à rétablir les Eglifes 
ruinées par les Normands : mais comme elles 
eftoient en grand nombre , il s’appliqua princi- 
palement à remettre fur pied celle de Notre- 
Dame du Port. Ce vigilant Paftcur fe trouva au 
Concile tenu à Soiflons l’an 866. & mourut le 
x o. de Février de l’an 87 5. & fut enterré dans 
la même Eglife de Noftre-Dame du Port qui 
avoir cfté reédifiée par fes foins. 

Agiimarb mourut environ l’an 8 8j. il 
avoit aflifté aux Conciles tenus à Pontion l'an 
876. & à Troycs l’an 878. Jean VIII. s’en re- 
tournant à Rome après la tenue de ce dernier 
Concile, fut accompagné par Agilmare qui ne le 
quitta que lors qu il y fut arrivé, 8 c après qu’il 
eût vifité les tombeaux des Bien-heureux Apô- 
tres faint Pierre , & faint Paul , 8 c ceux des prin- 
çipaux Martyrs de cette première des villes. 

Jean commença de tenir le Siégé l’an S86. 

Adaiart vivoit du temps de Charles le 
Simple ; cet Evcque fe trouva a la mort de faint 
Geraud Comte d’Aurillac arrivée le 1 3 . d’O&o- 

C c iij 
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brc de l’an 897. 5 c foufcrivit l’an 910- le Tefta- 

ment de Guillaume Premier Comte d’Auvergne, 

Duc d’Aquitaine, & Fondateur de l’Abbaye de 

Cluny. 

«Arnaud. Du temps de cet Evcque, & en- 
viron l’an 91 j. les Normands reviennent pour la 
féconde fois en Aqvergne , rayageans la Provin- 
cc,alfiegeant fa Capitale, la prennent, pillent Sc 
brûlent entièrement, fe retirans chargez de bu- 
tin 5 c de richefl'cs. font pourfiuvjs par Guillaume 
premier Comte d’Auvergne , qui les ayans atta- 
quez fur la Frontière du Limolin, les combat & 
en tue douze mille fur la place. FroiJJkrd. 

Quelques années après çette défaite cet Eve-, 
que avec le fecours de quelques Seigneurs du 
Fays , fit rebâtiç l’Eglife de faint Alyrc, qui avoir 
efté ruinée avec beaucoup d’autres par les Nor- 
mands durant les Régences de Charles le Gros, 

d’Eudes Tuteurs de Charles le Simple. 

Jufqu’au commencement de’cc ficelé lesCom- 
tez de. Duthez n’eftoient que des Offices 5 c Gou- 
vernemens qui fe donnoient pour certains temps, 
ou à vie , félon le bon plaifir des Roys : mais 
dans ce fiecle de defordre la dignité de Comte 
auifi bien que celle de Duc , de perfonnelle 
qu’eilc cftoit eftant devenue Patrimoniale, 5 c hé- 
réditaire fur la fin de cette fécondé race ; Le 
Comté d’ Auvergne, c’eft à dire le Gouvernement 
de la Province, comme ceux de la pltifpart des 
autres Provinces de France devinrent aufïi herc-, 
ditaires , 5 c Patrimoniaux dans les Familles de 
ceux qui les tenoient de lafavèur de nos Roys. 

Ce fut aufli dans ce meme fiecle , 5 c environ 
ce temps-là que la plufpart des Archevcfques dç 
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Evefques de l’Empire François fe firent Comi es. 
Ducs, & Seigneurs des villes de leurs Sieg s ; 5c 
cela , ou par le confentemenc des Roys , ou des 
Peuples, qui voulurent bien dans cette confu- 
fion 8c defordre ieconnoiftre pour Seigneurs 
Temporels ceux qui eftoient les Vicaires , & les 
Lieutenans du Souverain Monarque de tous les 
Roys du monde la charité Paftorale engageant 
les Evefques à travailler à la confcrvation tem- 
porelle de leur troupeau fpirituel, lorfque ceux 
qui en eftoient les Seigneurs temporels par foi- 
bleiTe, ou négligence ne rendoient pas la Jufticç 
aux Peuples ; n*eftoit-il pas bien jufte, 8c raifon-. 
nable que dans ces mal-heureux temps les Evê- 
ques partageaient avec les Comtes, 8c les Ducs 
la Seigneurie temporelle des villes & des Pro- 
vinces. Cette conccifion ou donation des Comtes 
& Duchez, fut à mon fens accordée par les Roys. 
aux Evefques pour contre balancer la trop gran- 
de autorité des Ducs & des Comtes *, tk pour 
ne les pas rendre trop puiflans , nos Roys voulu- 
rent que les Evefques 8c les Comtes euflent par 
cnfemble , & conjointement l’Intendance &: le 
Gouvernement des principalles villes de leurs 
Eftats. Plufieurs Evefques de la France fe font 
confervez jufqu’en nos jours dans cet honneur, 
prenans dans leurs Titres les qualités de Comtes, 
Ducs , 8c Princes , tels que font les Archevêques 
d’Arles , d’Auch , de Befançon , de Cambray, 
d’Ambrun, de Lyon, Rheims, 8c Vienne. 

Les Evefques d’Airc , d’Agde, d'Agen, d’Alby, 
de Beauvais , de Beziers , de faint Erieux , de 
Cahors , de Châions en Bourgogne, de Châlons 
fur Marne, deDoi, de Saint Flour, de Fréjus* 

C c iiij 
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de Genève , de Grenoble , de Laon » de Liège 4 
de Lifieux , de Langres , de Lodeve , de faine 
Malo , de Mande , de Nice , de Noyon , du Puy » 
de Rhodes, de Toulon, de Valence, & de Viviers 
prennent auifi celles de Comtes, Ducs , & Sei- 
gneurs des villes dont ils font Evefqties,& ne re- 
connoiffènt au defliis d’eux que nos Roys, quoy 
que dans les villes de leur Siégé on y voye des 
Gouverneurs en Chef envoyez de leur part. 

Je ne parle pas icy de ceux de Cologne , de 
^iayence, de Trêves, & de quelques autres villes 
d’Allemagne , 8 c des Eftats voifins qui font vé- 
ritablement Princes , & Seigneurs des villes 8 c 
Diocefes dont ils font Titulaires , 8 c ce dépuis le 
temps qu’ils eftoient à la France. Les Evefques 
de Clermont ont eu l’avantage d'eftre de ce nom- 
bre jufqu’en l’année 1 557 . qu’ils en perdirent la 
Seigneurie , fous pretexte d’un déport fait par 
Guy II. Comte d’Auvergne en faveur de Robert 
fon frere Evefque de Clermont , que Juftel nean- 
moins reconnoît n’avoir efté que fuppofé j car 
il a fçcu les droits des Comtes d’Auvergne mieux 
que perfonne , comme il paroît par fon Hiftoi- 
r e, 5c je le prouverois s’il eftoit ncccflairc : mais 
comme la chofe eft icy de peu de confequcnce , 
8 c que prefque roue le droit de Seigneurie que 
les Comtes & les Evefques avoient dans Cler- 
mont , fe reduifoit à y faire rendre la Juftice par 
los Officiers qu’ils y eftablilfoient, & que pre- 
fentement elle y cft aufli-bicn , ou mieux ren- 
due quelle le pouvoit eftre pour lors ; cela fait 
que je ne m’y arrefteray pas davantage , parce 
que ce changement de Seigneurs n’ote rien à 
noftre ville des Prérogatives 8 c immunités qu’cllo 
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Uvoit , & dont elle a de tous temps joüy par la 
bonté de nos Monarques , t qui ont bien voulu 
jufqu’à nos jours la laiflcrdans les libertez quelle ' 
avoit , du temps qu’elle Te rangea fous leur Em- 
pire &c obeïllance. 

B b r n a r d tenoit le Siégé d’Auvergne l’an 
935. cela fit fous cet Evefque que les Ecclefiafti- 
ques de faint Alyre prirent la Règle de faint 
Benoift t 4 l’exemple du Clergé de cette ancien- 
ne Egîife -, quelques autres Communauté? Eccle- 
fialtiques du Diocefc quittèrent la vie Cano- 
niale, pour en cmbralTcr une plus étroite. 

Estienne II. Comme la ville avoit en- 
tièrement changé de face depuis là dernière 
prife par les Normands , que la plufpart de fes 
Bourgeois avoient quitté le Pays , ou pery par 
le glaive. ; cet Evêque s’appliqua à y faire reve- 
nir les habitans écartez , enfuite à faire relever 
les maifons brûlées : Mais comme il entreprit une 
chofe au delfus de fes forces , n’ayant pas a(Tez 
de biens pour reparer tant de ruines, & tout ce 
que l’incendie y avoit caufé , il permit à ceux 
qui cftoient reliez , & aux habitans qu’il avoit 
fait venir des lieux voifins d’occuper les places 
Sc les maifons qu’ils jugeroient les plus commo- 
des pour le loger. Cette pcrmilfion trop éten- 
due* qu’il donna, elt caufe qu’on voit dans Cler- 
mont les rues &c les places fans au'run ordre ny 
fimetric -, & l’on peut dire dépuis ce temps-la 
que c’cll la ville du Royaume la plus ruai per- 
cée, & la plus irregulicre , quoy qpe fa fituatiort 
foit une des plus belles de l’Europe , pour élire 
fur une petite Colinc , oivdrfiîncnce dominant 
fur toutes les Plaines des environs ; d’aiileqrç. 

■>. * St • 4 
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çr . * fertile & arrofëc de ruifleaux qui font des plut 

tieliciculès fc agréables veuës du monde. 

Après que cet Evêque eût un peu remis la 
ville > il s’appliqua à faire rebâtir les Tours & les 
murailles du Château j dont il refte encore la 
Tour de laMonnoye, & des pans de muraille en 
quelques endroits. L’Eglife Cathédrale détruite 
par Pépin , &c rérablic du temps de Charlemagne, 
ou de les plus proches fuccefl'curs fut confacréc 
par ce pieux Evêque avec grande folemnicc le 
fécond jour de Juin de l’an 946. J Quarto nonafi 
Junii Arvcrnii Civil ate Dedicatio B a fi Uct Sanftt 
Mari * , cfitam Stephams inclitus Pontifex mira ho~ 
tio^e fieri rogavit , & ipfe conficcravit. Marty roi. 
Claromont. Mawfcnptum , au feuillet 65. co- 
lomne 1. 

Il refte de cette Mere Eglife confacréc par 
Eftienne II. les deux Tours , ou Clochers qui font 
du cofté d’Occident , le furplus ayant efté dé- 
truit à merure qu’on batifloit celle qui eft fur- 
pied , laquelle eft d’une ftru&ure beaucoup 
plus fupeibc -, c’eft probablement à caufe que 
cet Evêque fit entourer de murailles , & de 
Tours le Châreau de Clermont , ( dans l’enceinte 
duquel eft l’Eglife Cathédrale) que les Chanoi-. 
ncs de fon Chapitre en eurent la garde, les clefs, 
& la Juftice Haute, Moyenne, & Bafte dans tout 
fon circuit j quoy que l’Hotel Epifcopal , le Pa- 
lais des Comyes , la Maifon de ville , & celles des 
principaux Cytpycns fuflent dans cette enceinte, 
le Clergé même des autres Eglifes de la ville ny 
pouvoit iairede fon&ions Ecclcfiaftiqucs,n’y des 
enlevemens décotes, fans permiffîon exprcft'e des 
Çlianoines du Chapitre Cathédral , comme il fe 


Digitized by Google 



des Fglifes de France. 487 
yoit par quantité de Titres qui font dans les 
Archives de cette Merc Eglife. 

Çc laborieux Prélat dont je parle mourut en 
l'année 976. 

B e g on mourut fous Hugues Capet en 98 3. 

Estienne J1I. eftoit fils de Guy Comte 
d’Auvergne, 6c frere de Robert 1 1 . Il tcnoit le 
Siégé durant le Régné de Robert Roy de France, 
6c l’a gardé dépuis 990.jufqu’en 1017. 

Jean II, 

Estienne IV. vivoit du temps d’Henry I, 
environ l’an iojo. Il eftoit fils de Guillaume III. 
Comte d’Auvergne & Petit neveu d’EftiennelII. 
Cet Evêque eft grandement loiiable d’avoir ex- 
communié Ponce Comte d’Auvergne, auquel il 
n avoit pu perfuader de reprendre fa première 
femme j & ayant efté abfous de ce crime par 
Honorius 1 1 . auquel il avoit donné à entendre 
l’affaire tout autrement , ce Pape fur l’avis qu’il 
en rcceut de cet Evêque révoqua fon abfolution, 

R en co a tenu le Sicge d’ Auvergne 14. an- 
nées fpus le Règne d’Henry I. & le Pontificat de 
Leon IX. Il aflifta au Concile de Limoges de 
l’an 1 oj4- &c mourut le 1 7. de Septembre 10 f $. 

Cet Evcfque ordonna que la Fefte de l’Af- 
fomption de la Vierge feroit faite avec plus de 
Iblemnité quelle n’avoitefté jufqu’alors, & infti- 
tua la Foire du lendemain. Hic per Jingulos an*> 
nos die AJfumprionis Beat & Maria ,plebem non ma - 
dicarn apud Arvernum urbem coadmare fecit ; 
Voilà ce que difent les Hiftoriens de fa vie au 
Livre de la Canone feuillet 90. colom.i. Il eft 
fait mention de luy en ces mots , Decimo fexto 
Calendas Oüobris , depojitio pi a r^emoria R,enco]ih 
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Prafulis Arvemorttm. Il donna à fon Chapitre 
avec l’Eghfe de Pompiniac tout ce qui Iuy ap- 
partenoit dans les Territoires de Cornon , de 
Chauriac,& de Champeix, comme il fe voit par la 
Donation dattée du mois de Juillet, Régnant 
en France le Roy Henry, cotte XV. & par autre 
Titre figné par Guillaume Comte d’Auvergne , 
cOtté pardcflüs A vit. 

Le tombeau do cet Evefque Te trouva dans un 
champ au deflbus des Capucins Pan 1618. fur 
lequel on lit les paroles liiivantes. 

Hic latitant intus Renconis Prdfulis anus , 

Pntfuit A ruerais, annis fere bis duodenis , 

Ten fore Henrici Regis , (sbi femper amici. 

Au vieux Bréviaire de la Chaife-Dieu , dans 
les Leçons de Paint Robert Ton premier Abbé 
& Fondateur , il eft dit que ce Paint eftoit neveu 
de l’Evêque de Renco, Sc que de Pon temps les 
EvePques de Clermont vivoient en commun avec 
les Chanoines de la Cathédrale , & mangeoient 
avec eux dans un mcfmc RePe&oir. 

Estienne V. tenoit le Siégé Pous le Règne 
de Philip es I. Il mourut l’an 1075. 

Il fut tenu un Concile dans Clermont Pan 
1077 • à l’occafion d’un nommé Eftiennc qui s’é- 
toit emparé de l’Evêché duPuy , & d’un nommé 
Guillaume, qui après la mort d’Eftienne V. avoit 
uPurpé celuy de Clermont -, à la place de ce der- 
nier ufurpateur les Peres de ce Concile choifi- 
rent pour Evêque Durandus Abbé de la ChaiPe- 
Dieu , d’autres le nomment Duranus , ou Ditran- 
tus , c’eft ce que raporte Hugues de Flavigny 
dans Pa Chronique. 

Durant dont je viens de parler , fut fait 
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Evêque de Clermont l’an 1 077. Il avoir fucte-ié 
à S. Robert premier Abbé 8 c Fondateur du cclebrc 
Monaftere de la Chaife-Dieu, 8 c avoir gouver- 
né tres-fagement cette Abbaye l’efpacc de dix 
ans , lors qu’on le choiftt pour eftre Evefque. 
Les foins fie. les peines qu’il prit lors de la tenud 
du Concile de laCroifade l’an 109 5. pour loger 
Urbain 1 1 . les Prélats, 8 c les Seigneurs qui arri- 
voicnt chaque jour de tous cotez dans Clermont, 
Payant fait tomber malade , prefque au commen- 
cement de la tenue de ce Concile , accablé de 
travaux 8 c de fatigucs,mourut le 19. de Novem- 
bre l’aq 1095. 8 c fut enterré dans la Chapelle de 
Paint Nicolas qui eft dans la Cour du Palais, ou 
pour lors il eftoit logé , ayant quitté fon Hôtel 
à Urbain II. 

Dans ce fameux Concile de la Croifadc-tenu 
par ce Pape dans l’Eglife Cathédrale de Cler- 
mont, fe trouvèrent treize Archcvefqucs , & en- 
viron 100. Prélats avec un très-grand nombre de 
Seigneurs , 8 c de Gentil-hommes qui fe croife- 
rent avec Godefroy de Bouillon pour le recou- 
vrement de la Terre-Sainte s ce Pape & la pluf- 
part des Peres de ce Concile furent logez dans 
le Palais Epifcopal , qui en ce temps-là avoit 
beaucoup plus d’étendue , 8 c de logement qu'il 
n’a pas aujourd'huy ; car il comprenoit les quatre 
rues , 8 c fa principale entrée eftoit pour lors du 
cofté du Marché au Blé. La raifon pourquoy ce 
logement eftoit d’une plus grande étendue qu’à 
prefent, c’eft que les Ecclefiaftiques qui vouloieqt 
fe difpofer aux Saints Ordres vivoient en ces 
temps avec les Evefques , 8 c demeuroient avec 
eux. Une autre partie des Peres de ce Concile 
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f ut logée dans l'appartement des Chanoines, qui 
comprenoit aufli une grande étenduë de bâti— 
mens , qui depuis ont efté aliénés. 

Guillaume de Baffie alliéàlaMai- 
fon des Comtes d’Auvergne du cofté de faMere* 
tftoit Doyen du Chapitre de Chartlalieres-lés- 
Clermont, lors qu’Urbain II. le fit Evefque } ce 
Pape par une Bulle dattée de Vitcrbe du dixiéme 
de fon Pontificat , & le 14. des Kalcndes de May 
de l’an 1097. laquelle cft dans les Archives dii 
Chapitre d’un cara&ere tres-difficilc à lire, après 
avoir confirmé le droit que les Chanoines de la 
Cathédrale avoient eu de tout temps d’élire leurs 
Evefques, déclare pat cette Bulle que celuy d’Au- 
vergne comme le plus digne & le plus noble , 
précédé tous les Evefques de la première Aqui- 
taine dans la confecration de celuy de Bourges , 
Ôc dans les Conciles , & aftcmblées Ecclefiafti- 
ques de fa Province. Ce fut pour cette raifbm 
que l’an 1584. Pierre de la Baume Evefque de 
Saint Flour ( dans la vacance du Siégé de Cler- 
mont ) précéda tous les Evefques de la première 
Aquitaine dans le Concile Provincial de Bour- 
ges tenu par Regnaud de Beaune. 

Ce Guillaume Evefque dont nous venons de 
parier mourut le 13. Janvier de l’an 1103. 

Pierre Roux vivoit du temps de Paf- 
chal II. & mourut le 19. Octobre 1108. 

Estienne VI. tenoit le Siégé Epifcopaf 
durant le Régné de Loiiis le Gros , il décéda en- 
viron l’an 1 114. Ce deffenfeur des droits de fort 
Eglife avoit efté chalfé de fon Siégé par Eufta- 
che Comte d’Auvergnc:mais Loiiis le Gros cftanc 
venu dans le Pays avec une groflè Armée mit la 
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fîege devant Clermont , prit la ville Sc les Châ- 
teaux du Comte , le rangea à fon devoir , l’obli- 
geant de rendre à Ton Prélat les biens qu’il luy 
avoit enlevez. Cet Evefque en adfcion de praces 
de Ton rétabliffement qu’il croyoit devoir a làirit 
Amable qu’il avoit dévotement invoqué,fit trans- 
porter de l’Eglife de fainte Magdclaine de Cler- 
mont dans l’Eglife de Riom les Reliques de cc 
Saint Preftre , dans lequel après Dicli il avoit mis 
fa confiance , 5 c dont il avoir reffenty le pou- 
voir , lorfque le Comte le tenoit aflîcgé dans le 
Château de Riom. Cinq ans après , cet Evefque 
fut encore chalTé de fon Sieçe , mais auffi-tofi: 
rétably par le mefine Roy , qui pour cet effet re- 
vint en Auvergne avec une Armée plus nom- 
breufe que la precedente. Voicy comme en parle 
Suger dans la Vie de Loiiis VI. dit le Gros. 
Ea tempe (latis temperie Arvernomm Pontifex Cla- 
romontenjîs , vir htnefta vit a , & deffenfor Ecclefîa 
illujbis , & pulfatus & pulfus .... ad Domimm 
Regem cenfugiens , querelam Ecclefît lachrimabilem 
deponit , Comitem Arvernenfem Civitatem occupajfc 

Rex autem ut confueverat Ecclejiis pram- 

ptiffim'e opitulari , caufam Dei gratanter , fed fum - 
ptitosè ajournent, quia verbis & majeftatis fu et Sigillo 
Tyrannnm corrigere non valet , fatto maturans mili- 
tares colligit copias , movet in Arverniam recalci- 
trantem copiofurn exercitum j cm Bituricis adventan- 
ti Regni optimales Cornes Andegavenfts Fulco, Cornes 
Britanm a Conanns y Cornes Nivernenfis , multique 
alii regni proceres , magna manu militari regni dé- 
bitons occurrunt in Arvernos ,injnriam Ecclejîtt , & 
regni ulcifci fefiinantes . . . Quo audito cfui Civita- 
tem Clarornontcnfern tenebant , timoré percujfifugam 
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parant , Civitatem exeunk, eamque Regis arbitré 
' dcrelin quant y Rex autem,& Deo Ecclefiam,& Clero 
7 urres 3 & Epifcopo Civitatem pace inter eos , & 
Comitem, & Sacramentis , & obfldum multipliât ate 
firmata vittor in omnibus reflituit ..... V erum tem- 
porum litftro peratlo cum Arvernorum Comitumper- 
flda levitate folveretur 3 récidiva Epifcopi, & Eccle- 
fiét calamitas , recidivam reportât Régi quenmoniam y 
qui collefto primo majore exercitu ter ram repetit 
Arvernorum ; erant in ejus exercitn Cornet Flan - 
drenjis Carolus , Cornes Andegavenjis Fulco , Cornet 
Britannu , Baronet & Regni optimates quam plu - 
ires 3 &c . s 

ParPHiftoire de la Vie de ce Roy coiïipofée 
par Suger Regent du Royaume, il fe voit claire- 
ment que le Château de Clermont appartenoit 
en ce temps-là aux Chanoines du Chapitre Ca- 
thédral, de que les Evefques étoient Seigneurs de 
la ville * c’eft: ce que veulent dire ces paroles^ 
Deo Ecclejiam & Clero Turres 3 & Epifcopù Civi- 
tatem .... Viftor in omnibus reflituit . Car le Châ- 
teau avoir cinq groffes Tours, 5c plufieurs peti- 
tes entre les grandes qui fervoient à le rendre 
plus fort , de le Chapitre en avoit toujours eu les 
clefs , la garde de la Seigneurie j s’il n eût pas ap- 

f artenü à la Mere Eglife, ce principal Miniftre de 
Eftat fe feroit expliqué autrement , il fçavoit 
trop bien ce qui elloit des Comtes de des Evef- 

3 ues pour ne le pas donner à entendre. Comme 
épuis ce temps-là les chofes ont changé il feroit 
fuperflu de faire voir les droits quavoient ces 
derniers fur la ville de le Château de Clermont. 
Il fuffit de remarquer qu'il y a encore quantité 
de redevances dans les Papiers Terriers de l’Eglife 

Cathédrale, 
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Cathédrale & de l’Evêché , qui fout voir que les 
cens de divers héritages avoient efté ancienne- 
ment par indivis entre les Evcfques comme 
Comtes, & les Chanoines de la Mete Eglifc ; Je 
dit cccy feulement en partant, afin qu’on ne farte 
pas perdre à l’Eglife ce qui luy eft légitimement 
deù depuis tant de fiecles , comme 011 a voulu 
Faire ces années parteespar des voyesdefait tou^ 
tes extraordinaires. 

A y mer te eftoit Abbé de la Chailè-Dieu 
lors qu’il fut élu par les Chanoines de la Ca- 
thédrale Tan 1 1 z 4. cet Evefque alla joiiir d’une 
meilleure vie le 1 8. Avril de l’an u 5 o. Au com- 
mencement de fon Epifcopat le Vénérable Hilde- 
bert luy écrivit la Lettre 55. par laquelle il l’exhor- 
te en des termes tres-éloquens de faire en forte 
que les Prebendes de fon Eglife ne foient plus 
héréditaires par les Refignations que les Chanoi- 
nes malades font au lit de la Mort en faveur de 
leurs neveux & Parens. Le zele de cet illuftre 
Evêque du Mans , qui fut enfuite Archcvefque 
de Tours , ny les precedentes rcmonltranceS 
d’Aymeric de Clermont n’ont jamais pû corriger 
cet abus, qui s’eft continué jiifqu’à nos jours. 

Ce fut aurti fous cet Evefque que le Clergé 
de faint André-lés-Clermont prie la reforme de 
faint Ndrtbert premier Infticutcur de l’Ordre de 
Prémonftré. Quelques Comtes & Dauphins d’Au- 
vergne font enterrez dans l’Eglife de cette Ab- 
baye , à laquelle ils firent plutficurs bien-faits. 
Ëntr’aütres Guillaume V. Comte d’Auvergne y 
a un beau Maufolée avec Jeanne de Calakre fa 
femme, laquelle repofe avec luy dans un même 
tombeau au collé gauche de l’Eglife. 
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Innocent IL l’année 1130. tint un 
Concile dans Clermont contre l’Antipape Ana- 
clct, où faint Bernard fc trouva. 

Estienne de Mercoeur a tenu le 
Sicge fous Loiiis le Jeune, dépuis l’an iijo. 
jufqu’au 16. Janvier de l'an 1169. qu’il décéda. 
Dans les mois d’Aouft &c de Septembre de l’an- 
Xiee 1 1 61. Alexandre III. tint aulli un Concile 


dans Clermont contre Viétor Antipape , & Fri- 
deric Barbcrouflc Empereur. 

Ponce fut fait Evêque l’an 1 170. le ix. du 
Pape Alexandre, & le 33. de Loiiis le Jeune , il 
mourut le x. Avril de l’an 1189. 

Gilbert dcccda le xy. Aoult de 1 1 95. Cet 
.Evefque cft le premier qui commença de pren- 
dre la qualité d’Evefque de Clermont ; fes Prede- 
decefleurs ayant toujours pris celle d’Evefques 
d’Auvergne. 

Robert prit poflcflion de l‘Evefché de 
Clermont l’an 1197. H cftoit fils de Robert 


Comte d’Auvergne , & frere de Guillaume 8c 
qui ont efté Comtes l’un après l’autrejayanc 
fait Archevefque de Lyon l’an 1116. il fe 
démit de celuy de Clermont l’année fuivante en 
faveur d’Hugues de la Tour fon neveu. Cet 
Evcfque Robert tranfigea avec fon Chapitre pour 
la Jurifdiétion , que neanmoins fes prcdecefleurs 
n’avoient pas contcftée jufques icy que je fçache, 
comme il paroît par un Titre de l’an 1x05. 
fcellé, & cotté xx. 


Guy 

cfté 


Ce Robert Evcfque fut chafle par deux fois 
de Clermont , par Guy Comte d’Auvergne fon 
frere, & rétably de mcfme par Philipes Augufte, 
qui pour punir la perfidie de ce méchant frere 
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iconfifqua fes biens à la Cou tonne* après que ion 
Armée conduite par Guy de Dampierrc eût pris 
Clermont avec toutes les Places & Châteaux qui 
éftoient à ce Comte \ On dit que ce fut à ce Value en 
Robert Evefque auquel Guy Comte d’Auvergne fes Arrcfts } 
laifïa en dépoft la ville de Clermont, eftant me- 9 - fit- s- 
nacé d’en perdre la Seigneurie, pour ration des?' 1 ^ 6 * 
rapines ôc forfaits dont on l’avoir accule auprès 
de Philipes Augufte. Voicy les termes de ce pré- 
tendu dépoft. • 

• • Sciant cnn EH prcifentes & futuri , cjuod Guida 
Cornet Claromontenfis , & Arvemia villam fetam 
CUromontem , & homines fttos & totum jus ejnod 
babebat in dlEla villa fka feu Civitate reddid'it no - 
mine euftodi & Robert 0 Del gratîa Clarornontenfi 
Epifeopo fratri fuo , ut ipfe teneret pràdiEla 3 donec 
ipfe , vel fui ejfent in pace cum Domino Rege Fran* 
corum , in eu jus rei tefiimbnium nos Civitas Claro- 
monttnfis de volant ate diElorum Epifcopi, & Cotnitis 
prafentem CartuUm fecimus fegillari. Datum & 
aElurn annô Dornini millefîmo ducentefimo fecundo 
menfe Jttnii. Neanmoins Juilel dans fon Hiftoiré 
des Comtes d’Auvergrie croit que ce dépoft cft 
fuppofé. Voicy comme il en parlé dans la Vie 
de Gtiy 1 1 ; Chapitre 1 6. Lu II eft certain, dit-il^ 
que l’an 1 1 o 1 • le Comte Guy eftoit en Paix avec ✓ 
Philipes Augufte , qui ne luy fit la guerre qu’en 
1 1 1 o. en laquelle la ville de Clermont fut prife* 
dont il en avoit chafle FEvefqu.é , ôc n’eft pas 
vray-femblable qu’il luy eüft confié la principale 
ville de fon Comté , ayant eu prefque toujours 
des differens enfcmble,& fi grands qu’ils furent 
caufe de la guerre que luy fit le Roy Philipes * 

& n’ayant pas efté aflez puiflant pour luy re-* 

bd ij 


w 


45 >6 . L'Origine 

fiftcr , il fut contraint de fouffrir que Ton Comté 
fût réduit en la main du Roy , 5 c par ce moyen 
uny au Domaine de la Couronne. 

Ce mcfme Robert eft le premier des Evêques 
de Clermont qui a fait approuver fon éle&ion 
par les Archevcfques de Bourges. 

Les Pères Jacobins furent établis dans Cler- 
mont par cet Evefque en 1 1 18. 

Hugues de la Tour a tenu le Siège 
dépuis l’an 12x7. jufqu’au 28. Décembre de 
1249. qu’ilmourut dans le voyage d’outrc-Mer, 
où il eftoit allé avec faint Loiiis. Avant que' de 
faire ce voyage il eut la confolation de-vifiter, 
5c de faire l’Inventaire de toutes les Reliqücs qui 
eftoient dans fa Cathédrale , 5 c de voir jetter les 
fondemens d’une nouvelle Eglife , qu’on prôjer- 
coit faire beaucoup plus grande & plus luperbe 
que celle qu’on démolifloit, comme il paroit par 
ce qui relie de la vieille , ôc par ce qui a cfté fait 
de la nouvelle, qui n’eft pas encore achevée, ôc 
dont il relie à bâtir quatre rangs de Piliers dans 
les ailles de la Nef, neuf Chapelles, deux grands 
Cochers , trois grands Portaux du cofté d’Oc- 
cidént, avec les deux Pinacles des Clochers qui 
font i cofté des Portes qui regardent le Midy , 
5 c le Septentrion. 

Guy de la Tour fut nommé Evéquc 
par les Chanoines du Chapitre Cathédral Pan- 
née 1150. fur la recommendatioa de faint Loiiis, 
qui leur en écrivit d’Outre-Mer, en leur appre- 
nant la mort de Hugues de la Tour. Il fut facrc 
l’an 1 z 5 5 . par Pierre de Colmieu Archevefque 
de Rouen ; Je trouve que c’eft le fécond des Evc- 
ques de Clermont qui a fait confirmer fon Ele- 
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dlion parles Archcvefqucs de Bourges, fonPrc- 
decefleur s’eftant attiré des affaires pour avoir 
refufé de les reconnoiftre pour les Métropoli- 
tains ; on peut confulter fua cela Claude Robert, 

& de Sainte Marthe dans la Vie du Bicn-hcurcux 
Philipe de Berruycr Archevcfquc de Bourges. 

Durant le Pontificat de Guy de la Tour l’E- r 

glife Cathédrale de Clermont fut conftruite de la 
maniéré qu'on la voit aujourd’huy , & ce princi- 
palement par les foins 8c les libcralitcz des Cha- 
noines de fon Chapitre , qui en ce temps-là 
eftoit compofé des plus nobles 8c riches famil- 
les de la Province, 8c par une Quête qui fut 
faite dans l’étendue des Archevcfchcz de Bour- 
ges, Narbonne, & Bourdeaux. 

Saint Loiiis confirma la garde 8c Seigneurie 
de la ville de Clermont à ce Guy Evefque pour 
la tenir luy & fes fuccclFcursEvcfques, desRoys 
de France, comme il fe voit par un Titre en 
Parchemin fcellé d’un grand Sçcau en Cire verte, 
où eft dépeint d’un cofté ledit Roy , 8c de l’au- 
tre une Fleur de Lys, ce Titre eft datte du mois 
d< May 1 z6j. 

L’an iz6i. faint Loiiis voulant marier fon» 
fils Philipcs avec Elizabeth d’Arragon , aflem- 
bla la principale noblcfTe de fon Royaume dans 
Clermont, où ce Mariage fut arrefté 8c conclu. 

L’an iz6j. les Pcres Cordeliers déjà établis 
prés Beaurcpaire-îés-Clcrmont dépuis quelques 
années vinrent demeurer dans la ville ; le Sci- 

x Chà- 

aedrale 
n avoir 


gneur de la Tour leur ayant donné le vicu 
teau qu’il y avoit. 

Quelques-uns ont crû que l’Eglifc Catl 
d’aujourd’huy fut rebâtie de l’argent qu’oi 
„ - D d iij 
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, ramalTé lors dit Concile tenu dans Clermont pai 
Urbain II. où la plufpart des Princes Chreftien? 
fc croifcrent pour le recouvrement de la Terre 
Sainte , c’eft une erreur qui a cité introduite par 
Papire Maflbn dans la Vie des Papes > mais pour 
foûtenir ce qu’il avance , il n’allegue ny raifon , 
ny Autheur , finon une Tradition vague qu’il 
avoir apprife ( comme je crois) dans le College 
des Pères Jefuitcs de Bilhom lors qu’il y étudioit, 
ou lors de la tenue des grands jqürs à Clermont 
en i yS i. y citant venu avec les Procureurs, Avo- 
cats Si Confcillcrs du Parlement qui accompagnè- 
rent Moniteur le Prelident du Harlay. 

La Quelle faite dans Clermont lors que faine 
Loiiis y maria fon fils Philippe avec Elizabeth 
d’ Arragon l’année dont j’ay parlé,peut avoir don- 
ne lieu à cette fauITc opinion $ car ce bon Roy 
donna aux Chanoines qui prenoient le foin de 
faire élever ce fuperbe édifice une notable fom- 
me d’argent» pour donner exemple aux Seigneurs 
de fa Cour dé faire le même. 

Et pour monftrer que ce. fut du temps de ce 
faint Roy » Sc de Guy de la Tour que l’Eglife Ca- 
thédrale de Clermont fut mile en l’état qu’elle fe 
voit, & non du temps d’Urbain II. quatre ou 
cinq preuves que j’ay tirées des Archives de no- 
tre Eglife le donneront clairement à connoître. 

La première fe prend d’une Bulle de Clément 
IV. Donnée à Pérou fe ville d’Italie le 14. dos 
Kalcndes de Janvier l’année 1165. & le premier 
de fon Pontificat, par laquelle il donne pouvoir 
aux Chanoines du Chapitre de Clermont de faire 
une Quelle dans toute l’étendue des Aquitaines, 
fous le bon plaifir des Archevêques de Bourges, 
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Narbonne, & Bonrdeaux. Cette Bulle eft cou- 
ccuë en ces termes. 

Clemens Eplfcopns Servus fervorum Del , Ve- 
nerabilibus fratribus Bituricenfis , Narbonenfis , & 
Burdcgalenfîs Archiepîfcopis , eorumque S liff saga- 
nets > ac dileftis filils Abbatibus , Prloribus , Deçà- 
fils , A rchidiaconibus, Prapofitis , Archiprasbytenbits, 
& aliis Eccleftawm Pralatis , ipforum Civitati- 
bus & Diœcefibus falutem , & Apofiolicam bene- 
diElionem . Ecclefiarum fabrkis manum porrlgere ad- 
jutricem , pmw Deum & mentonmn reput an- 
tes , fréquenter Chrifti fidèles ad hnpendendum Ec - 
de fils ipfis hujufmodi auxllUtm no fins monerms lit - 
teris & hortamur , ut ad id ideo ferventius anirnen - 
tur } qub majus ex hoc animarum comrnodum fpera - 
verunt adpifci , nonnun quant pro his T'emporali - 
bus fuffragiis fpiritualia eis muncra 3 remiffiones vi- 
de lice t j & lndulgentias elargimur : Et quldem con- 
venions efi , & dignum , #//• fideles Chriftl loca di- 
vin 0 députât a cuit ni dévot ion e congru a vénérant es ^ 
& debitum illls honorent reverenter exhibeant , CT 
ad eorundem decorem fua etiam impendia fiibmini- 
flrent , qitatenus cooperantibus charitativis ipforum 
fuffragiis , pofiint iffa decentis confummatione ferip ta- 
ra fuperni Refis laudibus apta reddi. Hinc efi quod 
cum dil’eEli filii Capltnlum Claromontenfc nobis ex- 
ponere curaverunt , ipfi corum Ecclefiam awpliare 
inceperint 3 opéré nimium fumptuofo , & ms Chrifii 
fidelibus per Bituricenfem 3 Narbonenfem , & Bnr- 
degalenfem Provincias confiititils ad ejufdcm per - 
fettionem operis adjutonum tribtientibus , certam In - 
dulgentlam duxerimits concedendum , univerfitatem 
vefiram rarramus monemus , & hortamur attente y 
per Apofiolica vobis feripta mandantes qnatenus 
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» forum mtncios cum propter hoc ad vos vtntrint , 
pro divina & nofira reverent'ta ad prafatam de - 
nuntiandum Indulgentiam , cum exhortationis verbo. 
per Eccclejias vefirarum C ivitatum , & Diœcefum 
recipientcs bénigne faciatis eos piè ad hoc ibidem, 
adrnim , litteris veflns , ft necejjè fuerit concejfis eif- 
dem , & nos ipfi fui dit os vefiros per vos , & alios 
porrigendum ei operi Charitatis déxteram , attentis 
exhort atiorùbus animetis , ut intervetiientibus eorum 
devotis fuffragiis diElum opus ad confummationcm 
Optât am celerïks authore Domino pcrducatur. Man r 
aatum nofirum taliter impleturi , cjuod devotionïm 
. veflram exinde dignis in Domino commendare lau- 
4 'tbus merito valeamus. Datum Perufii , Patntifica - 
tus nofiri anno primo. Et au deffims eft Signe, 
Sacco J. S. Ayant un Sçeau en plomb qui a d’un 
côté l’Effigie de faint Pierre , 8 c de faint Paul , 
& de l’autre eft écrit , Clément P. jP, 1 V. 

La fécondé, eft une Quittance de Guy de la, 
Tour Evefque de Clermoftt en datte du Mardy 
flic la Pentccofte de l’année 1179. P ar laquelLc 
il rcconnoît avoir receu du Prévôt Doyen, &des 
Çhanoines'députés pour la Fabrique de l’Eglife 
la fomme de trois cens livresflionnoye de Cler- 
mont, qui eftoit en ce temps-là une fomme tres- 
confiderable , pour la Place & la p.ierrc de quel- 
ques vieux Bâtimens qu’il avoit vendus, lefquels 
étoient entre l’Eglife 8c i’Evêché. Cette Quit- 
tance fe trouve conceuç en ces termes. Nos. 
frater Guido miferatione divina rvemorum Epif- 
copus , notttm facimus Hniverjis cjuod nos ob necejfa- 
r'tiim commodum & evidentem utilitatem Ecclefia, 
Clarornontenjis adificii ,Jiu Fabrica Ecclejia ante - 
difta volumus > & plactt ne bis > as etiam cxprejpt 
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C oncedimus , & libérant licentiam auBoritate Dioce- 
fana dama Guillelmo Prepofito Guidoni Decano , 
& Canonicis Claromontenfibus , & Cuftodibus édi- 
fie» , feu Fabrice prediBorum .Capituloque ejufdem 
Ecclefie concedente , & exprefte confentiente , quod 
operarii, & magiftri diBi edificii & Fabrice de do- 
mibus , & plateis domorum Epifcopatus noftri Cia - 
romontis ad opus edificii , & Fabrice, fupradiBe 
tantum occupare poftint , & accipere auBoritate 
propria , nobis , aut quoquam alio minime requifi- 
tis , quantum edificium requifitum , feu Fabrice 
nunc reqnirit , & quantum, &\quando procejfu tem~ 
poris requirct , fecundum fbrmam inccptam, & nunc 
apparentem , & hoc diSlis Cuftodibus ad opus diBi 
adificii , & Fabrice pro nobis noftrifque fucceftbnbus 
eonfirmamus , diBo Capitulo concedente , & hoc 
idem prout intelleximus , Predtcejfor no fer edificio 
diBo , feu Fabrice conceffit , pro qua concejftone con - 
ftemur nos habuijfe , & recepijp trecentas libres 
Claromontenfes in pecunid numeratd nomine édifia 
cii t feu Fabrice fupradiBe. în cujus rei teftimo- 
vium prefentes litteres edificio diBo , & Fabrice 
toncedimus , Sigilli noftri munimine communitas , 
quas Capitulum Claromontenfe fupra diBis omnibus 
Confentiente s prefentibus litteris Sigillum nofirum 
apponimus , in teftimonium prediBorun. ABum , & 
datum in die Martis poft Pentecoftem anno Domini 
1173. f° nc fceliées de deux Sçeaux , l’un de 
l'Evefque , l’autre du Chapitre. 

Par la leéhirc de cette Quittance & la Bulle 
de Clément I V. il cft évident que c’eft du temps 
de faint Loiiis que nôtre Eglife Cathédrale a efté 
reédifiéc > Celle qui fut bâtie fous les fucceflfeurs 
de Charlemagne , & qui fut confacrce par 
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Eftienne 1 1. Tan 945. n’eftoit ny fi grande, ny 
fi fuperbe, comme il paroîc par les Clochers qui 
en reftent : elle n’ avoit que îept Autels , comme 
celle qui avoit efté çonftruite par faint Namace 
n’en avoit eu qu’un , & celle-cy en a 2.3 , Ce qui 
fe prouve, par le témoignage de faint Grégoire 
de Tours , qui dit nettement dans le Livre 2. de 
fes Hiftoires Chapitre 16. que l’Eglife çonftruite 
par faint Namace n’ avoit qu’un Autel. Parietei 
& altare opère Sarfurio , & mnlto. marmorum gé- 
néré exornamenta habent.de dans le Chapitre 6. de 
la Vie des Peres , Cum antem Arverna Civitai 
maximo incendio cremaretur , & hoc fanftas Gallu% 
comperiffet , ingrejfas Ecclefiam diutiffimè Domi- 
nion Ante fantlum altare cum lachrimis exoravit . 

a 4 *. Dans celle qui fut çonftruite dans le neu- 
vième ou dixiéme fiecle,il y en avoit fept, comme 
j*ay dit. Le premier eftoit l’Autel principal, le-, 
quel eftoit au milieu de l’Eglife vers l'Orient 5 
de eftoit confacré fous le nom de la Sainte Vierge. 
Le fécond eftoit des Saints Martyrs Agricole , &5 
Vital \ le troifiéme eftoit dédié à la Sainte Croix, 
ou à Notre Sauveur portant fa Croix ; le 4. à 
faint Gervais é , le 5. à laint Jean-Baptifte , le 6. à 
faint Julien Martyr, & le 7. à faint Michel & 
aux Anges Gardiens. Ces Autels ainfi nommez 
chez Savaron dans le Livre des Eglifes de Cler- 
mont Chapitre 1, n. 1. eftoient dans autant de 
Chapelles qui eftoient proche l’Eglife , ou qui 
la joignoient de côté ik d’autre. 

3 0 . Dans l’Eglife d’aujourd’huy bâtie du temps 
de faint Louis , de de Guy de la Tour Evefque , 
les Autels au nombre de 13. y font fous la pro- 
çe&ion des Saints qui fuivent ; comme il eû 
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marqué dans le Livre de la Canone feuillet 30 . 
Sçavoir le Maiftre-Autel qui eft dans le Chœur 
s’y trouve confacré à l’honneur de la très- Sainte 
Vierge Patronede l’Eglifc, 8c du piocefe; celuy 
qui eft au derrière directement vers l’Orient au 
delà du Chœur eft dédié à faint Jean Baptifte ; 

8c ceux qui font à droit , 8c à gauche font fous 
Ja protection des Saints cy-aprés. 

Le premier Autel du côté du Septentrion en- 
fuitc de celuy cy-dcüus , tirant de l’Orient en 
Occident eft dédié à fainte Marie Magdelaine , 

8c aux faints Agricole& Vital. Le féconda faint 
Auftremoinc. Le troifiéme à faint George Mar- 
tyr ; la grande Sacriftie, 8c le SanCtuaire où l’on \ 
met les Orncmcns, 8c les Reliques occupent en 
cet endroit la place de trois Chapelles. Le 4 . 
eft dédié aux Saints patrons de l’Eglife, fuivant 
les Rubriques des anciens Bréviaires 8c Miftels. 

Le cinquième dédié à S. Martin eft dans la Cha- 
pelle qui fert d’entrée à la petiteSacriftie.Le fixié- 
nic àS.Euftache. Et le feptiéme à faint Eftiennc. 

Il manque neanmoins cinq Chapelles à con- 
ftruire de ce cofté du Septentrion, & quatre du. 
çofté du Midy ; Les Chapelles de ce cofté du 
Midy , en tirant de l’Orient au Couchant font 
dediées, 

La première à fainte Anne, 8c à faint Jacques*, 

La féconde à faint Bonnet. 

La troifiéme à fainte Foy ,8c à fainte Marguerite. 

La quatrième à fainte Agathe. 

La cinquième à faint Arthéme. 

La fixiéme à faint Pierre , & à faint Paul. 

La feptiéme eft dédiée à fainte Catherine. 

La huitième à laint Julien. 

V v 
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La neuvième à fainte Barbe. 

Et le dixiéme Autel proche le Portail qui re- 
garde l’Occident eft dédié à la Naiftance du 
Sauveur dans l’Etable de Bethléem, 

Celuy qui eft au derrière du Maiftre-Autel eft 
confacre à l’honneur de la tres-Sainte Trinité, 
& celuy du Jubé au dos du Crucifix, eft dédié 
au Sauveur portant Ça Croix , & fa Couronne 
d'épines. 

Les deux autres qui font fous le Jubé * ou 
Tribune conftruits par Martin de Charpaignes. 
Evefque de Clermont l’an 1440. font ce nombre 
de 1 3 . Autels de l’Eglife d’aujourd’huy -, car ceux 
de la Chapelle d’Alegre & de la Chapelle desCi- 
ftcrnes, qui joignent l’Eglife du cofte du Septen-* 
trion ne font pas compris dans le Catalogue qui 
eft dans le Livre de la Canone, & n’ont efté faits 
que dépuis : Ce qui eft une preuve indubitable 
que l’Eglife dont je parle, ne fut pas conftruite du 
temps (fUrbain II. parce que celle du temps de ce 
Pape n’avoir que fept Aurels,fuivant la Remarque 
de Savaron dans fon Livre des EgUfcSjCellc-cy en 
ayant un plus grand nombre , comme on voit. 

La Troifiéme preuve fe prend de l’Epitaphe 
qui eft dans la Chapelle , où l’on met les Reli- 
ques & les Ornemcns de l’Eglife Cathédrale ^ 
lequel fut extrait &tiré il y a environ a 00. ans 
de la Pierre qui couvre le tombeau où l’Archi- 
te&e fut enterré avec fa femme & fes enfans, fur 
laquelle ces paroles fuivantes fe lifent , & qui 
donnent à entendre que ce fut feulement en l’au 
1248. que les fondemens en furent jettez par 
Hugues de la Tour Evefque de Clermont un peu 
avant fon départ pour la Terre-Sainte * fuivant 
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le Plan que les Chanoines de fa Cathédrale en 
avoient Fait faire par Jean Defchamps Archi- 
tecte. Voicy comme elles font conceucs. 

Mentor i a fît quod Magifler Joannes Decampis 
incepit hanc Ecclefîam anno Domini millefîmo du- 
centefîmo quadragefîmo oftavo , qui jacet cum 
Maria ttxore fua , & liberi eorum in tumulo inciji 
ante valvas Beat a Maria gratia. 

Hoc memoria fait extrafta de quodam lapide 
qui efl intra diElum Tumulum feriptus literis in 
flumbo gaforatis , anno Domini mille fimo quadrin- 
gentefïmo. 

La quatrième fe tire d’un Titre de la Fondation 
de l’Eglifc faint Nicolas qu’un Chanoine de 
Clermont fit conftruirc du temps de Philipes I. 

Roy de France j la Donation de cette Eglile , ou 
Chapelle cft fignéc Duranti Epifcopi , H agonis 
Prapofîti , Arconis Abbatis , Hugonis Decani, 

V ulielmi Decani Camelarienfît , Roberti Portuenfîs 
Decani, Afîelmi qui hoc fitrijaffu^ ulielmi Comir 
tis , fafta ifîa Carta menfe Junio ,feria Lutta E ny j rOÛ - 
tÜava, Régnante Philippe 1. Franco ram Rege. p an l09 ç 
Cette Chapelle de faint Nicolas eft dans le 
Cloître de la Cathédrale-, de n’cft pas celle qui 
cft dans la Cour du Palais , comme déclarent 
allez les mots fuivans exprimez dans ladite Do- 
nation , Qiiamdam Capellam Jive Ecclefîam ad 
Pinnam Rtfcftorii Claromontis in honore Beati Ni- 
colai adificatam , dédit Beata Maria , u" fanfto 
Nicolao , atque Canonicis fedis Arverna in com- 
munia. - y J' 

Par les noms de ceux qui ont figné cette Do- 
nation, lefquels vivoient jous fur la fin del’on- 
ziéme fiecle , & par la couleur de la pierre dont 
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cette Chapelle de faint Nicolas eft conftruitè,il 
paroît vifiolcment que dans l’onzième fiecle on 
bâtifloit dans Clermont que de pierre de 


ne 


taille blanche , & non de pierre grife , par con- 
fequent que lEgliCe Cathédrale d’àprefent qui 
eft de couleur de pierre grifâtre , ne fut bâtie 
que du temps de faint Louis dans le treizième 
fiecle , & non dans l’onzième dit temps de Phi- 
lipes I. ôr d’Urbain IL A ces quatre Preuves on 
peut adjoûtei celle qui fuit, c’eft que fi elle avoir 
efté bâtie fur la fin de l’onzième fiecle , ou au 
commencement du douzième les Evefques qui 
ont tenu le Siégé de Clermont dépuis le dcèez 
de Durand , jütqu’à Guy de la Tour, y auroient 
efté enterrez ; Cependant bn n’y voit pas leurS 
tombeaux , mais de ceux qui Ont fuccedé à |Guy 
de la Tour feulement , du temps duquel elle a 
efté bâtie, Sçavoir de ceux d’Aytrjard de Cros, 
de Jcah j & Aubert Aycelin, dè Jean Meillou, 
d’Henry de la Tour , de Martin Goughe,de Jac- 
ques de Combor , de Charles de Bourbon , 8 £ 
de quelques autres i ce qui eft une preuve con- 
vaincante que cette nouvelle Eglife n’a pas efte 
bâtie fur lai fin de l’onzième fiecle , mais du trei- 
ziéme feulement , durant l’Epifcopat de l’Evefi- 
que Guy , qui mourut le premier jour de Mars 
de l’an 1185. & fut eriterté dans l’Eglife des 
Peres J^obins à cofté du grand Autel ; il eftoit 
Religieux de ce Convent , lors qu’on l’en tira 
poureftre Evefque j Ce fût fur le déclin du Pon- 
tificat de ce Guy Evefque , ou au commencement 
de celuy de fon fubcefteür environ l’an 1 1 85. ou 
1 186. que lé Bailliage de la Juftice Royale fui 
transféré par Philipes le Bel , de la ville de Gler-^ 
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mont en celle de Montferrand , & que l’on com- 
mença à fabriquer la monnoye au Coin de not 
Roys , car jufqu’à ce temps-là elle n’avoit cfté 
faite dans Clermont que fous le Coin des Evefi- 
ques & du Chapitre* comme j’ay remarqué autre 
part. 

Aymar de Cros eftoit Chantre de l’Eglife Ca- 
thédrale lors qu’il fut élu par le Chapitre, il prie 
poflëflion le jour de Noël de l’année 1286. &C 
mourut le 17. du mois d’Oéfcobre de l’an 1197. 
Il cft enterré dans le Chœur de la Cathédrale , 
fous une tombe du coftc de l’Epître , entre les 
degrez & le Maiftre-Autcl. 

Jean Aycelin eftoit de la noble Fa* 
mille des Aycelins de Montaigut prés Bilhom y. 
& Abbé de l’Eglife Cathédrale lorfqué fes Con- 
frères le nommèrent , il jpric pofteftion de l’Evê- 
ché le propre jour de Pâques de l’an 1298. SC 
mourut le 1. de Juillet de ij oi. Il fut enterre 
dans le Chœur à cofté de l’Epître , entçc les de- 
grez & le Maiftre- Autel. 

Pierre du Croc prit pofteftion le troi- 
fiéme jour de Février de l’an 130 2. & mourut le 
25. Septembre 13 07. Je crois que ce fut du temps 
de cet Evefque que l’Eglife de fainte Claire de 
Clermont fut donnée aux Religieufcs de l’Ordre 
de faint François; mais qui ne tire pas fon nom 
pour cela de celuy de la fille de ce laint Patriar- 
che des Religieux Mendians ; mais parce qu au- 
paravant on y avoit transféré le Corps , ou une 
partie des Reliques de fainte Claire de Clermont, 
qui repofoient dans l’Eglife de faint Vencrand , 
comme afteurent tous les Légendaires de 
glife d'Auvergne. 
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Cet Evefque eft enterré dans le Chœur de l'Ê- 
glife Cathédrale, fous une tombe de cuivre jaune, 
entre les degrez & le Maiftre- Autel , dans l'en- 
droit où l’on dit le faint Evangile. 

Philipbs le Bel ayant la guerre avec 
l’Empereur , le Roy d’Angleterre , & avec les Fla- 
hians qui s’eftoient révoltez contre luy , ne pou- 
vant refifter à tant d’Enncmis fans un fecours 
extraordinaire d’argent , fit aflembler dans Cler- 
mont l'année i3 09. les Evcfques de la Province 
de Bourges qui luy accordèrent les décimés. 
Cette imposition fur les biens Ecclefiaftiques 
donna lieu au commencement des differens qui 
furent entre luy & Bonifacc VIII. 

ÂuBïRf* Ayceltn Neveu de Jean étoic 
Chanoine de Clermont, & Archidiacre de Char-* 
tres., lors qu’on luy donna l'Evêché , dont il prie 
pofkflion le 1 8 . Novembre de l’an 1 308. Il eftoit 
auffi neveu de Gilles Aycelin Archcvefque de 
Karbonnc , qui auparavant qu’être Chancelier 
de France , & Archevefque , avoit efté Prevoft dé 
Clermont , & c’eft le même qui a fondé le Col- 
lege de Montaigut à Paris , & qui fut aufli oncle 
d’un autre Aycelin Eyefque de Teroüanne Chan- 
celier de France , & Cardinal, lequel gouverna 
fagement le Royaume durant les mauvaifes affai- 
res du Roy Jean. 

Entre les Evefques de ce dernier temps , cet 
Aubert Aycelin eft le feul Evefque que je fçache 
qui aie efté favorifé du Pallium par nos Saints 
Pores les Papes, comme cela parole par fon Mau- 
foléc de Marbre blanc , qui eft à la droite du , 
Chœur de la Cathédrale , dü cofté de l’Epître t 
où l’on voit cette marque d’honneur & de dignité 
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ftir fa Chafuble. Il mourut l’année 1318. 

L’Evcfchc de faint Flour fut érigé en 1 3 1 6. du 
Vivant de cct Aubert par Jean XXII. qui re- 
trancha à cet effet cinq cens Parroifl'es de ecluy 
de Clermont; 

Les Carmes établirent dans Clermont un Con- 
Vent de leur Ordre en l’année 1317. 

Arnaud dé C o m m i n g è s , d’Evéfqué 
de Lombés fut élu Evcfque de Clermont en l’an- 
née 13 a 3 - en prit poflellion réelle le 1 8; Février 
de la fuivante > il eftoit parent 8c Allié de la Mai- 
fon des Comtes d’Auvergne , ce qui n’ayda pas 
peu à fon Eleâion. 

Raymond Déspects prefta le Serment 
'le 19. de Septembre de l’an 1 3 3 8 . Il mourut eri 
Avignon le 1. Avril de 1040. où il eftoit allé 
pour un Proceï qu’il avoit contre fon Cha- 
pitre , pour le fait de la Jurifdiétion Edclcfiafti- 
que; 

EstiennIe Aubert eftoit Evcfque de 
Noyon lors qn’il fut élu EvêqUe de Clermont 
par Bcnoift XII. l’an 134a. Clement VI. l’ayant 
fait Cardinal , 8c Evefque d’Oftie, le Sacré Col- 
lege après fa mort le fit Pape , il prit le nom 
d’innocent VI. v/. * /. 

Pierre Andée’ par la demifiion d’Eftien- 
nc Aubert fut fait Eveque de Clermont l’an 
1 343. puis de Cambraÿ en 1348: pendant fon 
Siégé à Clermont il eut pour Official & Grand 
Vicaire Guillaume Grifat , qui fut depuis Pape 
fous le nom d’Urbain V. 

Pierre d’A rgfeüille d’Abbé de la 
Chaifc-Dieu , fut fait Evefque de Clermont pat 
la dertiiflion de fon Predceeflèur l’an 1 3 48 voa- 
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lant s’approcher de la Cour des Papes , feartte 
lors en Avignon , où il avoir de grandes habitu- 
des &c connoiflances , fc démit de l’Evefché dè 
Clermont en 1354- pour prendre celuy de 
Mande. Quelque temps après on le fie Evcf- 
que d’Avignon 3 dans la Gaule Chrcftienne il eft 
nommé Fayditus , Ton nom eftoit Petrus. Cet 
Evêque a eu deux neveux du nom de Guillaume 
qui ont efte Cardinaux fous Urbain V. 6 c Bb- 
niface IX. • 

Les Eftats de la Province d’Auvergne s’aflèm- 
blerent dan» Clermont l’année 1 3 56. pour remé- 
dier aux couifes que les Anglois faifoient dans 
la Province. 

Jean de Meiilou eftoit Evefque de 
Châlons lors qu’il fut fait Evefque de Clermont, 
dont il prit poflèftion le 1. Novembre de 1 357. 
il mourut le 1 3 . Décembre 1375. Il eft enterré 
dans le tombeau qui eft au milieu du Choeur 
proche les degrez. 

Au mois de Juillet de l’année 1374. Char- 
les V. dit le Sage , voulant appaifer les troubles 
de fon Royaume, & ofter aux Anglois quelques 
Terres qu’ils tenoient dans l’Auvergne aftembla 
les Eftats dans ClcrmeMt. 

Henry de la Tour prit poflèftion de 
l’Evefché le 15. Mars de l’an 1 376* &c décéda 
le 7. de May de l’an 1 4 1 5. 

Monfieur Savaron dans fes Origines dit que 
les Eftats du Pays s’aflcmblerent dans Clermont 
l’année 1392. 6 c 1393. durant le Régné de 
Charles V I. pour remedier aux courfes des An- 
glois qui tenoient laGuienne, & le Limofin. 

Martin d s Charpaignes , dit 
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Goughe , d’Ëvefque de Chartres 6c Chancelier 
de France , fut fait Evcfquc de Clermont » il en 
preftale Serment le 16. de Mars de l’an 1419. 
6c mourut le 11. Novembre 144-4. 

Charles VII. alTembla les Eftats dans Cler- 
mont en l’année 144O. 

Du temps de ce Martin Goughe Eveque le dif- 
ferent qui eftoit entre la ville de Clermont, 6c 
celle de Montferrand pour les confins de leurs 
Territoires , qui avoit duré plus de fix vingts 
ans, 6 c qui avoit bien caufé des Procez , des que- 
relles , & des inimiticz entre les habitans de ces 
deux villes, fut enfin terminé par un plantement 
de Bornes , qui retrellit de beaucoup le Terri- 
toire de Clermont pour agrandir celuy de Mont- 
ferrand •, qui auparavant ne pafloit pas les limi- 
tes des Dixmeries des Abbez de Clermont, 6c de 
Chantoin, ny celles des Chapitres Cathédral , 5 C 
du Port,& de l’Abbé de faint Alyre, qui font du 
tofté deCrouele, du Grenivicher, 6 c deLandet. 

Jacques de ComboR fut élu par les 
Chanoines du Chapitre de Clermont le i$. Dé- 
cembre de l’année 1444. prit pofleflion en I44 6 . 
& décéda le 19. Février de 1474» 

Avant que d’eftre Evefquc il avoit efté Cha- 
noine , & Prévôt de ,Clermont , 6 c Confeillet 
Clerc au Parlement dé Paris. 

Charles de Bourbon I. Arche- 
vefque de Lyon , 6c Cardinal du Titre de 
faint Martin , prit pofleflion par Procureur dè 
l’Evêchc de Clermont le 10. de Mars de l’an 
H 7 6 i en perfonne le 14. Octobre de 14^9. il 
décéda à Lyon le 13. de Septembre de Faut 
14 8 S. 
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Charles de Bourbon II. du nom 
prie pofl’eflion de l’Evêché jle 28. Février 1489. 
mourut le 24. du même mois de l’an 1504. & 
fut enterre au milieu de la Nef de l’Eglife Ca- 
thédrale fous une tombe de cuivre jaune. 

J a c Qj-i e s d’A m b o i s e fut élit par le 
Chapitre le 1 5 . Mars 1 5 0 y . prit pofleflion le 4. 
Juin enfuivant , mourut dans le Diocefe d’ Autun 
le 27. Décembre de 1516. & fut enterré à Cluny 
d’où il eftoit Abbé. 

En l’année 1 y 1 o. par ordre de Louis XII. les' 
Députez des Eftats de la Province d’Auvergne 
s’aflemblcrent au mois de Juin dans le Convent 
des Pères Jacobins de Clermont ; Antoine Du- 
prat premier Prcfldent au Parlement de Paris les 
y ayant all'emblez par ordre de ce. bon Roy pour 
rédiger par écrit les Coutumes locales de la Pro- 
vince d’Auvergne. 

Thomas Duprat eftoit Chanoine de 
la Cathédrale de Clermont dépuis le fix du mois 
d’Aouft de l'an 1512. lors qu’il fut élu par fes 
Confrères le 25. de Mars 1517. 

Il garda cet Evêché jufqu’au 1 9. de Novem- 
bre 1527. qu’il mourut à Modéne en Italie, en 
accompagnant la fœur de François I. qui dépuis 
peu s’eftoit mariée avec le Duc de Ferrare i le 
Chancelier Duprat fon frere , & le tout-puilîànt 
dans l’Eftat luy avoir procuré cet honneur. 

Les Grands Jours furent tenus à Montferrand 
prés Clermont l’an 1520. 

Guillaume Duprat eftoit fils d’An- 
toine Chancelier de France , Cardinal, &c Arche- 
vêque de Sens , fur la difficulté que faifoient 
quelques Chanoines de le nommer , à la rc* 
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comtnendation du Roy , parce qu’il n’avoit pas 
l’âge requis pour eftre Evêque , n’dlant que 
Sous- Diacre, & n’ayant que u. ans* François I. 
fe donna la peine d’écrire trois ou quatre Let- 
tres de fuite aux Dignitez, & Chanoines du Cha- 
pitre de Clermont. Enfin après plufieurs affem- 
blées Capitulaires tenues à ce deflèin , le fils de 
ce Premier Miniftre , nonobftant fon défaut 
d’âge, eut la pluralité des fuffrages le 16. Février 
de l’an 1518. 

Dépuis cette nomination les Chanoines de la 
Cathédrale de Clermont , n’ont plus eu l’hon- 
neur de fe choifir des Evêques , nos Roys ayant 
obtenu ce droit en vertu du Concordat pafl’é à 
Boulogne en Iralie l’année 15 î j. entre François I. 
*k Leon X. lequel fut approuvé 8 c confirmé dans 
la Sdfion dernière du Concile General de La- 
tran , terminé par ce Pape l’année 1 5 x 7 . T outes 
les Cathedralles du Royaume fe font foûmifes à 
ce Reglement après bien des refiftances, tant de 
leur part que de celle des Parlemens , des Uni- 
verfitez , & des Communautez Religieufcs qui 
avoient droit d’élire leurs Abbez , 8 c leurs Ab- 
beflês. 

• Ce Guillaume Duprat ne prit. pofTeflion de 
l’Evêché que le a. de Janvier 1555. 8 c mourut le 
a j. Octobre de l’an 1560. eftant allé- en Italie, 
lors de la première tenue du Concile de Trente, 
qui fut en l’année 1546. & les Peres qui s’y af- 
fembloient ayant cfté obligez de fe feparer par 
la crainte de la Contagion qui commençoit de 
s’y faire fentir ; Cet iiluftre Prélat s'en revenant 
en France amena avec luy cjuelques Peres de 
la Compagnie de Jésus, leur fonda un Colle - 
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ge à Paris, & deux dans Ton Diocefe à Bilhom, 
& à Mauriac ; quelque temps auparavant il 
avoit fondé le Convenc des Minimes à Beau- 
regard. Par fon Teftament il fit des legs tres- 
confiderables à tous les Convents de fainte Claire 
qui eftoient dans le Royaume , & inftitua les 
Pauvres de l’Hotel- Dieu de Clermont fes heri- 
tiers. Il eft enterré dansl’Eglife des PP. Jefuites 
de Bilhom , où il attend la recompenfe de tant 
de bonnes œuvres. 

Le Bailliage de la Juftice pour la Province du 
Bas Auvergne, qui s’eftoit tenu dans la ville de 
Monfefrand dépuis la fin du Régné de Philippes 
le Hardy , fut transféré dans celle de Riom l’an 
Jjjo. ou 1531. François I, y ayant à cet effet 
étably une Senefchaufléc ; & Henry 1 1 . fon fils 
y érigea le Prefidial Pan 1557. 

Catherine de MedicisReyne de France Com- 
tcft'e d’Auvergne, femme d’Henry II. & Mere 
de François I î. de Charles 1 X* & d’Henry' 1 1 1 , 
ayant gagné l’an 15 5 6. par Arrcft du Confeil 
Privé le Comté de Clermont contre Guillaume, 
Duprat , dont luy 5c fes Prcdeceffeurs Evefques 
avoient joüy paifiblement prés de fix fieclcs, elle 
cafla les Juges &c les Officiers établis dans la 
ville par les Evêques ; & en leur place elle mit 
des Juges Royaux en y érigeant une Senefchauf- 
fée i Et l’an 1 y 8i. pour mieux y maintenir fes 
droits 5c la Juftice, elle y fit établir un Prefidial 
par Henry III, 

Bernard db Salviati Cardinal du 
Titre de Paint Simeon Florentin , fut nommé à 
l’Evêché de Clermont par Catherine de Medicis 
Reyne Regente du Royaume fa proche Parente^ 
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Ce Cardinal prit pofleflîon par Procureur de l’E- 
vêché de Clermont le 1 1. de Novembre de l’an- 
née 1561. & mourut à Rome le 15, de May 
1568. Il s’eftoit démis de l’Evefché dés l’annce 
precedente par permutation avccAntoine de Sen- 
neterre pour d’autres Bénéfices qu’il luy avoit 
donnez. 

L’an 1565. Charles IX. créa ,dans Clermont 
une Jurifdi&ion Confulaire pour les M irehands. 

Les Elus ôc Députez des bonnes villes du Bas 
pays d’Auvergne, qui dépuis le Régné de Louis 
X I. s’eftoient toujours aflêmblez dans Clermont 
pour le département des Tailles , fuivant les be- 
soins de l’Eftat , ayant efté érigez en Titre d Of- 
fice par la déclaration de François I. de l’an 
ij3 $ . & les Rolles qu’ils faifoient dans Cler- 
mont ayant efté çonteftez par Meilleurs de Riom 
pretendans qu’ils dévoient fc faire dans leur 
ville , puis qu’ils avoient la généralité : Nean- 
moins par Déclaration de Charles IX. de 1 5 66 . 
& par deux autres d’Henry 1 1 1 . des années 
1 j7$. & 1577. les Elus furent maintenus de faire 
les Rolles dans la ville de Clermont » comme 
dans la Capitale de l’Auvergne, & non ailleurs. 
Cette Chambre dépuis a efté divifée en trois 
ou quatre autres fur la fin du Rcgne de Louis 
XIII. & qui ont efté établies dans les villes 
de Riom, d’Yfloire, de Brioude &c deThiers. 

Antoine de Saint Nectaire, ou 
de Senneterre prit pofleflîon de l’Evêché le 1 1 . de 
Novembre del’anij70. & mourut dans fon 
Château de Beauregard le 15. Septembre de l’an 

i 5 8 4 * 

Comme les Huguenots eftoient en guerre avec 
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les Catholiques dans tous les coins de ce Royau- 
me, & que l'Auvergne eftoit prefque la feule des 
Provinces où ils n’avoient aucune Place pour 
l’exercice de leur Religion, un de leurs Partis 
s’eftant par intelligence faifi de la ville d’Y (foire, 
Sc y ayant ctably une Garnifon qui faifoit des 
pilleries continuelles fur les Terres , & fur les 
biens des Ecclcfiaftiques -, Le Clergé du Diocefc 
de Clermont pour arrefter les courfes de ces pil- 
lards , ayant par permiffion d’Henry III. fait un 
fonds confidcrable d’argfent , il fut refolu qu’il 
feroit employé pour l’entretien de quatre mille 
Piétons, & de nulle Chevaux de Cavalerie lé- 
gère ; ce Camp volant s’eftant joint aveç l’Ar- 
mée que commandoit le Duc d’Anjou au Prin- 
temps de l’année *577. toutes ces Troupes join- 
tes avec les volontaires de la Province furent 


enfemble invertir la ville d’YUbire , laquelle 
après un blocus de trois femaines , & bien 
des rcfiftances , des attaques , & des fortics , 
fut enfin emportée d’aflaut par les Catholiques 
le 9. jour de Juin de la même année 1577. les 
noms des Capitaines Catholiques qui mouru- 
rent dans cette attaque fc li font dans les Tableaux 
qui font aux Piliers de l’Eglife Cathédrale de 
Clermont qu’on y a attachez en mémoire de 
cette gloricufe journée. 

* Meilleurs du Parlement tinrent les Grandsjours 
à Clermont dépuis le commencement de Septem- 
bre de ijSz. jufqu’au rj. de Novembre iùivant. 


François de la Roche-Foucaud 
prit poiTcifion de l’Evêché par Procureur le 7. 
Oélobre de l’année 1^85. en perfonne le 3. Fé- 
vrier j 5 S Ç, 5c s T en démit l’an 1 609. par perniu- 
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ration avec Antoine Rofe pour l’Evêché de Scnlis. 

Au mois de Mars de l’an 1590. le Comte de 
Rendan Gouverneur du Bas pays d’Auvergne, & 
les autres Chefs de la Ligue qui eftoient dans 
la Province ayant alfiegé la ville d’Yfloire , les 
Bourgeois & Habitans de Clermont , allîftez des 
Troupes de la Noblefle qui tenoic le party 
d’Henry IV. ayant compofé un petit Corps d’ Ar- 
mée , tant de Cavalerie que d'infanterie , vont 
enfcmblc à Y Boire , font lever le fiege , donnent 
bataille aux Ligueurs , & par la défaite entière 
de leur Armée, & la mort des principaux de leurs 
Chefs retiennent toutes les villes de la Province 
dans l’obcïflance quelles dévoient à leur Roy. 

Antoine Rose prit poflefllon de TE- 
vefché de Clermont le 13. Juillet de l’année 
it>io. s’en allant à Paris pour un Procez qu’il y 
avoit, mourut à Orléans le 31. Janvier de l’an 1614 

La première année de fon Pontificat les Ca- 
pucins s’établirent dans Clermont. 

Joachim d’Estain prit poflfeflîon de 
l’Evefché par Procureur le Décembre de l’an- 
née 1614. en perfonne le 3. Avril 1615. 

Cet Evefque ne pouvant s’acquitter entière- 
ment de fes fondions par le défaut de fa veuë , 
& eftant devenu aveugle , eut pour Coadjuteur 
& Suffragant Jean de Malevau Evefque d’O- 
lonne , lequel mourut à Aix en Provence le 4. 
de May de l’an 1681. âgé de 7 3. ans , «1 y avoit 
efté appelle par le Cardinal Grimaldy,qui l’em- 
ployoit dans la vifite de fon Diocefe : quelques- 
uns de nos Evefques des premiers fiecles ont eu 
des Co-Evêques pour Vicaires Generaux, & pour 
cela ils fe trouvent au rang des Evefques dans 
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quelques Catalogues , quoy que véritablement 
ils n’ayent pas efté Evefques de Clermont , non 
plus que Monfieur de Malevaud , comme il fe- 
foiç ailé à prouver s’il cftoit neceffaire , ce qui 
m’a empefehé d’en faire mention , me conten- 
tant d’en faire la remarque en cet endroit , en 
parlant de Joachim d’Eftain Evefque,qui a eu 
pour Co-Evêque & Suffragant Monfieur l’EveC* 
que d’Olonne. Joachim moprut en fon Château 
de Mozun le Dimanche i u Septembre de l’an- 
née i6jo. & fut enterré dans la Nef de l’E^li fe 
Cathédrale de Clermont le M^rdy 10. du meme; 
mois , & an. 

Durant l’Epifcopat de Joachim d’Eftain le? 
Communautez fuivantes le font établies dans 
Clermont, 

Les Peres de l’Oratoire en i é 1 

Les Religieufes de fainte Urfule en i £20. 

Les Minimes en i< 5 $o. 

Les Carmes Defchauftcz en 163^. 

Les Religieufes Hofpvtalieres en 1 64a. 

, Les Bernardines en 1647. 

L’Eglife & Couvent de l’Eclache Ordre dç 
faint Bernard s’eftant entièrement brûlés , l’Ab- 
befle & les Religieufes vinrent s’établir dans 
Clermont environ la même année. 

Les Religieufes de la Vifitation de Sainte 
Marie s’y font aufli établies en 1649. Et les Re- 
ligieufes JBenediétines reformées en 165 o, 

La Cour des Aydes établie dans la ville de 
Montferrand par Henry 1 1 . fut transférée dans 
celle de Clermont par Louis XIII. l’an 1618. 

L’an 16p. il mourut de Pefte dans Clermonç 
environ cinq à fix mille perfonnes. 
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Loiiis d’Estain cftoit frere de Joach.m, 
il prit poffeffion de l’Evefché le Dimanche i, 
OÀobre de l’an 1651. 

Gct Evefque eut pour Official , &r Grand Vi- 
caire Mcffire Jacques Pereyret Doéteur de Sor- 
bonne , Grand Maiftre , & Profeffeur en Théo- 
logie au College de Navarre à Paris , Chanoine 
de l'Eglife Cathédrale de Clermont dépuis 1617. 
Ce rare homme pat fa Doârinc , les confeils , fa 
fagefTe , fa prudence , & fa dextérité dans les af- 
faires fit un changement admirable dans tout le 
Dioccfe, le Clergé qui eftoit dans un très- grand 
relâchement , prit par les foins de ce vigilant 
Vicaire une forme de vie toute nouvelle. Ce faint 
changement dans les mœurs obligea Loiiis d^EC- 
tain , & les Députez de la ChamDre Ecclefiafti- 
que d’achever un fi heureux commencement par 
rétabliflcment d’un Séminaire dans la ville de 
Clermont. A cet effet on prit refolution d’en bâ- 
tir un aux dépens du Clergé , & d’en écrire à 
Moniteur Olier premier Inflituteur du Séminaire 
Saint Sulpice à Paris , pour le fupplier de vou- 
loir donner des Ecclefiaftiques de fa Maifon 

f iour en prendre la conduite; ce qu’il accepta vo- 
ontiers , après avoir recommandé l’affaire à 
Dieu , & on peut dire avec Juftice & vérité, que 
dépuis cet heureux moment que fes Difciples en 
ont pris le foin , que la face du Diocefe s’eft en- 
tièrement changée par la peine qu’ils ont prife 
d’élever les Ordinans à fe bien acquiter des 
fondions de leur Miniftere. 

Durant l’adminiftration de cet Evêque les 
Auguftins Defchauffez s’établirent dans Cler- 
inont en 1656. l’année fuivante on renferma les 
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pauvres Mendians , en établiflant dans le Faux- 

bourg un Hôpital General à cet effet. 

En l’année j . les Peres Jefuites quittèrent 

leur Maifon & College de Montferrand pour 
venir dans celuy de Clermont, où ils enfeignent 
avec grand concours les Humanités , la Philofo- 
phie, & la Théologie, 

Louis d’E s t a i n mourut à Clermont 
dans fbn Hôtel Epifcopal le Samedy 15. Mars de 
l’année 1664. il eft enterré en l’Eglife du Sémi- 
naire. 

Gilbert de Ven y d’Arbouse prit 
poflfeffion de l’Evefché le 30. de Novembre pre- 
mier Dimanche de l’Advent de l’année 1664. 

Meilleurs du Parlement vinrent à Clermont 
tenir les Grands Jours dépuis le 2 6 . Septembre 
166 $. jufqu’au ï. Février 1 666 . qu’ils fe rcti- / 
rcrcnt. 

Sur la fin de la même année on fonda dans la 
ville une Maifon de refuge , pour y mettre les 
filles de mauvaife vie qui voudroient fe retirer 
de leur defordres. 

Ce Gilbert Evefque mourut dans fon Châ- 
teau de Bcauregard le matin du Dimanche 19. 

Avril de l’annee 1682. fon Corps ayant efté 
porté le lendemain dans fon Hôtel à Clermont , 
fut enterré le Mercredy enfuivant dans l’Eglife 
du Séminaire par Meffieursles Chanoines de la 
Cathédrale , enfuite d’un Office tres-folcmnel 
qu’ils, iuy avoient fait dans leur Eglifc. 

Claude de Saint George Comte 
& Official de Lyon avoit efté nommé à l’Evef- 
ché de Clermont après le decez de Gilbert de 
Ycny d’Arboufe ; quelques années après le Roy 
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luy ayant donné Ton Brevet pour l’Archevelchc 
de Tours , Sa Majcftc a nommé à fa place, 
François B o ch art deSaron Champigny, 
Chanoine de l’Eglife de Paris, dont le mérité , la 
Icience, la fagcflc &c la vertu , font efperer qu’il 
imitera parfaitement les Saints Evefques qui ont 
gouverné l’Eglife de Clermont , S. Auftremoine, 
laint Alyre, (aint Artcme , faint Venerand, faint 
Eparque , faint Sidoine Apollinaire, faint Quçn- 
tien , faint Gai , faint Avit , faint Gênés , faint 
Prieft , faint Bonnet i & un grand nombre d’au- 
tres qui peuvent fervir de modèle à tous les Pré- 
lats. On peut lire leurs faintes actions dans les 
Oeuvres de faint Grégoire de Tours , dans les 
Bréviaires du Diocefc , dans la Vie des Saints 
d’Auvergne , & dans l’Abrégé que j’en ay tracé 
en ce petit Ouvrage. 
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Extrait du Privilège du Roy. 

P A r grâce & Privilège du Roy en datte dii 
i. May 1687. Signé , Le FïBVREiIleft 
permis à * * * de faire imprimer pendant huit 
années un Livre intitulé , /’ Origine des Eglifes 
de France , ou l' Hiftoire du temps que l'Evangile 
commença d’élire Prefcbé en France , avec deffen- 
ces à tous Imprimeurs , Libraires & autres d'im- 
primer , vendre ny débiter pendant ledit temps, 
lans le confentement de i’Éxpofant , à peine de 
trois nul livres d’amende , de confifcation des 
Exemplaires , & de tous dépens , dommages & 
interèfta 

Regiflré fur le Livre de la Communauté des 
ltnfrimeurs & Marchands Libraires de Paris. 

Signé , J. B. Coignard, Syndic* 

Achevé d’imprirrier pour la première fois 1 er 
18. Mars 16 88< 
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approbation de Adonfieur Courtier 
Théologal de Paris . 

J ’A y lu un Livre intitulé , l'Hiftoire du temps 
auquel on commença de Prêcher l'Evangile en 
France , ou l’Origine des Eglifes de France. 

Fait à Paris ce 19. Juillet 1685. 

COURCI ER , Théologal de Paris. 


approbation de M r Havard Docteur en 
Théologie de la Faculté de Paris. 

J E foufligné Doéteur en Théologie de la Fa- 
culté de Paris certifie avoir lu un Livre qui 
porte pour Titre , f Origine des Eglifes de France , 
ou l'Hiftoire du temps que l'Evangile commença 
d'eflre Prefchè en France , Compofc parMonfieur 
Dufraisse Chanoine de la Cathédrale de 
Clermont en Auvergne, dans lequel je n’ay rien 
trouvé de contraire 1 la Foy 8c aux bonnes 
mœurs , quoique la principale fin de l’Autheur 
femble eftre de faire voir qile Saint Auftremoinc 
Premier Evêque d’Auvergne , n’eft venu en ce 
Pais qu’au troifiéme fiecle fous l’Empire de Dece, 
ce qu’il juftific d’une maniéré fort- plaufible, il 
ne IailTe pas de traiter aflez à fonds dans le 
cours de l’Hiftoire la queftion à l'égard des au- 
tres lieux de la France , de forte que le Ledeur 


qui voudra fe donner la peine de lire Ton Ou- 
vrage trouvera dequoy fatisfairc fa curiofité, Sè 
de leclaircifTement fur des difficulté! de Chro- 
nologie a(Tez embrouillées* Donné à Paris et 
troifiéme Janvier 1685. 

Signé, BAVARD, 


v 
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